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PRÉFACE 




E premier volume des textes français^ que la 
Société de F Orient Latin publie aujourd'hui^ 
était peut-être^ de toute la Jirie géographique^ 
celui dont la préparation offrait le plus de diffi- 
cultés. Ces difficultés portaient fur deux points 
principaux : le claffement chronologique ^ la détermination de 
r originalité des documents, 

J^ai déjà expofe dans mon Rapport de 1877 ', combien il 
était embarraffant^ dans la plupart des cas^ de fixer une date à 
peu près exaâte à la rédaâîion de textes anonymes^ reproduijant 
prejque toujours dans le même ordre la dejcription de lieux dont 
Pafpe^ extérieur^ auffi bien que les traditions^ ont toujours revêtu 
depuis le Moyen- Age jujqiià nos jours^ ce caractère immuable^ 
propre aux chojes là aux ujages de V Orient, Des Jynchronijmes 
archéologiques douteux font alors le Jeul guide qui permette au 
critique d'aj/igner au texte qu'il a fous les yeux^ la place chro- 
nologique qu'il croit devoir lui marquer; mais que d'héfitatians ^ 
que de réferves à faire, / 

Réfoudre^ pour chaque document^ la que/Non de /avoir s'il ejl 
original ou traduit du latin^ ejl plus facile : car ici la philologie 
peut^ en certains casy venir au fecours de la critique. Cependant 
le nombre des defcriptions françaifes anonymes des lieux faints 
efï confidérable^ 6f pour affirmer que F une quelconque Centre 
elles eft originale^ il faut Sabord la comparer à une centaine 
d'autres defcriptions écrites en latin^ en grande partie encore 
inédites^ ^ ne différant les unes des autres que par des détails 
infignifiants ; travail de collation auffi long ^ ingrat qu'incer- 
tain dans f es réfultats. 

Je n'ai donc point la prétention Savoir triomphé complète- 
ment de ces deux fer ie s de difficultés. 



I Pp. 17-18. 
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En ce qui concerne le clajfement chronologique^ j^f^i^ arrive^ 
fouvent avec beaucoup de peine^ prefque toujours Jans grande 
certitude^ à affigner à chaque texte une date approximative de 
rédaction : je chercherai à jujîifier cette date dans chacun des 
articles qui vontfuivre. 

Pour laquejtion d* originalité^ qui devait déterminer Fadmiffion 
des textes dans le prèfent volume^/efpère ne point m' être trompe 
^ n'avoir donne que des documents originaux^ c'e/i-à-dire redi- 
ges en français ùf fans recours littéral à des textes grecs ou 
latins antérieurs, f* affirmer ai.^ en tout cas^ que^ fi les documents 
reunis ici n'ont pas ete écrits directement en français^ P original 
latin ne nous en ejï point parvenu ; je ne ferai a exception que 
pour le n^ II ^j'expliquerai tout à Pheure les raifons de cette 
exception. 

Il ferait aife décrire fur les textes de ce volume un comment 
taire géographique & critique de^cinq cents pages. Le règlement 
qui prefide à nos publications s'y oppofe^ ^ je m'en félicite. 
Les érudits qui fe livrent à P étude des quefHons fpéciales à la 
Terre^Sainte font affurés déformais éC avoir entre les mains une 
reproduction fidèle des manufcrits ;je me flatte de Pefpoir qu'elle 
leur fera utile ^ qu'ils la mettront à profit; je ferai heureux 
même qu'ils apportent à l'orthographe de quelques-^uns des noms 
de lieUj donnés par les manufcrits^ des corrections dont nous 
avons dû être très avares^ ^ qu'ils viennent éclairer de difcuf-- 
fions étendues^ plus d'un paffage obfcur des documents que nous 
publions. Je me contenterai^ quant à moi^ de grouper dans les 
paragraphes qui vontfuivre^ quelques remarques^ dejtinées fur^ 
tout à juftifier les folutions que fai cru devoir donner ^ pour 
chaque texte^ aux deux queflions que je viens ^expofer. 

Le préfent volume efl dû à la collaboration de celui qui figne 
la préface^ ^ qui s' efl chargé de la préparation là du claffement 
des textes^ là de MM. Henri Michelant l^ Gaflon Raynaud 
qui ont travaillé à leur établiflement. M. Gaflon Raynaud a 
rédigé de plus les remarques philologiques qui fuivent chacun des 
paragraphes de la préface : c'efl également lui qui a dreflé la 
table générale qui termine le volume. 
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LES SAINTS LIEUX D'APRÈS LA CHANSON DU VOYAGE DE 
CHARLEMAGNE A JÉRUSALEM. 

Jprès les /avants travaux de M. GaJlonParis^ qui a montre ' 
avec tant de fagacite que la Chanfon du voyage de Charle- 
magne à Jérufalem reflétait exaâîement^ dans le récit du fejour 
de r empereur en Terre-Sainte^ les rapports des pèlerins contem- 
porains de la rèdaSîion de ce poeme^ il était impojjible de ne point 
placer ce fragment vénérable en tête du volume des témoignages 
géographiques français relatifs à la Terre-Sainte. 

M. G. Paris a traité avec tant dé%détails toutes les queflions 
que peut foulever ce texte^ que je me bornerai à renvoyer le lec- 
teur à fon curieux commentaire * . 

Je rappellerai feulement qu'il place la rédaâîion de la 
Chanfon au commencement du dernier quart du XI^ Jiecle^ Çff 
que^ maigre F opinion contraire de M. Léon Gautier 3, cette date 
doit être confideree comme définitive. 

Manuscrits & éditions. — La Chanfon n'exi/ie que 
dans un feul manufcrit: Londres^ Brit. Muf Roy, l6 E VIII 
(veL^ XIIl^ f'i in-Sj^ qui a été publié deux foi s^ d'abord fans 
changements par M. Francifque Michel (Charlemagne, an 
anglo-norman poem [London^ 1836, /w-12]), puis avec de 
nombreufes corrections par M* Kofchwitz (Karls d. Groffen 
Reife nach Jérufalem [Heilbronn^ 1880, in-12]), 

[M. Gaflon Paris^ qui a bien voulu revoir le texte de 
M. Kofchwitz^ a fait revivre partout les /ormes /rançai/es de 
r original: Charlemaigne l^ non Carlemaigne, chapes ^ 
non capes ^c. ; il a^ de plus^ propofe un certain nombre de nou- 
velles y meilleures correSfions^ tout en adoptant cependant la 
plupart du temps celles de Féditeur allemand. Uou que viennent 
les corre£iionSy on na pas cru néce/Jaire de mettre en note les 

1 La Chanfon du pel. de Char- 3 Epopées franç.^ 2^ éd., III, 
lemagne (P. 1880, 8*», extr. de la p. 271 j cf. Arch. de PO, L., I, 
Romaniojt, IX, pp. 16-30). p. 12, n. 10, p. 14, n. 18, p. 16, 

2 Id., Ibid, n. 25. 
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leçons du manufcrit^ dont on pourra facilement Je rendre compte 
en Je reportant à F édition Kofchwitz. 

Ceji par fuite tune erreur typographique que F on a imprime 
avec un è ^6f non un éj les mots comme paflerent, fiéres, ^ir. 
yfux vers 193 ^237 il faut lire jiut ^ Franceis.] 



Il 



PATRIARCATS DE JÉRUSALEM ET D'ANTIOCHE, 



La lifie de métropoles ^ d*évechés^ publiée fous ce titre^ n^efï 
pas originale. Rédigées d'abord — au moins pour FEglife 
t Orient — en grec^ ces rumenclatur es furent traduites en latin 
l^dans cF autres langues^ f arménien en particulier ^ Elles fer^ 
voient de répertoire aux chancelleries patriarcales pour F envoi 
des encycliques & des lettres fynodales : on comprend donc que 
chaque chancellerie ait eu la Jienne propre^ l5f ait modifié 
celle-ci de fiecle en ftecle fuivant les changements de Fétateffehif 
des diocefes, A Rome^ ces lijles^ qui portaient le nom de Provin- 
ciales, devinrent plus importantes encore qu'à Confiantinople ou 
à yérufalem^ lorfqu' elles fervirent à établir les états des taxes 
apofioliques : on s'explique ainfe parfaitement les nombreufes édi- 
tions que F on en a faites^ avant 6f même après F invention de 
F imprimerie *. Si donc nous avions fuivi rigoureufement les règles 
(f édition que s'efi impofees la Société^ nous aurions dû donner^ à la 
fuite de F original grec des nomenclatures (Févechés orientaux^ 
les verfions ^ remaniements fucceffifs de cet original^ en latin 
(Tabord^ puis en arménien^ en français l^c. L'original 
grec étant fort ancien^ les verfions au contraire (F âge ^ 



I R. des hift. ûrm. des cr,^ I, 
pp. 673-676. 

z Plufieurs font énumérées dans 
les Itin. Hierof. lat,, I, pnef. p. Ij. ; 
maïs îl en exifte encore d'autres, fans 
parler de celles de la PraéHcacancel- 
lari^ Apoft.Vov[ Rattinger, Patriar- 
catfprengel CP. (Hift. Jahrbuch^ 
t88i, II, pp. X5 & r.); RebufTus, 
Praxis btneficiorum (P., 1664), 
p* 475; Notifia epifc<fpatuumy,tà. 



Labbe, ad epifcopatuum calcem, 
Antiq. colleéi. decretalium (P.,i6 1 o); 
A. Mirseus, Not. epifcoporum toi. 
orbis (P., 1610, f>), pp. 16 & fuiv. 
(éd. de 161 1 &de i6i3);Weiden- 
hzch, Kalendarium hift, chriJHanum 
(Regenfl)., 1 8 5 5), p. 2 7 3 ; Binterim, 
DenkfwûrdigkeiteUf I, 11, p. 588 
(réimpreflîon deScheleftrate); Dôl- 
linger, MateriaL zur Gefch, des 
XV.'XVL Jahr., p. 295 & f. 
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de rida&ifm trh diverjes^ il a paru plus utile de faire une 
infraSlion à la K^gle générale. Les lijles feront publiées 
fuccefjivement dans les volumes où leur date de rédaâîion les 
fera rentrer chronologiquement : c*efi ainfi que le tome I de nos 
Itinera Hierof. latlna < contient déjà les lifies antérieures aux 
croifades^ que la lifle arménienne viendra dans le recueil des 
Itinera diverfa, ^ que nous avons fait entrer à fa date^ dans le 
préfent volume^ la lifte françaife. 

Cette lifle fait partie tun Provincial ^<7«^fl/i, probablement 
unique^ inféré lui-même à la fin ffune compilation hiftorico-géo^ 
graphique contemporaine de faint Louis^ de Frédéric II l^ de 
Grégoire IX : elle a dû être rédigée après il 68 ; car elle cite 
la métropole de la Pierre du Défert ^ Févéché d'Hébron créés 
«I 1 1 68 », y avant 1 187, date de f occupation par les Infidèles 
de la plupart des diocèfes quelle énumère. y ai pris la date 
intermédiaire de Jl 80. 

Le compilateur qui ta inférée^ \â probablement auffi le fcribe 
qui Fa copiée^ étaient évidemment étrangers à la géographie de 
r Orient ; auffi efi-elle extrêmement corrompue^ mutilée à la fin^ 
^ ojfre-t-elle plufieurs erreurs groffières l^ un certain nombre 
de noms inintelligibles. Elle nen efi pas moins intérefjante^ en ce 
quelle nous offre la forme françaife de plufieurs noms de villes^ 
dont nous ne connaiffions que la forme grecque ou latine. 

Manuscrit. — Le manufcrit unique qui contient notre lifle 
efi confervé à la Bibliothèque publique de Berne fous le »° 590 
(vel.^ XIIP f.^ in-S). Il a appartenu à P. Daniel. Il débute 
par une Chronique anonyme de France — 1226^ fuivie 
(ff. I38a-I43ay de la compilation géographique que termine 
. notre lifie^ ^ offre à la fin une verfion françaife du premier 
livre de Salomon 3. Nous devons la copie dont nous nous fommes 
fervis à F obligeance de M. Hagen. 

III 
V ESTAT DE LA CITEZ DE IHERUSALEM. 

La Chronique (TEmoul^ dont je vais m^ occuper au para- 
graphe fuivant^ a donné lieu^ probablement très peu de temps 

I Pp. 321-343. 3 Hagen, Cat, cod. tnmjf, Ber- 

% Wîlh. Tyr., I. XX, c. 3 {K. mnfium^ p. 47a. 
des hifl, occ, des cr.^ I, p. 944). 



xiv PRÉFACE. 



après quelle a vu le jour^ à un remaniement tris curieux qui^ 
fous le titre de : Eftoires d'Oultremer & de la naifTance 
Salehadin, contient d'abord le roman de la prétendue origine 
picarde de Saladin ', puis^ fans tranfition^ le texte (TEmouly 
tantôt abrège^ tantôt augmente^ ^ en fomme affe% profondement 
modifié^ pour qu'une édition de cette Eftoire doive^ un jour ou 
Fautre^'Ure entreprife. 

En cherchant^ dans les trois manufcrits qui nous F ont confervee^ 
les pafjages correfpondant aux deux textes géographiques que 
nous devions emprunter à Ernoul, la Citez de lérufalem ^ 
les Defcriptions de Galilée, ^ n'y trouvant que des abrégés 
de ces deux textes^ je fus naturellement amené à penfer que le 
compilateur de fEftoire les avait écrits d'après Emoul^ y, 
bien entendu^ pofîérieurement à celui-ci. Ils devaient donc être 
placés chronologiquement après lui. 

Un examen plus attentif m'a montré que^ fi cette conclufion 
était exacte pour F abrégé des Defcriptions de Galilée, elle ne 
pouvait s'appliquer à Fabrégé de la Citez de Iherufalem, 
évidemment antérieur à F occupation de la Ville Sainte par Sala- 
din^ l^par confequent a EmouL 

Le texte tiré de /'Eftoire parle^ en effets des monafieres hiéro- 
folymitains comme encore peuplés de leurs religieux *, l^ du 
patriarche comme habitant encore Jérufalem 3, tandis qu'Ernoul^ 
ainft que je le montrerai plus loin^ écrivait après Fexpulfion 
complète des Latins. 

Je penfe donc que fi le compilateur anonyme de /'Eftoire, 
dans le cours du travail de remaniement auquel il fe livrait 
fur le texte cFEmoul^ s'efi contenté et abréger les Defcriptions 
de Galilée, éparfes dans la chronique qu'il avait fous les yeux 
l^ en formant partie intégrante^ il a^ en préfence de la Citez 
de Iherufalem, ^^ftV frtf/V« complet inféré comme une forte de 
horS'cF œuvre dans le récit hifîorique d'Ernouly trouvé ce hors- 
JF œuvre trop long^ ^ préféré le remplacer par un texte à la 
fois plus ancien ^ plus courty qu'il avait également à fa dif- 
pofition. 

I c Corne il îfHft de la conteiTe Nat. fr. 25462 (anc. N. Dame 272) 

de Ponticu » ; le roman , que & Arfenal 5298 (anc. B. L. fr. 

YHift. iitt. de la Fr. (XXI, 680) 215). Il a été publié par Méon^ 

prétend avoir été précédé d*une i^. r/r.^f/tf^/iâ»jr,I, pp. 437-454. 
chanfon de gefte (?), exifte îfolé- 2 C. II, VIII, X, pp. 24, 27. 

ment dans les mrolT. Paris, B. 3 C. IX, p. 27. 
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Nous, aurions donc^ dans la petite defcription que nous donne 
/'Eftoire, t original ou une partie de F original^ développe plus 
tard par EmouL Je dis une partie; car^ maigre la phrafe 
finale qui parait clore réellement le texte^ il faut remarquer qu'il 
ne décrit qu'une portion de la ville^ ^ nemhrajje que la 
matière des cinq premiers chapitres^ fait à peine le premier 
quart de la defcription S EmouL 

Manuscrits. — i. Paris^ B,Nat.^fr, t^jq (anc. 71853-3, 
Gange b), v'eL, Xllh f, /«-/,/: 34»- -349'- 

2. Id,^fr, 12203 (^^^* Suppl.fr. 455^, veL^ XI IP /, m-/, 
ff. 40-41. 

3. Id.^ fr. 24210 (anc. Sort. 397^, veL^ XV ^ /, /w-/., 

ff' 56^-57*- 

Edition. — En 1679, P.- A. de Citry de la Guette 
publia fous le titre de Hiftoirc de la conqucftc du royaume 
de Jérufalem fur les chreftiens par Saladin, extraite d'un 
ancien manufcrit fParisy Gervais Clouzier^ 266 p. in-i2jy 
un abrège en/rdnçais rajeuni^ du fr, 770, qui appartenait alors 
à Cabart de Fillermont là pafja depuis dans la bibliothèque de 
Congé, Aux pages 38^-389 fe trouve un petit remaniement 
du texte que nous publions, 

\Pour conftituer ce texte^ on a pris pour bafe le premier manuf- 
crit qui a été défegné par la lettre K, là on a mis en note les 
variantes principales des autres manufcrits. Ce manufcrit K ejî 
f œuvre îun fcribe qui appartenait à la région feptentrionale 
extrême du domaine français^ comme le prouvent les formes 
apielée (p, 23^, dieftre (p, 24^, deviers (id.) ^c] 

IV 
ERNOUL. U ESTAT DE LA CITÉ DE JÉRUSALEM, 

Le comte de Mas Latrie a fur abondamment prouvé qu*Emoul 
écrivait en 1228, là fon copijie là continuateur^ Bernard le 

I A Tapparition de ce petit p. 141, n. 16700 ; Hifl. litt. de la 

volume, aujourd'hui rariiTime, on /r., 1. c. j P. Paris, Mmjf. fr,y VI, 

crut à une fupercherie t v. Journ, p. 133 ; H. Monachus, éd. Riant, 

des fa*v,^ 1679, VII, p. ^^i ^c~ p. 68. 
long, BibL hifl. de la Fr.^ II, 
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Treforier^ en 1231. Eft-ce la première de ces dates qu*tl con-- 
vient également taffigner à la redaâfion de la defcription de 
Jerufalem dont Ernoul a fait précéder^ comme d" une digrejjion 
ntcejjaire^ le récit de la prije de la Ville Sainte par Saladin^ con- 
Jacrantà cette digreffion un chapitre tout entier de fa chronique?^ 
Me feparant ici complètement de F opinion de Tohler^^ qui 
voyait dans ce chapitre un document antérieur à 1187 ^ inféré 
tout d'une pièce dans le texte d'Emoulu je n*y trouve rien qui 
autorife à ajjigner à /'Eftat de la Citez une date de rédaction 
antérieure à celle des autres chapitres (tEmouly ^ à ne point 
y voir^ comme dans ceux-ci^ Foeuvre perfonnelle de ce chro^ 
niqueur. 

^u' Ernoul ait eu fous les yeux une defcription de ferufalem 
antérieure à Pexpuljion des Latins^ que cet original ait été très 
femblahle au texte que nous venons t examiner^ ait été peut-être ce 
texte lui-même^ dont le commencement fe retrouve dans Ernoul^ 
y qui^ en ce cas^ aurait été mutilé des trois derniers quarts par 
le compilateur de /'Eftoire d'Oultremcr — t'ejîune hypothèfe 
fort plaufihle ^ que f admettrais volontiers. Mais à cet origi- 
nal^ ^ pofiérieurement à la rentrée des Sarrafens dont il re- 
late formellement les méfaits 3 , Ernoul^ furtout dans la féconde 
moitié de la defcription^ a dû ajouter beaucoup du Jien : il Va 
mis au courant, ^ avec un tel fans-gene qu'on trouve fimul- 
tanément, dans fon texte^ les formes au préfent, impliquant 
encore F occupation latine^ l^ les formes à l'imparfait im- 
pliquant la réoccupation mufulmane. Dans un cas meme^ en par- 
lant des moines de Jofaphat^ la même phrafe fe retrouve au 
préfent (ch. II) &à Fimparfait fch. XXI Vj. En forte qu'on 
pourrait pref que reconJHtuer la partie de F original antérieur 
^1187, que ne nous a point row/irv^^ TEftoire d'Oultre- 
mer, en fupprimant fimplement dans les ch. VI- XXVI et Ernoul 
les phrafes rédigées à l'imparfait. 

Tobler a illujiré ce texte de commentaires topographiques ^ 
archéologiques Ji abondants que je ne puis quy renvoyer le lec- 
teur^ . 

Manuscrits. — i. Paris^ B.Nat.^fr. 781 (anc. 71885, 
Congé 9), véL, XlIPf, in-^,ff. 97 ^f 

I Le chap. XVU. 3 C. XXIV, p. 51. 

z Difcriptiones T. S. (Lpz., 4 Defcript. 7*. 5., pp. 452-496. 

Hcinrichs, 1874, 8»), pp. 453-454. 
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2. 

3- 
4- 
5- 

6. 



S. Orner ^^ ^^^ (S. Bertm)^ vi/.y XIV* f.^ m-f.^ff.^h 



Beme^ 41, vel.^ XIII ef.^ in-f^f- 38 ^/ 

1115, 1 * * * >27> 

Bruxelles^ il 142, veLy XII Itf.^ ^'^f-iff- 5^ ^Z 
Paris^ B. Nat.j N. acq.^fr. ZSZlyp^P*^XVIIUj.^ in-f.^ 

# 55 ^f 

7. Id.^ Moreau 1565», pap.^ XVIII ef.^ in-f^ ffl 64 Çff/. 

8. Id.y Arjenal^']^^ (anc. H.fr. 677^, veLj Xllhj.^ in-f.^ 
ff. 51 esf/. 

9. Beme^ 113, veL^ XIII' f.^ ^^'fyff- '35 ^Z 

10. 1 340 (Fauchât)^ vel.y XIV' f.^ in-^ ff, 50 ^/. 

1 1. Parts^ B, Natj 9086 fane. Supp.fr. 450^, v^/., Xllhf.^ 

Editions. — A. Robinfon^ Biblical refearches in Palef- 
tina (Lond.^ Murray^ 1856, in-Sj^ pp. 556-562 [cod. 5]. 

B. TobUr^ Topographie von Jerufalem (Berlin^ Reimer^ 
1854, »»-i2i>'» Ih PP'^ 984-ÏO05 [cod. 3, 4, 5, 9]. 

C. Emouly Chronique, éd. Mas Latrie (Paris^ J. Renouard^ 
1871, in-S)^pp. 188-210 [cod. I, 3, 5, 7, 8, 9, 10, II] 3. 

D. Defcriptiones Terrae Sanâa», éd. T. Tobler (Leipzig j 
Heinrichs^ iSy^ in-Sj^ pp. 196-2244. 

[Des neufmanufcrits qui reprefentent ce texte (nous ne parlons 
pas des manufcrits 6^7, copies du manufcrit gj^ Jept ont eu 
connus ^ utilijes par M. de Mas Latrie ; on leur a laifse la 



1 M. Giry a bien voulu mettre 
à notre difporition une excellente 
copie qui] avait &ite de ce pré- 
cieux manufcrit, dont M. de Mas 
Latrie n^avait pu fe fervir. 

2 Les noA 6 & 7 font des copies 
du T\P 9, — Les no» 1-5 font des 
Emoul, les ifi* 6-10 des Bernard- 
le Trcforîer. 

3 M. de Mas Latrie s*eft fervi, 
en outre» des romlT. Paris, B. N., 
ït. 9083 & 24209, qui ne con- 
tiennent pas Emoul, mais bien le 
remaniement de 1261, publié ici 
plus loin fous le no IX & aupara- 
vant par PAcadémie {K. du hifl. 



occ.des cr.^ II, pp. 490-507). H a de 
plus donné jfous la lettre L quel- 
ques-unes des variantes de Tédi- 
tion académique. Quant aux le- 
çons qu'il défigne fous la lettre I 
comme provenant du Par., B. N., 
fr. 24208 (Guill. de Tyr tra- 
duit & contin. — 1231)9 nous n*en 
avons point fait ufage, n^ayant pu 
retrouver VEftat de la citesc dans 
ce mf. 

4 II eft difficile d^indiquer les 
manufcrits dont Tobler s'eft fervi 
pour cette édition, où il a mêlé le 
texte d'Emoul avec celui du re- 
maniement de X261. 
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lettre par laquelle le précèdent éditeur les a deftgnes ; ce font les 
manufcrits A, B, C, D, E, F, J/ ^ant aux deux autres., parmi 
le/quels le manufcrit de St-Omer fe recommande par fon excel- 
lence^ ils font nouveaux. 

Le texte eji celui de M. de Mas Latrie^ corrige en certains 
endroits ; on a joint aux variantes de la précédente édition celles 
qui font fournies par les nouveaux manufcrits.^ 

V 

ERNOUL. FRAGMENTS RELATIFS A LA GALILÉE. 

Nous avons également emprunté à Ernoul plufieurs morceaux 
géographiques d^une certaine étendue qui fe trouvent aux cha- 
pitres VII-X de fa Chronique, là qui font relatifs à plujieurs 
lieux de Galilée. Ici il ne f aurait y avoir (fhéjitation fur les 
deux quefHons de date là d* originalité : Ernoul efi bien Fauteur 
de ces dejcriptions^ qu^il a peut-être rédigées de vifu là certaine- 
ment en même temps que le refïe de fon livre. 

Manuscrits. — Les manufcrits employés font les mêmes que 
pour le «° précédent^ à F exception du Paris^ B. N.^ fr. 9086, 
qui ne contient pas les Fragments fur la Galilée. 

Editions. — A. Ernoul^ Chronique, éd. Mas Latrie^ 
p. 62-72, 75-80, 97-98, 107-109, II 2-1 14. 

B. Guillaume de Tyr & fes continuateurs, éd. Paulin Paris 
(Paris^ Didot^ 1 879-1 880, 2 vol. in-Sj^ t. 11^ pp. 496-512. 

Comme je F ai dit plus haut^ le compilateur anonyme de 
TEftoire d'Oultremer là de la Naiflance de Salehadin a 
abrégé là remanié cette partie géographique du récit t Ernoul^ 
ce qui forme une féconde rédaction. 

\Pour la première rédaction de ce texte^ on ne peut que répé- 
ter ce qui a été déjà dit au fujet du n^ IV. Nous retrouvons 
ici' fix manufcrits connus par M. de Mas Latrie ; les deux 
autres font nouveaux. 

La féconde rédaâtion^ la rédaction abrégée^ efi contenue dans 
trois manufcrits^ les mimes qui ontfervi au texte n® ///. Comme 
pour ce textey c'efi le manufcrit îC qui a été pris pour bafe de 
fédition.] 
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VI 
LES PELERIN AIGES POR ALER EN IHERVSALEM. 

En jetant Us yeux fur la lijie des manufcrits de /'Eracles ' , 
on voit aujjitot que^ fur les cinq clajjes^ entre lefquelles on a été 
amené à répartir ces manufcrits^ deux feulement contiennent des 
defcriptions f pédales des Lieux-Saints^ f avoir la IP (Emoul 
^ Bernard le Tréforier) ^ la IV^ (Rothelin) : un manuf- 
crit de la V clajfe ( Noailles^Colberty Guillaume de Tyr tra- 
duit ÎSf continué jufquen I2y ^J fait exception : il fe termine 
par une defcription des Lieux-Saints de Palejline^ dont une copie 
ifolée fe trouve aufft dans un manufcrit de Vienne * . 

yip fiai trouvé aucun texte latin dont cette defcription puiffe 
être confidérée^ f oit comme la traduâiion^ foit comme le remanie- 
ment: je rC affirmerais point cependant^ avec autant Saffurance 
que je viens de le faire pour /'Eftat de la Citez dejérufalem, 
qu elle f oit originale. 

^ant à la place chronologique que fai cru devoir lui affi- 
gnery elle n'a rien de très fur. Si F on regardait comme parfaite- 
ment certains tous les fynchronifmes qu office le document^ il fau- 
drait en placer la rédaâîi$n à la fois avant 1 187 {Sainte-Marie 
Latine efl encore occupée par fes religieux là la maifon de 
Saint-Jean de JérufaUmpar les HofpitaliersîJ^ après J2jS (la 
Fraie Croix n'eft plus à Jérufalem^ là le château £ Athlit efï 
conJlruitS^ Péglife de Notre-Dame du Mont-Sion ejï détruite ^ )^ 
enfin après 12657, époque ouArfur^ vendu en 12^1^ aux Hofpi- 
taliersj leur fut enlevé par Boudocar9. L'une ou F autre de ces 
indications étant évidemment erronée^ il faut fuppofer que nous 

1 In<veHt, des mmff', de VEra- 6 C. IX, p. 96. Elle était en- 
cUs (Arch. de rOr, L,y ly pp. z^2- core debout en 1212 (Willcbr. 
252). Oldenb., Peregriuaiioy 1. II, c. 10 

2 A la fin du Livre de la {Peregrin, M. JE. quatuor ^ éd. 
fontaine de toute fcience. Nous en Laurent, p. 188). 

devons la copie à Tobligeance du 7 < Liqués chaftiaus (AfTur) fu 

R. P. W.-A. Neumann, O. Cift. de rofpital • (C. IV, p. 92). 

3 C. VI, p. 94. 8 S. Paoli, Cad. dipL di Malta, 

4 Itid. I, n» 149, pp. 1 89-1 91. 

5 C. II, p. 91. Athlît fut bâti 9 Eracies, 1. XXXIV, c. 4 (/?. 
en tai8. des hift. occ. des cr.y II, p. 446). 

C 
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avons ici U remaniement^ fait vers le milieu du XIIP fiecle^ 
iTun texte probablement plus court ^ antérieur à la prife de 
Jerufalem — la mention toute fpeciale f AJfur perdu par les 
Hospitaliers rittant^ en ce cas^ quune addition tun copijie ' , 
dejtreux de mettre d^ accord le texte dont ilfaifaitfuivre la Conti- 
nuation rf^G«/7/tf«zfi^rf^ îjyr ^v^f cf//^ Continuation. J* ai donc 
ajjigne au document une date moyenne^ très voifine de celle aEmoul^ 
fans pourtant me dijjimuler tout ce qiielle offre de difcutable. 

Au moment où Je rédigeait la table du volume déjà entièrement 
tiréj notre confrère, M. Paul Meyer^ que f avais prie (T exa- 
miner à Cheltenham^ dans la bibliothèque de feu Sir Thomas 
PhilippSj un manufcrit que^ diaprés le titre très fommaire du 
catalogue imprime^ je penfais netre qu\ne lifîe relativement 
moderne des fan£îuaires privilégies de la Terre-Sainte^ ayant 
con/iaté qu'il contenait, au contraire, un texte intereffant ^pro- 
bablement ancien, je me fuis emprefsé de le faire copier. C'était 
une féconde rédaction, fenjiblement différente des Pèlerinages 
por aler en lerufalem : elle a ete imprimée de façon à être 
inférée à la fuite. 

J'avoue quil m'efi impofftble de déterminer, étant donne la 
confufion des fynchronifmes que F une là F autre foumifjent — 
quelle efl la plus ancienne des deux. Je ferai remarquer feule- 
ment que celle de Cheltenham efl de beaucoup la plus importante 
par la nouveauté des renfeignements quelle fournit. 

Manuscrits. — i.. Paris, Bibl. Nat, fr. 9082 (anc. 
Supp.fr. 104, Noailles), vel., Xllh f, ^w-/ ? J^ 343 a-345 a. 

2. Id., fr. 9060 (anc. Supp. fr. 2503 9«. — Dom Berthe- 
reau, i^ recueil, IX, l), pap., XFIIP f, in-f, ff. 427- 
430. — Copie du précédent. 

3. Vienne, Bibl. Imp. R., 2590 (Eug.,f. 122), véL,XIV*f., 
in-f, ff. 96 a-99 a. 

4. Cheltenham, 6664, vél. XlVef, in-f,f 35 l^ f 
Edition. — Af" de Vogué, Les églifes de la Terre Sainte 

(Paris, Didron, 1860, in-^J, pp. 444-451 [cod. i]». 

1 Le mf. de Vienne donne/ efi dernier chapitre), de nombreux 
au lieu de/»: ce qui reporterait à paflfages empruntés au texte de 
la période 1251-1265. 1161 dont je parlerai plus loin: 

2 M. le marquis de Vogué a il s'eft fervi pour ces emprunts 
ajouté à notre texte, en les impri- des mmfl*. Paris, B. Nat., fr. 
mant en italiques (fauf pour le 2S25, 22495 8c 24209. 
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[Le texte a été conJHiue Câpres deux des manujcrits cités plus 
hauty les n* l ^ 3, dé/ignés dans les variantes par les lettres 
F ^Y ; len^ 2, copie du n"" l^ a naturellement été laifsé de 
coté. Les deux manujcrits utilifes^ dûs à un copijie français^ Je 
complètent mutuellement ; il eji à remarquer cependant que V 
Jemhle plus allongé dans certains pajfages. 

^uant à la rédaction ajoutée ÎT après le mf. unique de Chel- 
tenhamy on remarquera qu^elle diffère furtout du premier texte 
par Tordre des paragraphes; la numérotation des paragraphes 
du premier texte que nous avons mife entre parenthèfes en tète 
de chacun des paragraphes du fécond^ facilitera la comparai/on.'] 

VII 

PHIUPPE M0USKE7. 

Lorjqu^au milieu du XII fi Jiècle^ Philippe Moujket écrivit 
Ja grande hijloire univerfelle rimée l^ qu^tl en vint à raconter 
les gejies de Charlemagne^ il admit^ fans héjiter^ comme hijlo- 
rique la légende du voyage du grand empereur en Terre-Sainte. 
Cette légende^ on le fait ' , était double: fuivant les tlnSj le voyage 
avait été celui d'un pèlerin pacifique^ fuivant les autres^ d'un 
croife victorieux. La Relatio quomodo Carolus attulerit 
clavum réfumait cette féconde forme^ fcf la Chanfon du 
voyage à Jérufalem repréf entait la première. Moujket fuivit 
la Relatio ^ la développa dans les vers 100 2 2-1 1500 de fon 
poème ; mais il devait connaître aujji la Chanfon. Car^ tandis 
que la Relatio ne contient aucun renfeignement géographique fur 
la Terre-Sainte^ Moujket^ à Fimitation de la Chanfon, qui 
nous offre^ au contraire^ le long pafjage defcriptif publié ici 
fous le n^ /, voulut enrichir fon récit cCune abondante nomen- 
clature des Lieux-Saints de PaleJHne. 

M. de Reiffenberg^ Féditeur de Moujket^ avait cherché en 
vain à quelle fource le poète avait puife les renfeignements qu'il 
nous donne fur ce fujet fpécial. Comme il ne fort pas^ malgré la 
longueur de fes développements^ des données les plus banales ^ 
les plus vulgaires^ il eji^ en effets prefque impojftble de dire ou 
il a emprunté fa fcience. Bède^ ou Frétellus, ou vingt autres ont 
pu la lui fournir, j^e ferais porté à croire cependant qu'il a eu 

I V. plus haut, p. xj & ArcA. de tO. I., I, pp. 12-16. 
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entre les mains bf a fuivt^ au moins dans la première partie de 
fon ricit^ le texte géographique populaire de la première croifade^ 
le petit traite qui accompagne Ji fouvent dans les manufcrits^foit 
les Gefta, foit Tudebode^ foit Robert-le-Moine^ & qui a ete 
tant de fois traduit en français : Flnnominatus /, qui débute 
par les mots : < Si quis ab occidentalibus partibus &c* ' » 

Manuscrit & édition. — Le poème de Moujiet & par- 
tant le pajfage que nous lui avons emprunte na été publié qu^une 
fois^ par le baron de Keiffenberg^ £ après le manufcrit de Paris^ 
B. Nat,,fr, 4963 fane. 9634, (?/. 244), vél.^ Xllfijiècle^ in-foL, 
fous le titre de Chronique rimée de Philippe Moufkes 
(Bruxelles^ 1836-1838, 2 v. in-^J. Coll. des chr. belges, 
t, II y IV. — Notre texte occupe les vers 1 0466- il 060 du 
poème^ les ffl 68 c-72 b du manufcrit l5f les pp. 406-427 
de Pédition. 

[Le manufcrit de Philippe Moujiet étant unique^ on s^efi 
contenté de corriger ici le texte de Reiffinberg^ dont la leHure 
laiffe à défirer^ de le ponctuer & de l'accentuer régulièrement] 



VIII 
MATTHIEU PARIS. 

Quelques-uns des manufcrits de Matthieu Paris font accom- 
pagnés de cartes intérejfantes^ au nombre defquelles figure au 
premier rang un Itinéraire de Londres à Jérufalem, charge 
de légendes francaifes détaillées. Ce monument curieux de la 
cartographie du Moyen- Age fera reproduit avec exactitude dans 
le recueil iconographique que prépare la Société de F Orient 
Latin. 

Mais fans attendre F époque^ probablement encore éloignée^ ou 
ce recueil verra le jour^ il pouvait être utile de publier les 
légendes de la partie orientale de /"Itinéraire, d^ autant plus que 
ces légendes^ dans le foi-difant fac-ftmile quen a donné Jomard^ 
font abfolument illijtbles. 

I Publié par Tobler à la fuite 1865, 111-12)9 pp. 113-1x6. 
de fon Theodericus (S. Gall, 
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Ceji vers le milieu du XI If fiècle l^ probablement au temps 
des projets de croifade^ fans cejje diffères^ de Henri III (F Angle^ 
terre^ que /'Itinéraire a dû être dejftnt iâillujirt dejes légendes. 
Sir Frederik Madden a émis t opinion ' que tract \â commentaires 
font de la main même de Matthieu Paris : cette attribution a été 
vivement contejiée en Angleterre & ne paraît plus trouver de 
defenfeurs'^ . Il ejî permis cependant de penfer que Ji le moine de 
Saint'Alban rCa point tracé de fa main /'Itinéraire, il a pu 
rédiger lui-même le texte des légendes^ qui auront été enfuite 
copiées fur la carte^ par un arùjle de profejjion. 

Manuscrits. — Première rédaSîion. i. Londres^ Brit. 
Muf, Km^'s libr., 14 C VII, véL, Xllh f, in-f., ff. ^^'S^ 
(or ^couleurs). 

2. /if., Lanfdowne 253, pap.^ XVh f^ in-f.^ffl 228-231. 
— Dejfin à la plume de la main de Camden. 

Eleuxième rédaéfion. 3. Cambridge^ Corpus Chrijli Coll.^XFIj 
vél.j XIII' f^ i^'f'if S (couleurs). 



4. Id., XXVI, vél., XIIPf,f. 3 b (couleurs), 
Brit. Muf.yCoUon, TU 
f, 2 (couleurs). — Brûlé, illijibleZ 



5. Londres, Brit. Muf, Cotton, Tiber. E VI, véL, XIII' f. 



Edition. — Jomard, Monuments de la géographie 
(Paris, Duprat, fans date, gr. in-f. ; figures 8 W 9/ Détejîable 
Ktbograpbie iT après le cod. l 4 . 

[Les quatre manufcrits qui ont fer vi à conjïituer ce texte (on 
a laifsé de coté le dernier, le vP 5, incomplet là illiftble) fe 
divijent tout naturellement en deux familles bien dijiinâîes, La 
premère, compofee des mff. A ^ B, offre généralement un texte 
plus court, ou les exprejjtons latines fe rencontrent fréquemment ; 
la féconde (mff C ^ D^ préfente un texte plus développé, l3 
certaines particularités qui lui font propres la dijiinguent nette- 
ment de r autre (voy., par exemple, le commencement du para- 
graphe VIII qui, dans C l^ T), fe confond avec le para- 
graphe V). 

I Préface à VHsft, mhtor de Ma- tient que la première partie de 

thieu Paris (Lond., 1866, in-8), Vltinéraire de Londres à Rome. 
1. 1, p. xlvîîj. 4 D'après le même mf., le corn- 

z Th. Duffus Hardy, Caial, of mencement de Vltinéraire (de 

tke mat, ofBritiJh hifl^ m, p. 1 34. Londres à Douvres) a été publié 

3 Un fixième mandent, Cot- dans Gough, Brit, topography 

ton Ncro D. L, f. i8a b^ ne con* (Lond., 1780, 1, pi. VII, fig. i). 
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Lis deux familles rCont cependant pas ^ajfe% grandes diffé- 
rences entre elles pour quon puiffe fuppofer que F une fait plus 
ancienne que F autre ; elles nous femblent toutes deux provenir 
(Tun original commun^ écrit peut-être tout (f abord en latin ; leur 
diverjite ferait donc due aux changements apportes au texte 
primitif par des rédaâfeurs différents, Ceji pour cette raifon 
que les deux textes ont ete imprimes en regard ^ non à la fuite 
run de r autre; ils fe complètent^ du re^e^ ^ s'expliquent mu- 
tuellement La comparaifon des deux familles facilite fouvent 
l'intelligence de certains paffages^ déformes par la phonétique l3 
r orthographe anglo-normandes,^ 



IX 

i:ERACLES-ROrHELIN, 

Des foixante-quin%e manufcrits aujourd'hui connus qui 'ren- 
ferment la traduction ou la continuation de Guillaume de Tyr^ 
fei%e forment la IV^ claffe de ces manufcrits (Traduction b 
continuation^ dite de Rothelin^y allant juf qu'en llbjj. De ces 
feizcy douze font débuter la continuation par le texte géogra- 
phique dont je vais m' occuper * . Ce texte n'exi/ie dans aucun 
autre des manufcrits de /'Eracles. CeJi donc certainement en 
1261 qu'il a ete introduit dans la grande hijîoire franfaife 
d'Outremer^ ^ cette introduction n'a pas ete faite de toutes 
pièces ^ fans changements^ de façon à nous forcer à chercher 
pour ce morceau une date fptciale là plus ancienne de rédaction. 
Il contient^ en effets une partie qui tCeft certainement pas origi- 
nale: or^ cette partie a été mife à jour par le compilateur l3 
porte les traces nombreufes d'un rajeuniffement auquel l'on ne 
faurait donner d'autre date de rédaction que celle de P œuvre 
entière de 1261. 

M. de Mas Latrie^ dans fon excellent travail fur les manuf- 
crits ^Eracles, a donné fur la continuation de Rothelin tous 
les renfeignements défirables 3 ; j'y renvoie le leCleur. J'infijîerai 
feulement fur ce point que la compilation a été faite en France^ 

1 Ainfi nommée à caufe du pp. 250-251. 

principal mf. qui la contient, le 3 Ëffai de clajfific. des contin, de 

ir. 2083, venant de Rothelin. GuilL de Tjr, à la fuite de la 

2 Voir Jrch, de 1*0, Z.., I, Chronique d'Emoul, pp. 531-546. 
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l^f ajouterai que le morceau géographique qui nous occupe rieji 
point le Jeul hon^S œuvre quelle renferme^ trois autres opuf- 
cules mtirejfants ayant été introduits aujji dans le récit ' b 
remanies comme le notre à cette intention. 

La defcription des Saints-Lieux^ qui occupe le commencement 
(ch. II-XI) de la continuation de Rothelin^ Je compofe de deux 
parties, La première rCeJi que la reproduction^ mije à jour * , 
comme je viens de le dire^ de /'Eftat de la Citez de léru- 
falem, SEmouL La féconde doit être auJJi le remaniement 
{fun texte plus ancien. Ce texte — latin ou français^ nous f igno- 
rons — mais aujourd'hui perdu^ était une revue de la Terre- 
Sainte analogue dans fa forme générale aux Pelerinaiges por 
aler en lerufalem. Le continuateur anonyme de Guillaume 
de Tyr décrit^ en effet^ dans cette féconde partie^ les mêmes 
lieux ^ les mêmes fanéîuaires que notre texte n^ Fly mais avec 
plus de détails ^ dans un ordre différent. 

Manuscrits. — i. Paris^ Bibl. Nat.^ fr. 2825 (anc. 
8404;, vil., XIFef, in-f.,ff. 310 ^f 

2. Id., fir. 9061 (anc. Supp.fr. 25039^, Dom Berthereau, 
i^ Recueil, IX, 2), pap., XVIIIef.ff. 17 ^f 

3. Id.,fr. 9083 (anc. Supp.fr. 23 il, Rothelin), vil., XIV* f, 

4. Id., fr. 22495 (anc. Sorb. 383^, vil., XIV * f, in-f, 
ff. 271 eff/. 

5. Id.,Jfr. 22497 (^^^' ^^ Vallière loj, vil., XlV^f, in-f, 

# 153 ^Z 

6. Id., fr. 24209 (anc. Sorb. 387^, vil., XIV* f., in-f, 

ff. 304 esf/. 

7. Paris, Bibl. Didot, vil., XlVef, in-f.,ff. 292 ^f 

8. Lyon,Acadimie2() (anc. Ti'^-'] \2,Adamoli), vil., XV* f, 
in-f.,ff. 289 eff/. 

I Ia Prophétie Agapy la verfion XV-XVI (pp. 520-521); la troi- 

françaife de la Kelalio pair torcha fîème, les diap. XLV-LVIII (pp. 

ad bm. III 8c un traité fur les pé> 5 71-5 S 9). 

rils de la mer, le défert 8c le Nil. 2 On n'y retrouve plus le mé- 

La première, qui fe trouve dans lange du préfent 8c de Timparfiiit 

6 mmff., forme les chap. XII- que j*ai fîgnalé dans Ernoul : Toc- 

XIV (R. des hift, occ. des cr,, II, cupation des Lieux-Saints par les 

pp. 515-520)) la féconde, qui fe Sarrafms y eft toujours affirmée, 
trouve dans 5 mmfl*., les chap. 
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9. Bruxelles^ BibL roy.j 9045, pap.^ -ï^*/? i^'/'^Jf 34^ 

10. Id., 9492-9493^ v^'-^ 'X'IF'/.^ in-f.yf. 377 y/. 

11. Rome^ Vatican^ Reg. Chriji.^ ']7p (anc. 691^, vil.^ 

XIV'f.,in^f.,ff.ZZ9^f' 

12. Turin^ Athmaum^ LU, 17 (Gallic. 86) j w/., XF'f.j 

Editions. — Â. Recueil des hift. des croifades, Lois, 



/. //, 1843, >^/>. 53^-534 V^à. 6]. 



531-53 



B. Schul% (E.'G.)^ Jérufalem (Berlin^ S. Schropp^ 1845, 
in-Sjypp. 107-115 [^</. A]. 

C. tVilliams^ The holy city (London^ J.-fF. Parker^ 1849, 
w-8^, /, â[/>^., /•/>. 134-140 [^rf. jf] * . 

D. Recueil des hift. occ. des croifades, /- // ^1859^, 
pp. 490-515 [cod. 3, 4, 6, 8]». 

E. Af' de Fogùèj Eglifes de Terre-Sainte fParisy 1860, 
/«-4;, /»>>. 436-451 M- I, 4i 6] 3 . 

F. Guillaume de Tyr & fes continuateurs, éd. Paulin 
Paris (Paris^ Didot^ 1879-1880, 2 vol. in-Sj^ t. 11^ pp. 475- 
496 [cod. 7J4. 

[Le texte dont il eji ici queJHon ejî à peu de choje près celui 
qui a été publié par F Académie des Infcriptions ^Belles-Lettres 
^ dont r édition eJi déjignée ci-dejfus par la lettre D. Certaines 
corrections de détail y ont cependant été introduites^ grâce aux 
nouveaux éléments de critique fournis par les manufcrits que 
r Académie n* avait point connus. Le texte académique^ en effets 
a été conJHtué Câpres fix manufcrits; de ces fix manufcrits.^ cinq 
ont été utilifes dans ce texte^ ce font les manufcrits E, F, H, I, 
K, auxquels on a confervé les lettres que leur avait données le 

1 Cette édition & les deux pré- cette fin, empruntés aux mmflT. i, 
cédentes ne donnent que la def- 4, 6. 

cription de Jérufalem, & omettent 4 La première partie du texte 

celle des LL. SS. de Paleftlne. {Difcription de Jérufalem) a été 

2 Les éditeurs du Recueil acad. traduite en anglais par T. Bar- 
fe font fervis auffi d'un mf. d'Er- clay, T^e dty of Ou great Hng 
noul, Eftatde la Citex^ fr. 9086, (L., 1857, in-8), p. 368-377, & en 
qui a donné les variantes C. allemand par G. Rofen, Jerufa- 

3 M. de Vogué a remplacé la lem scur Zeit der Kreuxfahrer 
fin du texte par notre n» VI, en y {Wochenbl. d. Johann. - Or dent 
ajoutant quelques paflages de BalleyBrandinb.,iZ6y,j^,7^$^). 
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dernier éditeur. On a rejeté au contraire le mf. C de FAca-- 
demie^ qui contient^ non pas la rédaéîion voulue^ mais le texte 
d'EmouL ^ant aux autres manufcritSj auxquels ont été attri^ 
buées les lettres A, B, C (nouveau)^ D, G, J, ils font abfolu- 
ment nouveaux. Autant que faire fe pouvait^ les onze manuf- 
crits parmi lefquels on ne compte pas le «** 2 qui eji une copie^ 
ont été groupés par familles,'] 

X 

CHEMINS £7 PELERINAGES DE LA TERRE SAINTE 

Le texte publié fous ce titre aurait pu être joint au n^ Vl^ 
avec lequel il a une parenté indifcutable. Les Lieux-Saints y 
font décrits dans le même ordre^ quelquefois dans les mîmes 
termes. Il efi également aufft difficile à dater que les Pelerinaiges 
por aler en lerufalem : nous retrouvons^ en effets ici les 
fyncbronifmes contradiSîoires que nous a offerts ce dernier docu- 
ment; il y a mime une difficulté de plus; car Fauteur parle 
étAtblit comme n étant plus en la poffeffton des Templiers ' , affer- 
tion inadmiffibUy puifque ce château ne fut pris que le '^o juillet 
1291, c^ ejî-à-dire deux mois l^ demi après la chute (F Acre (1% 
mai) qui nous ejï donnée dans le texte, comme encore occupé par 
les Latins, 

Il rCy avait donc aucune raifon bien décifive pour ne point le 
réunir au «° ^/, l^ fi nous F en avons feparé, c*efî que, d^ abord, 
il en diffère, à chaque in/lant, par les détails, ou nouveaux, ou plus 
abondants, qu'il donne fur les lieux décrits, puis parce que fa 
féconde rédaâîion, beaucoup plus voifine de la première que les 
Pelerinaiges por aler en lerufalem, n offre plus les deux fyn- 
cbronifmes embarraffants des moines de Ste-Marie Latine bf de 
la maifon de F Hôpital à Jérufalem, Négligeant donc le mot 
relatif à Athlitfmotque corrige a ailleurs la deuxième rédaâtion), 
nous avons placé la compojition, fans fixer cF ailleurs une date 
minima précife, avant F année 1265, époque ou Arfuf b 
Céfarée tombèrent au pouvoir des Infidèles, Cette date, pour la 
féconde rédaâtion, pourrait mime itre augmentée de trois ans; car 
celle-ci ne fait plus de ^affa^i comme la première, la réfidence 
if un comte * , èf F on fait que Jaffa tomba le 7 mars 1 268. 

I c Lequel chaftieu^ de la maif- 2 N. 3, p. 191. 

fon dou Temple t (N. 2, p. 1 80). 
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Les environs de cette dernière année pour la deuxième rédac- 
tion de notre texte^ le milieu du treizième Jiècle^ pour la première^ 
me paraijfent donc les époques approximatives ou fut compofe ce 
double document^ dont Fauteur ou les auteurs durent prendre le 
cadre tout fait que leur offraient les Pelerinaiges por alcr en 
lerufalem, en y inférant leurs propres renfeignements. 

Manuscrits. — Première rédaSîion. Rome^ Vatic. 3136, 
veL^ XIV' f^ in'%yff. 19-25 « . 

Seconde redaêiion. Cambridge^ Univerfety^ Gg VI, 28, veL^ 
J^^'/, /•»-4,/:S2a.57a. 

[Différentes par la date^ les deux rédaSîions le font aujji par 
la langue; la première ejî F œuvre JFun copifie provençal^ la 
féconde provient tun capijle anglais, A travers les déformations 
dues à ces deux influences^ qui nont fait que changer fuperfi- 
ciellement la phyfionomie de la verfion primitive^ il efl toutefois 
facile de reconnaître un texte original purement franfais.'] 



XI 

VOTAGE DES POLO. 

Sans rintéret qui s* attache au nom du grand voyageur veni-- 
tien^ y auJJi fans le defir de ne rien omettre dans la ferie de 
nos textes géographiques^ furtout les plus anciens^ nous aurions 
pu négliger ce fragment du livre de Marco Polo. Il tCa^ en 
effets qtiune importance bien reflreinte pour la Terre-Sainte ^, 
en particulier, ne f aurait donner lieu ici à aucune obfervation, 
la queflion de rédaction ^ d* originalité ne foulevant aucune 
difficulté qui n*ait été depuis longtemps refolue par les commen- 
tateurs innombrables de Marco Polo. 

Je ne ferai quune remarque, portant fur un point toutfpecial: 
la date de 1 269, donnée feulement par un des manufcrtts de la 
rédaction de Thibaut de Cepoy, pour le premer fejour à Acre 
des Polo y leur rencontre avec Tedaldo Vifcontt, qui allait être 

X Nous en devons l*indication le Roulx. 
à notre confrère, M. J. Dela?iUe 
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élu pape éprendre le nom de Grégoire X^ date préférée par 
tous les éditeurs à celles évidemment erronées de RujHcien de 
Pije ^l26o,/>. 209^ ^ des huit autres manujcrits de Thibaut de 
Cépoy (^1250 & 1260, p. 221, var. iij^ rCeJl pas hors de 
toute difcujjion. M, G. Tononij archiprUre de Plaifance^ qui 
prépare une hijîoire & une édition des auvres de Grégoire JT, me 
fait remarquer que les chroniqueurs ne placent le départ de 
Tedaldo pour la Terre^Sainte qu'après celui de f. Louis pour 
Tunis (2 juillet 1270^, ^ que^ d* après un a5ie du Tréfor des 
Chartes ' , Tedaldo était encore à Paris le 28 décembre 1 269. 
Il faudrait donc probablement dater de 1271 le premier ^ le 
deuxième fejour des Polo à Acre^ là les placer tous deux entre 
le 9 mai^ époque de F arrivée en Terre^Sainte cT Edouard (T An- 
gleterre^ — avec lequel^ fuivant /'Eracles * , aborda Tedaldo 
— là le 1% novembre^ date du départ du nouveau pape pour 
rOccident. 

Première rédaction (Rujiicien de Pife). 

Manuscrits. — i. Paris^ BibU Nat.^ fr, 11 16 (anc. 
7367;, veL, Xmf, in-f,ff. 4b-7a. 

Edition. — Recueil de voy. & de mémoires, publ, par 
la Soc. roy, de géographie^ t. I ^^1824, in^^J^ pp. I-9 [cod. ij. 

Seconde rédaction ^Thibaut de Cépoy). 

Manuscrits. — 2. Paris^ BibL Nat, fr. 2810 (anc. 
8392;, vé/., XIF'f^in-f^f I làfuiv. 

3. Id.yf 5631 (anc. 10260;, véU XIV' f.^ in-^ f 4. &f. 

4. > » 5649 f » 10270;, > XF'f.^ » > 6 > 

5. > Nouv.acq.fr. 1880, pap.^ XVh f.^ » > i > 

6. Beme^ 125, vé/., XIV' f^ in-^f. 4 là f. 

7. Bruxelles^ 9309, vél.^ XIII' f.^ in-^f. l làf. 

8. Londres^ Muf. Brit.^ Reg. 19 /> I, vél.^ XIV f y in-^ 
f. 58 làf., 

9. Oxford, Bodl. 264, vél., XIV' f, in-^f 2l8 e5f/. 
10. Stockholm, Bibl. roy., Fr. 37, vél., XIII' /., m-4,/ i làf. 3 

1 ArcA. dt Fr.j T, 456, n» 18**. vient d'êlre exécutée par les foins 

% L. XXXIV, ch. V (if. occ. des de M. le baron de Nordcnikjôld 

cr,y II9 p. 449). qui a bien voulu nous en commu- 

3 Une héliographie de ce mf. niquer les premiers feuillets. 
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Le manufcrit: 

11. Rome^ Fatic.^ Ottoboni 2207, veL^ XIV^ J.^ in-f.^ 
ne contient pas le voyage en Syrie, 

Les manufcrits : 

12. Londres^ Egerton 2iy6j veL^ 

13. Stockholm^ Bibl. roy.^ Fr. 38, vél.^ XV^ f.-, in-^ 

ne font que des retr^duâions franf ai/es de la verjion latine du 
livre de Marco Polo. 
Le manufcrit: 

14. Paris^ Arfenal^ 351 1 (anc, H. fr, 20^, vel^ ^V^ f^ 
in-foL^ offre une tout autre ridaSîion^ complètement rajeunie & 
œuvre (F un copifîe fpeciaL 

Edition. — Le livre de Marco Polo, puhL par G. Pau- 
thier (Paris^ Didoty 1865, 2 vol. in-Sjy t, /, pp. 20 &f [cod. 
2, 3> 4]- 

[Pauthier a démontre que le livre de Marco Polo a tout 
d* abord ete rédige par Rufiicien de Pife^ dans une langue impré- 
gnée de formes italiennes*^ ^eft cette rédaction quon a ici publiée 
la première^ en refpedtant les fautes de toute nature qu^elle 
renferme. 

La féconde rédaâlion^ vraifemblablement revifee par Marco 
Polo lui-même ^ dejtinée^ aaprèi le prologue^ à Thibault de 
Cépoy^ offre un texte de beaucoup meilleur ^ plus fur. Ce texte^ 
confîitué à nouveau cT après neuf manufcrits^ dont trois feulement 
étaient connus de Pauthier^ eft tout à fait différent du texte du 
premier éditeur là lui efl auffi fupérieur."] 

xn 

PELRINAGES E7 PARDOUNS DE ACRE, 

Voici encore un texte dont la première partie efî rédigée fur 
le même plan que les w" VI & X^ Çsf, comme eux^ voifin de la 
deuxième partie du fragment géographique que nous avons em- 
prunté à rEracles-Rothelin. Encore plus concife que les pre- 
miers^ elle n* offre point de fynchronifmes qui permettent £en 
fixer approximativement la date. Heureufement que Fauteur^ 
aux dix paragraphes dans lefquels font brièvement décrits les 
Saints-Lieux^ tels que nous les énumèrent les Pelerinaiges por 
aler en lerufalem ^ les Chemins & pèlerinages, en ajoute 
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trois autres qui lui font propres. Or^ dans le fécond^ , qui contient 
une lijîe unique là infiniment precieufe des fanâtuaires S Acre^ 
nous trouvons mentionné rbopital de St-Martin des Bretons^ 
dont on connaît parfaitement les origines^ ^qui fut fonde exacte- 
ment le 29 août 1254*. Mais ce rCeJi là qu\ne date minima 
qu il convient de faire def cendre de plujieurs années^ le nombre 
des pèlerinages enumeres dans Acre feulement fuppofant cette 
ville arrivée à un degré de profpirité quelle n atteignit que 
quelques années avant fa chute. 

Manuscrit. — Londres, Brit. Muf, HarL 2253, véL, 
Xir^f,in-f,f.6Sh-7oh. 

[Ce texte offre unfpécimen nouveau du dialeâfe anglo-normand 
au XII f ou XW^fiècle. Nous y retrouvons, en effet, la confujion 
des conjugaifons ^ des cas de la déclinaifon, des formes comme 
mount pour mont, tounbe pour tombe &c., la réfolution de 
ié en é ^c, autant de phénomènes Hnguiffiques intéreffants à 
con/iater.] 

xin 

LA DEVISE DES CHEMINS DE BABTLONE, 

Notre confrère, M. Charles Schefer, a préparé, fur ce texte 
important, un mémoire étendu qui va paraître au tome II des 
Archives de l'Orient Latin: je me bornerai donc ici à de 
courtes obfervations. 

La Devife ne rentre pas précifement dans les limites géogra- 
phiques tracées à nos volumes: ce mémoire militaire, adrefsé en 
Occident, par F ordre de St-Jean, pour une defcente en Egypte, 
donne Sabord le relevé des forces dont difpofent les Infidèles, 
puis décrit avec détails les diverfes routes par lef quelles on peut 
pénétrer jufquau Caire. Il devrait donc être plutôt rangé parmi 
les projets de croifade. Nous r avons pourtant admis dans le 
préfent volume, d'abord en raifon de fon importance, puis parce 
qu'il embraffe une région qui fut, au XI fi ^ au XII fi Jiècle, 

1 N. 13, pp. 235-236. ville le Koulx {Archives de tO. 

2 V. iltrej Je Pfiâpitai des Z.., I, pp. 423*433). 
Bretons d^Acre^ publ. par J. Delà- 
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le théâtre fréquent des guerres entre les fultans d Egypte JsT Us 
Latins^ & qu'il ejî curieux de conjîater quels renjeignejnents ces 
derniers pouvaient avoir fur ce pays. 

M. Schefer montrera^ par la comparaifon avec les fources 
arabes^ quelle était l'exaâfitude de ces renfeignements^ qui fup^ 
pofent chez Fauteur anonyme du Mémoire la connaiffance^ 
non feulement des chofes dont il parle^ mais encore de la langue 
turque. 

Je ne f aurais affirmer poftivement que la Dcvife ait été 
écrite originairement en français : une longue rubrique latine qui 
la précède^ dans une des copies que nous en avonsy me fait 
craindre qu'elle n'ait été écrite d'abord^ ou tout au moins Jimulta- 
nément^ en latin : en tout cas^ je n'en ai pu retrouver P original, 

pliant à la date à laquelle elle a été rédigée^ il efi extrême^ 
ment facile de la précifer : les Latins^ en effets n avaient pai 
encore perdu Acre (i 29 1^, car^ fans cela^ cette ville qui fut^ 
auffttot après la prife^ pourvue d un émir^ lieutenant du fultan 
du Caire^ figurerait au nombre des chefs-lieux de gouvernement 
énumérés par /aDevife. Celle-ci comprend^ au contraire^ Tripoli^ 
qui tomba aux mains des Sarrafins le 26 avril 1 289 ; c'efî donc 
entre cette date ^ le iS mai 1291, que le mémoire a été rédigé 
& expédié en Europe^ probablement pour déterminer l'envoi de 
fecours dont Acre^ de plus en plus menacée^ éprouvait le befoin 
le plus urgent. 

Manuscrits. — i. Paris^ Bibl. Nat.y Lat. 7470, véLy 
XIV* f.^in-f^f 1633-1723. 

2. W., Bibl Ste-Genev.j E. l. 28, vél., XIV' f^ in-j^ 
f I43b.i47d. 

3. Berne^ 280, pap., XV' f y in-f^f. 74b-78b. 
Edition. — Sinner^ Catal. cod. mmiT. bibliothecx Ber- 

nenfis f Berne, ï770j in-Sj, t. II, pp. 319-329 (fragment, 
chap. I-VIJ, [cod. 3]. 

[Ce texte, établi d'une façon critique d'après les trois feuls 
manufcrits connus, efi écrit en bon français du XII P /tècle; 
aucune autre raifon que celle qui a été énoncée plus haut, ne 
[aurait être invoquée en faveur de l'originalité latine de ce 
morceau important.] 
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XIV 

LES CASAUS DE SUR, 

Nous avons rejeté à la fin du volume cette pièce^ dont il ejï 
impojfible de fixer la date precife. Elle eji pojïtrieure à la perte 
du Saphet (20 juillet 1266^ à antérieure à la mort filS^J du 
dernier prince de Tyr^ qui ait règne effeSlivement dans cette 
ville. Ce prince^ J^^^ àe Montfort^ avait laifsé une veuve^ 
Marguerite^ Jœur de Henri 11^ roi de Chypre^ qui conclut en 
1285 ^" traite^ plufieurs fois publie ' , avec le Jultan M'elik el- 
Manfour, Or^ ce traité ejî dejliné précifement à ajfurer à la 
princejfe la pojfejjion des dix cafaus qu*énumère notre aâfe^ débris 
que le fultan daignait lui laijjer^ après s^etre emparé du rejie de 
la principauté. 

Manuscrits. — i Jsf 2. Venije^ Arch. di Jïato^ Regiftri 
dei patti, /,/ 182, //,/ 24. 

3 ^4. Vienne^ Arch. Imp.^ Liber paâorum, /, 279, 77, 29. 

Édition. — Urkunden zur Handelsgefchichte Vene- 
digs,W. Tafel là Thomas^ t. III (Vienne^ iSsj.in-Sjypp.^gS- 
400 [cod, 3-4]. 

[Texte italianife d'une phonétique incertaine ^ d*un fens 
quelquefois douteux.^ ' 

I Biblioth. des croifades^ t. IV allem.); Makrizî, A^. des fultans 

(1829), PP- 558-560 (en français); dfEgypU^ tr. Quatremère (1837), 

Wilkcn , Gefch, der Kreuzsc.^ t. II, I, p. 173; cf. p. 216. 
t. VII, 1832, app., pp. 14-16 (en 
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Londres, Brit. Mufeum, King's Libr. i6 E. VllI (vél., XIIK f., in-8), 
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EDITIONS: 
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LES SAINTS LIEUX 



D APRES LA 



CHo4^SO:^VU VOroiGE VE CHo41^£<^c4G:\E 

A JERUSALEM 



• * • 



[Texte de M. Kofchwitz, revu par M. G. Paris.] 



W. f. 13s b. 
K. p. 51. 




' L eiffirifU de France e Burguigne guerpirentj 
; Loheregne traverfentj Baiviere e Hungerie, 
Les Turs e les Perfanz e celé gent hate^ 
La grant ewe delflum pajsïrtnt à Lalice. 
Chevalcbet Pemperh-e tris par mi cruiz partie 
Les bois £rf les/breZj e funt entrez en Gricc, 
Les puiz e les muntaignes virent en Romanie, 
E brochent à la tere ù Deus receut martirsej 
Feient Jeruùàttn, une citet antive, 
Lijurz fu bels e clers^ herberges unt purprifes^ 
E vienent al muflier: lur offrendi i unt mife ; 
As herberges repair ent Us fier es cumpagnies, 

Mult eftgen% H prefewz que H reis Char le i offreU 
Entrât en un muflier de marbre peint à volte. 
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Là ens at un aker de Sainte Paternoftre. 
Deus i chantai [/tf] meffiy fi firent li apojik; 
E les duze chaires ifunt tûtes uncore, 
La trezime efi en mi^ benfeielee e cbfe. 
Charlemaigne i entrât, bien out al coer grantjùe; 
Oum il vit la chaère^ iceU part s^aproat. 
lao Vemferere iafift^ un peut Je repofet, 

Li duze per as altres envirun li en cofte. K. p. 5s 

Ainz n*ifift alcuns hoem ne unies puis uncore : 

Mubfu liez Charlemaigne de celé grant hebet: 

Vit de dires cohrs le mu/Her peinturetj 

De martirs e de virgenes e de granz majejiez^ 

E les curs de la lune e lesfefles anvels^ 

E les lavacres curre e les peifms par mer. 

Charles out fier le vis^fi out le chieflevet 

Uns Judeus i entrât^ ki bien tout ejguardet; f« «33 *• 

130 Cum il vit Charlemaigne^ cummfat à trembler : 

Tant out fier le vifage^ ne Pofat ejguardir; 

Apoi que il ne chiet^fuiant fen eft tumeZj 

Efi muntet d'eflais tuz les marbrins degrez^ 

E vint al patriarche^ prift F en à aparler : 

€ Alez^fire^ al muflier pur ksfunz aprejier^ 

f Orendreit me ferai baptizier e lever. 

€ Du7^ cuntes vi ore en cel muflier entrer ^ 

€ Avoec els le trezime; une ne vififurmez. 

€ Par le men efcientre^ ço eji meifmes Deus : 
140 € Ile li duze apoftle vus vienent vifiter. > 

^uant Pot U patriarches^ fi s* en vait cunreer 

E out mandetfes clers en albe la citet: 

Il les fait reveflir e chapes afubler^ 

A grant procejfiun en eft al rei alez, 

Vemperere le vity sfft encuntre levez 

E out trait fun chapeL, parfunt lui at clinety 

Vunt fei entrebaiferj nuveles demander, K« p« 53 

Edifl Ë patriarches : c Dunt eftes^fire^ nez î 



VOYAGE DE CHARLEMAGNE. 



€ Unkês mais rfofat hoem en uji mu/Hir entrer j 
€ &' ne H cumandai u ne S oi rUvet. 150 

€ Sre^jo ai nun Charles^ fi ftà de France nez : 
€ Duze reis ai cunquis par force e par bametf 
c Le trezime vois fuerre^ iunt ai eit parler» « 

c Vinc en Jerufalem pur famiftet de Deu^ 
€ La cruiz e le fepulcre fui venu% aûrer, > 
£ dift U patriarches : c Sire^ mult eftes ber ! 
€ Sis as en la chaire ù fift meifmes Deus : 
€ Aes nun CharUmaignes fur tu% reis curunez, > 
E difi H emperire: c Gnc cenz merciz de Deu / 
c De vozfaintes reSques^fi vus plaifi^ me dunez 
f- 133 h. « ^f^g porterai en France qu'en voil enluminer, » 160 

Refpont S patriarches: c J plentet en avrez, 
€ Le hrazfaint Simem aparmaines avrez $ 
€ E le chie/faint Lazare vus ferai aporter^ 
€ Edel fancfaint Eflefne In marûr fu pur Deu, » 
Charlemaines fen rentfaluz e amfiez. 

E difi li patriarches: c Ben avez efpleitiet 
c ^uant Deus veniftes querre, efhre vus en deit mielz, 
€ Durrm vus tels reliques^ meiUurs n*en at fuz ciel : 
€ Delfudarie Jefu que il oui enfun chief ,70 

€ Cum il fut alfipulcre e pofez e culchiez^ 
€ ^uant yudeu le guardèrent as efpees et acier s 
€ {Al tierzjum relevât^ fi cum il eut prechiet^ 
€ EU vint as apofiles pur els efleecier.) 
K. ^ 54 tEtun des clous avrez que il out en fun pietj 

€ E la fainte corunt que Deus out enfun chief; 
« Et avrez le caSce que il benetfquiet 
€ Vefcuele t argent vus durrai volentiers, 
€ A pieres preciufeSy entailliie à or mier; 
« Et avrez le cubel que Deus tint al mangier^ 180 

^ De la barbe faint Piere^ des chevols de fun chief. > 
Charlemaines fen rentfaluz e amifHez : 
Tux li cors li treffaUt de joie e de piiet, 
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Ço £Ji li patriarches : € Bien vus eji avutut 

€ Par lé mm efcùntre^ Deus vus i at cunduiu 

€ Durrai vus tels reliques ki ferunt gran% vertuz : 

€ Del leyt fainte Marie dunt alaitat Jefu^ 

« Cumfut primes en tere entre nus defcendus^; 

€ De la fainte cbemife que ele eut reveftuU > 
190 Cbarlemaines l'en rent anuftiez ejaba^ 

Gl ûfiji apmrtir^ e li ras les reçut. 

Les reSques funt fen^ Deus i/aitgran% vertuz: 

Iloecjuit uns cuntrai%,fet an% oui ne Je mut^ ^- 134«- 

Tuit E os S cruij^entj S nerfSfunt tenduts 

Orefaikfus en pe%j unies plus foins nejud. 

Or veii & patriarches Deus ifaitgranx vertuZy 

Tùftfait le glas funer par la dtet menut. 

Li rets fait faire fiirtre^ unies mieldre nefut^ 

Del plus fin or ^Arabie i out mil mars fundut 
soo // lafaitfàekr à force e à vertus^ 

Agrant bendes ^argent la fait lier menut; 

Varcevefie Turpin cumandetfun cunduiU K. ^ 55 

CharUmames fut Hez e cil Ufunt od lui, 

Quatre meisfut £ reis en Jerfklem la vile^ 
Il e li du%e per^ la chiere cumpagnie, 
Demeinent grant bornage^ car Pemperire eji riches; 
Cumencent un muftier qui'/l de fainte Marie. 
Li hume de la tere la claimeni Latanie^ 
Car E language i vienent de trefiute la vile$ 
aïo /// vendent lur paËeSj lur teiles e lurfirgeSy 

Cofie e canelcj peivrcy aàres bones efpices^ 
E maintes bones herbes quejo ne vusfai dire. 
Deus eji uncore el ciel qupn voelt faire ju/iife. 

Vemperere de France i oui tant demuret, 
Le patriarche prijl^ fi Pen at apelet : 
€ Vojlre cungietj belfire^fi vus plaiji^ nu dunez / 
< En France, à mun reiabne nCen eftœt retumer. 
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€ Pofe ai quejo n's fw^fi ai mult demnrit^ 
€ E ne Jet mis bamages quel part jo fui tumez, 
€ Faites cent mulz reaivre Jfar e ^argent trujfe%* » »«o 
E dift li patriarches : t y à mar en parlerez, 
€ Tu% s miens gran% trefors vus f et abandunez. 
€ Tant en prengent Franceis cum en vuldrunt porter^ 
f. 134 b. c Mais que de Sarazins e paiens nus guardez 

€ Ki nus voelent de/iruire e la criJlienteL » 

E difi li patriarches : c Savez duntjo vus preif 
€ De Sarazins deftnàre^ H nus unt en defpeiu 
K. p- 56 — Voluntiers^ » fo dift Charles^ fi fen plevit fa feit : 

€ Jo manderai mes humes^ quant qu*en purrai aveir^ 
€ Et irai en Ëfpaigne, ne purrat remaneir. » stjo 

^fift il pus encore^ bien tn guardatfa feit^ 
^uant là fut mort Rollanz^ S duze per od fei. 

Vemperhre de France / oui tant demuretj 
De fa muilEer li membret que il at oit parler. 
Ore irai le rei querre qu'ele E out loet : 
y à n*en prendrat mais fin trefVil Pavrat trovet 
La nuit le fait nuncier as Franceis, as ofteb : 
Cum il Punt entendutj eurent les coers mult liez : 
Al matin par f un Palbe^ quant lijurz lur apert^ 
Li mul e li fumier funt guamh e truffetj «4^ 

Et muntent li barun^ el chemin funt entretj 
Vienent en Jerico, palmes prenent afez^ 
t Ukree ! Deus ate ! > crient e hait e cler. 
Li patriarches muntetfur un mul fujumet. 
Tant cum lijurz H duret Pat cunduit e guietf 
La nuit furent enfenble li barun as oftels^ 
Nule rien quUl demandent ne lur eft demuret 
Al matin par f un Palbe^ quant lijurs lur aperty 
Remuntent li barun^ al chemin funtentret 
Li patriarches at Charlemaine apelet: »5o 

< yoftre cungiety bels fire^fi vus plaifiy me dunez. > 
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Et Sft li imperïre : ^ Al cumant Damne Deu. » 
Vunt fei entrebaijier^ atantfunt deftvret 
Chtvalchit Pemperère odfun ruijte bameU 
Les reliques f uni forZy granx vertuz ifait Deus^ K. p. 57 

K*il ne vienent à ewe n*en partijfent li guetj 
Ne n^encuntrent avoegle ne feit r enluminez; 
Les cuntraiz i redrecent e les muxfunt parler. f. 135 a. 

* 
Chevalchet Pemperère od fa cumpaigne grantj 
E pajfent les mmcehs e les puiz ^f Abilant, 
ft6o La roche del Guitume e les plaines avanty 

Firent Cunftantinoble, une citet vaillant. . • . 
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DE 



JERUSALEM ET D'ANTIOCHE 

[vers 1 180] 



MANUSCRIT: 



Berne, Bibl. publique, 590 (P. Daniel), XlHc f., vél., in-8. 



PATRIARCATS 



D£ 



JE%IJSALEM ET UANTIOCHE 



* * * 



f. 143 a, c. I Li patriarches de Ierusalem a foz lui : 

Ehron 

Lidde 

^Jcalone 
L'arcevefchiez de Sur a foz lui : 

^cre 

Saiete 
f. 14a a, c. s Varuzk 

Velinas 
Larcevefchiez de Ces AIRE a foz lui: 

Sehafte^ qui eft dite Samarie, 
L'arcevefchiez de Nazareth a foz lui : 

Tabarre. 

Li patriarches d'ANTloCHE a foz lui c & liiij yglifes 
cathedraux, & a fuffragains : 
L arcevefque de Tharse, 
de RoEls, 

d'ALPHANE, 

de Crosople, & 
Le vefque 

de la Liche 
de Gabrie 
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de Tortoufe 
de 7riple 
de Gihelet. 

[PATRIARCAT DE JÉRUSALEM,] 

En Talejline, lî premiers fieges : Cesaire MARTIME 
que Herodes redefia, foz laquele funt xix fieges d'evef- 
chié: 

Vore 

(Anriparrida 

Jamnias 

cAffur 

T^cople 

Omis * 

Sorti * 

Kayfas' 

lerico 

oipatas ^ 

Taumeroie 

Cipon ' 

Efcomafon 

Effulionf 

Touxe 

Le Sault 

Conftantine, 
En Galilée^ li fécond fiege : Sticople, c eft à dire LE 
Betsan ; mais cift fieges erc tranflarez à NAZARETH, foz ^' '^ **' *• " 
laquele funt ix evefchiez: 

Capitoile 

éMirul 

Gar diront 5 

a. Ornu eft donné par la Noùtia — c. RafiaSy Raphyas.^di. Rigium 
latina {Jlin. Hiêrof. lat. , 1, 3 39), ainiî Apatos. — e . Axotus Ippunu — f. Eft- 
que les leçons fuîvantes. — h,SosMcis, lùm. — g. Gadarum^ 
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Telon 

Guillaume 

Chricppus * 

Terracoine ^ 

Tatarie 

Comane, 
Li tierz fieges en o4rrabe : La PlERRE DU DÉSERT, 
foz laqude func xij eveichiez : 

o4uguflople 

odrindine 

Karachy ce eft le Crac 

lerapel 

tMenfidos 

Eluci ^ 

Zora 

Viroffe 

Tenthacome 

Tanapkon ^ 

Le Saltum 

Irreâonton * . 
Li carz fieges eft en la Surie Sohal : BoUTERON, qui a 
foz lui XXXV evefchiez : 

oidraffon 

Vyas 

éMadavion 

leraffon 

V^eui 

Thiladelphie 

leraple 

Efuis 

adaptes 

Thiliple 

Fenufte 

a. Filiijippuj.^b. Tetracomias. c, Saltum lératicon, 
— c. Eliuû. — d. MoMûpfm, — 
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Venije 

Conflamine 

Temaconne 

Comogeros 

Comos 

Canisf 

Commifjinali (ou Coimofinali) 

Veicon 

Comocoreatas 

Comifcapron 

Comfiuluanos 

Comifpirgoarethon 

Comifpeélis 

Comijaricon 

ComifnieâHs ^ 

Climaftolis ^ 

Keuifnion f- 14» W ci 

Comifariotas 

Comiftraconos 

Comifvefdamos, 

Des fuffragains, la première eft : 
Uie^ qui eft dite Sam{ larges 
laffes 
oifcalon 
Cadres 
éMerinas ^ 
Violicanople 
Ebron, de novel evefchiez, & eft apelée S. 

cAhraham 
Verfabée' 
Staples 

a. Comofianû. — b. Comis NioHs, mas, — e. Beitgibrm* 
^ c. Clima Anales, — dL Mn- 
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lerico 
Sehafte 
Tatarie 
Vyocefaire 
Ugtim * 
Capitoiley & 
éMauronne 
Cedar 

Nazareth, où a orendroit arcevefque. 
Tahor 
Mogre 
o4fre 
Helie 

Para Elenople * 

U éMoTV[ Synaj^ en qui fomec eft evefchiez, & 
aval abaïe. 

[PATRIARCAr D'ANTIOCHE.] 

Li premiers fieges eft SuR, foz laquele funt xiij evefchiez : 
Kayfas 
cArches 
o4cre 
Saiete 
Le Saffain 
Gibelet ' 
bouton ^ 
Ortoufe 
Tortoufe 
Velinaî * 
Triple 
Varuth 
éMaraclief . 

a. Legimum, — b. Faram. — nuu, — f. Araclù 
c. Bihlium, — d. BotrUm, — e. Pa- 
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Li fecons fieges eft Tarsse, foz qui funt v evefchiez: 

Sebafte 

éMallos 

Tîne" 

Corichos f.i4îa,ci 

Toderade. 
li rierz fieges eft en cArmenie^ Edesse, qui eft dite 
Rouais, foz qui funt xj evefchiez : 

Virchi * 

Confiance 

Carron 

tMarcople ' 

Vathnon 

Cedmaron 

Venieria ^ 

Kerchifie ' 

Tapfaron 

o4lbanice 

Calbanice f . 
Li cars fieges, APAME, foz qui en funt viij : 

Ephifaine 

Seleucaval 

Lariffe 

Vallane 

iMariant 

%aphanie 

oirerufes , 
U chinquiefmes fieges, Malbech, foz qui funt viij 
evefchiez/ 

Heume* 

Sauron 

a. Tkina,— b. Virthi,— c. Afor- quenfia, — f. Callimcos, — g. An- 
ccfoiis, — d. Tmria. -^ e. SImét- thufa, — h. Ztumn. 
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Varvals 
V^ocefaire 
Tarri 
Orcimon 
Volichi 
EurophL 
Li fiftes fieges, BuSELTRE * , foz qui en funt xix: 
Gefon 
Thiladelfe 
oidraon 
cMidraon 
cAuftadon 
Veruendon * 
Zoroime 
Herri 
Uevi' 
Euftinij 
Confiance 
Taranhle 
Venife 
Conaathori 
éMarmtqfle ^ 
Thiliople 
f . 143 a, c. ft Crifople 

V^eilon 
Lorée. 
Li fepciefmes (ieges en oArménie^ AnAVRASE, foz qui 
funt ix evefchiez : 
Ephifabme 
cAlixandre 
La petite Trinople 
Campifoble ' 

a Boflra, — b DelmutuioM, — e Cambrifapolis, 
c Tanfi. — d Maximcpalis, — 
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Flavias 

Kofos 

Caftavali 

Eguas 

Sifie, 
Li huitiefmes fieges, [Seleucie] foz qui en funt xxv : 

Claudiople 

Diocefaire 

Oropi 

Valixandres 

Sevale 

Kelenieris 

c4nnnori ' 

oinople * 

Lamos 

cAntioche la petite 

S^ephelie 

Quifire 

Selennifte 

Teapi ^ 

Thilaielphie la petite 

Trenople 

Germanicople 

éMobie 

Domeciople 

Sibidi 

Ginople ^ 

oidrafon 

éUfilio ' 

P^aples. 
Li novifmes fieges, Damas, foz qui Aine x evefchiez : 

Qébli 



a Ammori. — b Ittopoiù. — e MsM, 
c Totafi. — d Génois. — 
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Tamiplon * 
La Ucke 
Eurie 

^noquorre * 
Yarridee ^ 
Vanabie 
Karoîée ^ 
Hardani 
Syrraquin. 

a Palmj^on. — b Remcora, — c Yabruda. — d KaraUa. 



(Id finit le manufcrit; manquent les métropoles X, XI, XII & Xlll.) 




III 

L'ESTAT DE LA CITÉ 

DE IHERUSALEM 
[v. 1187] 



MANUSCRITS: 



K. Paris, Bibl. Nal., fr. 770, vél., XIII f,, in-f., f. 548. 
L. » » > laao}, I • » f. 4CH41. 

M, • • » a4aio,pap.,XVf., » f. 56l>-57b. 




LESTAT 



DE LA 



CITÉ DE IHERUSALEM 



Extrait 



de ÏEftoire d'outremer & de la naijfance Salehadin. 



* « * 




Sion. 



M î^ 57 a! ^i^^^^S ACHIÉS que k cité de Iherufalem n'eft ore 
pas en ceilui liu" ii elle eftoit^ au tans 
que Ihefu Crift fu crucefiiés. La cités eftoit 
! à celui tans four le cMont de Syon ; mais 
ore non il n'i a, fors une abeïe, fans plus, 
& eft apielée Sainte otarie dou tMont de Syon. Et là, droit Abbaye de Mont 
il li mouftiers eft, fii li mailbns ù Noftre Sires chena *" o 
fes defiples "^ , le loeldi Abfolu, & fift la fracfion ' & 
la pâtre noftre. Aufi / en celui ^ mouftier meifmes * , & 
là, s aparut il à fes apoftles le iour ' k'il J refufcita de 
mort à vie ; & * fu che k'il mouftra ' à faint Thumas 
les plaies de l'es mains & de fes pies *" & de fon cofté, 
K t'. 348 a. as oAaves de Pafques, & li dift : « Thumas met " cha 
f' ton doit & fi croi en moi fermement ». Et là meïfmes 

a. M tel lieu comme. — b. A, M mes m. d, A, M. — \.L îor. — j. Z, 

fti. — c. /Tcena. — d. A, M apof- que il. — k. & ». d, L. — 1. A* cou, 

tles. — c. Lie facrement. — f. Aufi L que il moftra. — m. Z. de Tes pies 

m. d. L, — g. K,M cel. — h. meif- & de fes mains. — n. I, M boute. 
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s'aparuc il à Tes apofUes le iour " de rAflencion, & ^ il 
monta es chieus ' , & il vint prendre congié à iaus ^ . Et 
quant il i fli montés^ (i retournèrent les apoftles ^ en 
cel lieu meïïmes, quant il l'orent convoiet dufc' / au 
MontdesORvien. éMoTit OUveî, Et là fil çou que^ il monta es chieus^, & 
là en droit ' atendirent li apoftle J le iaint Efperit k*il lor 
avoit proumis. 

En cel liu ^ meïfmes eft li lius ù madame fainte Marie 
trefpafTa ; & de là l'emportèrent li Angele foz ' terre " 
ou Val de lofafas », & là le mifent il ou fepulcre; & là L f. 40 *». 
eft encore chil meiïmes fepulcres^ & eft apielés li iMouJ- 
tiers madame Sainte iMarie de lofafas ^ , 

H 



En celui/' mouftier a .j. abè^ & (i i ^ a noirs moines. 
Mé es de icfa- ^^ "" *^^^ mouftier i a que on apiele Sainte iMarie ' du 
pkati&dt Mont éMont de Sion; en cel mouftier a .j. abé aufi. Ces .ij. 

'^' abeïes funt un petit ' loing de Iherufalem & fî funt k f. 348 b. 
haut ; li une de ces .ij. " abeïes eft deviers foleil levant, 
& li autre deviers foleil coucant. Li abeïe de éMont de m f. 57 b. 
Syon eft à dieftre '" de la cité de Iherufalem en droit miedi; 
& celé ki eft deviers le Val de lofafas * eft deviers J' foleil 
levant, entre le éMont Olivet & le éMont de Syon. 

Li éMouftiers dou Sépulcre ki ore eft, & li éMons de 
Cauvaire eftoient fors des murs de la cité de Iherufalem, 

a. AT, M au. — b. AT, M quant. — TofaphûU — o. AT, M Tofaphat. — 

c. L, M oelx. — d. I cis. — e. les p. Z. Et en cel ; Af En ce. — q. î 

apoftles m. d.l^ M, — f . £ iufques. m, d, K^ M, — x. M En. — s. AT, 

— g. l^M d^illuec en droit nnonta Af i a de S. Marie c*on apiele. — 

il. — h. L celx. — u L illuec en. — i, L poî. — u. .ij. m. d. M, — 

j. L il. — k. I mouftier. — 1. AT v. AT, Af deftre. — x. AT, Af r«/«- 

fous. — m. L tierer. — n. AT, Af pkat -^ y. L deviers le, 
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au tans ke Noftre Sires fu mis en crois; & (i eft auques 

la cirés en .j. ^ pendant; & ore eft li <^ons de Cauvaire ^"^"pûilr^/ ^' 

& li Sépulcres en mi la cité de Iherufalem^ & adonc 

eftoient defors ; mais uns rois paiens lavoir aflis ^ en(i. 

Cil rois fil rois de Terfe^ & or non Nabugodo- 

nofor; cil Tafift là ù ele eft ore. La cirés penr deviers 

cMoni Olive^ & li éMons d'Oliver ^ eft deviers foleil 

levanr & defoz eft li Vous de lojafas^ ^ enrre le monr & 

la dré. 

IV 

U a en Ikerufalem .iiij. porres maiftres, l'une en droir ^^^^^JfH''- 
l'aurre, fans les poftiernes * ki funr enrour/. Ces .iiij. 
porres funr en crois. La Torte David fi ? eft & fier * 
enconrre Tortes Oirres, La Torre Saint Eftievene eft en ^^^t* s, Etiennf. 
droir ' miedi, & fier enconrre la Torte de Tatarie^ por 
chou que par celé porre vair on en TabarieJ . Enfi fonr 
ordenées ^ . 



Or vous dirai de là Torte David, La Torte David fi ' eft ^^^t^ ^' ^^*^- 
ourre ^ la '^e c'on dift de la Tor David-^ & " pour çou 
que ele eft auror de la Vfie c'on dift de la Tor David, 
por chou a ele non "^ la Torte David^ & fi eft deriére la 
Tour David. 

Tortes Oirres ki funr enconrre^ la Tour David funr 9 Porte Dorét. 
deriére le Temple Salanow^ celé porre rienr au mur ki 

a. .j. m. d, LjM. — b. l'avoit barie m, d, K, — k. Eniî font or- 

j». d, L^MiLjM aflîft. — c. & ... denées m. d, Ly M. — I. fi m. d. 

Olîvet m. d. L. — d. I, M Yofa- K, M, — m. A; Af en. — n. & w. 

phat — e. AT, Af pofternes. — f. L d, L, M. — o. L por che que el 

cntore. — g. AT, Af i. — h. & fîet eft autor. — p. K^ M contre. — 

m. d. Lj M. — i. L fî encontre; q. funt m, d. Af. 
My fciet encontre. — j. por... Ta- 
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muet ^ de la Torte * David^ & fi ère de celé porte a une 
ruiele ki vait dufques à la Torte Saint Eftievene. 



VI 

Et d'autre part vait on' .j. poi avant, fi^ troeve on 
Porte de Ttbinade, une autre Fuc ki vait à la Torte de Tatarie. Mais ançois 

ke on viegne à la Torte de Tatarie troeve on une c5lfai- m f. 58 j 
fon de VOfpitaL Mais de celé porte n eft mie la droite 
RueduPatriarche. entrée, ains eft la maiftre ^e dou Tatriarche dufc'as 
desS^ûns. C anges des Suriiens' . Et d'autre part des Congés vent 
on les dras de le cité. Par deviers Tortes Oirres, vent on 
la mercherie; & au chief vent on les herbes f , & deriére 
tane on les cuirs. Et fi a une place là ^ù les cuves d'un 
bourgois eftoient, ki foloit habiter en Iherufalem ^ , dont 
iou vous ai conté ' ci devant, de celui ki tant fàifoit de 
bien en Iherufalem, d'abevrer les povres gens, chil meïf- 
mes ki avoit à J non Germains. 



VII 



Par devant la Tor David .j. poi avant à main deftre a 
une ruiele par ù on va ou éMont de Syon, par une pof- 
terne petite ki là eft en celle ruiele * à main fenieftre. Et 
Egiife s.jacfuet. ançois c'on iffe de la porte, a un éMouftier de Saint lake ' , 
& de là l'emportèrent li Ângele en Galiffe *"; & cil fii 
fi'éres faint lehan l'Evangelifte; & por çou en fift on là " 
le mouftier, & eft afles priés de la Torte de Tatarie, 

a. L vient. — b. /. tour. — Iherufalcin m. d, L, — l. K iou ai 

c. on m, d, I. — d. fi m, d, L parlé. — j. à «. ^. I, M. — k. L 

— e. I Syriiens. — f . M herbeges. rue. 1. K^MIakenu, — m. AT 

— g. là M. </. I, M. — h. ki . . . Galilii. - n. là m, d. L. 



DE IHERUSALEM. 27 



Vin 

Et ançois c'on foit alet gaires fors " de cde pone * , a 
.j. éMouJHer de Saint Toi ; & fi a abeïe de moines BgUfe s. PauJ. 
blans; Se là dift on que fains Pois fe convierti^ quant il 
ot Êdt marteiiier faint Eftievene. 

IX 

L f. 41 a. La grans rue ki vait droit de Tartes Oirres dufcà la 

Tour David ^ & duic'au Cange, apiele on la Grant 7(jie Rue de David. 
Vavidj &, au chief de celé 7{ue Vavid eft li Canges. 

Droit à main fenieftre en la 7{^ Vavid a une grant 
place: là vent on le blet; &, d'autre part aiïes pries de 
là ^ vent on Forge. 

Et quant on a .j. poi avant aie de celé place, fi troeve 
K f. «49 a. ^^ ^^^ ^^5 ^ main fenieftre, c'on apiele la 3^^ dau Ta- 
M f. 58 b. triarchey pour chou ke li patriarches i maint. 

Au chief de celé rue, .j. poi avant, eft li éMouftiers 
dou Sépulcre, 



A main fenieftre de la ^e dou * Tatriarche^ a une porte 
par ù on entre en la Maifon /de VOfpitalySc là mainent J^^tai. 
li Ofpitalier. 

Quant on a aie outre celé porte, à main deftre, fi vent 
on les orfi'ois^ , & là ont li Suriien * lor marcheandife. 
Et d'autre part de la ' 'Rju des Suriiens, vendent li Rue des Syrien. 
lanier i lor draperies. 

a. fors m, d. Af. — b. porte m. U, — f. rue. — g. Ky M rorfrois. 
d, M. — c. Dufca . . . David m. — h. L Syriîen. — i. iT^M celé. — 
d.L^d. de là M. ^. £. — e. L j. KUtln. 
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Et^ à main fenieftre, en une eftroite rue bafle ^ , defous 
le Sepvlcre^ vent on le car * . 

Et ^ (i n eft la cités gaires grans; ains eft pedce. 

a. bafle m, d, M. — b, L le char. — c. Et m, d. Ky M. 
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DE LA 



CITÉ DE IHERUSALEM 



* * * 




I 



HERUSALEM n'eft pas^ en cel liu où elle 
^eftoic quant Ihefu Cris fù cnicefîiés^ ne 
ù^ il ref'ufcita de mort à vie. Âdont quant 
Ihefu Cris eftoit à ciere, eftoit li cités four 
de éHIont de Syon, mais elle ni eft ore mie Mont Shn. 
pas ' . Il n'i a feulement c'une abeïe'', & en celé abeïe ' a 
.]. éMouftier de medame Sainte Marie. Là où li mouftiers AUaye & ègiifc 
eftj fi com on fait à entendre /^, fu li maifons là où ^^•^• 
Ihefu Cris chenal aveuc fes Apoftles, le leudi Âbfolu, & (ift MaifondeU One. 
le facrement de Tautel. En cel mouftier eft li lius où il 
moudra les plaies de fes pies & de fes mains & de fon 
cofté à faint Thumas^ as oélaves de Pafques ^ , quant il 
refufdca de mort à vie; & fe li dift qu'il li moftraft fen 



a. D lerufalein, la glorieufe cité, 
n>ft ore mie. Nombriufis lacums 
dams cê mf, — b. ne u... numquint 
dams G, & H.^c A, B, D; C 
n*i eftoit ore pas. — diL une eglife 
& une abaîe de moinnes. — t. H 



en cel leu ou ele eftoit. — f. J^B 
on &it entendaotj D & com l'en 
dit; H on àift. -^ g. Ay B, D 
cena. — h. Lajln de iaphraft & 
ta phrafg fui*oasUi mawqu*ni dassi 

AyB. 
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doit, & il li bouta en fon cofté; fi creïft fennemenc & 
noient ne doutaft; fi ne fuft mie mefcreans, ains creïïl 
fermement que c'eftoit il. Et là meïïmes, sapanit il^ le 

Ajcenfion. iouT de TAfcenfion à fes Apoftres, quant il vint prendre 
congié à aus, & il vaut monter es chieus. D'illuec^ le 
convoiiérent il dufques au éMom <P Oliver, & de là monta 
il ens es chius. 

Pmtecote, Dont retoumérent li apoftle ariiére & atendirent le 
faint Efperit*, fi comme Ihefu Cris lor avoit dit, en cel 
liu meïfme, quil retomaflent arriére en la cité% & 
qu'il atendifent le faint Efperit, qu'il lor avoit promis. 
En cel liu lor envoia il'' le grafTe del faint Efperit, le iour 
de le Pentecoufte. 

En cel mouftier meïfme eft li lius^ où medame fainte 
Marie trefpaffa/. D'illuec l'emportèrent li angele^ en- 
foir el Val de lofafas, & la* nufent en .j. fepulcre. 



N. D. du Mont 



H 



N.DJejolapkau Là où U fepulcTes medame fainte Marie eft, a .j. 
moftier c'on apiele le éMoftier medame fainte iMarie de 
I<r[afaSy & fi a une abeïe de noirs moines. Li moftiers de 
tMonte Syon a à non li iMofiiers medame fainte SMarie 
"^'stM, """ de oMonte Syon ; & fi a une abeïe de canoinesi . 

Ces .ij. abeïes font dehors les murs de le cité^ l'une el 
mont & l'autre el val. L'abeïe de éMonteSyon eft à deftre 
de le cité en droit miedi; & celé de lofafas eft devers 
folail levant, entre oMom Olivet * & éMonte Syon, 

a. ilyi^rapanit il. — b. G, iï qu'il angle; H li angele. — h. /). — 

leur avoît promis. — c. qu^il... cité i. A^ B omttUnt cêtti phraft. — 

AyB; H ferme rraiement.— d. ^ y K chanoines réguliers. — k. C 

Pieus. — e. i? Ià{ G eft U moftiers. Mont Olivent; A^ B Monte OU- 

—î,F trerpafla en Galilée. — g. A^ vête. 
B li Apoftre; D li Ange; G li 
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III 

U iMoftiers del Sépulcre qui ore eft el mont de Cal- ^'^''J,2^^' 
vaire' eftoic, quant Ihefu Cris fu crucefiiés, dehors les 
murs de le cité; or eft en miliu ^ de la cité '^ . Et fi eft li 
cités auques en .). pendant; & pent vers éMont Oliver, 
qui eft vers foleil levant, defour ''le Val de lojafas. 

IV 

U a en Iherufalem .iiij. maiftres portes en crois, l'une '^^t >- 
en droit l'autre, eftre les poftsmes * . Si les vous nom- 
merai, comment elles fieent. 

Li Torte T)avife& viers folail coucant. Et eft à le droi- 
ture de Torres Oires^ , ki font vers folel levant, deriere 
le Temple Vomini* . Celle porte tient à la Tor Davi, 
por ce l'apelie on la Torte ' VaviJ . Quant on eft de- 
dens ^ celle porte, fi tome on à main deftre en une rue par 
devant Tour Vavi; fi puet on aler in éMome Syon^ ; car 
celle rue va à le rue de Stfonre Syon, par une pofteme 
qui là eft. En celle rue, à main feneftre, ains c^on ilTe 
hors de la» pofteme, a .). SMoftier monfigneur /û''«f ^^'^ c J«T* 
Iake de Galiffe^ ki fi'eres fu monfigneur faine lehan Evan- 
gelifte. Là dift on que fains Iakes ot le tefte copée ; & 
pour çou fift on là cel mouftier. 

V 

Li grans rue qui va de * le Torte Vavi droit as Tortes Rœ dt David. 
Ories • , apele on le ^e Vavi. Celle rue^ defci al Congé 
eft apelée li Vffe Vavi. 

a. H Cauvatre. — h. G tmi^ H Temple David; i? David & pour ce 

cminL — c AfB, D^Ctn miliu de l'apielle on porte David qu'ele tient 

Tabbeie.— d. A, B defouz; D de- à la tour David. ^\. L — y, A^B^ 

vcrij J defus. — e. J fans les pof- D, J. — k. G devant. ^ \. A^ B 

ternesj H entfe les poftemes. Pag. el Mont de Syon. — ro. A^ B^ D. 

49». — f. ^La porte David. — n. f/par. — o. A, B, G, H Portes 

g. B aires. — h. F, 7j A^ B, C Oires; D aires. — p. G, H. 

5 
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MarcAé au bn. A main fenieftre de le Tour 'Davîy a une place, là ù on 

vende blé ^ . Et quant on a . j. poi aie avant de celle* rue c'on 

apele le 3(w^ Davi, fi treuve on le ' rue, à main fenieftre, 

Ruedupatriarcke, qui z à tton Ic 'R^i U ^ TatrioTce^ pour ce que li patriar- 

ces maint au cief de le ' rue. Et à main dieftre de \tf%ae 

les Tatriarccy a une porte ^ par là où on entre en le 

^''%fâi/^"' éMaifon^ VOfpitaL Apriès, fi a une porte par là où on 

entre el éMouftier del Sépulcre^ mais n'eft mie li maiftre 

porte. 

CAange. Quant on vient al Cange, là où li 7^^ Vavi faut, fi 

treuve on une rue qui a à non^ le 3^^* de éMonte 

Rue de Mont Syofi. Car Celle rue va droit à ' éMonte Syon. 

Et "a fenieftre del Cange^ trouve on une rue toute 
Rue des Herbes, couverte à vaute" qui a non li '^e des^ Herbes. Là 
vent on tout le fi*uit de le ville, & les herbes^ & les 
efpefles 9 . Al cief de celle rue, a .j. liu là où on vent le 
Grand marché. poifTon; & deriere le ^archii là où on vent le poiffon, a 
une grandifme '' place là ù on vent les oes ' & les fi*omages 
& les poules & les ânes ' . 
%latinr^ A main dieftre de cel marcié font les efcopes'' des or- 
fèvres Suriiens, Et" là fi vent on les paumes*" que li pèle- 
rin *aportent d'Outremer. A main dieftre de cel marcié 
font les efcopes des orfèvres Latins. 

Au cief deJ' ces efcopes, a une abbeïe c'on apiele 
Notre-Dame la Sainte éMarie le Granty fi eft de nonnains. Apriès celé 
^'^I^Jrie'/atinT' abeïe'" , treuve on une abeïe de moines noirs, c'on apiele 

a. H froment. — b, G aie celé on le rue as. — p. les herbes m. d, 

ruej Jïalc ccle rue Davî. — c. G, H. — q. Â^ Blés efpeces. — x. H 

H une rue. — d. HAt. — e. G, H grant. — s. G oues. — t. i? aves. — 

ccle. — f. H, celé. — g. H M — u. A, B les efcoupes,* D efcophes. 

h. if, B pofterne. — î. G, iï de. — — v. Jj C Et s'î. — w. A, B pau- 

j. G à non Syon; i/ le Monte Syon. mes; D palmes ; F pâmes. — x. A^ 

— k. if, ^ Z). — 1. 7j g, g, h i^que Iî paumiers,* Hchreftien. — 

va à le rue de. — m. Jï car. — n. y. Hdts. — z. G abeîe de nonains. 
Af B, Dà volte. — o. G fi Tapele 
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Jaime éMarie le Latine'* . Apriès creuve on le mai/on de 
PHofpiiaLlÀ'' eft li maiftre porte de rHofpital, à main 
deftre. 

VI 

Et à main deftre de FOfpital S eft li maiftre porte del ^7t/«X^. "^ 
Sépulcre. Devant celé meftre porte del Sepucre'^, a 
une moût bêle* place pavée de marbre. A main dief- 
tref de celle porte del Sépulcre, a .j. mouftier c*om 
apelie Saint laques^ des lacopins. A main feneftre^, ^'^TJUita^ 
devant celé porte del Sépulcre^ a .). ' degrés par là où 
on monte fur le o^ont de Calvaire J . LaiTus^ en l'on *i le l< Cajvaire. 
mont, a une moût bêle capele. Et d'autre part^ (i a 
.j. autre huis en celé capiele par là où on entre e avale 
el mouftier '^ del Sépulcre, par uns autres degrés qui là 
font. Tout fi comme on entre el mouftier, à main 
deftre ", defous * oî^ont de Calvaire^ fi eft Gor gâtas P. k u Goigotka. 
main deftre y, eft li clokiers del Sépulcre ; & fi a une ca- 
pele c'on apele Saime Trinité. Celé capiele fi eft grans, Sainte Trinité, 
car on i efpoufoit toutes les femes de la cité; & là eftoient 
li fons où on baptifoit tous les '' enfants de la cité. Et 
celle capiele fi eft tenans al éMouftier del Sépulcre, fi qu'il 
i a une porte dont on entre el éMouftier del Sépulcre, 

VII 

A le droiture de celle' porte eft li éUfonumens. En cel Le Monument. 
endroit' où MéMonumens eft, eft li mouftiers tous reons. 
Et fi eft ouvers par defeure, fains covreture" . Et dedens 

a. J que Ten apele la Latine. — mont de Couvaire. — k. G fom. — 

b. G Sî. — cJila plupart disn^. 1. y. — m. G moftier de mont de. 

à maîn deftre de Tendrohure (ou — n. à main deftre Ay B. — o, H 

de la droiture) de rorpital. — denfon le mont. — p. A, B Golgo- 

d. Devant... Sepucre D, J. — tas; G, ^Golgatas. — q. f/.fi — 

e. mult bêle A^B^J. — f. il. Bit- t. H lour. — s. ^ la. — t. G ou m.j 
neftre. — g. H lacobin; G de fainél £f la ou. — u.A,By D couverture; 
lacoupin. — ïl D;Ay By G, Hde(- G fena colverture. 

tre. — i. if, 4 /), y. — y fi ou 
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cel oMonument eft li Viere iel Sépulcre. Et li éMonumens eft 
couviers à vaute*. Al cavec^ de cel monument, aufd 
comme au cief d'un autel, par dehors a un autel ^ con 

Le chevet, apcle le Cavec ^. Là cante on ' cafcun iour mefle al point 
del iour. Il a moût biele place tôt/ entour le^ iMonu" 
mem * , & toute pavée, fi c'on va à proceffion ' entour le 
éMonument J . 

Le chœur. Apriès, viers oriant, eft * li Cuers del Sépulcre^ là où 
licanoine chantent; fi eft Ions. Entre le cuer, là où li 
VoMte/ des Grecs, canoinc ' font" &" le Monument, a un autel où li Griu 
cantent; mais qu'il a .j. enclos entre deus "^ ; & fi i a .j. 
huis, là où on va ^ de Tun à Tautre. En milieu 9 del cuer 
as canoines, a .j. letril '' de marbre, c'on apiele le Com- 
pas. Là fus lift on lepiftre ' . 

. VIII 

Le Cahaire. A main deftrc del maiftre ' autel de cel cuer eft li 
éMons de Calvaire " ; fi que quant on cante meffe de le 
Relurredion'*' , & li diacres, quant il lift Tevangille, Ç\ fe 
tourne*^ devers SMom de Calvaire' , quant il dift : f» Cru- 
cifixum ; >i apriès fi fe retorne y devers le Monument, & 
il» dift : « Surrexit, non eft hic » (Luc, xxiv. 6) ; apriès 
fi'''' monftre al doit** : w Ecce locus ubi pofuerunt eum » 
(Marc, XVI. 6). Et puis s'en retourne al livre, Sc^^ pardift 
fon evangille. . 

a. if, B, H voutcj D voltc; G B, D, 7. — m. G cantent. — n. C 

valte. — b. A, B au rhîefj D che- & vier». — o. Gdels; H\j. — p. A, 

vczj H cavet. — c. a un autel J. B par là on n'en va. — <\, G, H 

— A. Dy H chancel j F chavec j Ein ipiliu; H Em mîleu dou. — 
J chevez. — e. A^ B chan- r. A letrun; B letrimj Z), H, 7 \t- 
toit onj G cantoit on. — ï, 7, 'J trin; F un tru. — s. G, epîftle; H 
C entour. — g* A, B au^chief del. Epiftele. — i. G maiftre m.; H del 

— h. AfBfDfFy 7{ C, G Mouftîer. cuer. — u. H Cauvaire. — v. Re- 

— l H c'om va à proceifîon. — furrexion. — w. G tome. — x. ^ 
j. if, i5, Z), 7» ^» ^ fi c'om va au ver» mont Cauvaire. — y. G tome. 
porchesSyontotentorleMonament; — a. G fi dift. ^- aa. G fi m. — 
C, F entour le Mouftîer. — k. H bb. H quant il dift. — ce. H puis 
eftoit. — 1. chantent... chanoine if, parlift T. 
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IX 

Al cavec * del cuer a une porte par là où ^ li canoine 
encrent en lor offecines ^ . Et à main dieftre, entre celé 
porte Sc^ éMont de Calvaire^ , a^ une moût parfonde 
foffe, là où on avale à degrés. Là, a une capele c'on apele 
Sainte Elainei . Là trouva fainte Elaine le fainte Crois & CkapeUedeSte- 
les claus & le martiel * & le couronne ' . En celé foffe, 
al tans que Ihefu Cris fu crucefiiés-' , ietoit on les crois 
où li laron avoient efté crucefiié, & les membres qu'il 
avoient defervi à coper por lor meffais * . Et pour çou 
apele ' on cel mont <5ifonr de Calvaire, c'on i faifoit les 
iuftices & çou que li lois aportoit, & c'on i efcauvoit "* 
les membres c'on lor iugeoit" à perdre ° . 

Tout fi comme li canoine iffoient del Sépulcre, à main . ^s", 
fenieftre, eftoit li dortoirs Z' ; & à main deftre eftoit li 
refrotoirs ? , & tenoic al tSMont de Calvaire. Entre ches .ij. 
offecines eft lor encloftres "" & lor praiaus. En miliu del 
praiel a une grant ovreture, par là u on voit* le capele 
Sainte Elaine qui defous eft; car autrement ' n'i venroit on 
noient " . 

X 

Or vous ai dit del Sépulcre^ comment il eft "^ ; or '^ 
revenrai ariere * , al C ange y . 

Devant le Cange^ venant ^ à la 'B^e des Herbes, a une 

au /r Au cavech. — b. G par ù. tois; L dortouers. — q, Ây B re- 

— c. G officines. — d. G le. — froitoint; F refroitoires; L rcfrai- 

«. G Cauvaire. — ï. H Cauvaire tors. — r, AyB cloftres. — s. A^ B 

avoit .j. — g. H Helaine. — h. G par là où Ten va à la; / dont l'en 

martel. — î. G corone. — j. G, H voit. — t. C autre. — u. Tout 

enteré. — k. por lor meffiiis J, — fi on noient m. d, G & H. — 

1. H apelloit on. — m. Ay B^ H ef- v. H fiet ; là eft le porte de la mai- 

calvoit; D gitoit. — n. G c'um Ton dou Sépulcre; par là entrent 

iugoit; /f que l'en i iuioit. — o, J cil du Sépulcre en lor manoir. — 

& que Pen chavoît là les malfàiters w. G vous. — x. ariere m, d, G. — 

des membres que Ten lor iugeit à y» A^ B Change. — z. G tenant, 
coper. — p. >tf, ^dormitors; /'dor- 
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Rue Makuifinai. fuc c'on apclc ^ éMolquifinat * • En celle rue ' cuifoic on 
le viande c'on vendoit as pèlerins; & fi i lavoir on 
lor'^ciés; & fi aloic on de celle rue au Sépulcre, Tenant 
à celle V^e ' Sfalquijinatj a une rue c'on apele le V^e 
Rue Couverte. Couverte, là ù on vent le draperie ; & eft toute à vaute 
par deflus; & par celle rue va on au Sépulcre f . 

XI 

Or lairons ^ le Cange ; fi venrons as * Tortes Oires ' . 
Celle rue dont on vait del Cange as Tortes Oires a à non 
Rue du Temple, U 3^^ del temple J . Por ce Papele Ton la 7^e del Temple, 
c'on vient ançois al Temple qu'à Tortes Oires. 

A main fenieftre, fi comme on avale celé rue à aler al 
La Boucherie. Temple ^ eft U "Boucerie^lk où l'en * vent le car de le vile' , 
A main dieftre, a une rue par là où on va à VOfpital des * 
^^ïdlnl"^ <^lernans. CeUe rue a à non li V^e des <Alemans, 

A main feneftre, four le pont " , a .j. mouftier c^on 
s, Gilles, apele le éMoutier Saint Gille "^ . Al cief de celle rue, treuve 
Porte précieufe. OTi uncs portes c'on apele les Tortes TrecieufesP , Pour 
çou les apele on les Tortes Trecieufes 9 que '' par ces 
portes entroit Ihefu Cris en Iherufalem, quant il aloit 
par tiere. Ces portes font' en un mur qui eft entre 
le cité & le mur ' des Tortes Oires. 

XH 
Le Temple. Entre le mur de la cité de Iherufalem & Tortes Oires ' 
fi eft U Temples. Et fi a une place qui a plus d'une grant 

a. H que l'en apcloit. — b. y Aires. — j. Por ce... Temple D. 

Malcuifinat. — c. En celle rue... — k. A, B Ten. — 1. A maîn... le 

m. d, H jufqu^à: Quant en vient vile m. d. G, — m. G aus. — n. 

devant cel Cange (p.42,^/r«./i]pir/). A^B point. — o. A main... Gille 

— d. 7, /" lesj ceuephrafe & la fui- m. d, G. — p, A^ B Portes Predo- 

*vanU font ininulligibles dans A^ B. tts^J Portes Specioufes. — q. Pour 

— e. /.Tout au devant de celé rue. — çou... Precieufes m. d. G. — r. Ihefu- 

f. Et (i i Favoit. . . au Sépulcre m. d. Cris répété ici dans C. — s. G fi funt. 

G. — g' Af B Or lairai... fi m'en — t. G mur de le cite & Portes, 

irai. — h. G dirons des. — i. D — u. Entre le mur... Oires X>, J. 
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craide * de lonc & le giet d une piere * de lé, ains c'on 

viegne au Temple. Celé place fi eft pavée, dont on Pavé du Temple, 

apele celé place le Tavement ' . ' 

A main dieftre, fi comme on ift de ces portes, eft li 
Temples Salemoriy là où li Templier manoient. A Ten- 
droiture '^ des Tortes Trecieufes & des Tortes Oires, eft li 
tMouftiers del Temple VominL Et fiet en haut, fi c'on i' ^jJ^^it 
monte à degrés haus/ . Et quant on a montés ces degrés, 
fi treuve on une grant place toute pavée de marbre, 
& moût large; & cil^ pavemens va tout entour del 
oMouftier del Temple, 

Li éMouftiers del Temple eft tous reons. A main fe- 
nieftre * de cel pavement haut del temple, eft TQffecine 
de Tabeie & des canoines. Et de celle part a uns 
degrés par là 11 on monte al Temple del bas pavement 
el haut. 

XIII 

Devers folel levant, tenant al éMouftier del Temple^ a 
une C apele de monfigneur faim Iake le éMeneur ' . Pour ce ^•5'-'f««''^'- 
eft illueci celle capele k'il i fu martyriés, quant li luif le 
ieterent * de defeure ' le Temple aval. Dedens celé capele 
eft li lius où Diex"* délivra la pecerefle que on menoit 
martyrier " pour çou qu'elle eftoit prife en aoltere * . 
Et il li demanda quant Û Tôt délivrée où cil eftoient qui 
lavoient acufée/*; & elle dift quele ne favoit. Adont 
li dift Diex que elle en 9 alaft, & qu elle ne pecaft mais. 

Al def'^ de cel pavement, par deviers foleil levant ' , 

a. J plas d'une archie. — b. y îquî. — k. 7 le trabuchierent. — 

(Pune petite pierre. — c. Entre le 1. G defTour. — m. G Dame Dex. 

mur... Pavemimt m, d, G. — d. A^ n. J, lapider. — o. A^ B avotire; 

ByDyG la droitures. — e. C fi D avoltire; G adultère. — p. G 

c'on. — f. y que l'en i monte par enoufee. — q. G 8*en. — r. G Au 

on degrés. — g. G cis. — h. X>, G chîef. — t. G luifant. 
deftre. — i. G Meneur. — j. y 
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ravale on uns degrés à aler as Tartes Oires. Quant on les 
a avalés^ (i treuve on une granc place, ains c'on viegne 

Atre de Sahmon. as ToTtes Oircs. Là eft U cAxres * que Salemon fift. 

Par ces portes ne palToit nus, ains eftoient enmurées. 
Et fe n*i paflfoit nus, fors feulement ^ que .ij. fois en 
Tan c'on les defmuroic; & i aloit on a pourcefCon: 
c eft à lisivoir le ior de Pafque Florie, porce que ^ Ihefus 
Criz i paiTa cel ior & fii recoilis à proceflion "^ ; & le 
iour de le fiefte fainte Crois Saltaffe ' , pour che que par 
ces portes fu raportée la l'ainte Crois en Iherufalem, 
quant li empereres Eracles de Rome le conquefta en 
Perfe ; & par celé porte le remift on en le cité de Ihe- 
rufalem, & ala on à pourcefllon encontre U/ . Pour ce 
que on n'iffoit mie hors de ches portes de le ville ^ , 
avoit il une pofterne par dencofïe* c'on apeloit le 

^"^J^^^'i"" Tofterne de lofaffas ' . Par celé part> , de celé pofterne, 
ilToient cil hors de le cité * . Et celle pofterne eft à main 
fenieftre des Tortes Oires. 

XIV 

Par devers miedi, ravale on del haut pavement del 
Temple en ' bas par un degré " , dont on va al 
Temple Salemon " . A main fenieftre, fi com on avale 
del haut pavement el bas ^ , a . j. mouftier c'on apele Le 
EgKjtduBerctmi. TSfTckP . Là cftoit li bers f où Diex fu bierciés en s'en- 
fance, fi com on dift. 

a. JfBwaRrf;G, Jakrt». — b. porte. — k. G de celé fuirt; pius 

fors feulement J. — c. G le ior de cUnnment dams A, B: Par celé 

l'Exaltation Ste-Crois por çou que. pofterne , iiToient cil de la cité 

— d.c*cftàravoir...proceflîoni^,^ de celé part. — I. C el. — 

Z), F, 7. — c. /* & le ior de la Sainte m. J degrés. -^ n. J^ B Temple 

Croix en Setembre. — f. & ala... en- bas,- en bas... SaUmam m. d. G. — 

contre li m. d, G. —g. G le vile par o. fî com... el bas m. d. G. — p. 

ces portes. — h. il, /^ par de coté. D, G Le Birc^ J U Birs-y L Le 

— î. AyB\%FùrUde Iofrféu. — \.G Biem, — q. i9 le bcrceus. 
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El oUfoftier iel Temple avoir '^ .iiij. portes en Crois. W Porta du Tempu. 
première cft deviers foleil coucant; par celi entroient cil 
de le cité el Temple, Et par celi devers foleil levant entroit 
on en le Capele Saint lake ; & fi en riflbit on d'illueques 
à aler as Tortes Oires, Par le porte devers miedi entroit 
on el Temple Salemon ; & par le porte devers aquilon 
entroit on en Tabeïe * . 

XV 

Or vous ai devifé del Sépulcre & del Temple com- 
ment ' il fiét, & de YOfpitaly & des rues qui font très 
le Torre Vavi dufques as Tortes Oires^ Tune endroit 
l'autre, dont Tune eft deviers foleil levant, Pautre deviers 
foleil couçant '^ , 

Or vous dirai des autres .ij. ' portes, dont l'une eft 
endroit l'autre. Celle deviers aquilon, a à non Torte 
Saint EJlevenef . Par celle porte entroient li pèlerin en le Porte s.-Eiienne. 
cité, & tout cil qui par deviers Acre venoient en Iheru- 
falem, & de par toute le tiere dufques al flun, defci ^ 
que à le mer d'Efcalone. 

Dehors celle porte, ains c'on i entre, à main deftre, 
avoit .j. tMouftier de monfigneur Sairu Eftevenes. Là dift on ^ ^Etienne. 
que faint Eftevenes fu lapidés. Devant cel mouftier, à 
main fenieftre, avoit une grant maifon c'on apeloit 
V(Afnerie. Là foloient gefir li afne & li fommier de Anme, 
VOfpital * ; pour çou avoit à non VoAfnerie. Cel éMouftier 
de Saint Efteveru abadrent li creftien de Iherufalem 
devant chou que il fufcent affegié, pour che que li 
mouftiers eftoit près des murs. VoAfnerie ne fu pas aba- 
tue; ains ot puis grant meftier as pèlerins qui par treu- 
age venoient en Iherufalem, quant elle eftoit as Sarra- 

a. A^ Bm, — b. fi com on dift.... — f. A, B Efteve ; D Eftienne. — 
Tabeic m, d. G, — c. G fi com. — g- ^, B des; D deçà. — h. Là fo- 
d. G colcaDt. — - e. G Jj. autres. loient COJ^ital m, d. G, 

6 
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fins, c'on nés laiflfoic mie ^ herbegier dedens le cité. Pour 
çou lor oc li maifon de Vo4fnerie granc meilier. 
MaUdrerie. A main deftre de le Torte Saint Eftevene eftoit li dWa- 
laierie de Iherufalem, tenant as murs. Tenant à le 
des!L^^re, oUfalaitrie avoit une pofterne c'on apeloit le Tofteme 
Saint Ladre. Par ^ là metoient li Sarrafin les creftiiens 
en le cité pour aler ' couvertement al Sépulcre^ que li 
Sarrafin ne voloient mie que U creftiien veïffent Fafaire ^ 
de le cité; & les metoit on enz par le pofterne * qui eft 
en la V^ef le i Tatriarce el mouftier del Sépulcre * . Ne 
les metoient Ven ' mie par le nuiftre porte. 

XVI 

Quant on entre en le cité de Iherufalem par le ^e 

S, Eftevene, fi treuve on .ij. rues, Tune à dieftre qui va à 

le Torte éMonte Syon^ qui * eft endroit midi; & le 

Torte éMonte Syon fi eft à le droiture de ' le Tarte 

S. Eftevene. La rue à main feneftre fi va droit à une 

^''"^neri!"^"" po&evtït c'on apele la Tofteme de la - Tannerie « , & 

fi ^ va droit par defous ^ le pont. Celé rue qui va 

Rue de S.Etienne, droit ? à le ToTU de iMonte Syon a à non li ^e S. Efte^ 

duX^L. ^^^> ^^^^^ ^'^^ vitm al Cange des Suriiens. 

Ançois c*on viegne al Cange des Suriiens^ a une rue, 
dn s.^njcre. ^ ^^^ dieftre, c'on apiele le 1(jte del Sépulcre, Là eft li 
Torte de le mai/on del Sépulcre. Par là entrent cil del 
Sépulcre en lors manoirs. 

Quant '^ on vient devant chel Cange^ fi treuve on, à 

%. A^ B qu^il nés laiflbit mic; der. — i. Ten A — k. (7 fi. — 

D c'on nés les; /* porcc que H Smr- !. G en droit. — m. G le — n. A^ 

rafins ne letlatflbientnni& — b. Par A de ia Tannpnerie; C de la Ta- 

D, — c. aler A^ i?, JD, G. — d. 7 les nîere. — o. iî il, A — p. A^ B par 

afaires. — e. il» ^ G la porte. — defus; FMf»i J defoc — q. droit 

f. qui eft en laTuc A^ B, — g. G m. d. G. — r. Hrifrmd ici. 
au. — h. C el Sépulcre du roouf- 
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main dieftre *, une rue couverte à volte * , par où on va 
al mouftier del Sépulcre, En celé rue vendent li Suriien 
lor draperie, & 8*i fait on ' les candelles ''de dre. 

Devant cel Cange vent on le poiflbn ' . A ces canges 
tiennent les .iij. / rues qui tiennent as autres canges des 
Latins ^ , dont Tune des .iij. rues a à non la "Rjie Couverte * . Rue Couverte. 
Là vendent li drapier ' Latin lor draperie. Et li autre a 
à non la* "Rjie des Herbes; là vent on les efpefes; & la 
tierce a à non ' de (Stfalquifinat. Par le Vue des Herbes ^«^''",,^'T^ 
va on en la ^e Snome Syon; dont on va a le Torte Mont sion. 
iSMome Syon, & trefcope" on " le l^e Vavi * . Par le 3^^ 
Couverte va on en une P rue, par le Cange des Latins; celé 
rue apele on le 3^^ de Po4rc ludas; & trefcope on le 3^^ 
del Temple 9 . Et cdle rue va droit à le 'Rjie de o^omeSyon '' . 
Celle rue apele on 1{ue de Foire ludas, pour çou c'on ^^^^^^cju^ 
dift que ludas si pencQ à .j. arc de piére. 

A feneftre de celé ' rue^ a . j. mouftier c'on apele le 
éM<mJHer Saint éMartin, Et près de cel mouftier' à , „HV^, ^ 

' r ' i% . <«># ^. • ^ . «X. w X i-n ^ ^' Martin & 

mam " lenieftre, a .j. 3nouftier'" de Saint Tiere, La difton de s. Pierre, 
que ce fu que Ihefu Cris fift le boe qu'il mift as iex ^ de 
celui qui onques n'avait eu oelJ'; & quil commanda 
qu'il s'alaft laver à le fontaine de Siloé, fi verroit " . Et*** 
fi fift il, & ot iex**, & fi vit. 



^ GjH k main dieftre une rue. pUis. — q. 7 confiJhre la Rue de 

^ b. G valte. — c. il, i? & fi i t Arc Judai comme iaqtiairième rue 

vent on; H ù i ftifoit Ton. — tenami au Chatte des Laàns. — 

d.G candoilles. — e. G pifçony H r. Par le Rue Cou<verie . , , , Monte 

pifTon. — f. 7 lei quatre. — g. G Syon m. d, G. ^ Jï. — s. G le. — 

Lateins. — h. GO/iz/rlr. — i.dra- t. G porte: C, & près de celle 

pier m, d. H, — k. la m. d. H. porte. — u. main m, d, H. — 

— 1. à a non D, G, H — m. G v.AfBa. .j. autre mouftier. — x. G 

trefcolpe. — n. H en. — o. D 8c for les oels ; H euls. — y. /f d'uel 

tôt outre en la rue David. — p. C & puis li. — z. fi verroit A, B. — 

va on en le ; il ^ ^ font ici incom^ aa. G il. — bb. H fi eut ieus. 
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XVII 
,, . r j » Tôt ^ droit, fi com on ift hors de le Torte zMonte 

Votes hort de la ' ..... ... 

Porte de Mont Syouy \\ tpcuve on .luj. voics ^ ; une voie ^ a main 
deftre qui va à Ïc4beïe ^ de éMonte Syon. Entre Tabeie 
& les murs de le cité, fi avoit .j. grant atre ' & .j. mouf- 
tier en miliu. 

Li voie à main fenieftre fi va felonc les murs de le 
cité droit f as Tortes Oires, Et d'illeuc avale on droit s 
el val de lofqffas, & fi en va on droit * à le Fontaine 
de Syloé. Et de celle porte, à main deftre, four celé 
6\ Pierre en Gai- voic, a .j. mouftier c'on apele S. Tiére ' en Galli- 
hcante. ^^^^^ k £j^ ^gj moufticr avoit une fofle parfonde, là où 
dift on ' que Sains Piére fe muça "■ quant il ot Ihefu 
Crift renoiiet " , & il oï le coc canter, & là ploura iL 

Li voie à la droiture * de le porte devers midi fi va, 
par defous P le mont de Syon i , defci c'on a pafle 
iabeïe. Quant on a paffé Tabaïe'' , fi avale on le mont, 
& va on par celle voie en Vetleem ' . 

xvni 

Lac Germain. Quant On a avalé ' le mont, fi treuve on .j. lai " en le 
valée, c'on apele le Lai Germain. Pour ce Tapele on le Lai 
Germain ^ , que ' Germains le fift Êûre, pour requellir y 

a.Tot.7;^Toutricom.;Tot.... muchaj A^ B mucza; ff mufla. — 

ift m. d. G, — b. A^ B, H fi trcuvc n. H renoié. — o. H main. — p. G 

on .iij. voies. — c. voie m. d. H, devers j i^defor. — q. de Syon D. 

— d. i^, i? qui va à labue & au — r. Quant .... l'abaîe m, d. 
mouftier. — e. D aiftrc. — f. droit G, & K -- i. G Belleem ; H Bet- 
m. d. G, — g. droit m. d, H. — lehem. — t. G, Jï avale. — u. jD, 
h. droit m. d. G. &H. — î. HFert. J lac. — v. Tapele Germain 

— k.GGalicance; CEnglaycante. m. d. G, -- x. H car. — y. G 

— 1. G dift on; H l'en dift. — m. / recoliir. 
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les eves qui defcendoiem ^ des moncaigneS) quant il 
plouvoit. Et là abevroit on les cevaus ^ de le cité. 

D autre part le valée, à main feneftre, priés d'ileu- 
ques ' , a .j. caraier c'en apiele Caudemar ^ . Là getoit ^'""'^j^f"*'' 
on les pèlerins qui moroientà VOfpital ' de Iherufalem/. 
Celé pièce de tiere où U carniers ed, fu acatée des deniers 
dont ludas vendi le car Noftre Seigneur Ihefu Crift, fi 
comme l'Evangile tefmongneif . 

Dehors le Torre Vavi a. j. iai devers foleil coucant ^ , 
c on apiele le Lai del Tatriarce ' ; là ù on requelloit les LaeJuPatriarcAt, 
eves d'illeuc ^ entor, à abuvrer ' les cevaus. Pries de cel 
lai avoit un carnier c'on apeloit le "■ Carnier del Lyon ". CkamîtrmuUmt, 
Or vos dirai porquoi l'on lapeioit einfi. *» Il . avint, fi 
conrnie on dift, à .j. /* iour qui pafTés eft ^ , qu'il ot une '' 
bataille encre cel carnier & Iherufalem, où il oc moût de 
creftiiens ocis ' , & que cil de le cité les ' dévoient l'en- 
demain tous fere "* ardoir pour le pueur; tant qu'il 
avint c'uns lions vint par nuit, fi les porta tous en celle 
fofle, fi com on dift. Et four cel carnier avoit .j. mouf- 
tier là où on cantoit cafcun jour mefTe '^ . 

XIX 

Apriès' d'ilueques, à une liueJ', avoit une abeïe de ^^^^jj* ^'*'" 
lorians « , là où on dift que l'une "^ des pièces de le 

a. G defccndent. — b. Gchevax. «. d. G, — n. CyH de Ljom; A, B 

— c. G illuec. — d. A^ iff Chau- le Charnier del lyon-y Kdu Ljoni D 

demar J D Caudemar ; O Champ le Charnel deu Uan. — o. Or 

demarj yiaChaudemerjGCholde einfi A, B, D, F; m.d.G&H,— 

Mar. — e. ^en le chitc. — f . 7 p. H un. — q. eft «. d, G. — 

qui morotent en lerufalem & en la r. G .j. — i. H ochis. — t. les m. d, 

maifon de VOfpiial, — g. G, ^ le K — u. fere D. — v. meffe D, — 

tefmoigne. — h. H couchant; G x. G Prèsj H Près d'flluec. — y. F 

colcant. — î. Hdou Patriarche. — à une mille. — z. Géorgiens; G 

k. illeuc m, d. G.; H iaues. — lorans; /), H de nonnains. — aa. 

1. H abuevrer. — m. carnier le G U une. 
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vraie crois fu cuellie "* . L'eflake de le crois ^ fu prife 
devant le Temple ; car ele fu aportée du Liban avec le 
marrien dou Temple ^ . Ele '^ eftoit demorée del Temple 
Salemon*, por ce/ c'on ne pooic trouver Ueuif où 
elle s'affrefift*, qu'ele ne fiift ou trop longe ou trop 
courte. Dont il avenoit, ft com ' on dift * , que quant 
les gens venoient al Temple & il avoient les ' pies em- 
boés", qu'il les terdoient illuec. Dont il avint c'une 
roïne, qui Sibile eftoit apelée * , i pafla une fois; fi le vit 
emboée, fi le terft ^ de fes dras & puis ^ fi Taoura & 
enclina. 

Or vous dirai de celle pièce 9 de fiift, dont elle vint, 
fi com on dift, el païs. Il avint cofe que quant '^ Adans 
iut el lit mortel, fi proia .j. de fes fiex ' , pour Dieu, qu'il 
li aportaft .j. rainfiel ' de larbre dont il avoit le « 
fruit ^ mangiet, quant il pécha. On U aporta & il ^ le 
prift, fi le mift à feJ' bouce. « Quant il ot à fe bouce le 
rainfiel, fi eftraint les dens & Tame s'en ala ; n'onques ^ 
puis le^ rainfiel ne li pot on efi-achier des dens; ains fù 
enfoïs " atout. Cil rainfiels^^, fi comme on dift, reprift 
& devint " biaus arbres. Et quant ce vint que li déluges 
fu, fi efracha cel arbre/; & le mena li delouves£? el 

s. H coilloite; Ay Bfa prife; F foit. — \. H leur. — m. Af i?an- 

toîUue ; G & H de le vraie crois boés; J (billes. — n. qui Sibile 

fil cueillie. — h. J ajoute icii c La eftoit apelée JD, H. — o. /> fila terdi; 

terre dont il eftoient avoit non Ave- J £\\à, terft de fa robe. — p. pnis 

gie. Aucune genz fi difoient que D\m, d. G, — q. G porte. — r. 

ce eftoit la terre de Finuma. > Au quant /); C, G que. — %. fiW pria 

lieu de ces deux parafes^ Ay By C, à un de fes fieus. — t. G un des 

F donnent plus loin tout un para- rainfciaus ; H .j. des. — a. f/ del. 

graphe fur VAhafie tS la Géorgie. — v. G le fruit mangiet. — x. H 

— c. car ele Temple J^ m.d. fi. — y. G en fa. — z. H Tôt mis 

G. &H. — d. G que; Ay By C en fa bouche. — aa. Hnt onques 

qu*ele; H car. — e. Salemon D. cel. — bb. G cel. — ce. A, G cn- 

— f. por ce Ay B; Salemon por ce fouis. — dd. G rainfcaus. -— ee. G 

m,d, G. — g. G liuj ^leus. — .j. — ff. Et quant nxbrtAyB^ 

h. Ay By Dy G s'aferift; H aferift. m. d. G ef H. — gg. H doulourcs. 

— î. G com. — k. H com on dî- 
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mont de Nibam ",, & d'ilueques fîi il menés en Iherufa- 
lem aveuc ^ le mairien donc U Temples fii fais, qui Ai 
cailliés el mont de Nibam ' . Il avint, (i comme on dift, 
quant Ihefu Cris fù crucefiiés, que li tefte Âdan eftoic 
dedens le boife ^ ^ & quant U fans ^ Ihefu Crift ifli hors 
des/ plaies s , la defte Adam iffi hors ^ de le crois & 
requelli ' le fane * . Dont il avient encore qu'en tous 
les ' crucefis c on Édt en le riere de " Iherulalem, c'au 
pié de le crois, a une defte en ramenbrance de cheU " . 

Or * vous dirai des larians^ qui font en Pabeïe où Tune 
des parties de le crois fii prife, qués gens ce font, ne de 
quel riere. U riere dont il font a à non Avegie ? , & fi a 
roi & roïne; dont aucunes gens apelent celé terre riere 
de Femenie. Pour çou lapeient riere de Femenie que li 
roïne cevauce & rient oft de fes femmes, aufi bien 
comme K rois fait de fes homes. En celle riere n^ont les 
fèmes c'une mamiele, & fi vous dirai pour coi. Quant 
li feme eft née & elle eft un poi crute, fe li cuift on la 
deflre mamele d'un fer caut, & le fenieftre li lefTe on 
pour fes enfans norir. Et pour çoii li cuift on le dieftre 
qu'ele ne li nuife mie al traire lefpée, quant elle eft en 
bataille. 

XX 

A .iij. '^ liues de Iherufalem^ devers folel coucant ' , Emmast. 
a une fontaine c'on apele le Fontaine d^Emaus ' . Là 
foloit* avoir.), caftiel; dont il avint, fi comme PEvan- 

a. Af B luban; G, tfNtbani; J o. La fat du chapitre m. d.D^G^H, 

Libanne. — b. ^ avecques. — — p. il, ^,- Clorans. — q. yAvc- 

c. G, H Niban. -^à. A^Blà boife j gine. — x. A^Bk quatre. — s. de- 

G le bois. — t, H fans iflbit. — vers fold coucant m. d. G, H, — 

f. G de fes. — g. Cplaîe. —h. H t. A^B des Efmausj Cdcs ETinaz; 

fors. — l G rechttt. — k. Gnoftre D d'Efoiax; G, H d'Efmaus. — 

Signeur. — 1. les m. d, H. — m. u. G folok on. 
H de le terre de. — n. // celi. — 
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gille tefmoigne, que Noftre Sires ala aveuc ij. de fes 
defîples, quant il fu refufcitcs, dufque à * cel caftiel^ & 
s'afifent à celé fontaine pour mangier, fi qu'il ne le con- 
nurent mie, defci * qu'il brifa le pain. Adont Ci s'elvanni 
d'aus. Et d'illeuc, retornérent en Iherufaiem as apoftres ', 
pour faire favoir à aus comment il avoient à lui parlé. 



XXI 



Or revieng ' à la Torte Saint Eftevene^ à le rue qui va 
à main feneftre, qui ' va à le Torte^ de le Tanerie, Quant 
on a aie une^ pièce de celle rue, fi treuve on une me à 

RMe de jojaput. main feneftre, c'on apele le "Rjie de lofqfas * . Quant on 
a .j. poi aie avant, fi treuve on .j. quarrefour d'une voie, 
dont li voie qui vient à feneftre vient del ' Temple, & 
va al Sépulcre, Au cief de celle voie, a une porte ^ , par 

PorteDouioureuje, devefS le Temple^ c'on apele ' Torte Volereufe, Par là 
iffi " Ihefu Cris quant on le mena el Stfont de Calvaire, 
pour crucefiier; & pour ce 1'" apele on Torte Vole- 
reufe. 

A main deftre, four le quarefour de celle voie, fu li 
ruiffiaus dont l'Evangille tefmoingne que Noftre Sires 
pafTa, quant il fu menés crucefiier. En cel endroit, a .j. 

^^?LtihJr ^ouftier de S. lehan VEvangelifte; & fi avoit .j. grant 
manoir. Cil manoirs & li mouftiers eftoit des nonnains 
de Vc4beie de TBetanie. Là manoient elles quant il eftoit 
guerre de Sarrafins ^ . 



a. H iufqu'à. — b. G adont. — fofas. — î. /f au. — k. H volt, — 

c. H apoftelcs. — d, H revieng îe. 1. c*on apele m, ii, G; // la. — 

— e. G & va. — f. JDj G, H k la m. H for». — n. Tapele on porte, 

pofterne; 7^ 1* >^c 9"! vaît devers G^H, — o. G de Sarafins; H & 

îeneftre îufque à la Tamterù, — decreftiens. 
g. H grant. — h. ^loiaphas $ G lo- 
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XXII 

Or revieng à le 1{ue de " lofaffas. Entre ^ le 'Hjie de 
îojaffas & les murs de le cité ' , à main feneftre, dufque ^ 
à le Torte de lofaffas^ a rues aufi com une ville ' . Là mâ- 
noient li plus des Suriiens de Iherufalem. Et ces rues 
apeloit on le luerief , En celle rue de luerie avoit s ,]. La jui-oerie. 
âHouftier de Sainte éMarie tMadelaine^ . Et près de cel mol- ste-MarUMade- 
ÙQT avqit une pofterne dont on ne pooit mie iffir hor§ ' ^w«- 

as cans, mais entre-' .ij, murs aloit on. 

A main deftre dé celle rue de lofafFas * , avoir .j. 
mouftier c*on apeloit le f^epos. Là dift on que Ihefu EgHjt du Repos. 
Cris repofa, quant on le mena ' crucefiierj & là eftoit "" 
li prifons u il fu« mis le nuit que il fu pris en Cejfe- La prijon. 
mani. Un poi avant, à main l'eneftre de celle rue, eûoic 
li oMaifons Tilare, Devant celle maifon avoit une porte Maifin de PUate. 
par u * on aloit al Temple, 

XXIH 

Priés de le Z' Torte de lofaffas 9 , à main fenieftre '' , 
avoit une abeïe de nonnains, fi avoit à non Sainte je^f^AMt, 
c4nne. Devant celle abèïe a une fontaine ' c*on apele le 
Tecine, Defeure Me fontaine avoit .j. mouftier. Et celle ^* ïï^çL^'^^' 
fontaine ne quert « point, ains eft en "^ une fôffe' 
defeure J' le mouftier. A celé fontaine^ au tans que Ihefu 

a. G de le cité & dr* — b. ^ — q. Tout et ^ui précède depuis le 

Outre. — c. & le$ murs de le ché mat lofait de la 3« ligne de cette 

m. d. G. '^ d. H iufques. — e. H, p^e mattqui dans J & B» — r. à 

G viles. — f. D La Guérie; J La main ienieilre fit, d. G, — s. G 

luderie. — g. Ha. — h. GMagde- pecîne. — t. G déflore. — u. G 

laine. — i. G iflîr hors 5 H fors. — coroit; Hcort. — v. ^, ^ 7. — 

j. G en. — k. Hlof^phaa, — 1. G x. eft foffe m. d, G. — y. G 

menoit. . — m. G eftotent. — n. G dedens^ J defous; i/eft dans, 
la fuil. — o. G la ù. — p. /f celé. 
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Cris fu en riere, avenoit que " li angeles venoit par foys 
movoir ^ celé eve ' , & quant il Pavoit ^ mute, qui 
primes ^ defcendoit à celle fontaine pour / baignier 
apriès ce que li angeles lavoit mute^ , Û eftoit gans de 
quel enfremeté ^ qu'il eîift. Devant celle fontaine, avoit 
.V. portes & devant ches .v. portes avoit moût de 
malades & d'enfers & de languereus ' pour atendre le 
mouvement de Tevei . Dontilavint que Ihefu Cris vînt 
là .j. iour & trouva .j. home giflant * en fon lit, qui 
.xxxviij. ans y avoit geîi ' . Se li demanda Ihefu Cris s'il 
voloit eftre garis. ce Sire, « dift il *, « iou n*ai home qui 
« m'aïut « à defcendre en le fontaine. Quant li angeles 
a a mute levé, & iou me efmuef * à defcendre de mon 
f lit /* pour aler là, (î truis .j. autre 9 qui s^i eft '' baigniés 
€f devant moi. » Dont li dift Ihefu Cris qu'il otaft fon lit 
& n s'en alaft, qu'il ' eftoit tous fains. Et dl làili fus 
tous fains ' , (i s^en ala. Cel iour eftoit famedis^ H com 
l'évangile " tefmoingne. 

XXIV 

Si conune on ift'' de * le Porw de lofaffës y , fi avale 
on el Val de lofaffas*, A main dieftre de celé porte 

'^'i^yofap^!^' foïït ^^^^^^ Oires. El Val de lofafas avoit une abeïe de 
noirs moines^"*. En celle abeïe avoit un %Mûuftier de 

Tombeau Je N.D, ftiedame Sainte cMarie. En cel mouftier eftoit li Sépulcres 

a. G par fin venoit — h.C m*alwe. -^ o. lii*e(hnuef 0« ^ 

manoir en. — q, G \\ angles avoit p. à defcendre de mon lit D\ m, d. 

Teve. — d. if îaue. — e. G pre- <^. — q. ^honie. — x. Ù ia. — 

miers s*i pooit baignier. — f. Às'l t. H caf. — t. cU faina M. d, 

pooit baignier, il. •— g. apriès H, — ^^ H le. -^v.A^B^ D\ C 

mute m, d. G, — h. cnferté/ — on dift { J Efifi eom Ten ift. ^ 

i. 5r d*enfers & de languereus m, x. G celé. -^ j, dé hfafms m. d, 

d.GefU-^i.H riaue. ^k.H G^Dàt la potte 8. Bftienne. BOk 

gefant. — 1. (r âf Jïîut. — m.dift- gtwnt as dmx nms, — z. 7 dé là 

il />. — n. il» ^ qui m*at; J le Arfr de kfi^hai por avaler en 

n'ai nul home qui m*ait j /"qui l9faphai% •— né. G Inoigne». 
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pù ellQ fil mfoïe & eft encoret U Strrafin, quant il orenc 
prô lu cil é "* , sibaçivent ode ^ abeïe & emporcérenc les 
piéres ^ à le ckté^ (remeiv txiaia le mouftier' nabarirenc 
il mie, 

Devant cel moqftîer, al pie de cHam Olivet^ a .). 
mouftier en une roce^ c'on apiçle Gtfemani f • Là fu Ihefu *^^ 
CFi$ pris. D'autre part U voie, H comme on monte ^ el 
oMont Oliv€t xtm çommQ on geteroie une picre * , avoit 
.j. mouftier eon apeloit ' S. Sdvewti . U ala Ihefu Cti» ^^'fi^^J-Sau- 
orer le nuit qu*il fu pris ; & là li dégoûta li fans de fon 
cors, aufli * conune fueurs. 

En Val de l<{fajf4s avoit hermitf» & rendus' affés, ^-''^^»- 
(ou( çoncreval, que le ne voua fai mie nommer, deffi 
qu'à le fontaine it Syloi^. 

XXV 

En fon le » ^ont i'OHvet, avoir une abeïe de blans ^tfeTo/^/JÏ*' 
moines. Près de celle abeïe ** , avoit une voie qui aloit 
en^ Vetàmiey toute le coftiére de le montaigne. Sor lei^^tnedeBitàtme. 
tour 9 de celé voie, à main deftre, avoit j. mouftier c on 
apiele la' Sainte Vatrenoftre' , Là fo ce que Dex fift ' ^^Kier^"^' 
le Pater Nofter « & Tenfegna " à fes apoftres ' . Priés 
d'illeuc fu li figiirs que Viex malJifi, quant il aloit en LtrtgmierwumdH. 
Iherufalem, pour che que li apoftre i aloient cuellir leur 
figues, fe n'en i trouvèrent nuUe & fe n'eftoic mie cans 

a. H le chité. — b. O r. — c. » J Defu» le. — o. H à main deftre. 

de TegBfe. — d. Hde Iherafalem — p. en G, J7. — q. i^, i? for le 

pour refermer. — e. tf reglyfe. -^ tor$ H^ G four le tor. — r. la Ay 

i. G leflemani. -- g. H fi c*om B. — %. H apelloit Saint Paftre 

nonle. — h. Unt piéie m. d. noftre; G Pater Noftre. — t. G Là 

GefH.^ i. Gapde. — ]. J, B fift Dex. — u. U Nofter J, 

Sàmt Sai'vior; D S, Sauveur^ H B^DyE^f. — y. J qu'on apele 

Samt Sau'Vêiur ; J S, Sam'utar, — Sainte Pater Noftre, por ce que 

k. G fi. — l At B & rendus | 7 là Tenfeigna. — x. G apoftles$ H 

reclus. — m. En val ^ ^he apoftelles. 

m.ii.G$fH.^n.HEa(ot le; 
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qu'elles i deuflent eftre. Gel iouï meiTme, retourna Ihefii 
Cris pour aler en TBetanie de Ihemfalem ; & li apoflre 
alérenrpar devant le figier, fi le trouvèrent fech * . 

Entre le éMouftier de le Tatrenoftre & tétanie ^ en le 
code de le montaigne* , avoit .j. moufUer qui avoir' non 
Bethphagi, ^etfagé' . La vint Ihéfu Cris le iour de Pafques Flories, 
& d*ileuques '' envoia .ij. de fes defciples ^ en Iheruralem / 
pour une anefTe; & d'ileuc ala il for Tanefle en Iheru- 
î'alem^ quant il Forent amenée. 

XXVI , 

Or vous ai ie dit & f només les moitiers & les 

abeïes ^ de iherufalem & de dehors / Iherulalem à 

une liue près J , & les ^ rues des' Latins. Mais ie ^ ne vous 

nomerai ne n ai només «"les abeïes ne les mouftiers des 

Abbaye, &égnf» ^11 ^^ J g Giiffons, ne des lacoplns, ne des "Boa- 

dei non catholiques. ^ i \ 

mlns " , ne des !\eftorlnSj ne des Hermins^ nç des ajatres 
manières de ^ gens qui n'efloienc P mie obeïflanc à 
Rome; dont il avoit mouftiers 9 & abeïes pluiieurs '' 
en le cité ' . Pour che ne vous veul ' mie parler de toutes 
ches gens que l'ai chi nommés, qu^il" ne font mie 
obeïflfant à Rome '^ . 

a. Priés d'illeiic fcsch m, d. des. -* 1. G iou. -* iM. G & Hne 

G ^ H, — b. Ûy GyH Entre le vous aï mie només ne nomerai or^. 

mouftier de Betanle & la mon- — n. i^, £* Boanîns j G & // laco- 

taigne. — • c. G, i/ Belface; % C bîns Boiamins. -— o. G ma- 

Belfage. — à, H d'illueques. — noirs d'autres. — p. D porçc qu!il 

e. G envoia .ij. de fes defciples en n'eftoient. ^- -q.. H mouftier^ & 

Iherufalem. — f. & d'ileuc abeies. — r. pluûeurs D, -^ t* H 

Iherufalem m. d. H, — g. A^ B; & dehors &. — t. ^ veil ie. — 

G dit ie. — h. H les abeïes & les u. H qui ■— v. i/l'eglyfe; 4rB^ 

mouftiers. — i. i/ par hors, -r la loi de Rome, 
j. à une liue près D, G, ff. — k. i/ 
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^ R vous lairons de Salehadin " qui eft ^ au 
^fiége devant Crac^ & fi parlerons del Ûun 
\Iordain ^ ^ là h il naift & conunenc il va 
'ne où'' il kiét. 

Cil fluns devife le dere de Sarrafins & de crediiena^ Lejourdah, 
tout n com il keurt. U riere de creftjiens qui de çà eft^ a a 
non li Tiere de Tromijion, ôc celé de Sarrafins a à nofi 
o4rabe. En le Tiere de Vromiffion ' , fi/ apiele on coures les 
iaues fluns. Au piét dou éMonr^ Iburdenc .ij. fontaines^ li 
une a non ^ hur & lautre Vain, Or vous dirai de cel SVtont *^^^ ^.£;" 
comment il a ^non. U a non ' éMont de S^inbanJ . Cis 
mons dure .iiij. ^ ioumées de lonc dufques ^ à un caftiel 
qui eft outre Triple, et C*on apiele * o^rc^j • . Là fût feite 
li arce Noé dont li mariens fut pris en ce mont de '^ 
ff^Qnkm j & pour çou a à non dui cafiiaûs ù4rchesy que 

a. H Stleiiâdin cfttr. ^ b. H h. G a à non. ^IGeû apeléf. ^ 

eftoh. — c. lofdain ff. ^é.Oh }. A, B,E,Fl^îboni ^NH^m^iY 

è. -^ «. & €€le .... Proinîifion Liban. — k. C, £ .nj. *- LO^H 

*. ^. C. — f. fi m, 4. C^ H, — MR. ^ m. G & eft «pelés. •-- 

g. C a à nén I Dr «voit nmi^ <— a. G, ff Aiches* >-^ o. d« G, fL 
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li arce Noé i fu fyke ^ . Cis mons partift le paienîme ^ 
& le creftiiencé très en droit Sur iufques outre ^ Triple, 
felonc le marine. Là eft U chreftiientés & d'autre part U 
paienime. 

En cel mont a mom de bonnes tieres & de bonnes 
villes^ dont li creftiien & li Sarrafin ^ parriflfent moitiét 
à moitiét ' . En tel liu i a qu'ele eft toute de Sarrafins, & 
en tel liu i a qu ele eft toute/ de creftiiens. Entre ces .ij. 
ya/&e de Bacar. montaigncs a uneîvalée s , c'on apiele le y al ^car * , là 
où li home Alexandre alérent en fliere, cjuani il aleia 
Sur ' . Dont cil qui le Romant en fift, pour mieus mener 
fe rime^ , le noma le Val de lofaphas por fe rime faire * . 

Or vous avons dit dou éMont iou ^ !7^iban, dont les 

.ij. fontaines Tordent au pié "*. Or vous dirons d'une cité 

bas " el pendani; del mont, for les fontaines, qui a * non 

Br/w«. ISelinas, Ele fu ia de f creltîiens au tans Godefroi de 

Buillon; mais ne vous fai à dire au tans 9 de quel roi il 

le perdirent '^ . Mais puis frenlçrent il ' .ij. caftiaus pries 

Le TkoTM. d'iluec, li uns a ' non li * Thorons. Cis caftiaus fu le roi, 

ôc*^ eft à .v. lieues de Sur &*à .iiij.J' lieues de celé cité 

Le Sapket, de VelÎTias « ; & li autres ^* a non ôaffet **. Cil eftoit al 

Temple & .iiij.^^ lieues de le cité. 

a. G prife. — h, H pai«nte. — parfaire. Lé 'paragraphe fui' 

c ^en. — d. <? lî Sarr.,& )î crcft. . ^ant par» 4^s Hct Hfrtt De Bc- 

— ^, C^ G partiiTent en tel endroit linas qui fiet au piét de mont de 

la moitié. — f. de'Sarr. . . . toute Niban. — ^ 1. // Or vous laironsi de. 

m.iL C. -«- g. valée itLit. G. **- ^ «t. dont . pié m. </; C, £î 

h. Ay B Val de Bâchas ; £ Val de HapuU du i|iont. — n. if, ^ qiû 

Belcafe ,• G Val de Bacor; H Val eft el pendant. ^ o. G a à noiv 

de Bacar. — ^ i. £ ajouté aprh a — p. G a'j ^dei. — q. au tans m. 

môtt dont on dift encore él Romani d, G. -^ t: H jelle fu perdu. -^ 

del Fuere de Gadres qu^il eftoient s. H fremérent li creftiien. — t. G 

aie el val de lof. Foymfur ce paf- -9, à. — u, U m. 4* Q^ H, — v. & 

fçgé U Râman iCâUx.y éd^ Mkhe- m, ^. C, G. ^ x. & A r- y. C» G 

Umt^ p. 534 j. fe rime m, d, H\ .îij* -r a. de BelinnsOT. </..C G, A 

pour . . . rime m. d, E. — k. £ pour — aa. llautrta m. d. G. -^ bb. # 

mîx fiûre le rime-, H pour, la rim^ Sapbct. — • ce. G & i «iij. 
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Or VOUS dirons de Velinas " quels cités ce fîi & com- 
ment elle oc ^ non anciennement. Elle fîi Phelipon, (î oc 
à ' non Ce/aire Thelipe. Cil Phelipes ^ fu frères Herode, 
qui faint lehan Baptifte (ift decoler^ ; & fu barons le 
femme que Herodes tenoit, quant il fift faint lehan 
decoler^ . Et por ce que il dift à Herode qu'il ne devoit 
mie tenir le feme fon ^ frère, pour ce li fift il couper ^ . 
A celi Cifttire donna Noftre Sires à ' faint Pière les clés 
de Parad» & pœfté de loiier & de defloiier. Celé dtès 
eft près de Galilée J . 

Or vous dirons des .ij. fontaines qui keurent vers le 
éHer de Galilée. Ains qu^eles entrent en le mer^ (i s*afam- 
blent & vicnent ^ à une. L'une des .ij. ^ fontaines a à non 
lour & li autre a à non " Vain. Et quant elles s'afanlent " , 
(i a à non louriain. Celle eve entre en- le mer par de- 
viers ^ VelinaSy & keurt par mi le mer del lonc de (i à 
un pont c'on apiele le Tom de Tabarie, & puis qu'elle 
paflfe le pont, (i a à non li^ fluns laurdains. 

Or vous dirons de celé mer, qués mers çou eft. Celle ^«^ ^' 77^rw^e. 
mers n'eft pas fallée, ains eft douce & bonne à boire. 
Celle mers n'a que .iiij. 9 lieues de lonc & .ij. de lé. Celle 
mer apiele '^ Efcriture éîlHer de Galilée & en autre liu 
S^er de Tatarie^ pour çou que li cités de Tatarie (îèt 
for le mer ' par devers ' creftiiens. En autre liu Tapiele 
l'Efcricure YEftanc de T^aiareth " . 

Sour celé mer ala Ihefu Cris à * fés pies, & fains Piéres 

a. C Unas. — b. G ot à. — non m, d. G. — n. G quant vîenent 

c. à H. — d. C, D, E, /"Phelip- enfamble; H font aflamblées. — 

pon. — e. G la tefte colper. — o. G par deus. — p. K Gj H\t. — 

f. & fil decoler m. d, G^ H q. ff .iij. — x. H mers eft apellé 

la tefte coper. — g. G de Ton. — en l'efcripture. — t. for le mer m. 

h. H aj9uti la tefte ; G & pouf d, C, />, £, F,— t. G par devers 

çou ot il colpé la tefte. — î. à G. les. — u. H Nazarecht. — v. à m. 

— j. G Galulée. — k. f vient d.A^B^C^D^E, 
tôt. — 1. .ij. M. d.G,— m. a à 
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qui en une nef eftôit en le mer * , fi li pria qu'il le lai- 
faft aler apriès * lui. Et Ihefu Cris li tendi fe main & fe 
li dift qu'il venift ' . Et fains Piéres fali en le mer, fi can- 
cela & ^ douta ' & /"cria merci à Ihefu Crift le fecounift. 
Et Ihefu Crift ^ li dift que petit de foi avoit. En ceïe mer 
pefcha fains Piéres une nuit entre lui & fes compaignons 
en .ij. nés, & riens * ne prifent. Et Ihefu Cris vint le ma- 
tinée four le rive de le mer ' ; fi lor demanda s'il n'avoient 
point de piflTon, & il J refpondirent qu'il n'avoient riens * 
pris : f' Or ' , giétés, a dift Ihefu Cris, « vos rois à main « 
dieftre. jj Et fains Piéres li refpondi : cr Sire, nous avons 
toute huit villié, & fi n'avons riens pris, mais en voftre 
non giéterons nos " rois « . « Si les /* getiérent, & 9 lor 
rois emplirent toutes de piflfon & emplirent leur .ij. nés, 
& que les rois rompirent r . 

Sour celle mer fii ce que Ihefu Chris fift de l'eve vin, 
quant il fu as noces ' Archedeclin en le cité de Tatarie ' . 
p/tZtiolïs'^lhs.^^^^^ Tabarie & "Belinas a .j. liu« qu'en apele le Table 
priés *' de le c5fcffr de Galilée * . En cel liu fil ce que Ihefu 
Cris-^* repeiit les apoftles & .v. mil hommes de .v. pains 
d'orge & de .ij. piflfons, fi qu'il en demoura .ij. *cor- 
billies de relief ^^. 
Capharnaûm, D'autTe part, defcute le mer, par ** deviers le paîe- 



a. G qui avec lui eftoît en le mer, 
quant il le vit, fi. — h, H avoec. 

— c. fe 6f qu'il venift m, d. H. — 
d.GfliSc fi. — e. & douta m. d, 
A, B, C, £, F. — f . G & fi. — 
g. G ajouU : li tendi fe main & fe. 

— h. G nient. — î. de le mer «. 
d, H. — }. G il H. — k. G nient,- 
H point. — 1. G Or, fîre. — 
m. main m, d. G, H, — n. ff le. 

— Q, La phrafe depuis Et fains 
Piéres tfl remplacée dans G : Et îl 
refpondirent! t Nous ieterons en 
voftre non. » — p. les m, d. H, — 



q. & m, d. G, H. ^ r, La parafe 
depuis & que eji remplacée dans 
G : fi que peu s>n faloit qu'eles 
ne plonçoient. — s. Rajoute: aie 
maifon. — X, Le mf, H porU la 
mention fui*vantei De le table, — 
u. G caftel. — v. C Befa'nas à une 
Hue priés. — x. de Galilée m. d, 
A, By C, ^ F, G. — y. G Dex; 
H Dieus. — z. Ay B .xxîj. ; D, 
G .xîj. — aa. H porte ici la 
mention \ De Carphanaon ou faîns 
Itères & ikins Andrieus furent nés. 
— bb. par m, d, G. 
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nime, a une cité c'on apiele Caphamaon, là ^ ù fains 
Piéres & fains Andrius furent né ; & là ù Ihefu Cris fift 
mainte biele * miracle de gens faner, com del fil le roi 
& d'autres ^ . 

Apriès fi '^ a une cité c'on apiele S^aim ' , là u Naim. 
Ihefu Cris ala un iour &/il & fi apoftle. Et quant 
il aproca le porte de le cité^, fi encontra .j. vallet^, 
c'om emportoit enfouir. Dont vint Ihefu Cris à lui, fe ' 
li dift qu'il levaft fus & cil tantoft failli J fus, car Ihefu 
Cris Pavoit^ refufdté. De requief ' aloitNoftre Sires en 
celle contrée, fi encontra un homme qui eftoit hors del 
fens, que nus loiiens « ne " pooit tenir qu'il ne rompift " . 
Cil de le ville couroient apriès lui pour prendre f , qu'il 
ne s'alaft noiier en le mer f . Dont vint Ihefu Cris ^ , fe lui 
dift qu'il fil cois & ' qu'il n'alafl plus avant ' ; & cil fli 
cois. Apriès dift Ihefu Cris : « Qui es tu dedens cel cors 
qui fi travailles ceft homme .î^ » Et il dift que c'eftoit" 
une légion d'anemis, qui aillors " ne puent * eftre y s'en 
cors d'ome non » . Dont "^ commanda Ihefu Cris qu'il 
iflent fors; & il difent que il ^* lor commandaft que il 
entraiffent en autres cors, car il ne pooient eftre ''^ en 
autre liu fe en cors d'ome non ^^. lUuec paiiToit une 

a. là m. d. G. — b.G maint bel. & tenir; HajouU: Se por retenir. 

— c. On lit dans Hx De Naym où — q. en le mer G, H. — r. G Cris 
Dîeus fîft maint bel miracle. — à lui. — s. qu'il fu cois & m, d, G. 
d. fi m. d, G. — e. A, B Emdm. — t, La phraft Dont . . . avant tm- 

— {. 8c m, d. H, — g. de le cité pruntèiàGy H^ fi lit dans Us autres 
Gy H. ~- h. H ajouté \ fors de le m^.: Dont dift Ihefu Cris à lui qu*il 
porte. — î. f/Crîs & li. Laphrafe fii cois. — u. G, H il eftoient. — 
vint . . . fe, empruntii à G, m, d. Ay v. aillors m, d, //. — x. G pooient. 
B, C, A ^> F. — ]. G failli tan- — - y. eftre m. d, H. — z. A, B, F 
toft. — k. G, Hcomme cil cui I. C. cors non de gens. La phrafe qui ... 
avoit. — \. On lit aprh cê mat non m, d, C, Dy E, — aa. G Et 
dans G, H; il avint [G une] autre dont. — bb. G difent dont Iour. 
fois que Noftre Sires [G Ihefu Cris] — ce. eftre m, d. G. — dd. G fe 
aloit. — m . G que caîne. — n. G cors non. La phrafe car . . . non, 
ne le. — o. G ajouté : tout. Se tout. empruntée àG^ H, m, d. les autres mff* 
HajoMUT tout, Se, — p. G ajouU: 
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porkerie de pourciaus "^ , & Ihefu Cris lor ^ commanda 
que il ' entraiflfenc laiens ''es cors des ^ pourciaus, & il (i 
(lient; & li pourciel/ entrèrent en le mer, & li hom s en 
ala tous (ains en i fe maifon ^ . Celle miracle, & aflfés 
plus que iou ne ' die, fift Ihefu Cris en tour le élHer de 
Galilée J . 

A .V. liues de celé c5W>r de Tabarie a une cité c'on 
NataretA, apicle S^ai(areth * , & fi eft à .vj. liues d'oécre. A ' celle 
cité fu Noftre " Dame fainte Marie née. Et en celle 
cité meïïmes " li aporta li angeles le novele que Ihefu 
Cris prenderoit car & fane en li * . Quant Noftre Dame 
fainte Marie fu ençainte del Fil Diu le Fére P , elle 
alla à 9 une montaigne qui priés de ShQiiarerh '' eftoit 
avoec une fiue confine germaine qui là manoit & qui 
avoit à non Elizabeth ' ; & efloit ençainte de Monfî- 
gneur faint lehan Baptifte. Si ala por li veoir & por li 
faire compaignie & por li folader ' . Tantoft comme elle 
vint là, f\ le falua. Tantoft que la vois le mère Diu 
entra " en Poreille fainte Elizabeth, li enfes qu'elle avoit * 
en fon ventre s efîoï encontre le venue fon Signour ' . 
^ s!^z?cLrie, ^^ ^^^ ^^" ^ ^"^ abeïe de Grieus y , c'on apiele Saint 
Çacharie "" , pour çou que Zacharies meft là. Et cil "" fii 
pères faint lehan Baptifte^. 

a. Hpors. — b. A^ tantoft lor. taigne. — t. avoec . . . Elizabeth, 

— c. G ajouU: iflifcent del cors à à piu près ftmblahU dans Gy Hft 

l^home &. — d. laiens m, d. G» — iii dans Us anins nill\ : ù Ste Elî- 

e. Gy Hzs, — f. La phraft fia- sabeth manoit. — t. Si . . . folader 

n}anU nmplaci dans G, H Si V\ G» fi, — u. G, £f vînt là, fi comme 

pourcîel: quant il furent es cors des la vois me dame Tainte Marie en- 

pourciaus, fi. — g. i/ à. — h. 0» tra. — ▼. £f portoit. — x. Ha/puU: 

Ht dans Hi De Nazareth où N. D. Ihefu Crift. — y. de Grieus mr. d. 

fu née. — i. ne m. d. H, — j. de C^ E^ ¥ ^ G de moines gris. — 

Galilée^.— k.Z>Nazareph.— LG z. C^G^ // Achariej F Zacharie. 

En. — m,G^ H me. — n. G, H — aa. G Zacharies fu ; H Chicus 

ajouUntx où ele fil née. — o. G Zachariasfu. — bb. On lit dans Hi 

ajêuUi & il û fift. — p. le Père G, Du mont c'on apeile le Sont où 

H. — q. G en. — r. G de le mon- Dîex fii menés por faillir ius. 
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Priés de 7^\arethy ia demie lieue * , a un ^ biel mont 
qui a à non ^ en latin éMomem "^ excelfum valie & en 
roumans lapiele on le Saut * , por chou que en le cof- Mtmt du Saut. 
tiére / de ceft mont a une falife ù on menoit chiaus de 
S^^areth qui mort.avoient defervie, pour faire falir ius. 
Dont il avint une fois i que Ihefu Cris i fu menés pour 
Ëdre falir ius^ pour une parole * qu'il avoir dite as luis 
en S^aiarerh. Et quant il vint là, fi s'efvanuï d'aus, & 
s'afift four une piére qui encore i eft, fi qu'il ne le porent 
ne ' veïr ne trouver. 

Cil mons qui eft en haut defor i le falife, c'eft li mons ^'"/^ÎJt^" 
ù li diavles porta Ihefu Cris, quant il Tôt porté de le 
Qtforenraine, là ù il ^ iuna four le Temple. DeflTour le 
Temple le prift, fi le porta four cel mont ' , & *" li 
moftra tout le païs & toute la contrée & " le rikece qui 
eftoit en le tiere % & f e li dift qu'il li donroit quanques 
il veoity fi f aouraft. Et Ihefu Cris li dift qu'il s'en alaft 
& que ^ iamais ne le tentaft. Li diavles s'en ala & li 
angele vinrent priés de cel mpnt f . 

Defoz cel " mont, fi i a un autre mont ki n'eft mie fi M^^Ht TUhor. 
haut, por ce ie vos die defoz ' . Il i a ' moût biele plaingne 
entre deus mons. Cel autre mont apiele on ** cMont ie 
Tabour^. Sour cel mont mena une fois Ihefu Cris faint 
Piére & faint Iake & faint lehan^, & fe transfigura 
devant aus, dont on Êdt en moût de tieres y le fiefte de 

a. îa demie lieue m. d. Cy D, Ey Du mont de Tabor ou Nolhe Sires 

FyGyK — b. G molt, H moût. fe transfigura. — q. Gy H vinrent 

— c. A c'om apelle. ^ d. Mon- à lui. — r. /> Près de ce i G Près 
tem m. d. CDyE.-^e, D Peftanc. cel; H Après de cel. — s. por . . . 
^l AyB contrée. — g. une fois defoz A, B^ F. — t. G, l\ ^^ H Là 
m. d, H. — h. G falir pour parole. a. — u. A mont au près du Mont. 

— i. G mie. — j. defor G. — k. £ -- v. A, B mont Tabor. ■— x. H 
qu'il. — 1. four cel mont eft rkpHi faint lehan & faint Iakeme. — 
dans G. — m. & m. d, G. — n. le y. G en maint liu; H en mainte 
contrée 8c G, H. — o.H ajoute : & en tiere. 

le contrée. ~ p. On Ht dans H'- 
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celle * Transfiguration. Là virent il fon vertement blanc 
& .ij. hommes aveuc li, dont on dit que li uns fu Moyfès 
& ii autres Elyes. Dont vint fains Piéres à Ihefu Crift 
pour le grant glore qu il vit Ut ; fi li * dift : « Sire, » 
dift il % cf chi feroit moût ^ boin eftre; fidfons chi ' trois 
tabernacles, vous une, Elye une & Moyfès une/ . Quant 
fains Piéres ot enfi^ le parole dite, fi ^ vint une vois ' 
pari devers le ciel auflî comme tonnoires; fe* dift que 
çou eftoit ' fes fius qu'il avoit envoiét • en riere. Dont li 
Apoftele eurent fi grant fi-eeur « quant il Poïrent * , que 
il caïrent pafmé four lor vifages. Quant il fe levèrent de 
pamifons P , & il fe regardèrent, ne virent il fors feule- 
ment Ihefu Crift aveuc iaus; & il s'en avalèrent de le 
montaigne. Et Ihefu Cris lor dift ke de Favifion f , qu'il 
avoient veiie, ne defiflent mot '' iufques adonC qu'il 
feroit refufcitès de mort à vie ' . 

le vous avoie oubliié à dire, quant ie en " parlai * , com- 
bien il i a de Iherufalem dufc'à cel mont, là ù li diavles 
porta Ihefu Crift; il i a .ij. ioumèes grans ' . 
M€r morte, Ov VOUS dirai del flun lourdain comment il keurt ne 
là J' u il kièt. Puis qu'il ift « de le éMer de Galilée^ il keurt 
vers miedi, & fi keurt bien .iij. iournèes de lonc. Et fi 
kièt en le mer c'on apiele le éMer del deabU; en le tiere 
& en TEfcripture l'apiele on le tS^er delfelj pour çou qu'il 
a une montaigne de fel^ four le rive ^ par deviers le 
Cracy & pour çou qu'ele eft fi fauffe & fi amère que 

a. G, // de le. — b. U m. d, G. le Tifion. ^ t. H 8c nel déifient 

— c. dift il m. d. K — d, H chi. nient. — s. G defifent à nului 

— e. G ici. "IGyH Moyfès une durc*à donc. — t. Q» Ut dans Hi 
& Elye une. — g. G iflî ; enfi m, d. De le mer au deable où li fluns 
H. — h. fi m, d. G, H, — î. G, H chiét. — u. en G, H,-~v,D m'en 
une vois vint. — j. par m. d. G, H. parti. — x. G» /// dans Ht Ne où 

— k. G fi j H(t li. — 1. G c^eft. — U keurt. — y. li m, d. G, K ^ 
ra. H qui eftoit en. — n. G, i/paor. z. C, E, f kiét; D part. — aa. pour 

— o. G virent. — p. A, By pofmoi- . . . fel «. </. H — bb. G rive fi 
fon; fparmifon. — q. G, ^que eft par. 
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nule riens ne fe puec comparer à le granc faufle ne à 
ramercume "" de li. N'eft riens de le granc mer à li, & fi 
n^a point de cours, ains eft enfi ^ com uns eftans, & fe 
n'i a nul piflfon, que * piflbns ni porroit durer ^ 5 & fi fu * 
ia toute tiere là 11 li mers eft/ . Et celé tiere ^ fift entre 
une cité ki a non ^ Saint (Abraham & le Crac '" . Le Crac. 

Ançois que ie vous parole plus de celé mer J , vous 
dirai * ù // Crac fiét. Il fiét en c4rahe. Apriès fi eft éMons ^ 
Synaî^ en le tierre le feignor de Crac, Cel zMons Synaî u mont Shai 
fi eft entre le «5MVr rouge ''Scie Crac « . Là '^ dona Dieus P 
le loi à Moyfen, apriès çouque il ot paffé le ^uge mer 9 . 
En cel mont là ù li lois fu dbnnée, portèrent li angele 
le cors fainte Katerine, quant ele ot le cief copé en 
Egipte. Là gift en oille que Tes cors rent. Et laiTus a une 
abeïe de moines Gris ^ . Mais li maiftre abeïe de celé 
maifon ne eft mie là^ ains ' eft aljpié del mont. Là eft li 
abes & li couvens; & ne' puet on aler el mont à 
cheval « ne porter viande dont il puiffent * tout vivre 
laflus. 

Mais laiTus ' a .xiij. moines y qui forte " vie mainent. 
LaiTus lor porte on pain '"' fans plus ; & teus i a qui ne 
manguent que .iij. fois le femaine pain & iaue; & teus 
i a qui manguent avuec lor pain crues ierbes ^^ qu il 

a. ne i ramertume i*. — b. G, le Crac ù eft mons Syttay. — o. Ay 

H auffi. — c. HqusLT, — d. G ^, -FSor cel mont Sinay. — p. G 

ajouU: por le grant faufle de li. — Damedeus. — q. G mer rouge. — 

e. fa m. d. H. — f. là . . . eft xn. </. r. A, B Greus ; D Grieui. — * s. ne 

H. — g. tîerc fn,d,0, — \i.G ... aîns m. d. C, JJ. — t. W fi ne. 

qui a à non ; Hc^on apelle. — uOn — u. à cheval m. d, C^Ej F. — 

Ut dans Hi Du mont de Synaî où ▼. G peûflent. — x. il, ^ Là fus 

il fiét. — j. if où le mer de Seil en fu le mont. — 7> ^ moines 

fiét, vous. — k. tf dirai ie. — 1. H gris. ^ z. A^B^ D, F, G fort. — 

Mons de. — m. A^ By Fj rouge aa. G le pain. — bb. A, i^lesher- 

m. d. G; £f rouge mer. — n. C^G beletes. 
répètent id\ Entre le rouge mer & 
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ahanenc klTus. Sour cel mont, iuna Moyies .xL iours, 
crains ne manga devant çou que li lois i fu donnée "^ . 
Mer rouge. Qt VOUS difons dc Ic é^cT vouge ^ qui apriès eft. Çou 
eft li mers que Moïfès feri de le ' verge, & li mers fe "^ 
parti & fi ' fù comme maifiére d'une part & d'autre. 
C'eft li mers que li fil dlfraël f paflférent léc ^ piét, quant 
il vinrent d'Egypte. Et quant il Forent paflfét^ li rois * 
Pharaons qui apriès aus venoit, entra ens, & les voloit 
ocirre & prendre ; & il & toute s'os. Moyfès retourna fe 
verge & feri ' le mer, & li mers recloft; & Pharaons i 
& toute s*os fil noie, c'onkes nus n'en efcapa. Et * li fil 
Ifiraël efcapérent, car il fiirent outre ^ ançois qu'ele fiift 
raclofe. 

Sour le rive de celé mer fifl une fi>is li princes Renaus 
faire .v. galies. Quant il les ot faites, fi les fift mètre en •• 
mer, & fi i " fift entrer chevaliers & fiergans "^ & viandes 
alTés pour cierkier & pour /^ favoir 9 quels gens manoient 
four '^ celé mer d'autre part. Il fe ' partirent quant il fe 
furent apareiUié, & fe mifent en haute mer ; n'ainc ' 
puis k'il fe « partirent " de là * , on n'oiV parler ne ne fot 
on k'il devinrent. Et par mi celé %guge mer * cuert uns 
fluns de Paradis **'. Et quant il ^^ ift hors de le mer ^', fi 
Le Nil. s'en cuert par mi le tiere*'^ d'Egypte. Cel flun apiele on 
en l'Efcripture Sifon ", & en le tiere ff l'apiele on ^i7ff . 
Or vous lairons de cel ^i7 efter: fi vous dirons de 

a. H lois lî fil & donée. On iit pour cierkier. — r. fl là four. — 

dans H*, De le mer rouge quele ele a. H t'em, d'iluec. — t. G, J?aîns. 

eft. — b. G rouge mer. — c. H — u. G, ff s'en. — v. G fiirent. 

fe. — d. fe m. d. G. — c. fi m. d. — x. « d'tlleuc. -- y* G^ H nen 

G. — f. G, /ffii Ifraêl. — g. jftfa oi non. — z. G mer rouge. — 

fec. — h. rois m. d. H. — î. G aa. H ajouU: terreftre. — bb. H 

deferi. — j. G Moyfès. — k. Et cil fluns il. — ce. H mer rouge. — 

m, d. G. ^ l H tout outre. — dd. H mer. — ee. A, B Afonj £), 

m. H en le. — n. i m. ^. G. — H Phifon. — (F. /7 tiere d'Egypte, 

o. & iîergans m, d. G. — p. pour — gg* <^ iif dans Ht De le cité 

nL d. G. — i\. H pour (avoir & S. Abraham qui a non Ebrom. 
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le cité Saint cdbraham^ qui eft outre le <5^€r iel deahle ^-^^'^««-^ ^^''«- 

dont ie vous parlai devant ' en le Tiere de Tromiffion, Ces 

lius ù li cité eft, fi a à non Ehron. Là * converfa & ^ meft 

fains Abraham, quant il fw venus "^ de Hamam^ là ' ù il 

fu nés, que l'Efcripture apiele (Aram^ quant Dius li dift 

qu'il iffift/& alaft manoir en une tierce qu'il li enfegne- 

roit * . En cel liu acata il un camp de tiere à lui enfouir 

& à fes gens, & là fîi il enfouis & fes fius Yfaac, & 

lacob, li fils Yfaac ' , qui mors fii en Egypte & père 

fil lofephi . Quant fes pères fiit mors en Egypte * , il 

le fift aporter ' & le fift enfouir aveuc fes frères " en 

Ehron * . Et quant lofeph fii mors, li* fil Ifraël, quant 

il • vinrent de le tiere d'Egypte en le Tiere de Vramiffion^ 

il i aportérent fes os, & fi les enfouirent P aveuc lors 

pères. El tans que Abraham meft là, n'i avoit il point 

de ville, mais puis i fift on celle cité & Fapielon Saint 

Q4brahamj pour çou que fains Abrahams meft là. Celle 

cités eftoit au figneur del Crac, Et fi eft ? à .v. liues de 

Cetelem '' , là ù Ihefu Cris fii nés ' . 

Bethléem ' eft cités, mais n'eft mie grans, qu'il n'i Bethléem, 
a c'une rue " . Et de Bethléem a '^ .ij. liues iufques à 
Iherufalem ' . 

Entre VetUeem ic Iherufalem a un mouftîer, ù il a 

a. dont . . . devant ne fe trounti en crefHenté ic paienie .i). & de- 

^ dam H. — b. G Et i j H Et. mie. — k. D, F, G,H, ^\, H 

-^ c, H\à8c. — d. G il vint. — aporter là^ — m. /Tes pères. ^ 

c. là m. d. G. — f. A,B qu'il îfift, n. A, B Ebrcu. — o. G qui vin- 

de naite. — g. G dté. — h. A, B rcnt. — p. G Tenibuirent. — q. A^ 

roouftreroît. — \, A^B^D. — }, La A — r. D Belleam j F Belleemi 

phrafe efl UmU augmintit dans Fi C, G, H Iherufalem. ^- s. A^B fu 

& pères fu ludas & Ruben Se Gad mors, --x, A,B Bethelem; D Bel- 

& Nephta]in& Manafle&Symeon leam; l^Belleem.—^u. Bethléem... 

& Levi & Yfachar & Zabulon & rue «. d, H. — v, H n'a que. — 

Dam 8c lofeph 8c Beniamin. Ce x. On Ht dans H\ Del mouftier où 

font les .xij. fil Ifraél. En la terre li angele anonchiérent as paftors 

Ifraêl en a .iz. lignies & demie & que Dius eftoit nés. 
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^^^i/^J'?'''' moines Gris - que on apiele le* Gloria in Excelfis Veo. 
Ce fil là ù li angele le cantérenc, quant IheAi Cris fu 
nés. Et il parlèrent as paAeurs & anunciérent ke li Sau- 
véres '^ dou mont edoit nés, & difent qu il alaiffent en 
Iherufalem là ù il eftoit ^ , & qu'il le trouvèroient enve- 
lopé en ' drapiaus. Et il i alérent, & fi le trouvèrent /tout 
fi com s li angeles lor ^ avoit dit. Dont rendirent grafces 
& loenges ' à Ihefu Cris de çou que il Tavoient veii. 

Le Champ fleuri. Pnès de cel Hiouftier a un camp de tiere c'on apiele 
Camp flori J . 
Mer Morte. Ov VOUS dirons de le o^er del Viable * . Il avint .j. iour 
que Abraham fe feoit ^ defous .j. arbre*", & vit venir un 
homme « en '^ le cemin, & dl fe leva^ ; fi ^ ala encontre 
lui pour proiier k'il herbegaft aveuc lui. Tout fi que '' il 
vint priés de lui, fi laoura. En Faourer qu'il fift, s'en vit 
.iij. Un en vit, & .iij. en aoura; li .iij. eftoient en un; 
& li uns eftoit * en .iij. ' ; & tout en une perfonne. Il « 
li proia qu'il herbegaft aveuc lui, & fe ^ li laveroit fes 
pies & fi mangeroit dou pain & de Teve. Et il demoura 
une pièce & parlèrent ' enfanle ; mais ne vous veul ore 
mie dire quanques il difent. Quant il orentJ' efté une 
pièce, fi s'en ala, & Abraham le convoia. Si com ii 
orent eflongiè le liu, fi efgarda Noftre Sires el plain par 
deviers le Crac^ là ù la éMers le » Vyable eft ore, & vit 

^"^la^M ^"^ v. cités dont Pune avoit ""^ non Gomorre ^ & l'autre 
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a. Gris tn, d. H^ A, B Griés ; D qui avoit à nom Mambré. — n. un 

Griex. — b. le m, d. G, H. — homme «. d, G. — o. en m. d. G, 

c. Af ^Sauluviéres. — d. H ajoute; H. — p. Et fains Abrahami fe 

& il î alérent. ^ e. G, H de. — leva de là où il fe feoit &. — q. G 

f. Et... trouvèrent m. d. H. — g. G &. — r. G com. — s. eftoît m, d. 

que. — h. lor m, d, G. — i. loen- G. — t. Un. . . .îîj. m, d, H par 

ge» m, d. H, — j. Om lit dans H: fuite d'un bourdon du copi/k. — 

Des .V. chités que Dieus abifma u. H Sains Abrahaim. — y. A^ B 

où li Rouge mer eft ore. — k. £le fi. — x, H demourérent. — y, G 

Mer des Dyables. — 1. A^ B, F, orent illuec. — s. G del. — aa. G 

G, H fe fift. — m. Ay B, F ajoutent: ot. — bb. A, B Godomore. 
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Sodome. Des autres ne vous dirai iou mie les nons. Donc 
dift Noftres Sires Ihefu Cris * qu il ne pooic plus foufFrir 
la pueur * de ces cités, & qu'il les feroit abifmer pour 
Tort ' pecié de contre nature qui là eftoit. Et pour ce 
apiele on encore cels qui pecent contre nature Sodo- 
mitteSy pour le cité qui ot ^ non Sodome. Gomorre fi ' 
fenefie autre pedé, comme d'avariffe & de couvoitife, 
ke / li avers ne li couvoiteus ne peut eftre nient plus 
remplis, nient plus^ que Gomorre eft del flun lourdain 

ki ciét ens* 

. . . . Or ' vous lairons de çouJ , fi vous dirons d'une 
cité qui eft à .ij. liues priés du flun, que les gens du pais 
fremérent, quant il oïrent dire que li fil Ifi^ahel venoient 
en le Tiere de Tromiffion & qu'il dévoient illueques paiïer. 
Celle cités a * à non lericop^ & fii fermée de pierre Jéricho. 
d'aïmant. Quant li fil Ifi'ael orent paflfé le flun, fi l'afe- 
giérent, pour çou qu'ele eftoit en le Tiere de Tromïffion, 
à l'entrée. Celle cités eftoit fi fi^rs, qu'il n'i pooient riens 
faire. Dont priiérenc Noftre Seigneur qu'il les confeilaft 
& aidaft ' , qu'il peiiflent avoir celle cité. Dont lor 
manda Noftre Sire que il fefiflent buifines d'arain & 
ieiinaflent .iij. iours " & alaiflent à pourceflion entour 
le cité " , al tierç iour portaiflfent " cafcuns fe buifine, & 
quant il feroient/* arengié ? entour le cité, que '' cafcuns 
fonnaft fe buifine, enfi prendroient le ' cité. U ne mef- 
creïrent miè cefte parole; ains fifent le commandement 
Ihefu Crift ^ , & fifent tout fi com il lor avoit com- 

a. niefu Cris m, d, H^ G ajouté oui: lairons atant dtLothffaufG. 

infuiUt û dift. ~b. A^ £ le puant; — le Hot. — 1. Hconfbruft. — 

F le puor. — c, Gy H pour le. — m. G par .iij. iors. — n. G cntor 

d. G ot à non. — e. fi m. d. G. — le cité à porceiTion. — o. G por- 

f. H car. — g. nient plus m, d, taft. — p. G fuifent. — q. Ay B 

G. — h. lu ciét ens m, d. H, — atengié. — r. que m. d. G, K 

u On IH tn titi de ce paragraphe — s. A^ celle. — t Ihefu Crift m. 

dans H\ De lerico comment li fil d. G, H 
Ifrahel le prifent. — j. ^wi Us mff. 
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mandé ^ . Si fonnérenc lor buifines, quant il fiirenc aren- 
gié^ & quant elles Tonnèrent, fî caïrenc li mur de le cité. 
Et il entrèrent ens & ^ enfi le prifent. 
Défert des fer- pôès ^ de Celle cité a une gaftine qui eft toute plaine 
de ferpens. Là prent on les ferpens dont on fait le 
triade. Et (i vous dirai comment on les prent. Li bons 
qui les prent fi fait .j. cerne ^ entour le gaftine & va 
difant fon carmin ' en cantant / al cerne faire. Tout li 
ferpent qui Toent, viénent à lui, & il les prent auffi fim- 
plement corn .j. aigniel, & les porte vendre par les cités 
à ciaus qui font le triade. Or en i a des fages de ces 
ferpens, quant il entent^ que cil commence fen carmin ^ , 
fi boute une de fes orelles en tiere, & l'autre eftoupe de 
fa ' keue pour che qu'il n'oe Tencant; par tanti fi efcape. 
De cel triade c'on fait de ces ferpens, garift on de tous 
envenimemens * . 

Or vos dirai encore de .ij. ferpens qui funt en oérabe^ 
& funt es defers parfons. Il n'en eft onques ke .i)., ne 
plus n'en puet eftre, & funt de fi caude nature & de 
puant, qu'il n'eft nus oifiaus qi vole par defus lui, là où 
il converfe, q'il ne li eftuece cheoir ^ mort de la calor * 
& de la puor q'il rent; ne n'eft hom ne befte por q'il 
fente la puor d'aus, q'il ne l'eftuet cheoir mort. Or vos 
dirai coment il naifent & cornent il viénent en avant, 
car il lor eftuet de morir. Qant ce vient d point q'il funt 
en amor, fi vient li mafles, fi met fa tdle dedenz la 
boche de fa femele " ; là conçoit. En ce q'ele conçoit, fi 
eftraint les dens & efcace ^ le mafle la tefte, & enfi 

a. ^lor commanda; Glouravoit tant m, d. H, — g, H entendent, 

mandé. — b. Et . . . & m. </. //. — h. /) charme. — î. iâT leur. — 

— c. A^ By C, A Cl ^ donmnt y Hj^ ce. — k. F de toi enve- 
fiuls li comnuncênuni dt a chapitre. nîmemens que U hom a. — I. C q*il 

— d. itf, i? va faifant un fcrne. — n*eftuece cheoir^ F qu'il ne li ef- 
e. Ay B .j. carme ; C carne ; /), E tuece chair. — m. f chaure. — n. f 
charme; G carnin. — f. en can- de fe fumele. — o. F Se efquate. 
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muerc. Et quant ce vient à Tenfànter, H fe partift, & dui 
feon"* viénent d avant, li uns mafles, li autre femelle. 
Einfi Êdtement font tôt tens ^ . 

Or ' vous lairons des ^ ferpens, & fi vous dirons d'un Zackée. 
rice homme ki manoit en lericop, au tans que Ihefu Cris 
aloit par tiere. Aucunes gens difent ' qu'il eftoit uferiers. 
Cil avoit moût defiré à veoir Ihefu Cris. Il 01/ un iour 
que Ihefu Cris venoit en Ihericop, & il ala à Tencontre, 
& fi monta four .j. arbre, qui four le voie eftoit où Ihefu 
Cris devoit paflTer, pour lui bien veoir, & pour ce qu'il 
eftoit petis, & qu il ne le peiill mie veoir s'il ne fuft 
montés four Farbre, pour le grant i preffe de gens. 
Quant Ihefu Cris aproca l'arbre, fi fot bien qui ^ eftoit 
fus, & pour coi il eftoit montés. Il l'apiela par fen non, 
& fe li dift qu'il defcendift de chel arbre & qu'il voloit 
aveuc lui herbegier en fon caftiel ' . Cil ot non Zaceus J . 
U defcendi liés & ioians, & grant fefte fâifant de che que 
Ihefu Cris li ot dit quil^ herbegeroit^ aveuc lui. Il vint 
à Ihefu Cris, fe li dift : « Sire, pour l'ounour que vous 
me faites de çou k' * aveuc moi herbegiés " , le moidé de 
tous mes biens donrai as povres ; & fe i'ai de nului eiit 
par maie raifon, ie le renderai à .iii). doubles. <> 

lUuec en celle voie rendi Ihefu Cris "^ .j. homme >^ qui La s^uarantaine. 
crioit apriès lui, le veiie, k'il n'avoit nul oeL D'illueques 
iufques 9 à .j. liue de Ihericop, eft la Qt^arantaine^ où Diex 
iuna en une montaigne haute '' . 

Al pié de celle montaigne ' a une fontaine bonne & Fontaine itEBfee. 

a. f & )î .ij. faon. — h. U paf- 1. H herbegaft. — m. G que vous 

fag€ depms Or vos dirai jufqtâici avec. — n. iï o moi, ie donrai. ~ 

ntfe trwve quidams A^ By F, — o. L C. m, d. G; H I. C. à. -> 

c. Ay B Atant; 011 lit dans H s De p. H\xn homme fe veûe. — q. iuf- 

Zaceu & de lerico. — d. G de ces. ques m, d,Gy H, — r. On lit dans 

*— e. G difoienti m, d, H. — f . G H\ D'une fontaine qui eft au pié 

oî dire. -^ g. grant m. d, G. — du mont où Diex iuna le Quaren- 

h. G, H que dl. — i. G oftel. — taine. — %. H ajouU : où DIeus 

j. D laceus. — k. G qu'il le. -* iuna le Quarentaîne* 
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bêle * qui au tans Ely^eie * le prophète eftoic de mer- 
villeufe manière, que ' Ibus ciel n'avoir ^ ieu où ' celé 
eve/ atoucaft, que nule vredure i creiift; n'avoit^ femme 
el mont, fe elle en beiift, qui iamais eiift en&nt ; né biefte 
femele enfemenc qui iamais eiift faon. Dont vint * Eli- 
zeus ' , (i le faintefia & fi ^ mift fel ens. N'ainc puis 
qu Elizeus Tôt faintefie, ne fift nul ^ mal, fe grant bien 
non, & n aboivre route la tiere & les gardins d'ilueques 
dufques al flun. Celé Quarenraine où Diex iuna eft es 
defiers dechà le flun ; & li defiers où fains lehans con- 
verfa fi eft delà le ' flun * . Et priés del flun " , illuec bati- 
zoit il ciaus qui venoient ^ à lui pour^batifier, & fi i 
batifa Ihefu Crift. Et four le rive del flun où il baptifa 
^**7w/' ^' ^^^^^ Crift, a une abeïe de moines Gris 9 , c on apiele 
Saint lehan '' . 

La Citerne rouge. Entre leficop & IheTufalem a .j. liu qu'on apele le 'R^uge 
Cifteme, Là foloit avoir une * hierbegerie, où cil herbe- 
goient qui de Iherufalem aloient en Ihericop & au flun. 

^ ^Tfl/^'""'"'" ^^ ^ ^" Ç^" ' ^"^ ^ Samaritains porta Tomme qu'il 
trouva navré en la voie, dont Ihefu Cris dift en un evan- 
gille quant li luis U demandèrent qui chil pro'iïmes* 
eftoit. Dont il lor parla, quant il li demandèrent * li 
quels eftoit li graindre ' commandemens de le loy. Et il 
lor dift : « d'amer DieuJ' four toute rien, & fon proïfme « 
comme^^'lui meïfme. *i Adont lor dift c'uns hom aloit 

a. & bêle m. d. G. — b. F Ely- verfa eft li lius où il battzoit tous 

feus; ^Elyzeu. — c, H car. — ccus. — o. G voloient. — p. pour 

d. G n'a nul. — c. A^ 5, D, Fj C m. d. G, H,. —• t\. A^ B^ D^ H 

que fous ciel n*a homme nul où. — Grieus. — r. On lit dans Hi Del 

f. C, G, ^fontaine. — g- G; G n*a; Samarîtan. — s. une m, d. G, — 

H ne. — h. A, B^ D, £-, vint m. d, t. G, H çou en celé herbergerie. — 

G, H. — i. G Elyfeus le; H chieut u. A^ Bpx\Cme%. — ▼. demandèrent 

le. — j. Cl m. d. G, H. — k. nul G, H, — x. graindre A, B; G plus 

m, d, H. — 1. G del. — m. & li ... grans. — y. G, H damedieu. — 

flun m, d. H, — n. H lit après a z. D prefme. — aa. G fi comme; 

mot: D'autre part où 8. lebans con- H auifi comme. 
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de Iherujalem en Biericop, (i s enbati four ^ larons, donc li 
laron le prifent & ^ defpoulliérenc & navrèrent & laii- 
fièrent conune mort four le cemin. Apriès ce, pafTa par 
illuec .j. prieftres ^ & le regarda & s'en palTa outre & le 
laîflfa. Apriès che, palTa uns diacres & iift autel "^ . Apriès 
palTa li Samaritains ' ; & cevaucoit une iument. Quant 
il le vit, fi dd'cendi/ & mift Tomme lus & le porta en 
le hierbegerie, fi com ie vous di^ & vint à une tnaifon, 
& donna .i). deniers au figneur de le maifon & fift laver 
fes plaies de vin & oindre d'oille. Et difl al feignour de 
le maifon que il preïft garde de lui, & il li renderoit 
tous les cous & les defpens qu'il feroit^ tant qu'il feroit 
garis. Dont dift Ihefu Cris as luis qu'il lor eftoit avis li 
qués eAoit s plus ^ proïfmes ? Et il dilent que chil qui 
ot pitié de lui^ & Ihefu Cris lor dift qu'il alaifTent^ & 
fefiflent auflî ' . . 

Or vous ai parlé de le oHer de Galilée & del flun & de 
chà & de là, & de le devife de crefliiens & de Sarrafins, 
pour çou que ie vous avoie dit que li Sarrafin avoient 
paflFè le flun, quant il orent eftè .j. iour devant Forbelet Forbeiet. 
& eftoient alèi aflfegier le Crac 

Quant ' Bauduïns ^ , li rois de Iherufalem, oï dire que 
Salehadins mandoit cous fes hommes pour venir en fe 
dere, li rois manda touces fes os & afTanla en un Uu c'on 
apiele les Fomaines de Saphorie "* . Pour çou les noume 
on les " Fontaines de Safarie ^ , qu'eles font priés d'une ^''""'*XrU ^' 

a. G fc bâti en. — b. prifent & y H .j. îour. — k. O» /// dans H: 

nu d.G. — c. G preftres par îUuec. Du roî Bauduin qui ala as fon- 

— d. G, ^autretel. — e. H ajoute: taînes de Saphorie à toutes fes os. 

par illueques. — f . fi defcendi m. — 1. Bauduins »/ fi trowvt qui 

d. H. ^ g. G fiiftj H li fu. — dansH.^m. A, B Safroîe; ^Sa- 

h. plus m. d. G. — i. Aautrefi. Ou phorie. Affrh et mot D ajoutai & 

lit dam Hs Or vous tairons de ci fiét es plains de Raynaes. — n. G 

efter, fi vous dirons de Salehadin apele on. — o. Pour . . . Saforie 

qui eft au fi^ devant Crac. — m. d. K 
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ville c on apiele Saforie * . Et en celle ville fii née fainte 
Anne ^ , li mére noftre dame Sainte Marie ' . A ces fon- 
taines feiournoit li rois les eftés quant il n'avoit les'' 
trives as Sarrafins, & il & fi chevalier & Templier & 
Holpitalier, & tout li baron de le tiere. Pour ce feiour- 
noient illuec que fe Sarrafin entraffent * en le tiere, qu'il 
fuflTent toft / aparellié d aler à l'encontre ^ . Cil lius où 
ces * fontaines eftoient, fi eft à une liue ' de ff^aiaret 
& à .V. liues de TabarieJ & à .v. liues (Ïc4cre. Là 
feiouma li rois de Iherufalem .iij. mois & il & toute 
s'os, ançois que * Salehandins entraft en le tiere, & 
ançois qu'il ' eîift " fes os aflfemblées " . 

Quant Salehadins ot fes os aflfemblées & amaflfées « 
à VamaSy fi vint & erra tant par fes iournées qu'il paflTa 
"ILh, '" le flun & vint P herbegier à une fontaine c'on apiele le 
Fontaine de Tubanie ^ , & eft al pié d'une montaigne par- 
defous '^ une roche. Celle fontaine eft à .iiij. liues des 
fontaines de ' Saforie^ là ii li rois de Iherufalem eftoit à 
^ aÏL.^ ^ oft & à ' .ij. Uues d'un caftiel c'on apiele le Gerin. Cil 
caftiaus fi eft en J. liu c'on apiele Votain " . En cel liu 
eft* le cifteme où li fil Ifraël ietérent lor frère lofeph & 
le vendirent as marceans qui le menèrent* en Egypte 

Naphufe. Or y vous dirons de Tapies y comment elle fiét, ne 
où elle .fiét, c'al tans que Ihefu Cris aloit par tiere, n'eftoit 
mie ff^aples encore. Et fi fe * hierbegiérent primes ^ 

a. H Saphorîe.— b. F S. Agnc. Tubenicj H Turbeînc. ^ t. Ay B 

— c. G mére fainte Marie li mére herbergier à .j. fontaine par defor. 

Dîu. — d. les m. d. G, H — e. G — s. de G, H, — t. A, B, D, — 

venîfccnt. — f. G, HlouX. — g. G u. A^ B Doutain j G le Dotain. — 

aler encontre. La phraft tftdéfigu- v. G fi eft ; // s'eft. ~ x. J^Pennie- 

rit dans A^ B. — h. G les. — i. G .ij. nérent. — y. Le commencement du 

liues. — j. & à ... Tabarie «r. d, chapitre m. d, D, Cette partie rela- 

H. — k. que m, d. G. — 1. G ne ti^ve àNaploufe m, jufqu^à Ut fin d, 

qu'il. — m. eûft G. — n. G amaf- G, H, — z. A, B Et là fe. — aa. 

fêes. — o,Sc amaffées m. d, G. — A, B primers 11. 
p. G vinrent. — q. C Cubanie; D 
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Samaritain. T^aples fiée entre .ij. montaignes, dont cil 
del païs apelent lune des montaignes le Montaigne ^^J^f^^^ 
KaîTiy & lautre le SMontaigne oibel, Li éMontaigne c4bel 
eft toufiours verde, & yver & efté, & par le grant plenté 
des oliviers qui i font. Et li éMomaigne Kaïn eft toufiours 
feke, qu'il n'i a fe piéres non & cailleus. Al pié de le 
éMomaigne Kain^ a une cité qui a à non Cicar. Celle cités ^char, 
eft par devers folel levant. Tenant au cief de le cMon- 
taigne câbel; par devers folel levant, rient une mon- 
taigne ^ c'on apiele la éMomaigne'' Saim oibraham. En ^^'^^^^^ 
fon le montaigne a .j. liu c'on apele ^erel ' . C'eft li Bétkei. 
lius où Abrahans mena fon fil Yfaac pour faire facre- 
fiiTe, quant Diex U commanda; & là li ot U angeles 
apparellié agniel pour faire facrefîflfe en liu de fen fil "^ . 
Encofte de celle montaigne, par devers folel levant, 
avoir une cité quant Ihefu Cris aloit par riere c'on ape- 
loit Samaîre ' . Defous celle cité, avoit une plaigne c'on SamaHe. 
apeloit Cycemf, Là avoit .j. puch que lacob fift, ScÇxSiehem 
le donna lofeph fon fil, là où cil de le cité aloient à l'eve. 
Dont il avint .j. iour que Ihefu Cris aloit de Galilée en ^"''^It^^^ 
Iherufalenij & vint à cel puch pour atendre fes defliples, 
qui eftoient aie à Cicar acater à mangier, & trouva illue- 
ques une Samaritaine qui eftoit de le cité de Samaire 
venue à l'eve. Dont vint Ihefu Cris, fe U dift qu'ele li 
donnaft à boire, & elle li dift : « Tu es luis, ie fui Sa- 
maritaine, il ne me loift mie que m boives à men vaf- 
fieU . » Dont dift Ihefu Cris à le Samaritaine: ^ Se tu 
feiifTes qui ce eft qui te demande à boire, tu li deiflfes 
qu'il te donnaft eve vive à boire. » Dont dift li Samari- 
taine : cr Sire, donne * me tele eve vive à boire ' qu'il 

a. A, B, F; C une cités. — b. A^ g. Dont vint &c. m, d. A^ B, 

By F, — c. AyBBecti. — d. Quant — h. F donét. — - î. Dont dift &c. 

Diex, &c.y M. d, il, B. -^e. AfB m. d. A, B. 
Samaite. -^ L A, B Scifem. — 
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ne m'eftuece mais venir thi, car li puis eft moue parfbns, 
& li cités eft moût haute, fi me fait moût mal à venir 
ci eve querre. u Dont li difl Ihefu Cris que elle akfl 
apeler fon baron, & elle difl qu'ele n'avoit point de 
baron, & Ihefu Cris li difl qu'ele difoit voir, & qu*ele 
en avoit eiit .v. & que dl n efloit mie fes barons qui 
efloit aveuc li. AfTés li dift Ihefu Cris plus de paroles 
que ie ne vous di, mais ie 'ne vous puis mie tout ra- 
conter. 

Dont vint li Samaritaine, fi laifTa fes vaifliaus & ala 
criant par toute la cité qu'il venifTent, & qu'ele avoit 
trouvé .). vrai prophète qui tout li avoit dit quanqu'ele 
avoit fait. Apriès vinrent li apoftle de Cicar où il avoient 
acaté à mangier & difent à Ihefu Crift qu'il mangaft, & 
il lor dift qu'il avoit mangié de tel viande dont il ne 
favoient mot. Dont difent li apofbe entr'iaus que li Sa- 
maritaine li avoit donné à mengier, & moût s'efmervil- 
liérent, quant il les virent feul à feul entre lui & le Sa- 
maritaine. Cil puis eft à demie liue de V^pUs 

Sémarîe. Celle cités de Samaire ^ fu toute abatue puis le tans ^ 
Ihefu Crift; en cel tans que Vafpafianus fu en le tiere; 
n'ainc puis ni or ville, fbrz .j. moufHer que li Samari- 
tain i ont, là où il font lor facrefife à lor Paske; ne 
aillours ne peuent nient facrefiier, nient plus que li luis 
peuent facrifîier ailiers c'al temple de Ikerufalem. Là 
viénent li Samaritain de la dere d'Egypte, & de |le dere 
de VamaSy & de par toute païenime^ & des deres où il 
manoient. Si viénent ces gens là % al iour de Paskes ; 
& lor Paske fi eft quant li Paske as luis eft. Là font lor 
facrefifTe. 

Beteron. A. .V. liues de V^pUs a .j. cafliel c'on apiele IBeteron. 
Dont il avint iadis andienement c'uns fenefcaus Nabu- 

tu A, B Samarie. — b. if, fi ^emiirs mtU maaçMfMt dwu A^ 
puis la rcfurecdon. — c P^ as B^C. 
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godonozoF) qui rois eftoic de Perfe^ afeia cel caftiel. Cil 
fenefcaus avoit non Oliferne. Si fùrenr moue à malaife 
cil dou caftiel^ quant il furent afegié, qu il n'acendoienc 
nul fecours, fe de Diu non. Donc iunérenc & filent orifon 
vers Damediu^ qu'il les fecouruft. Noftre Sires Diex vit 
lor iunes, fi oï lor orifons, fi les fecouru en cel manière 
com ie vous dirai. Car Diex miu en cuer & en calent à 
une dame veve qui el caftiel eftoit^ & avoit à non ludic ^ y 
qu elle ifiî hors du c^el bien veftue & acefinée, & ala 
en Toft^ & fift cane par fon fens & par arc & par enging 
& par le volenté Noftre Signour qu'ele, une nuic, Oli- 
ferne, qui fires eftoic de Toft, caupa la ciefte, & porca el 
caftiel & le fift mecre en .j. pel four la porce del caftiel. 
Quanc cil de Toft fe levérenc Tendemain par macin, & il 
efgardérenc vers le porte du caftiel, fi virent le tefte lor 
fegnour, fi tournèrent tuit ^ en fiiies. Ec dl del chaftiel 
s'en illirent ^ tout apriès aus''^ fi les caciérent & od- 
fent tant que iours lor dura. Enfi fecouru Damedieus cel 
caftiel 

A deus liues de ShQipUs^ a une dté c'on apiele Sabat, Sihaju. 
& eft en le voie fi c'on * va de Staples à C^aiareth, A 
celle cité fii li cors monfigneur faint lehan Baptifte enfoïs. 
Là le portèrent fi defciple, quand Herodes li oc fidc le 
chief coper. Une pièce apriès, quanc li fème Herode oï 
dire qu'il eftoic enfouis, fi envoia là & fift fes os craire 
de riere & ardoir & vencer le pourre/ ; & pour ce fonc 
encore li enfimc le nuic faine lehan le fii d'os, pour che 
que fi os fiirenc ars. 

Il a de Staples en Iherufalem .xij. ^ liues, & de Staples 
en tt^aiareth .xij. * liues ; & fi eft Staples en mi voies 
de S^aiareth & de Iherufalem. Or a de Sl^aples à Ce/aire 

a. A, B ludif. — b. A^ B. — iiHrent. ~ d. A^ B. — e. Fù com 
c. A, Bf F. On Ih dans Ct tour- on. — ï, A^ B la poudre.. — g. Ay 
nérent en fuies, 8*en tournèrent & ByF^ Cij. — h. B^ F^ C A}. 
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four mer .xij. " liues, & de Staples au flun louriain 
.y. ^ liues, mais cil fluns n eft mie en cel endroit où 
IheAi Cris fu baciiiés, car il i a aflfés plus de Staples là 
ù il fil baptifiés ; mais tout eft .j. fluns. 



a, Ay Fi C .ij. — b. A, B, F .vj. 
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FRAGMENTS RELATIFS A LA GALILEE 

(rédaction abrégée) 

MANVSCRJTS: 

K, Paris, Bibl. Nat., fr. 770, vél, f. XIII, ii>-fol., f. jaç b f. 
L > • laaoj, • • f. ao & f. 

M, 9 • a4aio, pap., f. XV, in-fol., f. 18 & f. 

OR ^ vous lairons dou prince Renaut & de Salehadin ki 
Tavoit affegiét, & * dou roi ki s'en retoma arriére en 
Ihenifalem, car il ne voloit ^ mie fi toft fecourre au ^ prince 
devant çou k'il < fiift un poi matés & k*il fe repentift dou mal 
k*il avoit fait. Et/ vous dirai de cel i flum [le Jourdain] ù il Le Jourdah. 
naift i , & comment il vait & ù il kiét. Cil fluns devife la 
tiere des creftiiens & des Sarrafins enfi com il court. La 
tiere des creftiiens ki de ça eft a non la Tiere de PromJJum^ 
& celé des Sarrafins a non Arrabe, En la Tiere de PromiJJion 
apiele on toutes les rivières fluns à celui tans dont iou paroil ' . 
Au pié dou Mont Lyham fourgent deus fontainnes dont 
Tune a à non J lor & li autre Dains. Et de là naift li fluns 
ki eft apielés lourdains. Cil Mons Libam dure bien ^ .iiij. Mom Liban, 
grans iornées 'de lonc & vait dufques à un chaftiel ki eft ^ 

a. I, Si. — b. L, Af & dirons. chou eft & ù il vait. — i. à celui... 

— c. L, Af vaut. — d. /., Af le. paroil m, d. Lj M. — j. /. a 

— t, Ly Mi ftift. — f,LyM or. non. — k. bien m. d, Ly M, — 

— g.ZyMdou. — h. LyAf&que 1. tîtm,d. K, 
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Arekû, outre Tripk ki a non Arches. Là fii faite H arche Noé fi 

comme H angles li ^ devifa. Cil mons devife la ^ paienime 

& la * chreftienté de Sur deffi ^ outre Triple felonc le marine. 

Sor la rivière ^ funt creftiien & outre le mont « Sarrafin. En 

celui mont a moût de boinne terre & de boines viles dont 

Sarrafin / & creftien partifent moitié à moitié f , & tel liu i a 

k'ele eft toute de creftiiens & tel k'ele eft toute de ^ Sarrafins. 

Entre ces montaignes ' a .j. grant valée c'on apîele le Val 

Val de Bacar, de Bacar^ là ù li homme Âlixandre alérent en fiierre quant il 

afleia &r, dont on dift ou roumant rimé dou Fuer i de Gadres 

k'il eftoient aie el Val de Tofaphas. Ce n'ert mie li Vaus de 

Tofapbas ' , ains eftoit li Vaus de Bacar^ & eft encore. 

Or vous avons dit de cel montLibam dont ces .ij. fontaines 

Birauu. fourdent au pié. Or vous dirons d'une cité ki eft el pendant 

dou mont four les fontainnes & a non Belynas. Ele fu ia de ^ 

creftiiens au tans Godefroi de Buillon ; mais ie " ne vous fai à 

dire au tans de quel roi ele fu pierdue " , mais puis fremérent 

Le Tkoron, il jj. caftiaus priés d'illuec, dont on apiele l'un le Tboron & 

Saphet. l'autre Saphet Si eft li primiers le • roi & fiét à .v. liues de 

Sur Se à .iiij./ liues de la cité; & li autres eft dou Temple 

& f fiét à .iiij. liues de la cité. Or vous dirons de Befynasy 

qués cités çou eft & comment ele ot non anchienement. Ele 

fil de '• Phelippe, ki fi-éres fti ' dou roi Herode, & la cités ot 

Cèfarêt de Pkt- ^on CeTatre Phelippe; & fu cil meîfmes Herodes ki faint lehan 

^'' Baptifte fift decoler ' . Cil Phelippes quant il moru, Herodes 

fes frères prift fa fême " ; & pour çou que fains lehans li blâma 

& li dift ke il ne devoit pas « tenir la feme de fon frère, le fift 

Herodes decoler * . A celé meîfmes Ce/aire y fii çou que 

Noftre Sires douna à faint Piére les clés del règne des chieus 

& poefté de loiier & de defloiier. Celé cités eft priés de Ga- 

S&ej Se fiét ou pendant dou Mont Lyban, 

a. L comme Deus le. — b. la — 1. Z», Af des. — m» xt m, d. L^ 

m. d. Ly M. — c. M en. — d. K M, — n. ele fu pierdue m. d, L, 

marin. — t, Lj M mont font. — M. — o. K dou. ^ p. L, Jl# 

f. En celui . . . Sarrafin m. d. I., .iij. — q. L fi. — r. A M à. — 

M, —g, L df M ajoutent: à toutes s. L fii frères. — t. £ fift decoler 

les villes & à toz les caftiaus de f. I. B. — u. Z. De celui Phelippe 

celui mont encontre Sarrazins. — prift Herodes fes frères la feme. — 

h. creftiens & ... de m. ^/. M — y. I^M mie. ^ x, L ajoutet en 

î. L mons. — j. L, M feu. — k. Ce celé cité meîfmes. — y. I. En celé 

n'ert . . . Yofiiphas m, d. L, M, meîfmes dté. 
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» 

Or vous dirons des .ij. fontaines qui corent viers la Mer de . 
GaUlke : anfçois k'eles entrent en la mer, aflàmblent li doi 
ruiffiel tout à .j^ dont li courans de Pune ot « à non lor Sc^ Jourdain. 
pour çou Tapiele on lor^ ke de celé part vient li iors & 
de celé part aiome. Et li autres courans fi ^ vient de Dam, Et 
quant li doi courant vienent enfamble, fi s'afamblent li non 
. & a non lordains. Et la rivière de ces .ij. fontainnes entre 
en la mer par deviers Belynas^ & court par mi la mer dou 
lonc dufques à un pont c'on apiele le Pont de Tabarie; & 
puis k'ele pafle le pont, fi entre en la Tiere de PromJJion^ dont 
apiele on toutes les rivières fiuns. Et quant on paiTe outre, fi 
afiamble li nons dou ^ flum avoec lordaht^ & pour çou l'a- 
piele on le flum lordûin. 

Or vous lairons de ce : fi vous dirons de celé mer quele ^ ^Z^f^ ^^' 
ele eft. Sachiès k'ele n'eft pas falée, ains eft douce & boine 
pour ^ boire. Celé mers n'a ke .iiij. liues de lonc & .ij. de 
lé, & l'apiele l'Efcripture * la Mer de Galilée il en un autre 
liu la Mer de Tabarie^ pour çou ke la cités de Tabarie fiét 
four la rivière de celé mer, &/ par devers les creftiiens en g 
•j. autre liu VEjfanc de Nazarech ^ . Sour celé mer ala Ihefu 
Cris à fec pié ; & (ains Pières ki en la mer eftoir en une nef 
quant il le vit, il li proia k'il o lui le laiilàft aler. Et Ihefus ' 
Il tendi fa main, & li dift k'il venift, & il palTa & cancela & 
douta & cria merchi à Noftre Seignor qu'il le fecouruft; & 
Noftre Sires li tendi fa main & dift k'il venift J & ke petit ' 
avoit de foi. En celé mer pefcha fains Pières une nuit entre 
lui & fes compaignons en .ij. nés ^ , & ne prifent nient ^ • Et 
Noftres Sires vint la matinée for la rive de la mer & lor de- 
manda s'il avoient point pris de poifon. Et il difent k'il 
avoient toute nuit pefchiét " & fi n'avoient riens " pris, c Or 
gietès dont, » dift Noftre Sires, c vos rois à deftre. — Sire, 1 dift 
fiûns Pières, c nous avons toute nuit veillié & fi n'avon mes 
riens pris, mais nanpourquant nous gièterons en voftre 
non nos rois à deftre <> • » Dont les giétent/ ; fi emplirent 

a. Zy M a non. — b. fi «1. </. /L, — j. & il pafla . . . venift m. </. K. 

M. — c. L de. — d. Z» à. — — k. en .îj. nés m, d, L. — 1. L, 

e. K apielon Efcripture. — {,8cm. M riens. — m. I, AfvdUé. — n. Z, 

d, L. — g.LSc en. — h. L Gène- M 8c n*avoient point. — o. Sire ... 

xareth. A^h ce mot L aJouU: 8c deftre m. d. Ly M. — p. Z les 

encore Papide l'Efcriture le Nota- î ietérent ; M les gettérent, 
ton de Syloé. — II Ihefu Cris. 
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lor rois toutes plainnes de poifibns &<> emplirent lor .ij. nés. 
Et nanpourquant tant en i ot ke lor rois rompirent Sor 
celé mer fu çou que Noftre Sire fift de Taighe vin, quant il 
fil as noces de fainte eglyfe ^ , mais non pas d'Ardiedeclin, 
fi com on dift en ces roumans rimes. Archedeclins fu uns 

Ttbérîûde, afaiéres de vinsj nanpourquant ^ il eftoit princes entre les 
mengans; & ce fii &it en la cité de Taharie ^ . Entre Tatarie Se . 

La Table, Belinas a « .j. liu / c'on apiele la Table f & eft près de la mer. 
Et en cel liu fii che que Noftre Sires repeût .v. mil homes ^ 
de .V. pains d'orge & de .ij. poiflbns, & four tout çou i de- 
mourérent .xij. corbeilles plainnes de relief. Et d'autre part 
defus la mer par deviers la paienime â une cité c'on apele 
Caphamaûm, Carphanaofi ' , là ù fains Piéres & fains Iakemes furent né. 
En tour celé mer iift Noftre Sires maint biel miracle, fi 
conmie d'enfers faner & de mors refufciter. 
Une fois ala Ihefu Cris i à une cité ki avoit ^ nom 
Nom, Naom ^ , & fi defciple o lui. Si k'" il aprocha de la porte, 
il " encontra .j. vallet ke on portoit entierer. Et Noftre Sires 
li dift k'il fe levaft. Et il fe leva maintenant ^ fus. Or avint 
une autre fois ke Noftre Sires aloit par P celé contrée; fi 
encontra un homme ki fors eftoit dou fens ? , fi ke caaine ne 
loiiens de fier '^ ne le pooit tenir * . Cil de la vile cauroient 
apriès pour lui prendre, por çou k'il ne s'alaft noiier en la 
mer. Et Noftre Sires vint à lui, fe li dift k'il fiift chois. Cil 
s'ariefta maintenant &n'ala plus avant. Et Noftre Sires dift ' : 
« Di, va, tu ki iés là " dedens cel homme & ki fi le travailles 
& demaines, ki iés tu ? » Et li Anemis qui là " dedens eftoit 
parla & dift : € lou fui d'une légion d'anemis ki ne pueent 
durer s'en cors d'oume « non. > Dont li comqnanda Noftre 
Sires k'il » iffift fors; & cil dift à Noftre Seignour ke dont 
commandaft lui & fes compaignons k'il entraiflent en autres 
cors, car il ne pooient durer en autre liu. lUuec paflbit J' une 
porcerie de pors. Et Noftre Sire lor commanda k'il iffiflent 

a. I & en. — b. de fainte eglyfe Ma. — I. /, Naim. — m.L comme, 

«r. d, L. — c, Lf M 8i nonpour- — n. L, Af fi. — o. L errant ^ M 

quant. — d. en la . . . Tabarie m. & faut. — p. i^ Af par mi. — 

d, L, — e. a m, d, L» — f. liu m. q. L del fens eftoit. — r. L, M ne 

d, K, — g. L le chané de Galilée. fiers. — s. /,, M tenfer ne tenir. 

— h. & eft . . . homes m, d, K, — — t. Z. dift maintenant — u. li 
i. L Caphamaon ; M Cafiimaon. m, d, L, M, — v. d*oume m, d, K. 

— y LyM Noftres Sires. — k. I» — %, L qu*il en. — y» L, M pafla. 
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des cors des hommes & entraifcent es cors des'' pors. Et 
il fi fifent tout maintenant ^ . Et lors lues ' k'il furent es 
pors, fi s'en coururent en la mer, & entrèrent ens, & li hom 
s'en ala tous fains en ^ fa maifon. Ceft miracle & « afles de 
plus biaus fift Noftre Sires en tour celé mer. A .v. liues de/ 
celé mer a une cité c'on apiele Nazareth & eft à .vj. liues Naxareth. 
A' Are. En g celé cité fti née ma dame fainte Marie, & en celé 
cité meifmes li aporta li angles les nouvieles que Noftre 
Sires prendront car & fane en ^ li & que ' Dieus naiftroit 
de li, & il s'i fift. 

Quant ma j dame fainte Marie fii enchainte dou fil Diu, 
ele ala en une montaigne ki eft defoz ^ Nazareth^ ù une foie 
coufine germaine manoit ki ^ avoit non Hclyfabeth & eftoit 
ençainte de faint lehan Baptifte. Si ala là pour li veîr & pour 
li conforter & faluer & pour li compaignie faire. Lues que 
ele vint là, fi falua Elyzabeth, & fains lehans oî la vois de ma 
dame fainte Marie ^ al falu k'ele fift " : fi s^efioî dedens le 
ventre de fa mère pour «> la venue de fon Seîgnour. Et en S, Zucharîe. 
celui liu a une abeîe de griphons^ c'on apiele Saint Acarie f , 
& eft defous Nazareth & pour çou l'apielon Saint Acarie ^ 
ke Yzacharias « i meft. Et cil Yzacharias fii pères de faint 
lehan Baptifte & maris de ' fainte Elyzabeth. 

Pries de Nazareé a un moût haut mont ki eft à .ij. ior- 
nées de IberufaUm^ Se c'eft li mons ù li Anemis porta Noftre 
Seignon Et quant il l'i ot porté, fe <* li mouftra toute la tiere 
& tout le pais & la contrée, & puis li dift k'il li donroit toute 
la ricoîfe & toute la tiere * k'il veoit * , fi j' l'aouraft. Et 
Noftre Sires li dift » k'il s en alaft & k'il gardaft ke plus ne 
le temptaft. Et li Anemis s'en ala, &^ dont dépendirent li 
angle des chius là amont ki le confortèrent & vifitèrent. 
Defos cel mont ra ^^ un autre mont ki n'eft mie fi haus, & 

a. L as. — b. £ fifent mainte- moines. — q, L Zacharie. — r, M 

nant ; M firent efrant. — c. lues m. Zacarie; aprh ce mot, M ajoute: 8c 

d. L, M. — d, L, M à. •— e. M eft deffoubz Nazareth; la parafe 

eft. — f. /. priés de. — g. Af Et.— & eft .. . Acarie m. d. L — s. M 
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pour çou di iou defous. Il a une moût biele plsûgne entre ces ' 
Mont Tkabor, ,ij. mons. Cel mont apielon Mont de Tabour. Sour cel mont 
mena Noftre Sires une fois faint Piére & faint Iakeme & fidot 
lehan. Dont dift fains Piéres à Noflxe Seignour : < Sire» ci 
feroit boin faire trois tabernacles, un pour toî & un pomr 
£lye & un pour Moyfen : fi remanrons chi, car ci bit ^ moût 
boin eftre & manoin Et quant fains Piéres ot enfi parlé i 
Noftre Seignor, une vois vint f dou ciel & ^ defcendi aufi 
corn uns tounoirres < entriaus & dift celé vois ke çou eftoit 
fes fius k*il / avoit envoie en tiere, dont il avint ke quant li 
apoftle ki là eftoient oirent çou, il orent fi grant paor de la 
vois k'il caîrent afdens tout pafmé; & quant il fe levèrent de 
pafmifons, il fe regardèrent & ne virent nului fors feulemcm 
Noftre Seignor ki eftoit o ians. Adoat s'avalèrent f de la 
montaigne aval el * pendant. 
Le jeurdain. Qr VOUS dirai ' dou flun Imrdain comment il court & i u 
il chiét puis k'il ift de la Mer de GaliUe. Il court viers oûedi 
& fi court bien .iiij. ^ iornées de lonc & chiét en la mer c'on 
Mer Morte, apiele ' la Rouge mer. Et cU dou pais Tapielent la Mir dou 
dyahle; & Efcripture l'apiele la Mer Jalee^ pour çou k'ele eft 
tant (aufe & tant « amére ke nule riens n'eft tant iauflè ae 
tant amére k'ele « , à Tamertume de li ne à la iàufece lie puiflo 
comparer ia fi n'a point de cours, ains eft toute coie aufi com 
uns eftans, & fe n'i a nul poiflbn, car il n'i poroit « durer, & 
fi fil ia tout ^ tenre. Et eft celé mers entre une cité c'on apiele 
^ ^^^'' Saint Abreham & le Crac. Or vous dirai ù li Çr« fiét & ù il 
eft 9 avant que iou plus vous parolle de cele'mer. Il eft en 
Arrabe ; apriès eft li mom Sjnay pries de) Crac & eft ei^'' la 
Mimt Smâ. terre le feignour del Crac. Et fus le Mont Sjfnajf a une abeic 
de Grius. Mais li maiftres < ciés ^ de celé ab^îe > n'eft nm 

a. ces m. ^/ AT . — b. Z. il î fait. fe puet comparer .... Dans M, D*eft 

— c L vient. — d. £1» M qui. «— tant... k^e êfiromphcè far phit 

e. K tounoiIet{ M tonnoires. — que. — o. In'i porroienti iine 

f. Ly Mqu'ele. — g. /.s'en alérent. porroîent. — p. £, M toute. — 

— h. I, Af le. — i. L, Af dirons. q. L, Af eft & où il f.ét — r. Z« 

— j. JT ne. — k. L .xiiij. — L la phrafi depuis apriès efl aim/i ckam^ 
mer c*on apiele m. d, L^ M, --- gèe dmns Li 8c fiet priés dou mont 
m. Unt m. d. L, — n. Ia pkrafe de Synaî,* & eft chil mon de Syna?; 
ke nule . . . k'ele m. d. L; la fuite om lit dans M\ U fciét priés KmoM 

fe lit ahs/i dams ce mf. : Unt qu^à de Sinai, &c. — s. maiftres us. d* L 
Tamertume de li nulle fauffece ne — t. Jtf qui eft. — u. I, Mrabcie. 
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là) aiii8 eft defous el pendant del mont Là func « li abes & li 

couvens, & fi ne puet en le mont monter à cheval ne porter 

Ttande là fus dont il puifcent tout vivre. Là fus a .xiij. mou- 

gnes ki moût vivent durrement, car on lor porte dou pain 

(ans plus; & fi i. a teus ki ne maniuent que trois fois la fe- 

maine; & à ces trois ^ fois pain & aighe & non plus; & teus 

ia ki maniuent avoec lor pain des hierbes crues k'il ahanent 

là fus el mont Sour celui mont ieûna Moyfès .xL iors dufc'à 

tant ke la lois li fii dounée toute efcrite en unes tables ; & fi 

eft priés de la Rouge mer f . Sour ^ la rive de celé mer fift Mer Rouge, 

faire li princes Renaus .v. galies/ & quant il les ot faites, fi 

les fift mètre en mer < & bien garnir de chevaliers & de 

fierians & de viandes, por çou k'il voloit favoir qués gens 

manoient 4'autre part for celé mer. Et quant il orent tans, il 

fe partirent d'illuec 8c alérent là ù Diu plot, mais onques 

puis n'en 01 on parler ne ne fot on k'il devinrent: enfi furent 

pierdu. 

Or vous lairons de çou efter : fi vous dirons de la cité 
Saint Jbriban ki eft outre la Mer dtl dyahle^ & fi eft la Tiere s. Abraham, 
de Prùmiffion. Cil lius ù la cités eft a nom Ebrùtn^ ic là con^ £^«. 
verfii iains Âbrehans & meft, il & fes anchieflres, quant il fii 
venus de Haimans u il fii nés, ke l'Efcripture apiele A-am. . • 

Or /vous lairons de chou ^ efter, &^ fi vous 

dirons de NapJes comment ele fiét & comment ele fift au tans NapUuje. 

ke Noftre Sires ala par terre; car à celui tans n'eftoit encore 

mie Naples. Là fe herbregiérent premiers li Samarithain. 

Naplesùét entre .ij» montaignes, dont les gens del pais Ipielent 

l'une la Montaigne Œayn & l'autre la Montaigne jSfeL Et par ^^**^^ ^ 

deviers foleil levant tient ' une montaigne c'on apiele la 

Montaigne J Saint Ahrehan. En fom celé montaigne a un 

liu ke l'Efcripture apiele Be%el * . Cil lius eft li propres lius ii MomBeOei. 

fains f Âbrehans mena fon fil Yfaach >" por fiiire facrefifTe, 

quant Dieus li commanda; & là li ot apareillié li angles " un 

aigniel pour ^ faire facrefice en liu de fon fiL En la coftiére 

de la montaigne par deviers foleil levant avoit une cité quant 

a. L^MtÎL, — b. trois m.d, L^ M. — l L, M a. -- j. L, Af le 

M. — c Z. ajouter Et four celaî mont. — k, L Bethcl; M Beftl. 

mont gîft lî cors de ma dame faînte — 1. faine m, d. L — m. Z. Yfaac 

Katerine. — d. I, M Et four. -* fon fiil. — n, L, M M angdes ap- 

e. L, M la mer. — f. ^ Si. — g. L pareille. — o, L, M cl liu de fon 

atant de che. ^ h, 8c m. d, L^ fill. 
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Noftre Sires ala par tiere c'on apieloit Samaire « , & defous 
celé cité avoit une plaigne c'on apieloit Sorfem * . Là avoit .j. 
puch que lacob fift faire & le douna à Yofeph Ton fil, là ù cil 
de la cité aloient à l'aighe. Dont il avint un iour ke Ihefu 
Cris aloit de Galilée en Iherufalem & vint à celui puch pour 
atendre Tes defciples ki eftoient à Chycar pour acater à man- 
gier, & trouva illuec une Samaritane ki eftoit venue de la 
Puitt de la Sa- cjjjté de Samaire à Taighe. Dont li proia Ihefu Cris k'ele li 
^'^ " ' dounaft à boire ; & ele dift : « Tu iés luis & ie fui Samari- 
tane; il ne me foufift mie ke tu boives à mon vaiffiel. > Dont 
li dift Ihefu Cris : « Se tu feùfTes ki cil eft ki te demande à 
boire, tu li defifles k'il te dounaft aighe vive à boire. > Dont 
li dift la Samarithane : « Sire, dont me dounés de l'aighe ^ 
vive à boire, fi k'il ne me couviegne mais chi venir à l'aighe, 
car la cités eft trop haute & li pus eft trop parfons : fi me 
fait moût mal à venir ichi à l'aighe ^ . > Dont li dift Ihefu 
Cris k'ele alaft querre fon mari. Ele « dift k'ele n'en avoit 
point, & Noftre Sires dift ke ele difoit voir. Nanpourquant 
ele en avoit eus .v., ne cil n'eftoit mie fes maris k'ele avoit 
ore, cil meifmes ki o li eftoit Ailes li dift Ihefu Cris plus de 
paroles ke ie ne vous raconterai, car iou ne les vous poroie 
mie toutes raconter. 

Adont/ laifla la Samarythaine fes vaiffiaus & ala criant 
par toute la cité de Samaire ke tout veniffent apriès li, car ele 
avoit trouvé le plus vrai prophète ki onques fuft, & que tout 
li avoit dit çou k'ele avoit fait. Un poi apriès vinrent li 
apoftle ^e Chicar^ ù il avoient acaté à mangier & difent à 
Noftre Seignor k'il maniaft; & il lor dift k'il avoit g mangié 
de tel viande dont il ne favoient mot. Dont difent li apoftle 
entriaus ^ ke la Samarithaine li avoit douné à mangier, & 
moût s'efmierveilliérent ke » il l'avoient là trouvé feul à 
feuli entre lui & la Samarithaine. Et cil pus eft à demie 

liuc de Naples 

Samarte Ccle cités de Samarie fu toute ^ abatue & de- 

ferte ^ , puis la furreâion Ihefu Crift, en celui tans que 
Vafpaifieris fu en la tiere ; ne onques puis n'i ot fors feule- 

a. L Samarie. — b I., M Sorem. triaus m. d, L, M, — \. L^ M de 

— c. Ly M Sire, doune moi aighe. che que. — j. feul à feul m. d. Lj 

— d. car la ... Taîghe m. d, Z,, M. — k. M toute fu. — I. L, 
M. — e. L, M Et elle. — ï. L,M M defiertée. 



Dont. — g. M avoient. — h. en- 
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ment un liiouftier ke li Samaritan i ont, ù il font lor facre* 
fiflfes à la « Paske. Ne en autre liu ne pueent facrefîier ke là, 
nient ^ plus ke li luis ne « pueent facrefîier en autre liu ke 
ou ^ Temple de Iherufalem. Là viénent li Samarithain de la 
tiere i^ Egypte & de la tiere ' de Damas il de toute la / païe- 
nie; & en quelconques liu k'il maignent, là viénent il au iour 
de la g Pafque, & ^ lor Pafque eft ' quant la Pafque des luis 
eft. Là font il lor facrefiiTe à cel mouftier ù Samarie i fu iadis. 
A * .V. liues de Naples a un caftiel c'on apiele Bethunti ' . . . . 
Or vous lairons de che « efter, & " fi vous di- 
rons de Naples comment ele fiét entre .ij. mons. Et fachiés 
que moût eft faine « tiere. S\ a un caftiel de ioufte^ ke on S, Paul. 
apiele Siûnt Pol^ & là fii fains Pois conviertis; & pries de là 
fiét une cités c'on apiele Baruch à .x. liues à'Efcalone^ & là Béryte. 
fift Dius maint biel miracle. A Baruch fu çou ke li rois Pha- 
raons 1 cacha nos pères '' & là vinrent il quant il orent paile 
la mer; & Moyfès les menoit. Là defous ' a une vile ki a non 
Sahath^ là ù li cors faint lehan fu entières, quant la feme He- Skbafte. 
rode le fift defterrer ' & ardre les os. Et pour çou font « 
encore li enfant le fu d'os. Defous Baruch a un caftiel ke ^ 
uns fenefcaus dou roi Nabugodonofor fift faire ' , & fii provos 
de Pierfe. Et une feme de cel caftiel iffi fors, & Nabugodono- 
for vint à li & la feme li colpa la tefte, puisj' l'emporta ou 
caftel. Et quant il trouvèrent lor feignour mort, fi touchié- 
rent « en fiiies & laiffiérent tout <»«. Enfi fecouru Noftre Sires 
cel caftiel** . A ^^ .j. iour avint ke une feme avoit unejille ki 
avoit efté malade; fi le fift la ^ mère fainier, & moru de celé 
fainie. Et fi com on le portoit «« entierer en celé vile ki 
eStoïtff apielèe Sahath^ & fa mère en faifoit tel doel ke plus 



a. Ly MIor. — b. t, M non. — — q. AT Phariîens. — ï, K^ M 

c. nt m* J, Ly M, — d. L, M creftiiens. — s. £., M deîoufte. — 

en la* terre de. — e. & de la tiere t. M decoler. — u, M font il. — 

m. d. L. — f. toute la m, d. L^ y. L que li rois Nabugodonofor fift 

M, — g. LyM lor. — h. I fi eft fremer. — x. M fremer. — y. L, 

quant. — i. Af fi eft. — j. I., M M Se puis le porta. — z, L^ M 

fainte Samaire. — k. I., M Et à. (ornèrent. — ^aa.L,Mlelaî{fîérent. — 

r— 1. Ly M Bethoutî. — m. L lui. bb. Enfi . . . caftiel m, d, L, — ce. 

— n. & m, d, Is, M, — o, Ly A m. d. L, M. — dd. £., Af fa. 

Af haute. — p. L, M d*encofte. — ee. L devoit. ^ ff. L eft. 
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ne pooit, ele vit devant li pafler Ihefu Crift ; & celé que on 
portoit entierer fe leva « & li cria mierchi. Et Noftre Sires ^ 
li dift qu'ele s'en < alaft a fa maifon. Et ele fi fift • • • . 



a. La fkrafê Se celé . . . fe leva 
g/i rtn^aeèt dam Kpar: dont fe 



leva. — b. JT il. — c. I» ilf m- 
laft en. 
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l 




REMIEREMENT l'en va d'c4cres^ à Cayfas 
où il a .iiij. lieues. Après * d^iqui eft la mon- 
taigne du Carme où ^ monfeignor. faint Le CarmU 
Denis eft, qui '^ fu nés à une ville qui eft 
' apelée ' Francheville^ auquel lieu eft une 
chapele defouz/ TauteU en une petite caverne où il fu 
nés, & encore i pert le lieu. Emprès la chapele a ^ une 
petite valée; au giét dune pierre a ' une fontaine de 
monfeignor faint Denis, laquele i trova & fift de fes 
propres mains, & i i a moût biau lieu & eft le plus fain 
lieu de toute la montaigne por ^ cors d'orne. 

En celé meïfme montaigne eft Pabaïe de Sainte ' Ste-Marguerite. 



a. d'Acre m. d. /». — b. f^ Et 
ficît près d^niuec la. — c. V où le 
leuc de m. — à, V c'cft à favoîr 
U où il iu. — e. F s'apck. — f. F 
& foujt. — g, V Tautel caverne 



où monfeignor faint Denis iu. — 
h. Fen. — î. F eft la. — ], V Se 
fâchiez qu'il i a. — k. F à. — 
l. r ma dame S. M. 



1% 
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^Marguerite kquele eft de moines griex "* oîi il a aufi 
biau lieu. En * celé abaïe a de ' bones reliques, & au 
aapeiu ttETte, pendant eft le lieu où faint Helyes habita, u quel lieu il 
a une chapele "^ en la roche. Emprès de ' celé abaïe de 
Sainte éMarguerite en la coftiére de celé meïfme mon- 
tagne a\j. moût biau lieu & deliteus, où habitent li her- 
mitain latin que l'en apele frères du Carme, où il a une 
petite / yglife de Noftre Dame & par tout ce lieu a on ^ v f. 96 b. 
grant plenté de bones eves qui iflent de meïfme la roche 
de la ^ montaigne, & ' a une lieue & demie de Tabaïe 
des griex iulques as hermitains latins. 

II 

Entre i Sainte ^Marguerite & les frères du Carme a * 
Anne, \xti Ueu en fus de la mer qui a non cénne*^ ilueques ^ fu- 
rent fait li clou dont Noftre Sire fii crucefiès, & encore i 
apert " le lieu où il forent forgiès " , & ** près de celé mon- 
taigne du Carme devers P les hermitains latbs & ? par 
devers Chaftiau Telerin a '" un lieu que l'en apele Saint p f. 343 b. 
St-jean de Tyr, lohan de Tire, Iluec a un moftier de griex, où il a de 
moût bêles ' reliques, & fift iluec ' faint lohan de " moût 
bêles miracles. Emprès d'iqui * vers Chaftiau Telerin 
Capkamaûm. a * une villc que l'en apele Capharnaan'^ iluec^ forent 
batus les deniers dont Diex ' fo vendu. 

a. y grés. — b. F Et en. — mer entre. — k. F a .j. capel qui. 

c. y demult bons faintuaires. De- ^ \. F îlluec fi con Ten dit. — 

fouz celé abaye au pendant, — à, y m, V pert. — n. ^ fait & forgic. 

bêle chapelette entre roîches en — o. après. — p. T à la perde 

l'entrée. — e. de m. ^. P. — f. F des h. — q. ^ a le caftîeus de 

mult bêle. — g. on «. d. V, — Chafteau P. — r. T fi a. — s. F 

h. F celé. — i. Lfl phrafi ift iuUr- bons faintuaires. — t. F & la fiîi. 

'uirtU dans V\ De la quele abaye — u. de «. d. F. — v. T Après 

des grés iufques as hermites latins celui leu. — x. F fi a. — y. F où 

a une liue & denoie. — }. F Après fufent Êûa. — z. F Noftre Sires, 
a .j. leu aval à plain en fus de la 
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De Cayfas à Chaftiau Telerin a .iij. lieues & ^ fiét fus Château-pumn, 
la mer, & eft de la maifon du Temple, & gift * iluec 
faince ^ Eufemie, virge & martire. 

ni 

De Chaftiau Telerin à la cité de Ce/aire a .v. ^ lieues^ ajarée. 
laquele cité ' eft / fus la mer & eft d'un baron du 
roiaume. Dehors les murs de la^ cité a une chapde où 
faint Cornille, qui faint Pierre baptiza^ gift, liqués ^ fu 
après monfeignor ' faint Père afcevefque de cde J cité. 
Après ^ celé chapele ^ a une moût bêle pierre de mar- 
bre" grant & longue, laquele on apele la table Ihefu- 
crift" , où ^ il a .ij. f" petites pierres qui font roondes, 
grofles defous & agiles ? defus, que len dit les chande- 
liers Noftre Seignor. En celé chapele '' gifent les .ij. filles 
V f. 96 c de monfeignor faint Phelippe, qui ' converti & baptiza 
enuchum, & quant il Tôt ' baptizié, Dex"le ravi Sc^ 
remporta à odjur ' ; & de o4ffur vint prêchant le non 
Nolbe Seignor iufques à la dté de Ce/aire. 

Près d'iqui^ à main feneftre près. d'une ville qui a non 
Peine Perdue eft* une chapele^^ de Noftre Dame, qui eft Ptine perdue. 
fus ^ .]. mares, où l'en va moût fouvent de Ce/aire « 
en pèlerinage, car il i a moût bel '''' lieu & moût dé- 
vot '^5 ou quel mares a mult de cocatriz, lefquex i mift 
.j. fires de Ce/aire, qui les fift aporter d^Egypte. 

z. VU qués chafteaux. — h, F font totes r. — q» F longues. ~ 
là gift. — c. F ma dame f. E.— t. F chapelettc gîfoîcnt. — s. P 
d. F .iiîj. — e. P ville. — IF qu'xlj F bqucs Phelippes. — t. P 
fiét. — g. F celé. — h. r d'il- les ot. — u. f Noftre Sîres. — 
luecques. -r- i. monfeignor m, d. F, v, F Se porta. — x, F Arfuf. — * 
— }. F celé devant dite. — k. F y. F Après. — z. T fi a. — aa. P' 
En après de. — 1. P chapelette fi cbapelette. — bb. Pfor les mares. 
a. — m. de marbre m. d. F, ^- — ce. P em pèlerinage de Cefaire. 
n. F de Noftre Seignor. — o. P& — dd. P faint. — ec. & mult dé- 
fi i a. — p. P.ij. autre teles de vot 1». d, P; la phraft ouquel... 
celé marbre comme la table qui d*£gypte m, d. P. 
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IV 

-rf/«r. De Cefaire à (Affur a ^ .ix. lieues; lequel chaftel eft * 
un petit près de la mer fus j. tertre de fablon, liqués 
chaftiaus fu ^ de TOlpital; auquel chemin par defus eft 
une roche taillie^ & i a "^ un mauves pas, & là fe herber- 
gent mauvaifes gens aucune foiz, por defrober & * por 
taillier le chemin à ceus qui vont a laffe, p f. 343 c 

i^ffa- ]y (Affur à laffe qui eft ville & chaftiaus, a/ .iij, lieues, 

* & fi eft le chaftel fus la mer, & ^ eft une conté. A laff^e 
trove l'en, fus un chaftel en Tyglife Saint Père, le perron 
Saint ^ laque de Galifce. 
jijeaion. De laffe à Efcalone a .viij. ' lieues, & i fiét fus la mer, 
& de là foloit on appeler Tevefque de Bethléem, evefque 
ai Efcalone ; mes por la dignité du lieu de Bethléem fù 
tranflaté Pevefque d'Efcalonie * au faint leu de Vethleem; 
& encores i eft li fiéges de ravefq[ue] en Tyglife de 
monfeignor faint Poul, avefques de totes fes aparte- 
nances. 

Gmm. D'Efcaloine à Ga-p^es fi a .iij. lieues laquele ville fiét 
fus la mer qui a non Ga-çres^ dont Sanfon li fors brifa 
les portes, & les porta fus . j. mont bien loing de la ville. 



Rama. De lafe à "R^mes fi a ' .iij. lieues: 'Rftmes eft * cité & v f. 96 d. 
evefquié. Au plain de 'Bornes li « rois Baudoin, rois de 
Iherufalem^ o ^ .v*". homes à cheval ala P contre Salaha- 

a. r fi a. — b. r fi eft. — c. r .vij. — j. V laquele ville. —k. d'Ef- 

fi eft. — d. & î a M. d, V. — e. por calonie .... loing de la ville m, d, 

defrober 8c m. d. F. -^ i. T fi a. R — I. fi a m. d. R — m. Ffi eft. 

— g. f^ & fi eft contez. — h. F — n. Fdefi:onfîft li. — o. Fovtc 

de monfeignor iàint. — i. F fi a — p. ala m. </. F. 
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din, qui " avoit xxxF^. homes à cheval^ & là fti portée la 
faince vraie Crois où Noftre Seignor foffii mort en Ihe- 
rujalem ; & ^ là fii veii monfeignor faint lorge aperte- 
ment en celé bataille ' , quant le roi "^ feri premièrement 
fus les Sarrafins^ laquel bataille lu Êdte le ior de la 
fèfte ' fainte Katherine. 

De "Rgmes à Vetenuble a / .v. lieues : "Betenvhle eft Beunobk, 
une grant villes . 

De "Betemhle à la SMonioie a * ,v. lieues. Sus la <>Wi7n- Mim^u, 
ioie eft ' Pyglife Saint Samuel le prophète ' ; fi a .iij. 
lieues iufques en Iherufalem * à entrer par la porte 
J. EjHin€y & doit eftre par droit iluec le Saint Sépulcre 
de Noftre Seignor. 

VI 

Emprès dlqui' , ce eft à favoir au cuer où eft le Com^ 
pas de Noftre Seigneur, & fi eft aufi le lieu où Nicho- u s. Sipuien, 
demus & lofeph ab Aramatie miftrent fon beneet cors, 
quant il fii enfevelis après fa beneete paffion. A Tiffue 
du cuer, à la feneftre main, eft" li mont de Calvaire^ 

V f. 97 m. où* Dex fu mis en "" crois, & par^ defous eft Golgata^ 
où f le predeus fane de Noftre '^ Salveor chaï ' fus la 
tefte dAdam. Emprès ^ la tribune ** , de cofté le maiftre 

p f. 343 d. autel, defouz monte Calvaire eft ^ la colompne où Noftre 

a. V atot molt bien. — h, U m. entrer en Ihenifaleni entre tôt droit 

d. V, — c. /^en celebataiUe aper- par la porte S. Eftienne, & doit 

tement. — d. V\\ feri. — e. fefte querre les fainz leus: Premièrement 

m, </. r. ■— f. r fi a. — g. Bete- le S. Sépulcre de Noftre Seignor. — 

nuble. . . ville m. d, F. — h. T fi 1. V d'iluec. — m. P u mont. — 

a. — i. F fi eft. — j. le prophète n. F U leus où. — o. f^ en la. — 

m. d. V, — k. Toute la fusU de- p. par m.d,V, — q. T li leus où le 

pas VEktmùltm jufqfûà Emprès eft fane. — t. V noftre verai. — %, V 

allongée dans Vx De la Monioie perça la roiche & chai. — t. f^En 

vait l'en tôt droit à la fainte cité après derrière. — • u. T tribune du 

de Iherufalem par foloil levant fanz maiftre. — n, F en. 
aler ça ne là. Qui droitement vient 



94 LES PELERINAIGES 

Sire ' fil liés & batus : iluec ^ a une defcendue de .id. 
degrés^ & eft le lieu où ma dame faince Hélène trova la ^ 
vraie Crois. Emprès le cuer à Tiflue à main dcftre du Se- 
ptdae^^ eft la prifon de Noftre Seignor, & là doit* 
eftre une chaiene donc il fu liés. 

CkmptiUdaGrga, De Tautre parc, à 1^/ encrée du Sépulcre fî a .xlij.^ 
degrés iufques ^ à la Chapele des grex : en laquele cha- 
pele foloic eftre la faince vraie Crois, qui fti crovée & 
rimage de Noftre Dame ' qui parla à Marie TEgyptiéne 
& la converti. 

Après par devers J celé iftue du Sépulcre par dehors, 

s, Carijio. devers bife * , eft Pyglife de Saint Carifto^ & là aufi doit 

eftre fon cors. Par ' devers midi, près d'iluec, eft ryglife 

SuMarfeLathu.de S^oftre Dame de la Latine y la première yglife qui 
onques fiift des Latins en Iherufalem, & por ce a non la 
Latine'^. Ec eft de moines noirs". Près d'iqui * eft la 
maifon de Tofpical de Saine lohan. 

VII 

• 

Par devante le Sépulcre, tant conmie J. arc puet f à 
Le Tempu. ij. foiz gctcr vcrs orient, eft le Temple Vomini où font 
.iiij. encrées & .xij. porces. Em mi le Temple eft la grant 
Roche Sacrée où eft Tarche de Noftre Seignor, ou tens Da- 
vid '", & là eftoit le Viel Teftament, & la Verge de Âaron^ 
& li .vij. Candélabre d'or, & la Huche où eftoit la Manne 

a. F Sire IhcAi Crift verais Dieu pulchre par. — m. la première.... 

8c vends bons. — b.VSc illuecques latine m, d. P. — n. F ajouu : Et 
de coftc. — c. ria lainte. — à, F ' li leus où Ste Marie Magdaleine 

En après dou cuer à Tiflue dou & Ste Marie Cleophé defrompirent 

fepulchre à main deftre eft. — t,V lor cheyeous, quant Noftre Seignor 

doit là. — f, part à T «. ^. f^. — Ihefu Crift morut en la croix. — 

g, V .xl. — ïi. V contreval xuf- o. V Et illuecques en cofte eft. — 

ques. — î. de N. D. «. d, V, — p. ^ Devant. — q. f^portoit traite 

j. devers m, d, V, — \l V boire, à .ij. foiz vers levant eft. — r. où 

— 1. r De l'autre entrée dou fe- eft . . . David m. d» P, 
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qui venoic dou ciel & le Feu qui foloir dévorer le facre- 
lîce que l'en Êiifoit * , & les Tables du Vid Teftamenc * , 

V f. 97 b. & l'Uile qui degoutoit, dont li roi & li prophète ^ eftoient 
enoint. D'en cofté ^ la roche fu le filz Diex offert, & illuec 
vit lacob l'efchiele qui tochoit iufques au ciel, & là vit 
li les angres monter & defcendre. A deftre de la roiche 
apparut li angres à Zacharie le prophète ' , & là defous 
eft Sanéla Sanéiorum, Iluecques pardona Noftre Seignor 
le pechié à la famé qui fii prife en avoutire. Iluec fiic 
anuncié f'aint lohan Bapdfte : & en celui aorent endreit 
li Sarrazin. Et aufli dift l'en que illuec eftoit J. autel, où 
faint Abraham fift là facrefice à Dieu/, & là près eAi 
l'yglife faint laque le premier evefque de Iherufalem. 
Dehors le Temple eft .j. autel où Zacharîes le filz Bara- 
chie ^ fil occis. Ceft ' entre le Temple & l'autel. A l'en- 
trée du Temple eft la Torre Spr^iou^e J vers ponent, & 

p f. 344 a. vers orient eft le Temple Salomon. 

VIII 

D'en cofté le Temple Salomon ^ par devers levant eft 
le Vaing V^oftre Seignor ^ au canton de la cité. Du 
Temple Vominiy vers le levant, eft la porte que l'en dit ''*'*' f Jèrufa- 
Iherufalem, & là dehors vers celé ifliie •» perent li pas de 
l'aneife que Dex " chevaucha le ior de Pafques flories, 
& là defus font Portes Oires * . 

Au Temple^ à l'iffue vers bife, eft la Torte de Taradis 
& la fontaine; de celé iffue de cofté le mur du Temple 

a. Se la Huche . . . fàifoit m, d. Baramathie. — i. T & c'eft. — 

P. — b. & les . . . teftamcnt m. d, j. T devers orient que l'en dit Spe- 

V, - c. F prophète de Noftre Seî- cioufe vers ponant. — k. Pde cofte 

gnor. — à, V IHuecques encofte Salomon. — 1. V ajcuUi Et îUuec- 

fus. — €, F 8c illuec . . . prophète ques iu fon lit & de Noftre Dame. 

m. d, P. — f. & en . . . Dieu m. — m. P ifle, F enz es degrez. ~- 

d. /». — g. /> la près de. — h. P n. F Noftre Sires. — o. P aurécs. 
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Ste Annt. efl Trobariquû Tiffina, Ilueques près eft ^ Sainte G4nne & 
Pifcineprohatifiu. fon monument, & * afferment aucuns que c'eft Trobari" 
qua Tiffina, 

Sur Sainte oinne eft l'yglife Sainte SMarie tSMagialene, 

IX 

Mont Syw. Vers midi fur la cité de Iheruf aient eft ffi^onte Syon : 

là '^ fil la grant ygUfe qui eft abatue, où Noftre Dame tref- v f. 97 < 
pafTa, & d*ilueques remportèrent li apoftre k^IofaphaSy 
& iluec devant eft * une chapele où Noftre Sire / fii 
iugiés & batus & flacillez i & d'efpines tormentés & ^ 
coronés; ce fii le Tretoire Cayfas & fa maifon. Sus la 
é^^^nu g"^"^ ygl^^ abatue eft la Chapele du Saint Ef périt, Iluec 
defcendi li Sains Efperis fus les apoftres. Iluec eft le lieu 
où Noftre Sire lava les pies de fes apoftres; encore ' i eft 
la pile. Là^ entra Diex portes * clofes fus fes apoftres ' , & 
lordift: cr Paizfoit o vous"! *> (lohan., XX, 26.) Adonc 
dift il à faint Thomas : o Met ci ta main & ton doi en 
mon cofté " & ne foies pas " mefcreant. » (lohan., xx, 
27.) U P éMont de Syon fii enoint le roi Salomon. 



NatatcHa Sifoi, Puis amont fus la cité eft ÏT^atatoria Sileé, & là près 

Arckeidema, eft ? faint Yfaycs mis. Emprès '" d'iqui eft cécheldemac ; 

c'eft le lieu qui fii acheté .xxx. deniers defqués Noftre 

Sire fil vendu ' : & c'eft la fepulture où l'en met les 

pèlerins. 

a. F En celé vde eft Uluecques portes. — 1. fur Tes apoftres m. d. 

près. — b. r & là. — c ru eft P. — m. -P Pax vobisi — n. en 

li leus de la grant yglife abatue. mon cofté m. d, P, — o. V mie. 

— d. ^en. — e. Ta. — f. f^ — p. TEn. — q. Tù. — r. Tfus 
Sire IhefuCrift. — g. P tormentés. Natatoria Syloc eft. — s. T fti 

— h. tormentés 6tm.d. F. — i. F vcnduz Noftre Sires. 
& encore, —y F Dluec. — k. T à 
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Defous Tartes Oirres " en la valée court .j. ruiflel que 
l'en apele Cedron : ilueques cuilli David les .v. pierres Le Cèdron, 
p f, 344 b. dont Û occift Golias, & ilueques efl lofaphas où ^ Noftre 

Dame^ fu mile, emprès '^ lecemaniy le lieu où Dex fu C'^'V""^'"- 
pris. Ilueques pérent les ' .x. dois de Noftre Seignor en 
une pierre; ilueques laifla/^ faint Pierre & faint laque & 
les autres deciples &? apoftres^ quant il ala orer à Dieu 
le père, & iluec tant corne le trait d'une pierre, eft le lieu 
où Diex aoura à Dieu le père * , & adonc fua il goûtes 
de fane qui decouroient à terre, & iluec furent mis faint 
Pierre ' & faint laque & faint Symon & Zacharie le 
prophète. 

Au pendant de celé valèe eft la fepulture du roi 
lofaphas, dont la valèe eft ainG nommée, & au defus 
Vf. 97 d. vers levant eft SMom Olivete: ScJ fachiés que de(us ^orstJaO/hvûrs. 
éMont Olivete monta Ihefucrift u ciel le ior de TAfcenfion, 
où * la forme de fon piè deftre i apert encore en une 
pierre, & conmianda à fes deciples ^ qu'il alaffent pre- 
chier FEvangile à toutes créatures, & là defous eft une 
croûte où gift faint Pelage martir. De cofte " vers midi 
eft une chapele où Ihefucrift fift la Patrenoftre. ^^"^Nopr^"'" 

XI 

Entre » éMont Olivete & "Bethanie eft *Belfaé où "^ Noftre Betkphagé. 
Sire commanda faint Pierre P & faint laque & les autres 
deciples por 9 aler querre Faneffe & fon poulain. 

A une lieue de Iherufalem eft la maifon Symon le 

a. P Mont Olivete. — b. ni kus j. V que de Mont Olivet monta. 

où. — c. r dame Ste Marie. — — k. T donc. — 1. T apoftres & 

d. V Emprès illuec eft. — e. V Y\ dit : t Alez prefchîcr. — m. V, 

doîz où Noftre Seignor mîft fa main Près d'illuecques. — n. TEt entre, 

en une pierre. — {.V Jeffa Noftre — o. Tdonc. — p. ^ S. I & S. P. 

Seignor. — g. deciples & m. d, V, — q. & les . . . deciples «. d, V-, 

— h. & iluec tant le pcre m, V por TanelTe & por fon. 

d. r. — î. s. Pierre m. d. V, — 

13 



n 
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leprous, où Noftre Sire pardona à Marie Magdalene fes 
pechiés, & là refufcita le Ladre ^ en fon monument. 
La siuarantaine, Dc IherufaUm à* Carentene z .vij. lieues; iluec iuna 
Noftre Sire .xl. iors ^ ; près d'iqui eft lerico. 
Le Jourdain. De levico ZM flun lordain a .vij. ^ lieues, & iluec fu 
Noftre Sire baptizié de faint lohan Bapcifte. 

XII 

Le Mont Synài. Du flun lordain au ' éMont de Synay a .viij. iomées ; 

ilueques dona Noftre Sire la loi à Moyfe ; en celui mont p f. 344 c 
gift ma dame fainte Katherine en une moût bele fepul- 
ture de marbre, laquele fepulture eft fi fainte qu'il en ift v f. 98 a. 
efpefemment huile de quoi moût de malades gariffent, 
& la vertu de Dieu eft fignant, laquele moût de beftes 
fauvaiges qui font fus celui mont ne vivent d'autre 
chofe fors de lechier foulement la fepulture de ma 
dame fainte Katerine, & de la manne qui cbiét fus le 
mont/. 
s. Eiie. De Iheruf aient vers midi fi a .j. lieue iufques à Saint 
Helye'y après ^ eft le Champ flori, & defors celé voie eft 
la fepulture Rachel * , la famé de lacob ' . 

xni 

BetA/iem. En contre celui liui d'autre part fus .j. mont eft Veth- 
leem^ & là eft- crèche * où Noftre Sire fu mis quant il fu 
nés & envolepés de petis drapiaus. Là eft le lieu de la 

a. y faint Ladre & en. — b. T le mont // rifumt mufi dans P: 

à la. ^ c. Le UxU eft alltmge & î gift fainte Katherine virge & 

dans V\ Et defouz eft ii iardins de martire. — g. TU près un poi fi eft 

faint Abraham, & près de là eft Champ. — h. ^ faint Rachel. — 

lerico. — d. ^ .îj. — e. ^îufque i. ? lob. — j. liu m.d.P.-^ÏLV 

au. — f. Toute cette longue phrafe eft la cité de Bethléem \ à .ij. lieues 

depuis en celui mont jufqu'à fus de Iherufalem eft la prefepe où. 
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nativité & le lieu où li troi roi, qui ^ vindrent d'Orient * , 
aorérent Noftre Seignor, quant il offrirent or & encens 
& mirre: lafpar, Balthazar & Melchior ^ . Ilueques de 
coile le cuer, à main deftre, eft la cité où "^ le puis eft 
où Teftoile chaï qui conduîfoit les .iij. rois. Devers la 
feneftre partie ' gifent li innocent. Defous le cloiftre eft 
le fepulcre faint leroime. Defouz / Bethléem eft une 
chapele où Noftre Dame fe repofa, quant ele dut en- 
fanter^ . 

XIV 

De celé chapele ^ prent Fen le chemin ' por aler à 
Saim o^rakam en EbronJ . Héi^roii. 

Uuec ^ fift Noftre Sire Adam & Eve, & près d'iqui eft 
la maifon Chaïn & Abel. Emprès d'iqui fe demonftra 
Noftre Sire en forme de la Trinité à faint Abraham, & 
iaint Abraham vit iij. perfonnes, fi en aoura une. 

Vers orient eft le lieu où Noftre Dame ^ falua faint 
Helizabeth, & iluec fu né faint lohan Baptifte & Zacha- 
rie fon père. Dlqui " à .ij. lieues eft un chaftel que Fen 
V f. 98 b. apele Emaùs'^ iluec aparut Noftre Sire à faint Luc & à Emmaûs. 
Cleophas après fa furedion " . 

XV 

Devers Iherufalem vers ponent fi a une ^ lieue iuf- 
ques à la Sainte Crois : iluec crut Tabre dont la fainte 
crois fil faite. 

a. qui m, d, V. — b. T d'Orient voie. — j. en Ebron m. d, F. — 

Se. — c, La phraft quant il . . . k. Laphrafe efl abrégée dans V\ Si 

Melchior m, d. F, — d. la cité comme il eft efcrit, faint Abraham 

où «1. d. V. — c. partie ». d. V, vit .iij. perfoines & aore une. — 

— f. rSouz. — g. rfl/ewXf: Noftre I. ? fire. — m. T De ça. — n. ^ 

Seignor Ihefu Crift. — h. VajouUx refurreâion. — o. ^une petite, 
où N. D. fe repoufa. — î. VW 
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Napioufe. Dc IherufaUm à Samarie ^ que l'en apele Staples, fi a 

Puin de la Sama- .xij. lieues; iluecques parla Noftre Sire à la Samaritaine 

rttame. ^^ p^j^ j^ |acob * , d'illuecqucs a .ij. lieues iufques à la 

Sébafte. cité de Sebate ; illuecques fu faint lohan Bapdfte décelé^ 

& de Sebate au cîWi7/ir de Tnbor fi a .x. lieues. 



XVI 



Or lairons à parler de la fainte terre de IherufaUm 

Acre, & ^ du pais enter, & vendrons à ^ (Acre. Là ' font 

li pèlerinage que Ten doit requerre/ par ordre; qui 

droitement les veut requerre, fi doit i droitement aler p f. 344 d. 

âifAcre en S^a-^arerh^ où il a .vij. lieues : en ce chemin 

Safran, cft Safran où il a d'oécre * .iij. ' lieues, à laquele mon- 

taigne eft Pyglife j*. laque & S, lohan^ où il furent nés, 

& i apert encore lai trace; & * du lieu de Safran à 

N%arak. Saphorie a .iij. lieues, & ' d'iqui a une lieue à S^aiareth. 

llueques * vint Noftre Sire en la Virge Marie, & i eft 

le lieu où Tangele li anunça , c'eft aflavoir en cave 

roche qui eft dedenz ryglife à la main feneftre " , & en v f. 98 c 

celui lieu eft faite une " chapele en Fonor de Noftre 

Dame. Après d'iqui à un trait d'arc, eft la fontaine de 

Saut de N. S. Saint Gabriel De t^iareth au Saut S^oftre Seignor fi a 

une lieue ; &/^ en ceft chemin en la coftiére a un chapele 

St'Zaekarie. de Saint Zacharie qui eft d'Ermins; & fi eft beau lieu. 

a. rSama. — b. Toute la phrafe — j. T la roiche & li leus où il 

jufqi^à lieues eft remplacée dans P furent nez. — k. ^ du Safran à. 

par: de qui à Monte Thabor a .xij. — \. V Se d*iluec vait l'en i Na- 

lieues. — c, F 8c des fains leus zareth où il a une lieue. — m. F Et 

d'autor. — d. ^ en Acre pour iluec N. S. — n. d>ft . . . feneftre 

aler à Nazareth. — e. T Ce. — m. d, P. — o, V une petite cha- 

f. par ordre . . . requerre m, d. V. pelé ; & près d^iluec con a un trait. 

— g. ^doit aler premièrement. — — p. & en ... . lieu «i. d. P, 
h. d'Acre m, d, F. — i. T .ij. 
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XVil 

De D^aiareth . à Cane " Galilée a .iij. lieues * . A Cane Cana, 
Galilée furent faites les noces de Archedeclin, & à 
celés noces fift Dex ' de Teve vin; encore ^i pert le lieu 
où les noces furent &ites. De Cane Galilée a bien .). 
trait d'arc iufques au puis où levé fu prife qui fii portée 
as noces Archedeclin. 

XVili 

De C^a^areth à éMonte Thabor a .iij. lieues, fus lequel Mom Tkabon 
mont fe transfigura Noftre Sire ' devant fes deciples, & 
i a .j. mortier de moines noirs latins/ . De éMonte Tha- 
ho7 à zMont Hermon a une lieue ; illuecque eft la cité de 
U^ym-^ iluec refucita Noftre Sires le fil à la veve famé de- Nmm, 
vant la porte de la vile ^ . Après ^ delà vers orient, fi a .iij. 
lieues iufqu a la cMer de Galilée. 

En cofte fus la mer eft la cité de Tabarie où Noftre Ttbhiade. 
Sire fîft ' moût de miracles. Iqui i fift Noftre Sire ieter 
les rois en la mer à monfeignor faint Pierre, & à faint 
Andrieu, qui eftoient en une bargue * , & par defus celé 
mer ala Noftre Sire à pié iufques à faint Pierre & ' faint 
André & en une barge ; & adonc ot monfeignor Seint 

a. Cane m. d, V, — b. F aputex de Noftre Seîgnor aufi comme li 

Illuecques fu nez faint laques de foloil, & li veftement furent blanc 

Galilée, &. — c. V Noftre Sires. comme noif, don li defciple furent 

— d. V Se \ pert encores là où molt efvahi. — g. illuecque 

les noces furent Élites de T Arche- vile m, d, F, — h. V Près devers 

déclin & le ieu où les .vj. udres à .iij. lieues eft la. — i. V fe her- 

eftoient. — t, V fire Ihefu Crift. beria, & mult de miracles i fift. — 

— f. V ajouUi Et en celui roouftier j. y Iluec — k. qui .... barque 
pert 11 leus où Noftre Sires fe tranf- m. d. V. — \. On lit dans P: An- 
figura, &, d'illuec felonc ce que drieu, qui eftoient en la bargue; 
Tevangile dift, apparut à la face adonc ot paor S. P., car il cuidoit. 
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Père poor, & quant il vit venir à*tui fus Peive à pie, car 

il cuidoit que ce fuft fantofme. v f. 98 a. 

XIX 

Capkarnasm, Aptès * d'iqui cft Caphomaon ^ & d'autre part eft 
de G^Xarttk ^^ft^^^ ^^ Gene\areth'^ enfus de ÏEftanc de Gène far eth ^ 

à main deftre eft un mont qui eft plain de fain, où Pf. 345 a. 

Noftre Seigneur prêcha à la tourbe de gens, & près de 

là fi eft li leus où Noftre Sires ' faoula .v. mile homes 

de .V. pains & de .ij. poiflfons. En fus près d'iqui "^ eft la 

prifon où Noftre Sire fu mis iufqu'à tant qu'il ot paie 

le ' treuage de Ion paflTage, & fii adonques, quant Dex / 

commanda à iaint Pierre à pdbhier .j. poifon, & quant 

il Tout pris^, Noftre Sire commanda qu'il fiift ouvert, 

& en traïft l'en ^ .j. denier d'argent, duquel ' Noftre 

Sire paia fon treuage. 

XX 

Sapket. De Tabarie k Saphet a .iij. lieues ; en ce J chemin eft 
le puis où lofeph fu geté, quant il fu vendu as Yfmaeli- 
teins. A Saphet eft la Cave Thobie^ où il enfeveliflfoit les 
mors; & eft fus le Tant iou Sapheth la pierre où Noftre 
Dame le repofa ' . 

De Saphet iufques ' à Saint large a .v. lieues; fi eft 

une yglife de moines noirs. De Saint lorge à o^cre fi a 

Tihériade, .iiij. Ueues. A Thabarie eft li tyfons"" que li luif getérent 

a. F En après dMluecque & fii paîez por le treuage Se eînfi fii 

d*autre part fi eft C. — b. en fait. F ajoute: Moût d*autres mi- 

fus ... . Genefareth. m. d, P. — racles furent faites en celé contrée 

c. La phraft & près Sires tft que Ten ne puet mie fi bien favoir 

fimplemint remplacée dans P par éi, comme l'en voudroit. — j. F et 

— à. F d^Ouec. — t, F fon. — meifmes. — k. & eft fus . . . repofa 
f. r il. — g. r & pris le poiflTon. «v. d. P. — 1. iufques m, d. F, — 

— b. l*cn m, d. F, — l F lequel m. P la derifion. 
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après Noftre Seignor, quant lor monftra comment il dé- 
voient faire la tainturej & ^ le tifon tint à .j. mur, & ^ 
crut maintenant en un grant arbre. 



XXI 



Et ai (Acre à Sardenai ^ a .iij. iornées & demie, & pafle Sardemy, 
Ten par mi Damas ^ car c'eft demie iornée outre ^ . Et 
fachiés que il i a une table de Noftre Dame qui dégoûte 
huile fans eftal ' , de la quele huile moût de malades 
gariflTent. 
V f. 99 1. Et à Tortoufe eft la première yglife de Noftre Dame, Tortof^, 
& là/ furent li apoftre, & eft faite lyglife ^ à la femblance 
de celé de S^aiarethy & cetera * . 



a. J^ celui tyfon fc tînt en un. — 
h. P Se ï crut maintenant j. arbre 
grant. F ajoute : A Thabarie font 
li baniz de Noftre Dame qui fe 
chaufent par eus meifroes. — c. F 



Ardenay. — d. & pafle. . . outre 
m. d. P. — e. fans eftal m, d. V, 
— f. P la firent faire. — g. & eft 
faite lyglife m. d, P. — h. & 
cetera m. d, V, 
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LES SAINS PELERINAGES 

(^UE l'en doit requerre en la 
[Cheitenham, 6664, XIV« f., vél.] 



* * * 



I 

(16) ^^E font les fains pèlerinages que l'en doit requerre en la 
Safran. V-> Terre Sainte par ordene. Qui droitement les veut requerre, 
fi doit aler premièrement ai Acre à Nazaret «, où il i a .vij. 
lieues. En ce chemin eft Safran; il i a .iij. liues, [en] la 
quele montaigne eft une eglyfe de mon fegneur Saint laque^ f. 35 ' 
où il tii nés ; & i pert encore la roche & le leu. 
Saphorie, De Safran à Safourie il i a .iij. Hues, & illueques fu née 
ma dame fainte Anne, la mère noftre dame fainte Marie, 
Nawretk, Sc d'iUueques vait Ton à Nazareth où il i a une liue; & 
illueques vint Noftre Segneur Ihefu Crift en noftre dame fainte 
Marie, & là eft le leu où l'angele Gabriel l'anunça, ce eft à 
favoir en une quaverote qui eft dedens l'eglyfe à la main 
fcneftre, & en celui leu fi eft faite une petite chapele, & près 
d'ilueques come à .j. trait d'arc, fi eft la Fontaine de Saint 
Gabriel 
Saut de N. S. De Nazaret au Saut de Noftre Segneur lefu Crift, il i a .j. 
liue ; & en ce chemin eft une chapele de Saint Zacarie qui 
eft des Hermins, & fi a moût beau leu. 

n 

Cana, (ij) De Nazaret à ^uane Galilée il i a .ij. liues, & ilueques 
fil né faine laque de Galilée & à ^uane GaUlee furent faites 

a. Mf, Nazarel, /ârfOtft 
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les noces de Archedeclin. En celés noces fift Noftre Segnor 
de Taigue vin; & i pert encores là où furent les noces faites de 
*"- 36 Archedeclin; & le leu i pert où les .vj. ydres eftoicnt De 
^uane Galilée a bien .j. trait d'arc iufques au puis où fîi prife 
Taigue qui fii aportée as noces de Archedeclin, à Quane 
Galilée^ la queie aiguë, fi com dit l'Evangile, Noftre 
Sires la mua en vin, quant il fù as noces aveuc fa 
benoire mère, dont Archedeclin fu moût esbahis, quant 
il but de celé aiguë qui eftoit muée en vin. 

m 

(18) De Nazaret à Monte Tahor il i a .iij. liues, for le Mont-TUbcr, 
quel mont fe transfigura Noftre Sires Ihefu Crift devant fes 
apoftles, & i a .j. moftier de moines noirs latins. Et en celui 
moftier pert le leu où Noftre Sires fe transfigura, & 
illueques, felonc ce que TEvangile dit, aparuc la face 

Noftre Segnor aufi come le folell, & fes veftimens 
fiirent blans fi come noi^ donc les defciples furent moût 
esbahis. 

De Monte Tabor à Mont Armm à .j. liue, illuec trovés la N<nm. 
cité de Uaim. Uuec refufcita Noftre Sires le fils de la veve 
f. 36 V. fcme devant la porte de la vile. Près de là vers orient, à 
.iiij. liues, fi eft la Mer de Galilée & d'en cofte fur la mer, fi 
eft la cité de Thabarie où Noftre Segnor fe herberga, & Ttbiriade. 
moût de miracle i fift. Et illuec fift Nofce Sires ieter la roie 
en la mer à mon fegnor faint Pierre & faint Andreu; & par 
defus celé mer [ala] « Noftre Sires à pié fus iufques à faint 
Pierre & à faint Andreu, qui eftoient en une barque ^ ; & a 
donques ot mon fegnor S. Pierre paor, quant il le vit venu a 
lui for Taigue à pié; car il cuidoit que ce fuft fantofme de 
Caphamaon. 

IV 

(19) En prè^ d'ileuques d'autre part fi eft Capharnaon Se 
d'autre part eft VE/lanc de Genezareth, En fus de' YÊfianc de 

a. Mf. Se. — b. Mf. brache. 

«3* 
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MuitipRcation des Genezareé à main deftre eft .j. mont qui eft plain de fein, où 
^«"'- Noftre Segnor preefcha à la torbe des gens ; & près de là fi 
eft le leu où Noftre Segnor, faoula .v. mile homes de .v. 
pains d'orge & de .ij. poilTons. 
Prijofi de N, S. En fus -près d'ileuc, fi eft la prifon où Noftre Segnor fu 
mis, iufques à tant qu'il ot paie le treuage de fon paflage. 
Ce fu adonques quant il manda à mon fegnor faint Pierre à ^' 37 
pefchier .j. poiflbn; & quant il ot pris le poiflbn, Noftre Sires 
comanda qu'il fuft overs & trait .j. denier d'argent, & qu'il 
fuft por le treuage ; & enfi fu fait. Mour d'autres miracles 
furent faites en celé contrée qu'on ne puet fi bien 
favoir come on voudroit. 



Safet. (20) De Thaharie au Safet il i a .iij. liues, & en ce meîfmez 
chemin eft le puis où lofeph fu ieté, quant fes .xij. frères le 
voloient tuer, por la vifion qu'il vit que .xij. eftoiles 
& le folell & la lune l'aoroient ; & fes fi-éres oïrent la 
vifion qu'il difoit à fon père, domt priftrent confell 
entre aus d'ocire lofeph ; & Ruben fon frère dit : a Me- 
tons le en ce puis, & ferons entendant à noftre père que 
beftes fauvages l'ont devorè. *i A Safet eft la Cave de Tobie. 
A Safet eft la pierre où Noftre Dame fe repofa. 

A Thabarie eft le tifon que les iuis ietérent après Noftre 
Segnor, quant il lor moftra comment il dévoient faire la 
. tainture, & le tifon fe tint en .j. mur & crut tout maintenant 
un grant arbre. A Thaharie font les Tiains de S^oflre *• 37 «'• 
Dame qui s'efchaufent par eaus meïfmes. 

Dou Safet à Saint George fi a .v. liues ; fi eft une eglyfe de 
moines grés. De Saint George à yicre a .iiij. liues. 

VI 

( i) Qui veut aleren Iherufalerriy fi puet aler de ci en là, 
& qui ne veut, fi reviegne en (Acre Ôcnoue A' Acre à Cay- 
phasy où il i a .iiij. liues. Et fi a près d'iluec une montaigne où 
le leu de mon fegnor Saint Denis eft, ce eft à favoir là 
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où il fu nés, & encor i pert le leu. En près la chapele a une 
petite valée 5 à .j. iet d'une pierre eft la Fontaine de mon Fontaine 
Jegneur Jaint Denis^ laquele il trova & la fift de fes propres ^ ^' ^'^""• 
mains, & fachiés qu'il i a moût beau leu, Si eft le plus fain 
leu de toute la montaigne à cors d'orne. 

En celé meïfme montaigne eft VJbate de Sainte Margue- Ste Marguerite, 
rite^ la quele eft de moines noirs, où il a aufi beau leu ; & en 
celé abaïe a de bons faintuaires. Defoz celé abaïe en pendant, 
f. 38 eft le leu où faint Helyes abita. En quel leu a une bele 
chapelere entre la roche dou leu où les hermicains dou 
Carme abitent. Après celé abaïe de Sainte Marguerite^ en la Le Carme/. 
coftiere de celé mcïfmes montaigne, a .j. moût beau leu & 
deliteus où habitent les hermitains latins que on apele frères 
dou Carme, Il i a une moût bele petite Eglyfe de Nôflre Danie^ 
& par tout celui leu i a grant plenté de bones aiguës, qui 
ilTent de meîfmes la roche de celé montaigne. Il i a .j. leu 
aval en fus de la mer. 

VU 

(2) Entre Sainte Marguerite & les frères dou Carme fi a .j. 
cazal qui a non Anne. Iluec, fi com on dit, furent forgiés Anne, 
les clous dont Noftre Sires fu crucefiiés, & encore i pert le 
leu où il furent forgiés. Près de celé montaigne dou Carme a 
la partie des hermitains latins. A la coftiere devers Chajîeau 
Pèlerin^ fi eft un leu que on apele Saint lohan de Tire; là y 5, jg^n de Tyr. 
a un moftier de greus où il a moût de bons faintuaires, & là 
fift faint lohan moût de bêles miracles. 

vni 

f. 38 V. (3) Après vait l'en de Chajîeau Pèlerin à Ce faire la cité où il i 

a .V. liues, ou quel chemin l'en trove Pain perdu & les fa- Pain-perdu, 

Unes à main deftre fur la mer. En après à main feneftre, 

près de Pain perdu^ fi eft une chapele de Noftre Dame qui eft 

for le marais qu'on apele tf^ftre Vame dou éMar ais y N.D.du Marais, 

où l'en vait moût fovent en pèlerinages de Cefaire^ car il y a 

faint leu. Ou quel marais a moût de quoquatris, les quels i 

mift .j. fegnor de Cefaire qui les fift aporter de la terre 

d'Egypte. 



Jérufakm, 
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IX 

(4) Après vait on de Cefaire à Arfuf où il a .ix. liues, ou 
Roche TaUUe, quel chemin par defus fi eft Roche tailliez un mauvais pas, & 

là fe herbergent maies gens aucune foiz por tolir le chemin 
à ceaux qui vont à laphe. 
laffa. Après vait on de Arfuf k laphe où il a .iij. liues, ou quel 
chemin l'en trove .j. leu que l'en apeie le éMolin des 
Turs, A laphe troeve l'en, fus au chaftel en YEglyfe de Saint 
Pierre^ le Perron de Saint laque, 

X 

(5) Lors de laphe vait l'en à Rames^ à Beéenub/e. De Bethe- 
nuhU à la Montioie & de la Montioie à la fainte cité de Ihe- 
rufaiem tout droit par folell levant fans aler ne çà ne là. 

Sui droitement veut entrer en Iherufalem^ entre tout droit f. 39 
a Porte de Saint Eftiene^ Se doit querre par droit les fains 
leus dou Saint Sépulcre. Premièrement doit requerre le verai 
Saint Sépulcre de Noftre Segneur Dieu Ihefu Crift. 

XI 

(6] Après eft ou cuer le Compas de Noftre Segnor. £t fi 

eft le leu où Nichodemus & lofeph (&) ab Arimathie miftrent 

le cors IheAi Crift por laver. Après à l'iflue dou cuer à 

Le Cdhain, fcneftre eft Mont de Calvaire^ où Ihefu Crift fu mis en la 

fainte vraie croiz, & par defous eft GolgaAas, là où li fans 

Ihefu Crift perça la roche & chai fus le chief Adam. 

En après derrier la tribune dou maiftre auter eft la Co- 

CoknniéeiaFU' lombe OÙ Noftre Segnor fu liié & batu par devant Pylate; 

geUmtion, g^ Ulucques fu il batu por nos tous, & encofte a defcendues 

de .xj. degrés. Là eft li fiiins où fainte Elaine trova la fainte 

veraie crois, & après eft li trefors là où la veraie crois 

foloic eftre, qui fii perdue en Toft. Après en cofte à la 

Ck^ftUe de* defcendue dou Sépulcre^ à «xj. degrés aval, eft la Chapele des 

^''*"' Grifons, là où l'ymage Noftre Dame eft qui parla vifablement f. 39 ^ 

à la fainte Egiptiene & la converti. 
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Et par celé iiTue dou Sépulcre irez à Saint Carito. Devant Bôphai 
le Saint Sépulcre devers l'entrée de miedi, eft li Hofpitaus de * ^- 3'«««- 
Saint lohan^ & après font les S^onnains de Sur. En cofte 
après eft la fontaine où Noftre Dame & les Maries def- Fontaine 
chiroient lor chemifes & lor beaus cheveus, quant li fîlz ' 
Dieu morut en la fainte veraie crois. 

XII 

(7) Et d'ilueques loins le trait d'un arc .ij. fois vers orient, 
eft li Temples Noftre Segnor (li), où il a .iiij. entrées & .xxij. Le Temple. 
portes, & laiens eft la Roche benette où pert le pas lacob, 
& illuec fil li iilz Dieu offert. A la deftre part de la roche 
s'aparut l'angle à Zacarie, & defous la roche, dit on Sanûa 
Sanâorum, où Noflre Sires efcrit en terre & pardona les 
pechiés à la feme qui fii prife en advoutire. 

xm 

f. 40 (8,7, 8) La porte qui eft vers le folel levant dit on leru^ 
/aleniy & par devers celé iflue for les degrés apérent les pas 
de rafnefTe Noftre Sirej & par defous font les portes qui font 
apelées Portes Oires. La porte dou Temple Domini qui eft Porte*. 
vers le couchant, eft la porte qui eft apelée Porte Efpecieufe^ 
Se celé qui eft vers le vent de boire qui eft apelé vent de bife, 
celé eft la Porte de Paradis. Et là eft la fontaine c'on dit 
Fontaine de Paradis, Et vers celé ifTue lés le mur dou cloiftre 
eft la Prohaùque pifcine OÙ li angeles de Dieu defcendi & Pifcùuprobatique. 
movoit Faigue & fanoit tous les malades for qui Taigue 
cfaaoit ; & celé part poés aler à Sainte Anney Se là troverés 
autre pifcine. Retornés en Iherufalem au Temple, 

Devers le Temple Domini vers miedi, eft le Saint Temple 
Salemon^ & en l'anglet defouz vers la cité celé part troverés 
le faint baing là où Noftre Sire fii baignié en la pile. Devers 
la Tour David, en cofte troverés une chapele à degrés Tour de Dawd. 
f. 40 V. où font les reliques de Saint lofaan Bouchedor & de 
faint Demitre & de faint Mardn, & après .j. petit eft 
VEglyfe des Hermites, où faint laque de Galice fii decolés. 



n 
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XIV 

Mont SioH, (9) Et par là irés en Monte Syon, Se iluequcs en Teglyfe qui 

eft abatue, trefpaflTa la Mère Dieu. Et illueques devant a une 

chapele là où Noftre Sires fu iugiés & batus & flaelés & de 

AfaifoudeCaîpke.fpines coronésj & ce fu la Maifon de Calphas & li pretî- 

toires. 

Defus la grant eglyfe eft la Chapele dou Saint Efperity & 
illuec defcendi il fus fes apoftles & lor lava lor pies moût 
doucement, & entra es portes clofes & lor dit: « Pax vobis ! > 
Sous oMome Syon eft la valée ; a une chapele à degrés, 
Gaiiicant$u, coTi apclc mefire Saint Tierre en Galilée. lUueques s'en 
fui il au coc chantant. 

XV 

Pifcint de SUoé, (lo) Sus Monte Sy OH CTi la cité eft Nataterie Syloe\ illuec 
vit Pavugle qui onques n'avoit veii que Dieus enlunûna, 
& illueques fu mis Yfayes li prophètes, & par defus troverés 
Hackeidama, Alcedemac où le metent les pèlerins, & ce fu li champ qui [fii] f- 41 
achatés des .xxx. deniers dont Dieu fu vendus. 

XVI 

[izfin) De IherufaUm à Saint Elyes a une lieue & après 
ChampJUuri. .j. poi troverés Champ fleuri. Après lés le chemin en la voie 
de Bethléem eft li Saint Sépulcre RacheL 

XVII 

SetAkem, (13) Et illueques en Bethléem z une eglyfe. Illuec fu nés 
Ihefu Crift de la Virge. A Tiflue dou cuer de l'eglyfe à' 
deftre eft li puis là où l'eftoile chaï; à feneftre gifent les 
Innocens, & defous Tencloiftre eft le Sépulcre Saint Geromie. 
De Tierhleem as Tajtors a une lieue. Illueques s'aparut 
Fangele Dieu as Taftors la nuit que Dieus fu né & dift: 
ce Gloria in excelfîs Deo ! » 
s, Abraham. De Bethléem à Saint Abraham 2l .vj. lieues. Illueques fu il 
mis & Yfaac & lacob; illueques fift Diex Adam. 
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XVIII 

(il fin) Or retornés en Iheruf aient, Defous Portes Oires Jofapkat. 
en la valée eft lojaphas^ la fainte fepulture Noftre Dame. 
Après en cofte eft TeJJemani^ le leu là où Diex fu pris, & Getkfémanr. 
illueques pérent li dois de Ihefu Chrift ou mur, & d'illuec le 
iet d'une pierre eft VEglyfe Saint Sauveor où il aouroit fon 
père. 

Sous cel pui eft Mont Olhety là où Diex monta ou ciel. Montàisonvien. 
Illueques pert fes benoîs pas, & après en cofte a une chapele 
où gift faint Pelage a l'eftroit pas [où] Diex fift ia pater noftre. Pater Nofter. 

XIX 

(II) Et d'illueques en Bethanie a une lieue, & illuec refuf- Bhkame. 
cita Dieus faint Ladre & pardona la fainte Madelaine fes 
pechiés en la maifon Symon le leprous. 

Et d'illueques iufqu'à la ^arantaine a .vj. lieues; & illuec 
ieûna Noftre Sires .xl. iours. Après j. poi eft lerico^ le leu 
où Diex enlumina les angeles. [A] .iiij. lieues de lerico Jéricho, 
court le flum lordain & départ la terre de Tàom & de 
Galilée & de Iheruf alem. 

De lerico au flum lordain a .xij. lieues, & en ce flum fîi li filz Le Jourdûin. 
Dieu baptifiés de faint lohan Baptifte, & oî la vois de fon père. 

XX 

£.42 (12) Et dou flun lordain iufques à Monte Synay a .viij. Mo»/5mtff. 
iornées, & illuec dona Diex la loi à Moîfès, & illueques gift 
le cors de fainte Katerine. 

XXI 

(15) Retornés en Iherufalem. De Iberufalem à la Crois a La Croix, 
une lieue, & illueques crut l'arbre dont la fainte croiz fu faite. 
De Ihcrufalem à Efmaiis a .iij. lieues, & illueques s'aparut Emmaûs, 
Noftre Sires à fes defciples come pèlerin puis fa refurrexion. 

De Iheruf alem à Napeles a .xij. lieues. Illuec eft li Ptds Le Puiu Jacob, 
lacob où Dieus parla à la Samaritane, & d'illueques au Sa- 
haut a .ij. lieues, & là fu faint lohan Baptifte decolés. Dou 
Sabaut à Monte Thahor a .x. lieues, & illueques fe tranf- Mont Tkabor, 
figura Noftre Sires devant fes apoflies. 
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DES 
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Mf^ f. 68 r. 
Ed^ p. 406. 



Mr,f.68^ 



o 



R oies bf iou vos dirai 
Lesfains UuSy ^ divijferm: 



En Iherufalem, la citéj 
A .j.fcànt Bu iTantiquitij 
De moût precioufe manières 
Et fi efi couviers (Tune piere 
U Sakmons ejcriui^jans tence^ 
Tout le Evre de Sapience, 

Moût pries de là ia •/. Uu tel^ 
Droit entre U temple ^ tautely 
U U fansfu de Zakarie 
Ejpandusj le fil Barracie^ 
Tout droit el marbre par devant; 
Voir s efi ^ fel trouvons Bfant. 

Ilkekes pries fieftla pure 
U li lulfyfaifant proiere^ 



Pierre de Sahmon, 



10470 



Pierre de Siacha- 
rie. 



10480 Mur des Juifs. 



io8 



PHILIPPE MOUSKET 



Maifon itEai- 
cAiat, 



Maifott de Ja Na- 
tivité de la S. 
Vierge. 



Maifoti de t An- 
nonciation, 



Lieu du wiariage 
de la S. Vierge, 



Une /ois cafcun an venmenty 
Et celé piere fi oignoimt 
UoUe IPoive toutpbranty 
Grans lamentafions faîjant^ 
Et tout plorant i^m repairoienty 
Et grant trijîece démenaient. 

Pries de là fi eji^ ce lijfons^ 
Li louaus ufu la maijffons 

10490 Le roi de Iude\e\ Ezechie^ 

A qui Dieux afimgaja vie 
,Xv. ans irejïot eniremenU 
Cefu miracles voirement\ 
Selefu bielej a/ses plus grans 
I fiji Diex^ li pius^ lifou/rans. 
En Egipte, aj/es pries de là^ 
Fu la maifons^ ^ moût dura^ 
U la douce fainte Marie 
Fu conciute^ nie ^ norie^ 

10500 Tant qu*ele ot ^iiij. ans d^eage^ 

Etfu aprife comme f âge; 
Et cafcun iour à Dieu prioitj 
Selonc çou qu*ele apris avoiu 

A pries eji U lius ^ li angles 
Là oùfains Gabriaus^ li angles^ 
En Foratorie ù elefu 
Li aporta le vrai falu^ 
^uant il difl: < Ave Maria^ 
De graùa Dei plena ! 

10510 Lifains Efpirs venra en toi: 

Ne fefmauer^ iou fen caftoi, > 
Et la pucieli refponeU: 
< A Dieu m^otroi^ en Dieu m^afi^ 
Si face de moi f on commant; 
De par moi li dites cefi mant. > 

Puis eft li lius u la puciele^ 
Ki ^iert dounee à Dieu anciekj 
Tout enfi com le manda Dieux^ 
Fu mariée des ludeus. 

10520 Adont teus la coujhime efioit 

^uefeme ki baron n'avoitj 



E«L,p.407. 



Mr^f.69^ 
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E<L, p. 408. SiUfuft grofe ne ençasnUj 

Tantoft corn dtfujl atamte^ 

Sifuft arfe par iugemmU 

la n*i eusft ariejïemtnt 

S vos dirai comment fa mire 

Ofta Dieux de mort fi amire. 

Pour çou que ce fujï amende^ 

Si ot Dieux as luis mande 

Par une voisj qi^il/e hqfiafentj 10530 

Et la puciele mariafent. 

Lues fi furent tôt ajanhk s 

Si leur a phût ^ fanhle 

Moût bon que cafcuns en fa main 

Tenifi une verge^ al demain 

En qui main elefloriroit, 

La puciele à moullier avrmt. 

loftp ^Egipte ifu venusy 

lu tous efioit vious ^ cenus^ 

^ue pour lor ban^ que pour le cri^ IO540 

Ne s*[en]oza maitre en detri^ 

Ne de moullier n^avoit talent, 

f^enus ifu le pas moût lent; 

El renc des autres fu afis^ 

Aukes lafes ii moût pen fis. 

Une verge H ont dounee^ 

Ki toute efioitfece & pelée. 

Li damoifiely H baceler 
Ed., D- 409. Le commencierent à gaber 

*^ '• ^ *• Pour çou qu^iliert venus as bans^ ï^550 

^uar il avait bien .ce. ans. 

Cafcuns fa verge en fa main ot^ 

Et la lozep^fi com Dieu plot^ 

Toute fecce en fa main verdi. 

Et ot efkorce, fiflori. 

Et quant li lui Pef gardèrent, 

La puciele avant amenèrent. 

Sifu par la loi devifee 

Marie à lofep mariée, 

Etfains lofes ki Pefpoufa 10560 

Droit en Belleem Pen mena. 
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Et la pucieli al cuer entir 

Fu lues plainne delfaint E/fnr. 

lofep^ ki rCot à S toucii, 

Si mefcréi iP aucun pecii: 

Sife penja k*sl s'enfuirait 

Par nutty EîT la virgene lairoit. 

Admt li vrais Dieux iavan^a^ 

Et par f on angle li non fa 
10570 ^ue la puciele nete ^ fainne 

Efioit ia delfaint Efpir plainne^ 

Mais la puciele bien garda ft^ 

Bien le fiervift là mnorafi. 

Et ilfifift ntout doucement 

lufqu^al iour de P enfantement. Ed^ p. 410. 

Bethléem, Bcllcem, ce trovons efcritj 

Sfu cités au roi Davitj 

V noftrefire Dieu* fu nés. 

Là metfmes^ c*efi vérités^ 
10580 Fiers la cofHere de midi, 

S'a une egEfe^ ielvos di, 

Sor bieles colonbes de marbres 

Et s'a entor maint diviers arbre. 

Là efi li Eus ù Dieux nafqui^ 

Si efi TegUfefaiU en ki 

Virgene conciuty virgene enfanta^ 

Virgene rèmefi^ virgene alaita. Mf^ f. ^ c. 

Li Uus efï defors Belleem, 

Adiefhre viers Iherufalem, 
105^ V r angles as pafiors nonça 

La naij/htce que Diex prifi là. 

Et fi lor difl^ à fa vois clere^ 

^ue nés efioit It vrais Sauvere^ 

Ki, par fa douce bumiliû^ 

S efioit mis en humanité, 

Pour defconfir le mors amer^ 

Et pourfes amis mors amer^ 

^u'Adans ot mis ^fafeme Eve 

D* infier en la parfonde grève s 
10600 ^uar tôt cil qui lores moroient 

Sempres à infiir ien aloient. 
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Ed, p. 411. En Belleem/ ej la crepi^ s, Crkh, 

Ki moût eji precioufe & nete^ 
U nofirejire Ihifu Cris 

Fu par devant les hejïes mis. 

Admt s^aparu U ejiàle 

Plus clire quefolaus en voile ; 

Et U troi roi iaceminerent : 

Or &f mire W encens parurent 

Etj pour aourer le fil Dieu^ 106 lO 

S'en a&rent tant qiim ,j, Beu 

S* afanblkrent tôt troi enfanble^ 

Si com Dieu pleft & bon S fanble^ 

Ki lor dénonça fa naijfence^ 

Et fan plaifir (S Ja confence. 
Herodes adonqes regnoit^ 

^ui for tous rois e/rre quidoit 

Li troi roi font à lui venu : 

Si li difent qu'iert avenu^ 

Et que nés iert li rois del monde^ I0620 

En qui tous bien nejï & abonde; 

Sel quer oient pour aourer 

Etpour fiervir & ounourer. 

S*avoient ùejïoile veûe 
Mr., r. 69 d, Ki for aus eftoit aparue. 

Herodes leur a commandé 

^tCil voifent là ù font mandéj 

Par tel quant il le trouveront 

^ue tout par lui s'en revenront. 
Ed., p. 412. lyErodefont li roi parti^ 10630 

De Dieu querre tout aati f 

Vejioilefour dus aparu^ 

Si les mena droit là oùfu. 

Là iariefta u Dieu tenoit 

La mérej ki moût cier P avait 

Jourét Pont ^dmonàét, 

A la vie fprée font couciét; 

Mais no/ire Jtres lor manda 

Par j.fien angle {ff commanda 

^ue par Herode n'en ralafent^ 10640 

Mais autre voie ien temafenL 
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Et il fi filent al demain, 
^uant il furent levit bien main^ 
Herodes ieft apierceiis 
^ue par les rois iert deceûs^ 
Etfu plains deforfemment 
Si commanda tôt efranment 
Sergans ^ cevaliers aler 
A tous les enfans decoler^ 
10650 Pour cel enfant ocire avoec^ 

Cm H dift kifu nés aluec. 
Maisfains lofes, ki foi dire, 
Enfu courecies & plains d'ire: 
De paour enfofpire W tranble, 
^uantj par ranoncement de Pangle, 
La mire &f f enfant en mena 
En Egipte ù Dieux Faffena. 

Li enfes crut fef devint gr ans f 
Dousfu ^ humles ^ foufrans. 
10660 Par la tiere jcxx. ans ala, 

Saint Piere en la mer apiela ^^ P- 4ï3- 

* Etfes apofiUs un & un ; 

Si devifafa loi chafcun. M^-» f- 7» «■ 

Aprïesfifi il de t aiguë vin 
As noces faint Arcedectin, 
Moût a buens lius en Bellcem. 
Jirujakm. Or dirai de Iherufalcm, 

^ui cites eft douce V fainûfme. 
Et facree de Dieu meifme. 
10670 Pries de là, tant com vous porois 

Traire (Tun bougon à Àj.fois, 
Tempk i€ Sah- yigrs orient, fi eft H Temples, 

***' Ce nos ùefmogne vrais exenples, 

U Salemons l'autel fonda, 
U Noftre Dame prefenta 
Son fil à offrande par non 
Es mains del viellart Simeon, 
Ki forment s'en eflaiefa. 
Et tout efranment commença: 
10680 « Nunc dimittis me. Domine, 

Servum tuum eftre in pace. > 
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Ed^ p. 414. 



Mr^f.70^. 



Ed^ p. 4î5- 



A diejhre de cel temple là^ 
Salemons fon Tem^Xc fonda. 
Ety entre ces .i;. temples^fift 
Rois SaUmonsyJi com on dift^ 
./. force four rices coulonbes 
De fin marbre droites {ff longes. 

Tout droit àfeniejlre de ftf, 
S'efi Probatica piffina; 

C*eft une aigue^ par vérité / 10690 

Tôt li malade ierentfane 
^uant B angles Dieu le movoit^ 
U il met/mes i venoit 

Pries de Iherufalem avoit 
./. cajïiel i^ Dieu là pafoit. 
Un afne ifiji prendre & monta; 
Fiers Portes Ores cevauça > 

U moût de gent encontre alerent^ 
^ui rains portaient i^ canterent: 
< OzannafiSo Davit/i^ 10700 

Enji Pont toute iour fervit 
Âfses pries en Voftel Simon^ 

Si qu'en Pevangitte truevon^ 

Siji Nojîre Sires al mangier. 

Là vint à lui fans nul dangier 

Marie^ (^on dift Mazelainne^ 

Ki (Tors pecies iert tote plainne. 

Defous la table Je muça^ 

Dejes larmes plorant lava 

Les pies Ibefu k'il ot moût biausj 107 lO 

Et refua defes cbeviaus^ 

Et puis les oinft tTun ongement 

^u'ele avoit gardét longemenL 

Et Nojire Sires li donna 

Tel don que il U pardouna 

Tous f es pecies entirementy 

^uar ele ot ouvre loiaument 
Ne g air es lonc .j. Su fi a^ 

Là u Noftre Sires lava 

Les piisfaint Piere ^ faint Simon^ 10720 

Afses priis de Ja paffien^ 



Tempit de Sale- 



Pijcine proha" 
tique. 



Betkpkagi. 



Bitkûnie. 



Matfou delaChîe, 
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Gethjemani. 



Jardin des OH- IO73O 
viers. 



10740 



Maijon de Pilate, 



10750 



MaifendtCàiffke, 



10760 



Et avoec ausjtji à la çamne : 
Et puis aprih^fans nule painne^ 
Les pies de cafcun i lava. 
Encor voit le liu ki là va. 

Pries de là fi ejî Getzeman, 
Ce nos dient U pàtffan, 
Ceft une vile ù Dieux fu ia 
Et mainte cofe i deviza. 

D'autre part fi eft U cortius, 
^ui moût eji encore hiaus lius^ 
Ôon dijï Trans torrentem Cedron, 
JJ ludas fift la traiffon^ 
Et Dieu^fonfignour^ i vends 
.Xxx. deniers qu'on S rendi. 

jfprièsj ne gaires lonc de làj 
Cefili Eus ù il le baijaj 
Et li luiftout efranment 
Lefaifirent moût cruelment 
Mainte arme i orent aportee^ 
Et fains Piéres i traift ^efpee : 
A Fun d'aus foreUe trença, 
Mais nojhe ftres U fana. 
Puis noia Pieres fon fignour^ 
^uant il vit le befoing grignour^ 
Aine que // cos etûji kanû 
Tierce foies^ par vérité. 

Dévier s feniejire par deçày 
Eft li Eus ù on le mena 
Devant Pilate^ ^ priis ^enki 
Si eJî la Cartre^ iel vos di^ 
U Dieux fu mis en la prijon^ 
^uant ilfu pris à ^mejprijfm. 

Apries^ à la porte de Naplc, 
Si eJî li Pretores Pilate 
Et là fu Ihefu Cris iugies 
Des luis priejires renoiiés 
Et des princes de celé loi 
Par tràifon fef par be/loi, 

j^riis cel liu qui moût eft has^ 
Si eft la Maiflbns Kayfas, 



Mf^r.TOc. 



E<L, p. 416. 
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CoiomudelaFia-' 

U la coulmbe eft CsT Feftace^ geUation. 

U Ihefu Cris àftmpUface 
Fu par mains i^ par pies Imes^ 
Baius de verges Ù deplaiies 
De ciefen cief^ de grant eorgies^ 
Ed., p. 417. Etjifu couronnes d*efpines 

Dures ^ afpres bf poignans^ 
Dont contreval couru Bfans. 

Ne gaires lonc de là^ pour vmr^ IO770 Le Calvaire, 

Ce nos fait S livres favoir^ 
Si efi^ pour acomplir Pafaire^ 
Golgata, //' mons de Cauvaire. 
Etlàfu Dieux crucefiiésj 
Et de la lance cloficies. 
Longis leferi el cofte^ 
Mr., f. 70 li. Eti quant il ot le fane tajîe^ 

AJes tous touça^ ?ot veue^ 
^u*il onques mais rCavoit eue. 

Là drnUmentJi eft U lius 10780 

Ki rCeft oribles ne ejfdus^ 
Ufains lebansfu ^ fa mércy 
^ui celé morsfu moût amere. 
Mais al fil Dieu enfi avint ^ 
^ue r amers en douçor revint^ 
^uarfes gens furent afopli 
Kipar cel furent raempS 
De graffe là de mifericorde^ 
Si com Pevangilles recorde. 

Etlà tout droit u i ludeu 10790 

Crucifiierent U fil Deu^ 
Fu Adansy U premiers om^ mis 
Et entières ià foupouSs^ 
Et Eve^faftme^ avoec Ivi^ 
Par qui nos eûmes Fanui 
Ed^ p. 418. -Oe la pume qu^Adans manga^ 

Dont Hfius Dieu puis nos venga 
Par la grant painne qu'il foufri^ 
^uant lefien cors à mort offri. 

Ilbuc tout droit Jacrefia 10800 

Abreban W glorefia 
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A Dameldieu prtmieremeni^ 
Ce fît on htm certamnement 
Priés de là^ le giet if une pien^ 
Le SépuJcri, Vters occident^ ce m*efl aviere^ 

Efi U lius ù lofep requifi^ 
Por lesfaudees qu*il ifift^ 
Le cors Dieu à enfeveUr; 
Et Pilate fans nul ayr^ 
10810 Boinement cmgii ten dma, 

lofep fors de la crois Vofîa^ 
En ,j. fepulcre le coucha 
U nus om onques n^atouça. 
Et là vinrent les ,iij. Maries^ 

Ki por Dieu furent trop maries ; Mf^ f. 71 a. 

Mais U angles^ al iour de Pafques^ 
^ui de plorer les vit moût lafqeSj 
Lor dift k*il iert refurrexis ,• 
5e/ deifent à fes amis, 
10820 D*tlueques pries f efi la glifty 

Si com Pefcriture devife^ 
^ue Cùufienûns fifl mètre àfomme^ 
Kifu empereres di Roume 

Et dejCoufîentinoble auji. Ed^ p. 419. 

Sa mère Elainne^ al cuer mafi^ 
En aporta maint faintuaire^ 
^uant elefe mift al repaire, 
Del mont de Caavaire ft a 
,Xiij. pies j fans plus^ iufques là^ 
10830 U la moitiés de tôt le mont 

Efî en largaice ^ en reont 

Tout droit, par deviers Occident 
S. Marie Ldtint. Ce dift on ancHenementy 

Pries del Sepucrc, à dieftre part. 
Si que U Temples le départ, 
Si efï H MouftienB de Latin 
Fais en Founour ET el defiin 
La douce mire Dieu faintifme^ 
Et làfufa maifons met f me, 
10840 En ceïmouftter mefmefi a 

./. rice autel c*on i fondA, 
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U ma dameJamU Marit^ 
La mire Dseu^ iejlut marie^ • 

Et la Marie Ckofe 
Od la Marie Solome^ 
Toutes Jij, plorans bf dolans 
Por les painnes^ por les abans 
Ed., p. 420. ^elis virent Nofire Signor 

Soufrir en la croisy à cel ior 
Par la cruele gent amere^ 10850 

Sluant Diex dift à fa doce mire: 
< Femme^femme^ vois ci ton fiL > 
MU, f. 71 ^. Et puis à faint lehan dijl il . 

Et alpeuu: c Vois ci ta mire ; » 
De la crois ù il pendus ire. 

Et d'ilueqeSj viers Orient^ Montées OMers, 

A demie Hue aufementy 
EJi la montagne ^Olivct, 
V Dieux de cuer EîT piu &f net^ 
Dift àfon pire ^ [a]ora : 10860 

Pater nofter^ & cetera. 

Tout droit illuequesy en la pOre^ 
Si efcriut il à fa maniirey 
La patenoftre de fa main : 
Encor n voient li Tamain. 
Et là àjes apo/Ues dift^ 
Et Fenfegnement Ior enfifl 
Kil nonfafent à toute gent 
La voie de Ior Jauvement. 

Et les langages Ior aprift^ 10870 

Par quoi cafcuns Fafaire enprift^ 
D*illueques monta il es cious^ 
Od lui Gabriel ^ Mikious^ 
Al iour c*on dift PAJJenfion^ 
Si qt^en Pevangille dift on, 

Adieftrey entre mont Olivet ^^* f" >/«- 

Et cel Temple fainùfme bf net^ ^ ^' 

Si eft li Vaus de lofàfas, 
Ed^ p. 4»i. Dont iou ramenbrance vousfas^ 

Car illuec fu fainte Marie 10880 

Des apoftles enfevelie^ 
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En celé va&e metfmes 
« Si venra Dieux, E roi autifmei, 

lugier tôt le mont al iutje. 

Si com Fefcriture devife. 

Là tranblera iuftes là Jaus, 

^uant Diex i iugera les faus. 
HmèeoM d'Ifmi, Pries de là, ce dift Pefcriiure^ 

Si ejî encor la Soupouture 
10890 La boine profete Yzaie, 

Ki nonça mainte profefie. Mf, f. 71 c 

BiOuuttê. Uilluecques, à Huwe &f demie. 

Si eft K lius en Betanie, 

U Ibefu Cris, quant il vint là. 

Saint Laxaron refufcita. 

Frère Marie Magdilcùnne : 

Ki Mij. iours, à dure painne, 

Aooit en la tiere geO, 

U il tous mors enfouoisfu. 
Jéricho. 10900 Avant de là, viers lerico, 

,Xx. miles i a, mains moût po, 

Efi r arbres fikamors ufus 

Monta H peùs ZiacheOs, 

Por Ihefu Crifl à reguarder 

Ki par ilhiec devoit pafer. 

Et Dieux le rouva ius def cendre. 

Et volt od lui f on ojîel prendre. 

Et cil eftoit uns fors peciire ; Ed^ P- 4aa. 

Si fus lies de fi grant manière, 
10910 ^e la moitié de quank^il ot 

Rendi por Dieu, al mious qu*ilpoU 

Et s*il à hului rien toli : 

A Jiij. doubles U rendi. 

Et là dift Diex qu^il iert venus 

Sauver celui ki iert perdus. 

Ce n*ejî pas mençogne ne gille. 

Aine le trueve on en Pevangille. 
Une milaite apriis de çà, 
FoHtahu d'Enflé, loqio Si eJi^la'^FontSLinne EîT fourt là 

Del buen profete Elizeî, 

^e ilfainna èf beney. 
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Et mj/i fel en f me fiance 
D'aiguë benotte^ à ramenbrance 
De celé c*m encore fait; 
Encore ifourt ek entrefait 

A .V. nùki pries de ce/ plàn^ 
Si efi^ por voir^ Itfluns lordain Le Jwrdain, 

Ufains lehans Diettjtapûfa ; 
Mf^ f. 71 dL De lurfalem Mij\en i a. 

Moût pries de là fi efi H lias 10930 

Preciousy dignes &foptius^ 
Dont Elyas en futous vis 
Par les angles h cious ravis. 

Trexe iomees tôt à plain 
Si ay por voir^ delflun lourdain, i> ^^^, 

Défi qu*al mont de Synay. 
EA, p. 443. X)'Alixan(ire, ielfai de % 

Portèrent là^ à iote fine^ 
Li cmglefainte Katerine, 

^uant Maxenfes Pot decolee^ IO940 

Et droit làfu ele entier ee^ 
Et fi rent oile à grant fuifon^ 
Dont li malade ont garifon. 

Droit fur le mont de Synay, 
^aparu Ihefu Cris aufy 
A Moyfety en j, huijfon 
Tout ardanty par avifion; 
Et là tout droit Rfu donnée 
Zftf Itns efcriute ^ devifee. 

Aluequesfi eji li vafciaus 10950 

Mervillous & rices bf biaus 
^ui nous apielons ydria. 
Et faciès de fit qu'il i a 
D'olie d'olive adih afses^ 
la tant n'en prendra on f on f es. 
En cel vafciel PArcedecIin 
Fiji Dieux fervir d'aige fait vin. 

Mons de Tabour à iij. iomees^ Le Tkahor. 

Tout par mefure devifeesy 

Si efi prih de Iherufalem, 10960 

Adiejlre part de Belleem. 
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Là devant Mj. defes ddcipks^ 
Se tranffigura Hyhre Sres, 

Droit four cel mmtfu devifee 
La première mejfe là cantee ^-^ P- 4*4- 

De Nojîre Signour Ihefu Crift^ 

Et le /acre i nota W fi fi. Mf^ f. 7» m. 

Merde TtbMade, Et al piet del Mont de Tabor, 

Ce nos dient li ancijfour^ 
10970 Si eji la Mers de Galelie 

Et t autre mers de Tabarie, 
Ki nUfl mie mers mais ejiansy 
Grans W parfons & quois efians\ 
Et de cel efianc ne fi li fions 
^ue nous de lourdain apielms. 
Sardenay. D* autre part \a\ J* poi de là^ 

Une ymage painte fi a 
De ma damefainte Marie^ 
En une aifcieie bien taillie; 
10980 Et de celé ymage fourt olesy 

Si le reçoit on en ampoles. 
Se mil pèlerin i venaient 
De celfaint oile ajjes avroienty 
Et iuns tous feus en i venait 

la plus de Polie n'en iftrmt, 

Por fOu qu^ele eft en bojc formée^ 
S^eji f ymage Tcoine apielee^ 

Et croifi (â forme cafcun iour 

En car, çoufevent li plufiour^ Ed. p 4»? 

10990 Et Toiles devient cars aufi^ ' 

Tout par vérité le vos di. 

Celé ymage efï à Sartenai 

Moût bien guardie, bien le fau 
Mont Sien. A diefire part, en vérité^ 

De Iherufalein, la citi^ 

Tant com uns ars traire poroity 

S^uns om en fa main le tenoitj 

Si efia S Mons de Syon. 

Là ot faite por Salemm 
1 1000 Une eglife^ là dedens auteus. 

Là manga Nofhre Sire Diex 
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Aooîcfes apojilespar non^ 

Par devant fa grant pajjion. 
**^' ^- 7* *• Droit là defcenë tos entirs 

Sour les apojiks Jain$ Efpirs^ 

En guife deflame ^ de fiu^ 

Ettout^ par U platfir de Dieu^ 

Diviers langages i parlèrent 

Et par la tiere s'en a&rent. 
Là droit Ji tranfi Noflre Dame i loi o 

Et U angle emporûrent Parme^ 

Et de làfon cors em parurent 

Li apojite là fi P enter erent : 

Tout droit el Val de lofafâs 

Portée forent à lor bras. 

Et là tenra Dieux f on iulfe^ 

^ui moût fera éPeJlrange guife. 

Fiel ^ iovene là renefiront 
Ed., p. 428. Et fourme de jcxx. ans aront; 

Navrant infier ûfaus tou£s^ 1 1020 

Et U boin avront paradis. 

n, ^^^^ "^f^^* ^^ ^^'^^^ Syon Fontaine de Siloé. 

oeft la fontaine^ ce dîft m^ 
Oon apiek de Siloé, 
Dont U riu font de bien be^ 
Etfourt de ùere^ non de roce; 
Mais iln'i apoiffon ne roce. 

Moufi pries de là, viers Belleem, 
E/i^ li Sus c'on nomme Sichem. sicAem. 

Là vint lofep querre fes frères 1 1030 

Par Ebron, es grandes vaHees. Hêhron. 

Làefila vile ke Iakop 
Douna lofep k'il ama trop, 
Por fou k'il ert des autres fius 
Kil avoit tous £ plus gentius. 
Et lafu lacop entières 
Très dont k'ilfu à fin aies. 

D'iUuec à une mile aufi 
Si efi E Sus de Sichay j 104.0 

U Diex parla, fans nule painne, 
^•' P- ^7- ^ la feme famaritainne. 
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Moût pries d'enki U Sus efta 
U rangeUs à lacob lutta Mf., f, 7» c. 

Moût virement por tuifaiiir^ 
Mais Diex lor fift moût tos laifter. 

Làj ce dient B paijfan^ 
Si tft U caftiaus Âbrehan, 
(a on apieloit adonc Tochor, 
Et mji a il non enkor. 
1 1050 Et en cel ca/Hel^ iel vos di^ 

Furent cijï troi enfeveS 
Abraham^ Yzac & lacop 
Et lor feme garnirent trop. 

A feniejire^ moût pries de fi, 
Si eji U Uus c'on apiela 
Dont l^ or Dominus vidit, 
Etlà^ ^ou Jades vous de fit^ 
Folt Abrehan facrefiier 
Son fil à DieUj qu'il ot moût cier^ 
1 1060 yjaac^ mais Diex U manda 

Par Jon angle^ ki U noncha^ 
^ue illaifaji cel facrefijfe; 
Sifefiji autre ki foffifce. 
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LÉGENDES 

DE LA PARTIE CONSACRÉE A LA TERRE SAINTE 



I 



o4. Cette terre eft loing 
vers bife. Ci mainent les 
nefs lignées ke li rois Ali- 
i'andre enclôt 6og e (S'Ha- 
got. De ci vindrent celés 
gentz k^em apele Tarra- 
rins^ ço dit hon ki tant unt 
les muntaines^ tut foient 
eles de dure roche, cicellé 
e tranché à force, ke iiTue 

L — B: Bfid. 



C, L'enclos des muntZ Monts CafpUm, 

d[e] Cafpie, Ci meinne[n]t 

les gius ke Deus encloft par ^ 

la prière le roi Alifandre, 

ki ifterunt devant le iur 

de iuïfe e frunt grant occife 

de tûtes manéres de gentz. 

Il funt enclos es muntaines 

hautz & grant, ne poent 

iffir. — C'eft par...t devers 

I. — D: Ci endot Deus le gius 
par la prière le roi Alifandre, ki 
ifterunt devant le iur de iuife e 
frunt grant occife de gent, tant il 
pleft à Deu. Les aiu[n]tz funt hauz 
e durs. — MonUt Qtjpicrum inac- 
ceifibiles & intran(mo[nt]abiles. 
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une cunquis^ e mut unt 
grant terres cunquis e def- 
truc Inde numéement. 



jus.... regard de leruf aient. 
Mais mut eft loing vers 
northeft de oAcre e de leru- 
falem. 



Il 



jirMénie. c4. Eii Hermetiie eft VoAr- 
Archt de Noé. che S^oe'. Vers ceftes par- 
ties, ço eft à faver veirs 
boire, de leruf aient à vint 
iurnées eft cArmenie, ki eft 
chreftiene, ù Volrche V^i 
eft, k'uncore dure. Là meint 
lofeph Carcaphila ki vit 
ù hon mena Noftre Sei- 
gnur à crucifier; Ananie 
ki baptiza feint Poil le bap- 
dza. 



C. Vers ces pardes, ço 
eft à faver vers boire, de 
leruf aient à vint iurnées eft 
cArntenie ki eft chreftiene ù 
ro<rcA^5\j?/ferepofa après 
le deluvie, e uncore i eft 
areftée es muntaines en la 
fauvagine. — VcArche ù 
nuls ne puet avenir pur le 
defert e la vermine. — E 
face hon ben ke cefte terre 
marchift à Inde: — Erme- 
nie. — S^inive la grant. — 
lonas. Coco[drile]. 



m 



Syrie. o4. c4lbana, Farfar. — 

Damas. Vantafcus. Qvitas Vamaf- 

cenorum valet domino fuo 

condie tringentas libras 

II. — B: La primtèn phrafi 
En.... Noé manqué f iule, 

in. — B choisi c Damafcus » 
en c Damas » âf ajoute: Noftre 
Dame de Sardame. — Les tur% de 
[Dà\mas, — Porta Sauâi PaulL — 
Ci dift hon fu fiùt,* d terre cutiva. 



C. (Albana Farfar. î)[fl]- 
nt\cL\s. Cefte cité of fes 
apurtenances, ço eft à faver 
les ortz e gardins, vaut à 

II. — D: \Ar]cha e moutes Ar- 
ménie altifUmi. 

IIL — D; Noftre Dame de Sar- 
danai. Albana e Farfar^ flumen. 

De m... ci fu feint Pol meus 

{la fuite manque). 
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argenti. Cefte cité of les * 
purtenances vaut chafcun 
iur au feignur de la vile 
cinc cenz livres de efter- 
Ungs. — Le chemin de 
Damas à lerufalem : cinq 
iurnées. 



feingnur de la cité cinc 
cenz livres d'argent. Tute 
la ewe ke i vent eft déri- 
vée e enbuc[e] es ortz e 
es gardins. [L]à fii Adan 
fait, noftre premier père, e 
la terre cutiva e labora. 



IV 



ol. zMunt Liban. — lor, 
T)an, — Flun lor dan, — La 
cMer morte. — ffiilons Tha- 
bor. — ff^iare[, — éMons 
Oliveti. — Veerhleems, — 
Le Kaire, 



C, Liban, — lor. Dan.' — Pa/ejH^e. 
La tMer morte, — éMunx 
Thabor, — t^hQqareth. — le- 
richo, — Veethleem, — La 
villede T^bit,—UKair[e\ 



g4. Hic converfantur 
optimi mercatores qui ante 
tempus Machometi Mercu- 
jium^ dominum mercato- 
rum, coluerunt. 



IV. — ^ ajoute; îîj leuée[s] entre 
tMons Thabor^ &tBeetAieem* & 
entre c Beeihleem > âf c lerufalem^ » 
fupprime c Nascareth > & ajeute de 
nowveau auprès de ^ Le Kaire > : 
un braz d a flum e cocatri[x]. 

V,^B:Ibid. 



C, Ci en a mut des ri- Marchands Jy- 

ches marchantz, e cift de "^" 
ceftes parties funt riche de 
or e d'argent, de pères 
preciufes e foie e efpecerie, 

IV . — Manque dans D, 

V. — D: Ci mainnent c con- 
verfent mut rich[e8 mcrchjanz ki vi- 
vent entre Orientaus e Occtden- 
taus. Riches funt de or e argent» 
pères preciuTes e dras de foie e de 
efpecerie, de chameus, bugles, muls 
e afnes e chevaus egneus e ki mut 
poent maus fufrir, e funt les iu- 
mentz plus abrivées ke le« chevaus 
mafles. Furment unt, mais d'aillurs 
fe vinty e oille uni aflez, vin poi, peif* 
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de bugles, muls, chameua 
e chevaus igneus e ki mut 
poent travaus fufrir, e les 
iumencz plus que les che- 
vaus mafles. Furment um 
ki d ailurs vent, vin poi, 
peifTun de mer point ; 
pleinté unt de oille, de- 
mandes, figes e zucre : de 
ço func lur beivres. Tant 
unt de femmes cum poent 
fuftenir. — Camelus. — 
Bubalus. — Multts. 



VI 



^Jajfins, c4. Tute cefte terre ki 
grant eft e riche, eft en la 
feignurie des Sarrazins, e 
entres les autres poiflantz i 
meint li Veuz de la Mun- 
tainne, ço eft à faver li 
fuverins de Haur^ affis ki 
portent les cuteus & ocienc 
celui duntil [unt] cumman- 
dement de lur fuvereint, 



C. Tute cefte terre ki 
granc eft e riche, eft en la 
ièingnurie as Sarrazins, e 
entre les autres poiiTancz i 
meint li Veuz de la Mun- 
tainne, ço eft à favoir li 
fuvereins de Hanti afis^ ki 
portent les cuteus e ocient 
celi dunt il unt cumande- 
ment de lur fuverein, e 



VI. — Les diux mots \ts fauvera 
maufuent dans A fÊfont empruntes 
à Bf qui four le refie ne dijfère pas 
de A, 



fun point; de zucre e de efpeces 
funt lur beivres. Serfs funt à hir 
fevereîiM (à hir fuveretns). Vîls 
lecchéres funt, e tant unt femmes 
euro poent fuftenir. Pur ço héent 
femmes la loi Mahum. 

VI.— A- Toute la légende fe réduit 
à : € Saffat * & fe confond a'vec le 
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e cele obédience, ço dient, celé obédience, ço dient, 
[les fauvera]. — Saphat, les fauvera. Il févent tuz 

languages, cuncemencz e 
mefters. [E]n paenime a un 
calif ki meinc au ^ech e 
un autre granc prélat de 
lui ici à boudas. Si ad def- 
cord entre ces deus e le 
terz ki eft kalif de Egipre. 
Dunt li uns des Sarrazins 
funt circuncis, l'autre nent. 
Mut i a en paenime haut 
foudans: de Terfe^ de Ba- 
bel[oine], de Halap^ de La 
ChamailUy de Damas, 

VII 

of . Hic, fed procul ver- C. L'abitaciun Je Veil u Vteux de la 

fus boream, manet Vêtus de la Muntaine, ù il fait ««'«^«'• 
de Monte. les enfanz nurir e aprendre. 

VIII 

c4. Hic abundant ca- C. La légende Ce con- Bidouins. 

meli, bubali, muli & afini fond avec celle du § F, 

quibus utuntur inftitores & eft remplacée ici par 

inter Orientales & Occi- une nouvelle : Ceft pais 

dentales tranfmeantes. eft inhabitée de Vedewins 

Vn. — B: Ibid. Vn. — Dî Paenime— Hic ma- 

Vm. — Bi Ibiéi. net Vetos de Monte. Ci meint li 

Veux de la Muntainne, ki eft fires 
de Hautz afis cutelers. 

Vm. — D:La leginde fi cm- 
fond annc alU du 2 V. 
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e de vileins muntains, ki 
fe curaenc cum fait li ro- 
feus au vent, kar quant les 
creftiens unt viftoire, il fe 
tenent as creftiens e lur 
fùnt grant femblant de 
amor e leauté; e quant li 
païen unt la fuveraine 
mein^ dunt porfuent il les 
creftiens, e mut malement, 
car il févent tuz lur cun- 
feiU e les defcovrent. Mais 
ne pue[t] chaler, il funt 
pur teus cunuz, e pur ço 
funt e de ça e de là vius 
e ferfs tenuz. 

IX 

^mJdaln^' ^' Tûtes ceftes parties, C. Tûtes ceftes parties, 

ki ore lune en la fubiecciun ki ore funt en fubiecciun 

des Sarrazins, furent iadis des Sarrazins, iadis furent 

tûtes creftienes par la pre- chreftienes par la predi- 

dicacium feint lohan eu van- caciun feint lohan euvan- 

gelifte e des autres apoftles gelifte e des autres apofUes, 

e difciples Deu; mais puis, ki favoient tuz fens e tuz 

par lentufcbement Mahu- languagesekiavoientgrace 

mech ki nule bonefteté ne du fent Efperit ki plus fti; 

enfeignera ne reddur de mais ke Tentufcbemenc 

vertu, mais délices char- Machometh, ki nul honef- 

neles e ke pleft au cors, eft teté ne enfeingna ne reddur 

ia tute corrumpeue e paf* de vertu, mais délices cbar- 

ture au diable. nels ki au cors plefent, eft 

IX. — Bt Ibid. IX. — Mawquê à D. 
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ia tute cefte grant terre cor- 
rumpue e au diable apro- 
priée cum efl une pafture 
as pafturs. 



q4. Cefte terre eft apelée 
Terre Seime e Terre depro* 
miffijoiy kar Noftre Seignur 
i nal'qui e mort fuiri pur 
tut le mund reftorer ke 
perdu fil. De cefl« terre 
en furent rois David e Sa- 
lomons e li autre grant roi 
ancien ke Deus tant [ama]. 
E[n] cefle terre fift Deus les 
granz vertuz e miracles e 
prêcha e les apoiUiles apela. 
Pur ço eft ele la plus digne 
terre ke foit. — o^rfur. 



C, La partie corre/pon- Tem Sahue. 
dame à celle de c4 Je con- 
fond avec le § XL 



Mut i a des merveilles 
en la Terre feinte y dunt li 

ne funt men- 

tiun. A Sardainne ki eft à Sardenof. 
meïmes de Damas ad une 
tablette de trois pez u qua- 
tre de lung e meins lée ke 
[g]rant; e i a une ymage 
peinte de Noftre Dame of 
fun enfant à ovre grezefche^ 
dunt oille en curt^ e quant 
eft vée[e], dcvent gunune u 



X. — 5:/W. 



X. — Manque à D. 
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char: ceft oille efl feinte e 
mefcinale. 

De l'autre part un granc 
«chanp i a, ù hon trove unes 
pères qui fenblent chiches. 
Pur ço ke quant Noftre 
Seingnur converfa en terre 
e vit un vilain femmer^ il 
li demanda e dift: a Pru- 
dem^ ke femmes tu? a» E 
cift refpundi par efchar: 
ce Pérès, a E Noftre Sire 
dift : « E pères foient! a 
E tûtes les chiches ke li 
vilains femma u out à fem- 
mer devindrent chiches ki 
funt une manére de pois : 
la culur e Êiçun i remeint, 
mais durefce unt de père. 
— cArfur, 



XI 



jérujakm. c4. Civitas lerufalem, ci- 
vitas omnium civitatum 
digniffima. — <SMons Syon, 

— Vallis lofaphar, ubi eft 
Sepulchrum béate Virginis. 

— Siloé. — Templum Sa- 
lom[onis]. — Sepulchrum, 

— Templum Vomini, 



C. lerufalem, civitatum 
digniflima omnium, mm 
quia in ipfa morti addic- 
tus eft Dominus^ tum quia 
in medio mundi eft, mm 
quia primum habitado fuit. 

— Vallis lofaphat^ ubi Se- 
pulchrum eft béate Marie. 

— Templum Salomonis. — 



XI. — B: Ibid. 



XL — Mtmqut à D. 
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Cette cité ki ad nun le- 
ru/alem eft la plus digne 
dté ki foit, ke tant dit le- 
ru/alem cum une [cité] de 



pes: 



là fufri Deus mort e 



là eft le midlui du mund. 



Sepulchrum, — Templum 
DominL 

lerufalem eft le plus di- 
gne cité e liu du mund, 
kar ço eft le chef du païs 
Noftre Seignur, ù li plout 
neftre e mon, pur nus tuz 
faveir, fufnr. E là eft le 
midliu du mund, cum li 
prophète Davi e plufurs 
autres avoient avant dit ke 
là nefteroit le Sauvéres. 
David, li granz rois à Deu 
pleifanz, e 1 1 fiz Salomun, 
ki tant fli de fens eftorez,en 
fu rois e plufurs autres de 
grant renumée, e la cun- 
verfa Dous e prêcha e fift 
le granz vertuz, e cela 
apela il tuz iurs à cuftume 
en la neu loi fa cité de- 
meine. 



XII 



C. Ço eft l'arbre de obe- Ègfpte. 
dience, apelée pur ço ke 
quant Noftre Dame feinte 
Marie s'en fiiï en Egipte of 
fun enfent e lofeph, avint 
ke la dame out talent de 
manger du fruit : l'ar- 
bre eftoit haute e le fruit 
au fumet. Li enfês acena 
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o4, La éUfafceir. — Un 
bras de flum. — Galères. 
— Ci feft le chemin d'aler 
de Galères en Vabiloine 
par mi la ferrie. — of /ï- 
fandre ki fet fur mer. — 
Le chemin de Vamiene en 
^lifandre. 



l'arbre e fun fruit, e Tar- 
bre of eut fun fruit s'en- 
clina e fe abefTa cun fi ele 
debonairement fun fruit li 
tendift e dunail; e pus fe 
redrefça, e au repairer celé 
arbre s*enclina à li, cun fi 
ele la faluaft, e dune remift 
curbe. 

La SMaJceir — (Alifandre 
fus mer. — Le chemin de 
laphes à c4lifandre. 



xni 



jintiocie. o4, o4niiochay domus Ni- 
grimuntis. — Cefte cité 
ki eft de grant renumée 
eft vers northz northceft de 
c4cre, ù il i a patriarche e 
prince; e eft o4cre à [. . .] 
iurnées. 



XII. — B ajouttx O eft le flun, 
fi i meînent connt. 

Xai, -^ B ajouté imtiu U mU 
Domus. 



C. Le V^ire éMoimainne. 
— cémiochia, Cefte eft la 
renumée cité de oinrioche^ 
ke Antiochus iadis funda. 
Seint Père la cunverti e eu- 
veflce i fù. Ele fu apelée 
Cartaphilis pur ço ke celé 
fu la premére grant cité 
ke à lefu Crift fe tuma. Eil 
i a patriarche de la cité e 
prince. 

Xn. ~- Manqué à D. 

XIII. — D: L*abbdc de la Noire 

Mumtahmo, — Auîiocho. — à 

une... vers Antiochê, 
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q4. Cefte efpace s'eftent 
mue devers le northz de- 
vant k'en munte vers biie 
à o4nnoche. E mue i a fur la 
marine munement, citez e 
viles e chafteus avant; mais 
la meillur eft Sur^ ki eft 
apelée Tyrus^ e pus Saere, 
ço eft Sydon. 



C, Ceft efpace dure mut ^''^''^ .5"' ^ 
lotng vers le north avant 
k'em munte vers bife à 
cAntioche, E mut i a fur la 
marine renumées cité[s] e 
vfijles e chaftés cum Ba- 
ruth e autres plufurs ki ne 
porroient eftre fait ne nis 
efcrites ne marchées ; mais 
la plus renumée e forte 
cité eft Sur y ki eft apelée 
en latin Tyrus, e pus i eft 
un[e] autre ki eft apelée 
Sydojiy ço eft Saete, E face 
chefcun ke Noftre Seignur, 
quant en terre fu cunver- 
fant,mutrepairaverscele[s] 
parties, fi cum hom lit en 
la euvangile. Sur eft de 
mut g[ra]nt force, kar ele 
[eft] mut enclofe de mer. 
— Sur y Tyrus. — Saete ki 
en latin eft apelée Sydon. 



XV 



c4. Lai vile de G4cre. En la- 
tin eft cefte cité apelée To^ 
lomaîda e ^chon e ^caron. 



XIV. — BaJ9uU au bas\ 
ràtS[uy. 



Li 



C. La cité de oAcre. — Acre, 
T)omus militum Sanéli La- 
XarL — Ceft le 3urg ki 
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— Vomus militum ecclefie 
Sanâi Laiar iykiCunt inbello 
perambuli. — Co eft le 
Vurg, ki eft apelé fSifum 
cMufard; fi eft tut le plus 
inhabité de Ânglois. — La 
mai/on de Vhofpital Seint 
lohan. — La porte devers 
Seint ff^cholas, — Le cime- 
tire Seint ff^cholaSy ù hon 
entere les mortz. — La tur 
maudite, — Le chaftel le roi 
de oAcre, — Vo/pitaldescAle- 
mans, — La porte par devers le 
molin de Vokes : le chemin 
devers la cité e la terre de 
Vamas. — Vofpital des 
G4lemanr[, — Deus iurnées 
de ci ke à lafes, — Lamai- 
fun au cuneftable. — La tur 
de Geneveis. — La tur de 
Tifanj. 

Cefte cité ki ore eftape- 



eft apelé <Sifunt cMufard-y 
c eft tut le plus inhabi[t]é 
de Engleis. — La mai/un 
defeim Thomas le mar[tir\ 
— La mai/un de ThoJpitaL — 
La porte vers Seint ff^chO' 
las. — Le cimitire Seint iA(ï- 
cholaSy ù hom enterre les 
mortz.— Sepulchres. — La 
tur maudite. — Le chaftel le 
roi de cAcre. — Ço eft la 
porte vers le molin de T)o^ 
kes. — Lofpital des olle- 
mans: deus iurnées ded 
gefk'à laphe. — La mai/un 
de cuneftable. — La maifun 
le patriarche. — La chaene. 
— Le Temple. — La tur as 
Geneveis. — La tur de Ge^ 
[neveis], 

Cefte cité ki ore [eft] 
apelée otcre, fa iadis apelée 
Tholomaida'j c'eft le refiii 



XV. — B ajouté au bas: Le che- 
min fus mer. — Le TimpU. 



XV. — D: Le commencement de 
la légende manque. La cité de 

[Acre], — de Munt Mufard. 

— La maifun les che^alers Seint 
Lasc[are], — Ceft Burg eft enha- 
bité tut le plus de Engleis. — 
La porte fvers Seint Nicholas. — Le 
cimetire de Sint Nicholas ù gifent 
li mort. — Chamer. — La tur 
maudiu. — Le chaftel le roi de 
Acre. — Ceft le chemin ver» 
Orient de Acre à Damas^ ço eft à 
fkver.... (la fat manque). 
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lée ofcr^, fit ia apelée TAch 
lomaida] ele eft efperance e 
refui à cuz creftiens ki en 
]a Terré Seime vunt e reme- 
nancz func, pur les fucurs 
k'ele a de la mer, k'i li 
vent de nice Europe Ôc de 
tûtes les ifles k'en la mer 
funt e creftienes funt. 



Cette vile vaut à fun 
feignur chefcun an cin- 
quante mile livres d argent. 



des creftiens en la Terre 
Seime par la mer k'ele ad 
vers Occident, parque ila 
navie i vent of force de 
gent e de vitaille e de 
armes. E unt mit cift k'i i 
mainent grant folaz des 
ifles ki funt en la mer. E de 
cute la genc de la creftienté 
i repaire; dunt Sarrazins 
pur lur marchandifes i re- 
p[é]rent, e i font mut de 
lur efpleit, e l'autre mut 
gent de religiun diverfe, ki 
unt lur grant recès de tute 
creftienté par qui mut en 
eft plus riche e renum[ée]. 
[CJefte vaut à fun 
feignur chefcun an cin- 
quante mile livres d'argent. 
Co en quift li quefts Ri- 
c[ars] de Templers e Hof- 
pitalers. 



XVI 



o4. Kaifas. - ChaJklTe- 
lerin. — Cefaire, -*- lafes: 
le chemin de hfes à lerw- 
falem. — Efcahine. — * Le 
T>arun. — Vamiene. 



C. Kaifas. — Chajlel Te- Cite de Pédeflme, 
lerin, — Ce/aire. — laphes. 
— oéfcaloinne, — ^ Le Vor 
run. — Vamiette, ki [eft] 
en terre d'Egipre. 



7[Vl, -^Bilbid. 



XVI. — Mtmquê à D. 



IS 
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Afrique. g4. Ccftc tCITe fci cft à 

deftre, ço eft à faver devers 
le fu, ke cAufrike eft apelée, 
ki eft la cercé partie du 
mund, embrace mut de Inde 
& de éMauretainne^ ki eft 
Ethiope^ EgiptCy ^arharie^ 
*Bugie e tute la terre l'emir 
Mumelin, ki mut cumprent 
de efpace de terre vers 
Orient e Occident, kar lun- 
ge eft à ço fen ademefure ; 
nurit e tent diverfes gentz 
e maies Sarrazins fanz lei e 
fei e peis ; e mut funt chau- 
des e deftremprées, e la 
gent s'acordent au pais, e 
en ceus lius i meinent gent 
il 11 l'olailz les pafle deu[s] 
feiz par an, par qu*il funt 
uftéz e noirs e laidz par 
qu'il mainent en boves fuf- 
terines de iurs e travaillent 
en lur gaïnnages de nuitz. 
Defleus funt les uns es au- 
tres e luxuriufes e medli^ 
e cumbatillereufes ne mie 
per chevalerie, mais per 
darcz entufchéz e per poi- 



C Cefte terre ki eft à 
deftre, ço eft à faver de- 
vers le fu, ki oiufrike eft 
apelée, eft la terce part du 
mund, ambrace mut de 
Inde e de éMaureretaine e 
de Egipte e de barbarie e 
de ^ugie e de oAlifandre 
e de Ethiope^ ù funt gent 
fauvage e munftres, e tute 
la terre Tamiral Murmelin 
k'em apele Miramumelin, 
e la terre de zMarroch ke 
fue eft, ki mut comprent 
de efpace vers Orient e 
Occident, mais ne mie tant 
de lé. Mut nurit e tent di- 
verfes genz e maies Sar- 
razins fanz lei e fei e peis, 
dunt li plufur meinnent en 
boves fufterine[s] pur la 
chalur, kar li folailz eft tuz 
iurs près de fus eus, ki adès 
eft en fu ; e teus i a ke li 
folailz les pafle deus foiz 
par an, per qui il funt 
hafléz, hulïéz, noirs e laidz. 
De nuitz travaillent, e de 
iurs tapiflent e repofent. 



XVn. — Bs Ibid, 



XVn. — Manque à D. 
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funementz e fu grezeifc, e - 
femmenc péges, e funt 
foies cumme luneralces à 
deceivre chafcun, autre ne 
funt penfifs d'autre parais 
for des délices de ceft 
mund. Poi unt blé, kar la 
terre ne puet verdur[e] 
nurir ne fuffrir. Poi unt 
peil'un u de mer u de ewe 
duce, kar la mer eft loing; 
el[e] es[t] lî chaudes cum 
elî une ewe ù hon le bai- 
gne; fer unt poi e poi 
mairiein. De efpices mut 
vivent e de chars des belles 
ki là funt : elefans, bugles, 
chameus, muls e afnes unt 
àplenté, chevaus poi; plus 
volentiers chevauchent les 
iumentes ke il apelent fa- 
rifes, ke le[s] chevaus maf- 
les. Soie unt mut, e de l'oie 
fe veftent, e malement funt 
herbergéz. Chèvres unt 
mut e bukefteins ki pef- 
fent as muntainnes. Berbiz 
unt poi e velues. Marchanz 
funt de or e pères pre- 
dul'es. 



Dedeiis funt e luxurius, 
medlife e cumbatillerus, 
ne mie per chevalerie mais 
per dartz entufchéz e per 
poiflTuns e fu gregois, e 
femment pèges e funt fof- 
fos cum luneralces à decei- 
vre chefcun autre. Ne funt 
penfifs d autre parais fors 
de délices de ceft mund. 
Poi unt blè ke la terre ne 
puet verdur[e nurir] ne 
fufrir. Poi unt vin ke vinne 
nepoet te[n]ir. Peffun n'unt 
point de mer ne de fluvie: 
pur la chalur n'i poet pef- 
fun durer. D'efpeces e de 
chars vivent e de ewes 
zucrées e cunfites de ef- 
peces. 
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I 

En quel eftat la cité de Iherufalem eftoit à cel iour. 

Pour Ce que li plus des bouse Creflien» paroUent & oient <voUintier» par- 
ier a de la faittte cité b de Iherufalem & des Sains Leuz m Noftre Sirez ( 
fu morse & 'uiz, nous dironsc d coumant elefeoit e au iour que U Sarraxin 
& Salehadimcf la conqwflrent fuer les Creftiemc, Aucunes genzporrontg 
eflre qui leporronth oir i . Cil cuij il defplera à porront tréfpafer ceftleu. 

\ HERUSALEM eft / citez la plus « glorieufc 
' & la plus principal del monde. Ele fîét prèz 
' de Damas à .iij. iournées » . 

(I) Ele ne fiét pas en cel leu où ele feoit 
I quant Noftre Sirez ^ Ihefu Criz fii crucefiéz. 
;EIe feoit adonques P fuer le Mont de Syon; Mont* 
mes ele n'i fiét ore pas. En cel leu n'avoit au iour que 9 H 




a. C, A E,Gy Hy K parler vo- 
lentiers. — h. A terre. — c. Ay E 
où Noftre Sire Ihefu Crift; C, G, 
HylyJyK où Ihcfu Cnft. — d. Ay 
By D vous dirons; C vous dirons 
nous. — t. A feoit adonques. — 
f. By Cy D, Ey ly K Sdladîns & li 
Sarrazin; H Salehadîns & li autre 
Sarrazin. -- g, Gy Hy /, Jy K por- 
rent. — h. C bien le vodront ; D 
voudront $ Gy Hy i, Jy K voudrent. 
— h On lit dam Bt porroient eftre 



qui le porront avoir en anuy & les 
autres non. — j. B Ceulx à qui; 

CEt cil CIM J Gy Hy Jy Jy K Cû i 

cui. — k. Cne plaira ; G, H, /, Jy 
J^defplaîfoit. — 1. G, //, /, 7, K 
eftoit. — m. plus m. d. J. ^- n. G, 
Hy K ajoutent: 8c près d*Acre à .iiij. 
iomées. — o. Noftre Sirez m. d. C, 
Gy Hy /; 7, AT. - p. £« parafe à 

.iij. iomées adonques m. d. B. 

— q. C, G, Hy ly Jy K n'avoit 
quant. 
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Sarrazin la conquiftrent que une eglyfe & une abaîe de 
moinnes ' . Et là fu la meflbnz ^ où Ihefu Criz cena avecques 
fes apoftres, & fift fe facrement de l'auteL En cel mouftier 
meîfmes eftoit li leuz où il s'aparut à fes apoftres le ^ iour 
de Pafques quant il fu refucitéz. En cel mouftier ineïfmes ^ 
eftoit li leuz où il moufta fes « plaiez de fes piéz & de fes 
mainz & de fon cofté / à faint Thoumas g , aus o£taves de 
Pafques. Là meîfmes s'aparut ^ il le iour de l'Afcencion à fes 
apoftrez, & fe dtfna ovec elx ' , & quant il Torent convoie 
jtfctnjm, iufqu'au mont d^Olivet, de là il J s'en ^ monta ^ es cieux. En 
cel leu meîfmes retornérent il & atendirent le faint Efperit, 
fi comme Noftre Sirez meîfmes «" leur avoit promis que il 
leur envoieroit " . En « cel leu meîfmes leur envoia Ihefu 
Criz le faint Efperift le iour de la Pantecoufte. En cel 
mouftier meîfmes eftoit^ li leuz où madame f Sainte Marie 
trefpafla. Et de cel leu f- meîfmes * l'emportèrent enfouîr ' 
el f^alde lofaphas^ & miftrent fon faint « corz en .j. fepulcre « . 
(II) Là où li fepulcrez medame » Sainte Marie eftoit, avoit 
NJ>.deJo}apkat, .j, mouftier qu'en apeloit^ madame Sainte Marie de lojaphas^ 
& (î » avoit une abaîe ^ de noirz moinnes. Li Moufiierz del 
mmt Syon avoit ** non li MouJHers ^^ madame Sainte Marie 
de monte Sym^ & s'i'^'^ avoit abaîe ^ des moinnes. Ces .ij. abaîes 
eftoient forz des/"murz de la cité, l'une el mont & gz l'autre 
cl val. L'abaîe de Monte Syon eftoit à dcftre ^ par deverz 



a. La phrafe eft modifiée dans 
CfG^HylyJ^Ki que une abaîe ; 
& en celé abaîe avoit .j. moftier. 

— b . la meflbns m, d. A. — c.J 
quant il refudta le iour de Pafques. 

— d. meîfme* m. d, C, G, H, /, 7, 
K. — e. J les ; £les plaies de fon cofté 
& de fes piéz & de (es meins. — f. C 
fes coftez. — g, D Tomas Pappof- 
tre. — h. //, ^ aparut. — i. C, G, H, 
I^ Jf K êc manga avec eulz. — 

— j. J, B, A F> fif A K de là où 
fl. — k. s'en m, d. C, H, 7, AT. — 
1. E monta d*illec. — m. meîfmes 
m. d. C. — n. En cel ... . envoie- 
roit m. d. G, H /, 7, K. — o. / 
Et en $ £ Et il leur envoia fans 
Mit le. — p. G, /, 7, K eftoit 



meîfmes. — q. C, D noftre dame. 

— r. £ En ce leu j K De lieu. — 
s. meîfmes m, d. G, H /, 7» ^- — 
t. C remportèrent li apoftre anibîr 
ouj G, Hy /, 7> ^ remportèrent li 
apoftre ou. — u. faint m. d, Q G^ 
H, /. 7, K. — y,H /, 7, A^fepul- 
ture. — X. C noftre dame. — y. £ 
ajoute après ce wtoti le Moftier. 

— z. i^, C, £; G fi i avoit; D là 
avoit ; K il avoît. — aa. £ un mof- 
tier. — bb. Hy 1 fl avoit. — ce. ii 
Mouftîers m. d. G, D^ G, 7. — 
dd. Qû^E,G S'i î. — ee. £ .îj. 
abaycs ; G, H Kune abeie; /ravott 
une abbeîe. — fF. G, fl; /, 7, K 
dehors les. — gg. & jm. ^. £. — 
hh. a deftre m, d, L 
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midi « , & celé del f^al di lofàphas eftoit par * devera folcil 
levant, entre Mont Olivei & Mont Syon. 

(III) Li Sepu/cre Noftre Seigneur f & le Mont de Calvaire à ^- ^^t ^ 
efioienc forz des murz de la cité « , quant Ihefu Criz fu cruf- 

cefiéz. Or font dedenz. La cité pandoit verz le Mont d*Oiivit^ 
qui eft /'deverzir foleil levant defor le Val^ de lofaphas, 

II 
De ce meïjmes, 

(IV) Il ot en la cité de Iherufakm .iiij. mettrez ' portes '^'^^^faiemT^' 
en croiz, l'une en droit l'autre, entre i les pofternes. Or les 

vous nommerai coumant ^ eles feoient ^ . La Porte David 
eftoit verz foleil couchant, & eftoit à la droiture des Portes 
Ores " qui eftoient verz foleil levant de derriérez le Temple 
Domni, Celé porte fi « tenoit à la Tor » David p . Quant l'en 
eftoit devant 9 celé porte, fi tornoit l'en à main deftre en une 
rue par devant '^ la Tor David. Si ' pouoit l'en aler el Mont 
de Syon ' par une pofterne, qui là eftoit en celé rue " à main 
feneftre. Einfinc ^ comme l'en iflbit horz ^ de la pofterne, 
avoit .j. Moufiiery de» mun Jeigneur^^ Jaint laque de Ga- 
lice f^^^ qui frérez eftoit mon (eigneur " faint lehan l'Efvan- EgtifeS.jaofuti. 
geliftre. Là difoit on ^^ que fainz laques out la tefte coupée, 
& por ce fift l'en «« le mouftier là/. 

(V) La grant rue, qui aloit de la Tor kk David ^* droit as Rte de David, 

a. C) H^ ly Jf K m droit midi. — q. A devers; Cdedens. — t,H 

» b. par M. d. C, G, J. — c. /, devers. — s /T Quant fi. — t. £; 

K Noftret Sires. — d. A^ D^ E, F F Synai. — « u. en celé rue m, d. 

Efcalvaire. -^ e. G,//, /, j/Khan Q l ^ v. C Ainn que Ten îflîft 

de la cité, c*eft à dire des dours. — i^rs. — x. K où il foit hors. — 

f. GfHI,K eftoit. — g. C, <r, H y. HJf K de la pofterne ou nnouf- 

/, K vers. <*-* h. £, / mont. — tier. — x. de m. d. /, Af j A^ F 

\é meftrez m. d, B. — j. G fanz. — de pierre Saint Jaque. — aa. mon 

k.^&oommant|£'& dirai cornant. feigneur m, d, D; monfeigneur 

— t.. C» £ fiéent; ^renrent. — faint m. d. A. -* bb. de Galice m. 

m. Ores m, d, B; £ Aires; H /, 7* </• /• — ce* mon feigneur m. d. C 

K Obret. -^ n. fi m. d. Q G, H, — dd. C, £l'en. -~ ee. G» 7 on. 

/, 7, K, — o. A, B, C, A F,Gy H, — if. Clà le mouftier. — gg. C, E 

/« 7» K porte. — p. CajêuUt & porte.— hh.de la Tor David m.//./, 
pour ce Tapeloit on la Porte David. 
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Marcki au blé. Portes Otres ** , apeloit l'en* la Rue David^ de ci^ iuf- 
qu'au Change, A main ^ feneftre de la Tor David, avoit 
une grant place où Ten vandoit blé « ; & quant l'en avoit .j. 
pou avalée celle rue, qui avoit/ non la Rue David, fi trou- 
RueduPatriarche. voit l'en unc Fue à main g feneftre,qui a non * la Rue le * Pa- 
triarche, pour Tamor de ce que ; H patriarches demouroit * 
au chief de^ celé rue. Li patriarchez avoit une porte "(par 
MaifoH dePHo- OÙ « l'en entroit en la maifon de YOfpitaL Aprèz fi avoit 
pitaL une ^ porte par où l'en y entroit »• el mouftier del Sépulcre; 
Change, mès n'eftoit ' mie la meftre. Quant l'en venoit au Change, 
là où la Rue David defâilloit ' , fi trou voit « l'en unc rue, qui 
RuedeMontSion. avoit non la Rue de ^ Monte Syon^. En y l'ifluc del Change, 
trouvoit l'en une rue couverte à voûte, qui avoit non la Rue 
Rue des Herbes, des Herbcs » . Là endroit «« vandoit l'en toutes ** les herbes 
& tous ^^ les fi'uiz de la ville & toutes ^ les efpices. Au chief 
de celé rue avoit .j. leu où « l'en vandoit le poiflbn. Et der- 
Grand Marché, riérez/lc marchié là £? où l'en vandoit le poiflbn^, avoit » 
une moût ^ grant place ^^ où «"» l'en vandoit les fi'oumaiges, 
& les poulies & les annes''". A maiii <>« deftre de cel marchié, 
eftoient li leu as/^ orfévrez Surienz, Et fi 199 vandoit l'en 
les '•'^ paumes que li paumier aportent " d'Outre mer. A « 
main feneftre»» de cel marchié eftoient les efchopes des 



a. F, Hj K ajoutent: la grant rue; 
A, B, C, Df /, 7 ajoutent: la grant.— 
b.G devant la Rue David & aloit juf- 
que au. — c. de ci m. d. J, B^ C, 
A P, H, I, % K.^d.B la main. 

— e. J, 2>, £, 7, K le blé. — f. 5 
a. — g. main m. d, £, L — h. C, 
//, /, K qui avoit non ; E qu'en 
apeloit. — î. Ay C, £, G, H^ /, 7, 
K au. — j. B, C, G, Hy /, 7, K 
pour ce que. — k. Ay C, D, J?, G, 
^> ^ 7> ^ manoît. — \. A d'une 
rue. — m. E ajoute: en fon manoîr. 

- n. fl, /, 7, K de là où. — o. -ff 
a ici un bourdon V lit: il entroit 
ou mouftier del Sépulcre. ^ p. £ 
une autre. — q. / de là où on. — 
r. en la maifon .... entroit m, d, 
K. — s. By Cet n'eftoit. — t. By 
C, Hy /, 7, K faïUoit. — u. /tour- 



noit on en. — v. la Rue de m, d, 
G. — X. CajouU: quar elle Soin- 
gnott à la Rue du Mont de Syon. 

— y. EylyK Aj ^Et en. — x. C 
des Eftres. — aa. en droit m, d. C, 
G, H, /, 7, K, — bb. toutes at.^^. 
E, — ce. tous m, d. E. — dd. toutes 
«. d.EyGy Hy /, 7, K. — ec. CM 
où. — ff. £ Par derrière. — gg. là 

m. d» CfE. — hh. derriérez 

poiflbn m. d. GyHy lyj, — ii. iT 
& avoit. — kk. moût jn. d. G, Hy 
ly 7. - 11. C, G, Hy ly 7, K ajoutent: 
à main fencftre.' — mm. £ là où. 

— nn. B auwes; £, G, Hy i, 7, K 
oes. — 00. nMÎn m. d. D. ^- pp. B 
des. — qq, ï m. d. Ey Hy I, — 
rr. les m, d. £. — ss. 7 aportoîcnt. 

— tt. £ A la. — uu. Ay Cy £, G, 

HyJyKdttttt. 
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orfévrez Latin% « . Au ^ chief des efchopes avoit une abale Stt Marie la 
de nonnainz que l'en apeloit Saintt Marie la GranU Aprèz ' ^''«*^- 
de^ celé abaîe de nonnainz «, trou voit on une abaîe de Ste Marie Latitu. 
moinnes noirz / que Ten apele i Sainte Marie la Latinne. 
Aprèz trouvoit * Ten la maifon de VOfpital à ' main deftre. 

ni 

De €€ meïfmes, 

(VI) De la j droiture de VOfpital t^oh la meftre porte del Gramd portail du 
Sépulcre. Devant celé porte Aei Sépulcre * avoit une moût bêle *^«'«^- 
place & ^ pavée de marbre. A » main deftre de « celé porte 
del Sépulcre « , avoit .j. mouitier que l'en apeloit Saint laque des s. Jaeptei des 
lac9bin%. A P main deftre tenant 9 de celé *- porte del Sépulcre^ y<«^»^- 
avoit unz degréz par où Ten montoit el ^^011/ de Calvaire ' . Le Calvaire. 
Là fus en fom f le mont, fi « avoit une moût bêle Chapele^ il 
fi avoit .j. autre huis en cele chapele « par où l'en entroit el 
mouftier del Sépulcre. £t » avaloit l'en^ par unz autrez degréz 
qui là eftoient, tout einfinc comme l'en " entroit el moftier 
del Sépulcre^. De^ defouz Mont de Calvaire fi ce eftoit GoU 
gâtas. A main deftre eftoit li Clofchierz ^ del Sépulcre. EtH *' Le Gû^9tka, 
avoit une chapele que l'en apeloit Sainte Trinité ff. Ct\e ste Trtnitk. 
chapele eftoit ff moût grant, car l'en i efpoufoit toutes les 
fiunes de ^ la cité. Et là eftoient les fonz où l'en baptizoit 'V 
tous if les enfimz^. Et cele chapele fi eftoit tenanz au 

a. E les efcharpes que K Latin fom m. d, B; £en fus. — u. fi m. 

vcndoient. — b. C Et au. — c. Ay d, 2>, G, H^ /, 7, K, —y,U fi.... 

E Près de. — d. de «. d, S, C, G, chapele m. d, F. - x. £ Et s'en ; 

H, l,K. — e. de nonnainz m, d, G, H, /, 7, À" Et y. — y. l'en «. 

A. — f. / une autre abbeie de non- d. A, — z. l'en m. d, H\ K c'on. 

nains noires. — g, C, EyG,H,I, — aa. Et avaloit Sépulcre m, 

% K apeloit. •— h. £ i trovoit. — d, C. -~ bb. De m, d, C, H^ I, AT. 

i. £ i fau — j. y4 En la; G A la. — ce. B, H qui fi. — dd. Ccloif- 

— k. del Sépulcre m. d. B, — très. — ce. C, i; G, / Et fi i. — 

1. & m. d, £, C. — m. £ A la. - ffl / chapelle de Sainte Trinité. — 

n. G, /, 7, K de cel Sépulcre. — gg. 7, AT fi eftoit. — hh. Fée de. 

o. del Sépulcre m, d. A, — p. S — ii. C il bauptifoi ent. — jj. tous 

A U. — q. A" devant. — r. C à m. d. F, — kk. G, H, I, 7, K 

cele; £ à la. — s. A, C^ D^ E, F ajouUntx de la cité. 
Efcauvaire, ici ^ miieurs, — t. en 
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Sépulcre^ fi que < il i avoit une porte par où Ten ^ entroit el 

mouftier ^ . 

UMouummt. (Vil) A la droiture de la ^ porte eftoit li Mmumenz * • En 

cel endroit là où li Mmumenx eftoit/ , eftoit f li mouftierz 

tout reonz ^ , & fi eftoit ouverz par defore fenz ' couverture. 

Et dedenz cel j Monument eftoit la pierre del Sépulcre & li 

Monumenx couverz à voûte. Au chevèz de cel Afonument^ 

comme * au chief de l'autel par deforz,a un autel ^ c'on.'apele* 

Le Chêvtt. Cavet" . Là chantoit l'en chafcun iour au point del iour. Il 

i avoit moût bêle place entor p le Monument & toute pavée, 

fi comme l'en aloit à proceffionz 9 tout entor ^ le Monu- 

ht Càmtr. ment ' . Aprèz verz ' oriant eftoit li cuerz del Sépulcre^ là où 

li chanoinne chantoient « , fi eftoit lonc ^ . Entre » le cuer 

oùj'li chanoinne* eftoienf & le Monument^ fi ^ avoit .j. 

L'sMteiJa Grecs, autèl là où H Gricu chantoient. Mes entreclofture ^ avoit ^ 

entre .ij., fi en i avoit une, par où l'en aloit de l'une à l'autre. 

El mi leu del cuer aus ^ chanoinnes, avoit .j. letrun de marbre 

que l'en apeloit le Compas ; lafllis lift l'en l'Epiftre. 

(VIII) A main dcftre del grant/ autel del cuer eftoit Mont 
LeCsJvaire. d$ Calvaire^ fi que, quant l'en chantoit mefle de la Refurrec* 
tion, li diacrez, quant £ff il chantoit l'Efvangile, fe tornoit^^ 
verz Mont de Cahaire quant il difoit crucifixum, Apffèz fe ' 
tornoitverz le MonumentySiJi ildifi>it: furrexit^. Non tfi 
hic. Si monftroit au doi : Ecce locus ubi pojuorunt eum* Et puis 
fe^retornoit, fi redifoit Ton Euvangille "»• 

a. iC comme. — b. H, /, % K d. E. -- u. E aJouU: &. — v. (î 

dont on. — c. /Sepulchrc — d. Hy eftoît lonc m. </. C. — x. Aj B 

UKA Pendroiture de ceie. — c. G Outre. — y . C, H là où. — s. chan- 

ajêmtn de Noftre Seigneur. — f. là toient chanoinne m, d. L ^ 

où eftoît m, d, B, — g. eftok aa. if, B^ C, G chantoient. — bb. fi 

«. d. H, AT. — h. E tout li mof- m. d, G^HK, -^ ce. B entredo- 

tiers toa roon«. — i. / fani nulle. fure; C entrecloft; G» H, /, 7» ^ 

•^}. £f H /ce; K c^eft le. — k. C, un autre clos. ~ dd. if i avoit; G 

G, /f, 7i ^ *u(fi comme. — 1. a i en avoit. — ee. B des. — ff. G, 

un autel m, d, tous Us mf,^ ajouSi HhJ maiftre. — gg. G qui chan- 

d*aprh Emoui. ~ m. C, G, 7, K toit. — hh. mj.K ûCe tomoit. 

apeloit. — n. cel monument .... — ii. G, ff, /, 7 ^ fe. — jj. £^ G, 

Cavet m, d. /. — o. i m, d. H, ^ ^ / quant. — kk. G, H^ /,7refur- 

K. — p. H9 /y 7 tout entour. — rexit. — IL £ s'en. <— mm. C & 

q. C à la proceifion. — r. le Monu- difoît s*£vangille; E fi difoit foft 

ment entor m. d, //,/. — «• le (Cvangile ;G,H 7, 7 ratomoit au 

monument m. d. I. — t. vers m, livre, fi pardifoit fon Euvangilt. 
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(IX) Au chevez du cuer avoît une porte par où ' lî cha- 
noinne entrqient en leur officines à main deftre. Entre celé 
porte & Mmtde Cahaire^ avoit .j. moût ^ parfont fofle où l'en 
avaloit à degréz ' . Là avoit une place que Ten apele ^ Sainte Ste BéOme. 
Heiainni, Là trouva fainte Helainne la croiz & « les clous &/ 

le martel & la couronne. En cele fofce, el tenz que Noftre 

Sirezf fii enterrez ^ , gitoit ' on les corz des J larronz, quant 

il ^ eftoient crucefiéz ^ ; quant on les pandoit "> ou « quant on 

leur coupoit ou ^ pié^ ou poing, ou tefte, ou l'en en feflbit 

aucune kiftice, en la faifoit ^ Mont de Calvaire. Pour ce 

l'apeloit l'en Mont de Calvaire f que *- l'en i feifoit les iuftices 

& ce que les ' loiz aportoient, & que l'en i efchauvoit f les 

mambrez que l'en i « iugoit '^ à perdre aus malfaiteurs. Tout 

aufinc comme li chanoinne iflbient del Sépulcre^ à nudn Ugh da eka- 

feneftre eftoit leur * dortouerz, & à main deftre leur refrai- «•'**'• 

torz, & tenoit à Mont de Calvaire. Entre ces .ij. officines^ 

eftoit leur cloiftrez & leur praiaus. El mi leu de cel prael " 

avoit une grant ouverture, dont l'en veoit en la Chapelet 

Sainte^ Helainne^ qui defus eftoit, car autrement n'i veîft '^ on 

goûte. 

IV 

De ce meïfmes. 

(X) Devant ^ le Change tenant à la Rue des Herbes a une Rm Mmiemjmat. 
rue •'que l'en/ apeloit MalCuifinat. En cele rue cuifott l'en 

a. ^ / par là où. — b. / très. H^ /, 7, K, — x,J qucr. — 1. les 

— c. à degrés m. d, A^ D, E^ F. m. d. I. — t. B, C, G oftoît; E 
'^d,Q£^G,H /, Jy K apeloit. copott; Hj I, K gîtoit. — u. i m. d. 

— e. & m. </. E. — f. & M. d. £. A, C, D, G, H, /, % K. ^ v. E 

— g. C, G, H, /, K que Ihcfu qui eftoient iugîé. — x. £ li. — 
Criftj A E que Noftre Sire Ihefu y. K offices. — z. G, H, /, 7, K 
Crift. — h, Z? par terre. — u By du preel. — aa. G, H, /, J cham- 
gitoh on. — j. iC de. -* k. G, ^ bre. — bb. Sainte m. d, A^ B^ Q 
/, 7 qui. — I. quant il eftoient D,E,G,H,Kvto\t.-'CC,AyB^ E^Gy 
crucefiéz m. d, E. — m,A,B,C, H, /, 7, K. — dd. C, G, ft /, 7, 
D, E, G, H I, K defpendoit; A K Li changes eftoit; A, B, D, F 
mjomtet ou le cors des tarons. — Li change fi eftoient. — ee. a une 

D. H, /, AT &. — o. ou M. d. Cy Z), rue «r. d, tous les mf. ; ajouté d'après 

E. — p. ou pîé m. d. G, H, 7, K, Emoul. — ff. que l'en m. d. J. 

— q. Pour ce...Cal?aûre m. d. G, 



IfO LE CONTINUATEUR ANONYME 

la viande « as ^ pelerinz que Ten leur ^ vandoit. Et (t i lavoît 
on les chiés, & fi aloit l'en de la rue au Sépulcre, Tout au 
devant de ^ celé Rue de Mal Cuijinat avoit une rue < que l'en 
RueCouvtrtt.z^t\o\t la Rue Couverte^ là où l'en vandoit la draperie, & 
eftoit toute à vouce par defore. Et par celé rue/ aloit l'en au 
Sépulcre. 
(XI) Celef rue dont l'en ^ aloit des Changes as Portes Ores^ 

RiuduTmpk. avoît â ' non la Rue delj Temple \ ic ^ pour ce l'apeloit l'en 
la Rue i del Temple'^ que on venoit ainçoiz au « Temple que 
as Portes Ores « . A main feneftre fi comme l'en avaloit celé 
rue p à aler 9 au Temple^ là eftoit la boucherie où '' l'en van- 
doit la char * de la vile. A main deftre avoit une autre rue 
par où' l'en aloit «à VOfpitaL Et icele rue fi avoit « non la 
^j^l^^l^"^* Rue f ausy Jkmenz, A main feneftre fiier le pont avoit .j. 
s, Gilles, Mou/lier de mmfeigneur » faint Gile. Au chief de celé rue 
trouvoit l'en «« unes portes ^ que l'en apeloit Pertes Pre- 

Perte Prideufe. cieufes. Et pour cc les apeloit l'en Portes Precieufes^y que 
Noftre Sirez ^^ Ihefii Criz par ces portes entroit ^ en la cité 
de Iherufalem^ quant il aloit / par terre. Ces portes fi u 
eftoient en .j. mur qui eftoit entre la cité & le mur ^ des 
PorUs Ores. 
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u Tempu. (XII) Entre le mur de la cité & le mur des Portes Ores^ 
fi" eftoit li Temples. Et s'ii avoit U une grant^ place, qui 

a. Clcs viandes. — b. ^ des. — t. /, 7, A" par là où. — u. C 

— c. leur «. d. C, H^ /, 7, K, — avaloît. — v. C, G, «, /, 7, K 
d. Cy Hy /, 7, K Tout avant de ,• Celé rue avoit. — x. la rue «. d, 
G Tout au bout de. — e. rue m, H^ K, — j. B des. — s. roonfei- 
d, L — f. ccle rue m, d. G.^g. E gneur w. d, C, C, H, /, 7> ^- — 
De celé. — h. Ten m, d, K. — aa. £ avoit unes. — bb. portes m, 
i. à m. d. By H. — j. del m. d. C, d. A» — cc. Et pour . . . Precieufct 
G, — k.8im,d. /, K. — 1. 7, 7, m. d. G, Hy /, K. — dd. Noftre 
K Porte. — m. & . . . Temple m. Sîrez m. d. C, G, Hy 7, J, K, — 
d, Ay c — n. / du. — o. Ores m, ee. C, E entroit par ces portes; By 
d, B. — p. f ajoute: à main fenef- 7 par ces portes entra. — ff". 7, 7 
tre. — q. à aler m. d. H; I pour ala. — gg. fi m. d. D. — hh. A 
aler; A ù comme à aler de la ville. les mura. — ii. fi m. d. C — jj. ^ 

— r. H, ATlà où. —s. H, 7, Jy K JyJ Ci l -- kk. Dû eftoit. - 
ajoutent : de la boucherie à ceus. . IL grant m, d, £. 
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plus eftoit que une « traitie de lonc & le giét d'une pierre 

de lé, aînz que Ten veigne ^ au Temple. Celé place fi efloit 

toute ^ pavée, dont l'en apeloit celé place ^ le Pavement. A 

main' deftre, fi comme l'en ilToit/de ces portes, eftoit li 

Temples Salemmiy là où li fi-ére del Temple g manoient ^ . A la 

droiture des Portez Precieufes & des Portes Oirez eftoit 11 

mouftierz del Temple Domini. Kt fi eftoit en ' haut fi comme jiUaj^e dm TSm- 

il monta aus degréz hauz j . £t quant l'en mon toit ces ^ ^^' 

d^réz, fi trouvoit l'en une grant place toute couverte de 

marbre & ^ moût large. Et cel *" Pavement fi " aloit tout entor 

le moftier del Temple. Li mouftierz del Temple fi « eftoit touz 

roonz, & à main feneftre del haut Pavement del Temple eftoit 

l'officine de l'abé & des chanoinnes. £t de celé part avoit 

unz degréz par P ou l'en montoit au Temple^ del bas Pave-- 

mint el haut ? . 

(XIII) Deverz '' foleil levant, tenant au mouftier del 
Temple j avoit ' une Chapele de monfeigneur faint laque ^'7*^1^^^*' 
tapoflre le Menor ' . Pour ce eftoit illeuc « celé chapele • "*"^ 
qu'il i« fu martiriéz, quant li luif le gitérent dej' defiier le 
Temple à val. Dedenz celé chapele eftoit li leuz où Noftre 
Sirez » Ihefii Criz délivra la pecharefle que ren««inenoit** 
martirier, pour l'amour de ce qu'ele^^ avoit efté prifeâ^ 
avoutire. Au chief de cel Pavement^ par deverz foleil levant 
ravaloit « on unz degréz à aler aus Portes Oirez. Quant on PorttD^rh, 
les avoit avalez, fi trouvoit l'en une/ grant places?, ain- 
çoiz ^ que l'en venift aus portes. Là feott li Jitres que Sale- 
mon fift; par ces portes ne pafibit nus, ainçoiz " eftoient 

a. Ay C, Ey Gf ^ avoit d*une,* vement ou haut. —x. A Devant, 
i, 7, AT eftoit d'une. — b. £ venift. — • s. C fi avoit. — t. i? le mineur 

— c. toute m. d, Cy G, H /, 7» ^* & appoftle; /» D le menor apoftre. 

— d. F Tapeloic. — e. il, i? la — u. f ainfi j K îlec quant. — v. £ 
maîn. — f. G aloit. — g. del chapele apelée. — x. i m. d. £. — 
Temple m. d, ^. — h. ^ demou- y. de m. d. K, — z. Noftre Sire ut. 
roîent. — î. en #•. d, C. — j. C fi d. C, G, H, /, 7, K. — aa. A^quî. 
quan î montoit à degréz. — k. C — bb. G vouloit. — ce C, G, 4 

lez. — 1. une grant 8c m, d. /, 7, A'por ce qu>le; A que avoit. 

H h Jy ^i remplacé dams G pari • dd. i?» £, AT en. — ee. B ravoît 

une voie. — m. / dft ; 7» ^ cîs. on. — ff. A tn Une. — gg. G, H, 

— n. fi m. </. c; G, Hy /, 7. — I, K une place grant. — hh. C, H, 
o.hm.d, C, G, H, i, 7, K. — 1,7*^ "«•• — îî. C, 7 ains. 

p. par m, d. L — q. C ajomU : pa- 
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muréez, & fi n'i paflbit nus « fbrz feulement ^ .ij. fois Tan 
que l'en ^ les defmuroit. Et i aloit on à proceffionz ^ le 
iour« de Pafques florries pour Tamor de ce que/ Noftre 
Sirez g Ihefu Criz i pafla à celui iour, & fii recueilliz à pro- 
ceiEon ; & le iour de fefte ^ Sainte Croiz en feptembre, pour 
ce ' que par celé porte j fu raportée la Sainte k Croiz en ta 
cité de ^ IherufaUtn^ quant li emperiérez >" Eracles la con- 
quefta « en Penfe, & par celé porte la remift Ten « en la cité, 
& ala on à proceffion encontre lui P . Par f ce que l'en n'ifflbit 
mie horz '- de la ville par < ces portes, il ' avoit une poterne 

Poterne de lofa- par cncoftc « , quc l'en apeloit la Porte ^ de Iofapba$* Par 
t^' celé poterne iflbient cil de la cité * horz de celé part. Et y 
celé pofterne fi » eftoit i*« main feneftre des PorUs Oirez. 

(XIV) Par deverz midi ravaloit on **del haut Pavement el « 
Temple bas, dont ^ l'en aloit au Temple Salemon, A main 
feneftre, fi comme l'en avaloit ** del haut Pavement el bas/, 

BgMfeduBtreimu. là avoit ûgg un moufticr que l'en apeloit le Bierx dont Diex ^ 
fil berciez en s'enfiince, fi comme <*' l'en difoit. El mouftier 
del Temple avoit .iiij. portes en croiz. La première fii;' eftoit 
deverz foleil couchant. Par celé entroient cil de la cité el 
TempU. Et par M deverz foleil levant entroit l'en en la 

a. & fi ni paflbit nus m, d, C. — portes hors de la ville \D dté]. — 

b. ify B^ D nus que feulement { G, s. la ville par m* d. E, — t. / il y. — 

H I, J, K nus que. — c. £ ne u B d'en cofte. — v, E pofterne; 

paflbit nus fors feulement deus fois / qui avoit non la porte. — x. C 

1 an, car eles eftoient murées, que ville. — y. £ En. — z. fi m. d. C, 

Ten. — d. C à la Pafque fleurie à G, H, /, K. — aa. ^ à la. — bb. G 

la porceflîon. — e. £ ajoute: de la & y avaloit on; H aloit on ; I, K 

fefte. — f, CfG^ Hljjj K pour y avaloit on; ravaloit on m. d, J. 

ce que. — g. Noftre Sire m. d, C, — ce. Ay D, G del; C au bas. — 

G, H /, 7, K, — h. B, H,I, Kh dd. K de dont. - ee. H, J, K 

fefte. — i. ce m. d. E. — j. G, H, aloit; del haut avaloit m. d. L 

ly K ces portes. — k. Sainte m, d. — flF. el bas m. </. £; dont l'en.... 

A, B, A ^, ^n If 7» Ki G vraie. bas m. d. C. — gg. il m, d. H, /, 

— 1. la dté de «. d, C, G, H, /, 7, ^- — Hh. C, G, H, K Là eftoit 

%K, — m. CfGf Hyly K ajoutent-, li biers; G, H^ K dont Dieus; E 

de Rome. — n. il conquift. — por ceque Deus;Goù NoftreSire; 

a Ten m. d, /, iiT. — p. G ala à 7 où Dieus. — ii. H, J^ K que. 

porceflîon tout le peuple encontre; — )j.ùfiud.H,Iy % K. — kk. H, 

A y G contre lui. — q. G Pour. — 1$ % K par celé devers, 
r. £ paa fors ; G, D mie par cet 
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chapele^&tf s'en riffoit* on d'ileucques aus^ Portes Oires, 
Par la porte deverz midi entroit l'en cl Temple ^ , & par la 
porte deverz aquilon entroit on ^ en l'abaïe. 

VI 



T)je ce meïfmes. 

(XV) Or vous ai ge ci en droit/ devifè del Temple tcKàel 
Sépulcre^ coumant il fiéent ^ , &de VOfpttûl' , & des rues qui 
eftotent dèsv la Porte David deci aus * Portes Oirex^ l'une en 
droit l'autre, dont l'une eftoit deverz^ foleil levant, & l'autre 
(l eftoit devers foleil couchant <" . Or vous dirai des autrez .ij. 
portez dont l'une eftoit en droit l'autre » . Celé deverz aquilon 
avoit non « la Porte Saint EJïienne. Par celé porte entroient 
trcftuit^ li pèlerin, & tuit cil qui par deverz Are venoient , 

en Iberufalem & de f par toute la terre del flum de ci r iuf- 
ques à' la mer A^Efcalone. Dehorz celé porte ainz que l'en i 
entraft ' , à main deftre « , avoit .j, mouftier de Mon feigneur *' p^ru S. Etienne, 
faint Eflienne. Là* dit l'enj' que mes firez» faint Eftiennez«« 
i*^ fu lapidez. Devant cel^^ mouftier, à main^^ feneftre«, 
avoit unejÉTgrant meflbn que l'en apeloit VJfneriegg. Là 
fouloient*^ iefir li afne & li fommier de VOfpital. Et " pour 
ce avoit noni; YAfnerie. Celui ** Mouftier de Saint EJiienne ^zMf 
abatirent li Creftien de Iberufalem devant ce que il fuffent 



a. H, i, 7, KiL fi. — b. B, £, G 
iiTqit. — c. i? de là aus; C& iiToit 
devers les. — d. C, //, / Temple 
Salemon. — e. on m. d. D, — 
f. ge ci en droit m. d» C, G, H, /; 
en droit at. d. J. — g. D & de 
rOfpital. — h. coument il fiéent m. 
d, è. — î. Z> du Sépulcre; A com- 
mant cil de rOfpital. — j. £ de; 
G, H, /, 7, K des portes. — k. C 
trefqu'aus; f de d. — 1. A tn 
droit. — m. £& l'autre devers cou- 
chant. — n. dont Tune.... l'autre 
«r. d. G, H, /, 7, Jf. — o. / à non. 

— p. très m, d. C, EyG,H,I, J, K, 

— q. de m, d, C, £, H, /, 7, K. 

— T,dtc\m.dE,G,H,I,7, K, 



— s. B, f, en; C trefqu'à — t. D, 
G, Hy /, 7, A'ainfi comme on i en- 
troit. — u. à main deftre m. d. C. 

— V. mon feigneur m. d. B. — 
X. £Et. —y. G, H, /, 7 difoit 
on. — z. Af Hf I mon feigneur. — 
aa. Là dît Ten.... Eftiennez m. d. 
K, — bb. î m. d. H, /, 7; K qui. 

— ce. EfKyJ ce. — dd. ^ à la 
main ; main m, d. E. — ec. B def- 
tre. — fF. ^ une maifon bien 
grande. — • gg. A la fuerie &> ail- 
leurs ; B la furie & ailleurs. — 
hh. E feulent. — ii. Et m, d. H^ /, 
K. — jj. G, G Papeloit on. — 
kk.C,GCel;£/, /,JS:Ce. 
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aflejé, pour Tamor de ce que « li moufticrz cftoit prcz des 

jinerie, murz. UJfnerJenc fii mie* abatue. Ainçoiz^ ot puis grant 

meilier aus pelerinz, qui par treuaige venotent en IherufaUnL, 

quant ele eftoit aus Sarrazins ^ , & que « li Sarrazin ne les/ 

leflbient mie hefbergier dedenzi: la cité. Pour ce, leur ot ^ la 

meflbn de YAfnerie ' grant meflier. A maindeftrede la Porte 

Maladrerie. Saint Efttennej eftoit la Maladerie *, de IherufaUm^ ^ tenant 

aus murs. Devant à» la Maladerie avoit" une pofterne que 

^*"""«^^^' ^" ''«" apeloit la Pofterne de o Saint Ladre. Quant li Sarrazin 

orent conquife la cité fuer les Creftienz, par là en droite 

metoient il enz les Creftienz pour aler couvertement au 

Sépulcre 9 , Car li Sarrazin ne vouloient mie que li Crcfticn »* 

feûflent ^ leur couvine ne celui de la ' cité; pour ce les me- 

toit l'en enz » par la Porte le Patriarche^ qui eftoit en la rue 

del Moujîiir '^ del Sépulcre^ ne l'en ne les metoit ' miej' enz 

^ par la Me/ire Porte. 

Mes fâchiez bien de voir que li Creftien " pèlerin, qui 
vouloient aler au Sepdcre & aus autrez Sairt{ Leur[^ quC 
li Sarrazin avoient granz ^ louierz d'elx ^^ & granz fer- 
vicez: li Sarrazin les prifoient bien chafcun an à^ .xxx. m." 
bei'anz ; mes Pen efcoumenia après touz lez Creftienz qui 
louier en donroient, par quoi il ne value/ mie tantff. 

a. C, G, H^ /» 7) ^por ce que. — Pen efcomenia après tous les Cref- 

b. G, /, 7» ^ P^s* — ^' Q ^9 ^1 ^i^vis qui loier donroient plus as 

7 Ainz. — d. quant... Sarrazins Sarrazins por aler en Icruialem; 

m. d, D, — e. C quar H ; U au- por coi la rente ne leur valut mie 

tant que li. — f. H, I, K nés. — un t. Et por ce les metoient eus par 

g. C en. — h. ot m, d. K. — i. £ celé porte, por ce que lî Sarrasin. 

aJouU: qui par defors les murs ef- — r, £ mie quHL — ^.G^H^I^Jj 

toit. — j. 7 Porte de Iherufalem. K veiiTent. — t. C, G, £/, /, % 

— k. S. £. eftoit la Maladerie m. AT la covine d« la. — u. C me- 

d. G ; eftoit la Maladerie m. d, toicnt il enz; E metoient enz. — 

Hy K. — 1. de Iherufalem m. d, v. del Mouftîer m. d, D.-- n. E 

A, K. — m. à m. d. £, — n. C te- nés metoit. — y. C pas. — z. Cref- 
noit — o. la Pofterne dt m. d, A^ tien m. d, D. -- aa. que m. d, C. 

B, C, E^ F; de m. d. G. — p. en — bb. B des grans. — ce Q G, 
droit m. d, C, H^ l^JyK, — q. £ J avoient d'aus granz loiers U 
ajoute: & aus autres Sainz Leus grans trei^; ^/, iT «voient d>ula 
que U Sarrazin avoient d'els granz grans treus & grans loiers ; d*elx m. 
loiers & granz treuages. Et pri- d, A. — dd. chafcun an à im </. C — 
foient bien li Sarrazin la rente qu'il ' ee. 7 • ^ex. m. — fF. C» G, H^ /,7» ^va- 
en avoient à .xxx. m. befanz. Mes lort. — gg. G ajoHtei aui Sarrazins. 
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(XVI) Quant on cntroît en la Meftre Porte par la Porter 
Saint Eftienne^ fi ^ trouvoit l'en .ij. rues, l'une à deftre t il 
l'autre à fenettre, qui aloient ^ embedeuz « â la Porte de 
Ment SyonjSif eftoit à droiture ir de la PorU Saint EjHenne\ PeterutdtUTai' 
la rue à main feneftre fi* aloit à une pofterne que l'en ape- "''''• 
\o\ii la Tannerie^ Se aloit droit par defusy le ponL Celé rue, 
qui aloit à la Porte de Mont Syon^ avoit non ^ la Rue ^ Saint Rue S. Etienne. 
Eflienne. De fi que on " venoit aus Changes des Surienz. avoit » . ^*f*^* 
une rue » a main deltre qu en apeloit la Rue del Sépulcre. 
Là eftoit la Porte de la mejfon del Sépulcre. Par là en 
droite entroient f cil del Sépulcre ^ en leur maiiTonz & 
en leur manoirz. Quant en venoit devant cel * Change^ fi trou- 
voit on à main deftre * une rue couverte à voûte par où l'en 
aloit au Moujiier del Sépulcre « . En celé rue vendoient li Su- 
rien leur draperie, & fi i « £ûfoit l'en les chandeilles de cire«. 
Devant ces Œangesy vandoit on le poifon ». A *»« ces Changes 
tenoient ces^^ .iij. rues qui tenoient ^^ aus autrez Changes des 
Latinz<^. Dont l'une des«« .iij. ruez avoit non Rue Cou- Rues Couverte^ det 
verte: là vandoient li Latin leur draperie, & l'autre Rue des j?"^*"!^*^* 
Herbes^ & la tierce Mal Cuijinat. Par la Rue des Herbes aloit •^'"' ' *"*"' 
on en la Rue de Mont Syonff & trefcopoit en£f la Rue David, 
Par la Rue Couverte aloit on en la Rue des Laiinz M. Celé rue 



a. E Poi^enicj JT Porte de. — 
b. Eûh — c. C remplace i qui aloit 
à la Porte de Monte Syon qui ef- 
toit en droit midi 8c la Porte de 
Monte Syon eftoit à droiture, &t, 

— d. //, /, 7, JT aloit. — e. embe- 
deuz M. d. G, //, /, 7, K, — f. fi 
m. d. Cl E quij G, H, /, K 
ajoutenU qui eftoit en droit midi & 
la porte amont, fi. — g. G à l'en- 
droit. — h. fi m. d. H; de la Porte... 
fi«.^. Jf. — i.G,fl;/, JSTapele.— 
j. C, /f, A K defous. — k. C, H, 
I,Kà non. — 1. £ Porte, -r- m. C 
Par où Ken venoit. — n. C fi avoit. 

— o. une rue m. d, /, K. — p. Là 
eftoit... en droit «r. d. C; en droit 
m. d. //, K. — q. CPar là entroient. 

— r. Là eftoit... cil del Sépulcre 
m,d.L — 8. /en cej K ce. — t. ^ 



feneftre. — u. Là eftoit... Sépulcre 
m.d. G; Par là... Sépulcre m. </. E. 

— V. i m. d. H, /, K. — x, H de 
la cite. — y. H, /, K ce Change. 

— z. Devant... poifon m. d. A. — 
aa. A Devant ces {il y a eu bour- 
don), — bb. /, 7, K les. — ce. E 
ieignoient. — dd. Après ce mot^ G 
met la phrafet Et aflei près eftoit 
la Porte... Sépulcre, 911/ a été omife 
plus haut\ on lit enfuite: les .iij. rues 
qui tenoient... — ec. /f, /, K de 
ces.— ff. //, /, 7, K ajoutent-, dont 
on aloit en la Porte de Mont Syon. 

— gg. en m. d. E. — hh. Dont 
Tune... Latinz m. d. A-, C, £, H^ 
7, K. en une rue par le Change des 
Latins; J en une rue couverte des 
Latins. 
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apeloit on la Rue de FÀrc^ ludaZy pour ce que* Tcn dift^ 

que ludas s'i pandi, ic^ i avoit un arc de pierre. A feneftre 

de ' celé rue, avoit .j. mouftier qu'en/ apeloit le Mmftttri 

E^HfesdeS.Mar- Saint Martin. Et^ prèz décelé porte avoit .j. Moftier de 

tin &deS,Pierrt. g^^^^ p^^g^ £^ j 1^ ^jjfoi^ q,j qyç ^^ fu quej Ihcfu Criz mift * 

la boue ^ que il mift es iex de »> celui qui onques n'avoit" 
veû». 

(XVII) Horz de la Forte de Mont Sym^ trouvoit on^ .iij. ? 
voiez, une voie à main deftre qui aloit à '' Tabaîe & au Mouf- 
tier i de Mont Syon^ & entre l'abaïe & les murz de la cité 
avoit .j. grant aitre ' & .j. mouftier. £1 " mi leu de la voie, à 
main feneftre, fi aloit "^ felonc les murz de la cité droit aus 
Portes Oire%^ & d'illeuc avaloit on elmFal de lofaphas, & fi en 
aloit on ^ à la Fontainne de Syio'e. Et dej' celé porte à main 

^' ^"n'anu ^'''" ^^^^ *^^^^ " -J- -^^f^^r ^^ ^^'"^ ^^^^ c" Gali Cante. En cel 
mouftier" avoit une foffe** parfonde, là où l'en difoit que 
Saint Père fe muça quant il ot Ihefu Crift renoié, & il oî le 
coc chanter, & là plora il. La voie à la droiture'^ de celé 
porte ^, par deverz midi, fi aloit par defor le Mont de Syon « 
que/ on paffe l'abaïe. Sïgg avaloit*^ on le mont, & aloit 
on " par celé porte en Bethléem. 

a. de l'Arc m. d. £. — b. D lu- q. E dues. — r. E ajoute umephrafei 
das en une rue par ce que. — c. C, aloîtrune àdeftre,rautre à feneftre; 
Z), Ey Hy J, K difoit. — d.H,I û Pune aloit à. — s. & au Mouftier 
avoit i K Cl i avoit ; D Le Change m, d. E. — t. ^ aire. — u. £ Mont 
avoit. — e. i7en. — f. £ quant; Syon; & fautre aloit par devant 
Kdt. — g. qu'en apeloit le Mouf* un cimetire & par devant un mof- 
tier remplacé dans G, //, /, % K tier qui eftoit el. — v. £ aloit l'en. 
par: de. — h. G Aflcz près d'une — x. i7 avaloit on. — y. £ de léz. 
porte avoit. — i. Et m. d. H,!, K. — z. G, G, H, I, 7, K fcur celé 
— j. £ là que; £ H leus où; ce fu voie. — aa. En cel mouftier m. d, 
que m. d. A. — k. A, H, ly K M^ £. — bb. fofle ». d. K. — ce. A 
D prift. — 1. G en cel lieu prift droituriére. — dd. C à celle porte 
I. C. la boe; C Si difoit on que ce à droiture. — ee. de Syon m. d, K, 
fu là que N. S. L C. fift la boe. — —Î^.C tant c'om avoit pafle; 7 
m. G à. — n. £, //, /, K n*avoit de fi que on pafle. — gg. G Lors, 
onques. — o. G veû goûte. — p. A^ — hh. G avale. — ii. G valen par 
£, £, Hy /, K fi trouvoit on. — celé. 
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Vu Telerinaige de la Sainte Terre. 

(XVIII) Quant on avaloit « le mont fi trouvoit l'en un 
lac en la valée que on apeloit ^ le Lac Germain^ por ce ^ que Lac Germain. 
Germain le fift faire «^^ pour recueillir « les iaues qui defccn- 
'doient des montaignes quant il plouvoit, & là abevroit l'en les 
chevaus de la cité. De l'autre part /"la valée, à main feneftref , 
près d'illeuc avoit .j. charnier qu'en apeloit Chaude Mar. Là Chaude Mar. 
gitoit on les pelerinz qui fe ^ mouroient à ' VOfpitalde Iheru- 
falem. Celé pièce de terre 3 où li charnierz eftoit, fi * fu acha- 
tée des deniers dont ludas vendi la ^ char lefu Crift, fi comme 
rEfvangile le « tefinoigne. Dehorz la Porte David avoit .j. 
lac» par deverz foleil couchant » que l'en apeloit le Lac iep ^ 

Patriarche^ là 7 où l'en recueilloit les ères d'illeuc entor pour 
abevrer les chevaus. Prèz de cel lac avoit .j. charnier que 
l'en apeloit le Charnier del Lyon. II avint iadis, fi'' comme Ckamier du Lion. 
l'en difoit, à un iour qui paflez eftoit, qu'il avoit entre Cref- 
tienz & Sarrazins une bataille entre cel charnier & Iherufa- 
îem^ où il avoit* moût de Creftiens occis, & que li Sarrazin 
de la bataille les * dévoient l'endemain treftoz fere » ardoir «' 
pour la puour * . Tant que ilj' avint que .j. lionz vint par 
nuit » : fi les porta tous en «« celé foffe, fi comme l'en difoit, 
& ^ pour ce « l'apeloit l'en le Charnier au ^ Lion, Et defiier 

a. A, B, C, Z>, E, G, ff, /, K AT del; £; / au. — q. là m. d. E; 

avoit avalé. — b. C qui avoit non. / par. — r. C, Z), E, G, H^ /, K 

— c. por ce m. d. D, F, H, 7, J, îa fi. — s. H avoit eu. — t. E W 
K} G quer uns hom quiot non. — Sarrazin por la pueur les; I de- 
d. £ que uns boriois de la cité de voient touz faire. — u. H^ K touz 
lenifalem le fift faire, qui avoit non faire rcndemaîn; J tous Pende- 
Germain. — e. J cueillir. — f. C, main faire. — y. B Se que les Cref- 
Gy H I D^autre part; E part de. tiens dévoient Tende main de la 
•^ g. H deflre. — h. fe m. d. C, bataille par les Sarrafins eflre ars. 
H, /, K. — i. £ en. — j. pièce de — x. pour la puour m. d. E. — 
terre m. d. K. — k. fi m. d. C\ f/, 7, y. Tant que il remplacé dans C 
K. — \. E ajouté: mort lefu par: L\. — z. par nuit m. ^. 7* — 
Crifty la. — m. le m. d. A^ D, E, aa« £par nuit qui en porta tous les 
G, I, K. — D. At B, 7), Ef FWtu. cors mors en. — bb.&m.^. H^I^K. 

— o. A levant. — p. A, C, G, 77, —ce. E ce fiiit. — dd. B, C, 7, K du. 
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le « charnier avoit .j. mouftier où Ten chantoit chacun 
ioiir. 
Abbaye daGhr- (XIX) Prèz d'illeuc, à une lieue, avoit une abaîe de non- 
gteta, nains là où l'en difoit que * l'une des pièces ^ de la Vraie 
Croiz fu cueillie''. La terre dont il efloient* avoit non 
Anegief . Aucunes genz fi g difoient que ce eftoit la terre de 
Femenie, 

L'eftache de la Vraie Croiz fu prife devant le TempU 
que ^ l'en ne pouoit trouver leus ' où ele s'aferift j qu'ele ne 
fuft ou trop longue ou trop corte A , dont il avenoit, fi comme 
l'en difoit ^ , que, quant les genz venoient au Temple'» , & il 
avoient leur piézembouéz, qu'il « terdoient » illeucques ^ leur 
pîéz f . Dont il avint que une roïne i pafla '• une foia^ -fi la* 
vit emboée, & ' la tert de fes draz, fi » Taoura. 

Or vous dirai '^ de celé pièce de fuft dont ele vint, fi 
comme * l'en dit, el païz. Il avint, zy chofe, que Adanz iut 
ou lit mortel»; fi pria i.^^ l'un de fes fiz que, pour l'amor 
de ^ Dieu, li aportaft .j. rainfel de l'arbre de coi f^ il avoit 
mangié del firuit^, quant il pécha. On li aporta, &«« il le 
prift &# le mift en fa bouche, & gg quant il l'oft mis dedenz 
fa^ bouche", fi/; eflraint les denz & l'ame s'en ala. Ne 
onques, quant il fu morz ^ , cel rainflel ne li pot on efra- 



a. J% /, JT ce. — h,H,I^K dit difoit m, d. A, ^ m. Cau Mof- 

que. — c. C, £ pierres. — d. C i tier. — n. G il y; AT il. — o. £7 tor- 

fii cueillie I D i fu coupée; JîwTt- choient. — p. illeucques m. d, G. — 

cueillie. — e. ^ /f dont ele eftoit. q. /leur piéz illecques. — r. i ptflk 

— t G.H lyK Aneglej J Ar- m. d, E, — s. H, /, K le. — t. B, 
régie. La parafe de nonnains... C, £f H, K û; B ù \a. tacha. — 
Anegie m. d, B. — g. fi ». d. H, u. B, CSi\ I, KSi fi. — v. £ dirai 
/, K. — h. On lit dans C, //, /; ge. -^ x, K corn difoit on. — y. a 
Temple que [C quar] ele eftoit de- m. d. Q E, G, H /, K. — z, G lit de 
morée ou Temple, car [C par ce]. la mort. — aa. à m, d, /y, /, K, — 
Toute cette phrafe eft changée dans bb. Tamor de m, d. C, G, H, /, K. 
G : La planche dont la Vraie Croiz — ce A^ Q G, H, I, K dont — 
fil faite^fu prife devant le Temple, — dd. del fruit m. d. E. — ee. 8c 
là où elle fu gitée par mal talent tn. d. E, /, K, — fT. & m. d. H\ l 
pour ce que. — i. D là où; £, //, & fi. — gg. & m. d. /, K. — hh. C, 
/, K leu. — j. £ afFreîft; / fe ferîft. K Pot en fa ; / Tôt en la. — ii. 8c 

— k. C, E trop corte ou trop quant... bouche m, d. H. *- jj. E, 
longue; G ajoute i 8t la mift on au H, /, K il. -^kk. quant il fii mon 
travers d'un folTé. — 1. fi com Ten m. d, Q G, f/, /, K. 
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chier des denz. Amz fu enfouîzi toutcel rainflèl «, fi comme 
Ten dift. II ^ reprift ^ y fi devint .j. biaus arbres. Et quant ce 
vint que li déluges fiij^, fi efiracba cel arbre, & le mena cil 
déluges « el Mmt de Libimm, Et d'illeucques/ fii ilf menez 
en Ibemfalem * ovecques le merrien dont li Temples fu, hiZj 
qui i fa tailliez el Mont de Libannej . Il avint, fi comme 
l'en ^ dift, quant ' Ibefii Crift fii cruxefiéz, que la tefte Adan 
eftoit dedenz la boifle** , & quant li fanz Ihefii Criz iili horz 
de fes plaiez, la tefte Adan " iffi borzde la croiz « & recueilli 
le fane, dont il p avient encorez que en touz les'cruxefiz qu'en 
fait 1 en la terre de Iherufalem^ que au pie de la croiz '' avoit ' 
une tefte en remambrance de celui ' . 

(XX) A .iij. liues de Iherujaleniy par devers foleil cou- EmmaSs. 
chant » , avoit une fontainne que l'en apeloit la Fmtamne'*' 

des Emaû% * . Le y Chaftel des Emaû% eft de lez » . On difoît «« 
que à celé** fontainne s'afEft Noftre Sires <^^ ovec fes'^'.ij. ** 
deciples, quant il le connurent en la firaâion du pain/, fi 
comme dift l'Euvangile que on lit£? en Sainte Eglyfe. 

Vin 

Des Sairti Ueui de la Sainte Terre. 

(XXI) Or m'en ** revieng à la Porte Saint Eftienne^ à la rue 
qui aloit à main feneftre & » qui aloit à la Pofleme de la 

a. H Car cil raînfiaus; G Et li A — s. C, ^ 6, H a. ~ t. G d'y- 

ratnfiai»; /, K Car li rainiiaus. — celle. — u. par devers foleîl cou- 

b. II m. d. Ci H, If K, ^ c, B ra- chant at. d, /. — v. que Ten ape- 

verdît —t.C vînt. — f. G li de- loit la Fontainne m. d, J, — x. A y 

luget; cil déluges m. d. K-^IB Ey F, Jdes Amaûs; Z>del'anian«j 

de U. -^ g. 'û m. d. H, /, K. — JT des Emeus. — y. if, Q D, G, 

h. en Iherufalem m. d. E, ^ l E H, % K de léz le; E Se eftoit de léz 

OMrrieti que l'en mena en leru- le. — x. eft de léz m, d. A^ C, Z>, 

falero por faire le Temple qui. — E, Gy H, J, K; Le... léz m. d, B, 

j. Et d'illeucques... Libanne m. d, — aa. G Difoit on. — bb. /, K 

C — k. j; A* fi que en. — 1. /f, /, cefte. — ce. ^ Seigneur. — dd. Tes 

K que. — m. J ce ftiftj K la baie^ m, d. H, — ee. .ij. m. d, C,— tf.£ 

— n. JB à Adan ; lapkmfet^tÀt... en femUance de pain.— gg, /?, G 
Adan m, d. A,--o,B de fes lieux. chante. — hh. m'en m, d, Ay C, A 

— p. il «Mrf. /.— q. E qui foat. G, ^ /, AT. — S. & a». ^. A^D^ i, 

— r. que au pié de hi cro« m. d. G, /, JT. 
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Tannerie. Quant ^ on avoit aie une grant pièce de celé rue, fi 
trouvoit on une autre * rue ^ à main feneftre ^ que l'en ape- 

Rue de Jpjapkat. loit la Rue de lofaphas. Et fi toft comme on avoit aie .j. pou 
avant ^, fi trouvoit on .j. karrefour d'une voie/ dont l'en 
venoit à main feneftre f au Temple^ & d'illeuc s'en aloit on 
tout droit au Sépulcre * . Au chief de celé voie ' avoit une 

Porte Douiourtufe. poFtei par deverz le Temple^ que l'en apeloit Portes Doule- 
reufes. Par là 4 s'en ' iiE Noftre Sirez « Ihefii Criz, quant 
l'en le menoit » el Mont de Calvaire por cruxefier. Et pour 
ce eftoient eles P apelées Portes Doulereufes 9 . A main deflre 
Aier le karrefor de celé voie, fu li '* ruiflel dont rEfvangtle ' 
tefinoingne, dont il difoient ' entr'elx « que Noftre Sirez le 
paflà, quant il fii menez cruxefier. En cel endroit avoit .j. 

EgBftdeS.Jean, Moujiier de faint leban F Evangelijire, Et fi i avoit un grant 
manoir. Cel manoir & li «' mouftierz eftoit des * nonnains 
de Bethanie Si y là manoient eles», quant il eftoit ">« guerre 
de** Sarrazins^^. 

(XXll) Or m'en''^ revieng de" la Rue de lofaphas. Entre 

la Rue de loJaphasS Si les murz de la cité, à main feneftre, 

avoit rues aufint comme une ville. Et là manoient & de- 

mouroientf? li plus des Surienx dedenz la cité*^ de Iberu- 

La Juiverie. Jalem " . Et ces rues apeloit on la Giuverie v . En celé G/k- 



a. £Et quant. — b. autre m. d. karrefor, dont rEfvangile tefmoin- 

Cy E, — c fi... rue m, d. G, /, K, gne,fu H karrefors de celé voie & le; 

— d. & qui aloit... feneftre m, d, E de celé rue & un. — s. £ fi corn 
H, — e. C Quant l'on avoit .j. pou l'Efvangile. — t. /, AT dient. — 
allé avant; E avant .j. pou aie; u. entr'elx m. d. C, G, — 
f avant .j. pou aie avant — f. E, v. C, H cis. — x. C, G, i/, /, 
G rue. — g. £ deftre. — h. C, G. K dcj £ aus. — y. & ». d. G, H, 
Hj /, K dont la voie qui venoit de- /, K. — z. eles m. d. G. — aa. A 
vers feneftre [C aloit] au Temple eftoient enj G avoit. — bb. D, H^ 
& aloit au Sepucre. — i. C ruej £ K des. -- ce. £ ajouU: & de Cref- 
portc. — j. £ voie U une porte. tiens ; G ajoutes en la cité. — dd.m*en 

— k. £ celc.— 1. s'en m. d. C. — m. d. C, G, H, /, K, — ee. de 
m. Noftre Sirez m. d. Cj D Noftre w. d. d E, H, I, K z, — ff. Entre 
Seigneur. — n. £ menoit cruce- la Rue de lofaphas m, d. I. — gg, 8c 
fier. — o. ce m. d. E, — p. eles demouroient ». d, C. — hh. dedenz 
m. d. £. — q. L/ pafage Par là... la cité m. d, C. — ii. G, H, I, K 
Doulereufes m. d. G, H, /, K, — comme à une ville. Là manoient 
r. Laphrafe eft allongée dans A^ li plus de ceulz de Iherufaicm. — 
By D, FfJ: A main deftre, fuer le jj. C Aguillerîe. 



DE GUILLAUME DE TYR. 



lOl 



ÏÏe de Sahut* 



verte avoit .j. Mouftier de famte Marie MadaUgne, Et prèz 

de cel « mouftier avoit une pofterne ^ dont ^ l'en ne pouoit 

mie îfEr de la cité ^ aus « chanz; mes entre deuz murz en/ 

aloit on. £tf à main deftre de celé Rue de lofapbas avoit .j. 

mouftier que l'en apeloit le Repos. Et * lâ difoit on que ^Uft du Ript, 

Noftre Sirez ' Ihefu Crizi fe repofa quant on le menoit cru- 

xeiîen Et là eftoit la prifonz où tU fii mis la nuit ' que il 

fil priz en Gejfemam\ .j. pou devant '" en celé rue, avoit efté 

la Mai/on Pylate. A main feneftre, devant « celé maifon avoit Mm^m de PUau. 

une porte <* par où l'en aloit au TempU. 

(XXni) Prèz de la Porte de lofaphas^ à main feneftre, 
avoit ^ une abaie de nonnainz, fi 9 avoit à '- non Sainte Anne, 
Devant celé abaîe avoit une fontainne qu'an apeloit la Fon-- 
tainne defus < la Pecine. Celé fontainne f ne cort " point, ainz 
eftoit defouz .j. mouftier qui eftoit defore « . En cele fon- 
tainne, au tenz Ihefu Crift, defcendoient li angle & mou- 
voient' Tiaue. Et li premierz malades, qui aprèz i venoitJ', 
eftoit gariz de s'enfermeté. En » cele fontainne avoit .v. por- 
chez où li malade gifoient. 

(XXIV) Si comme l'en ift*- delà Porte^ de lofaphas, fi 
avaloit on el Val de lofapbas <^^ fi i^ avoit une abaîe de 
noirz moines. En cele abaie, fi '^ avoit .j. Mouftier de ma-- 
dame Sainte Marie. En cel mouftier eftoit li Sépulcres où ele 
fil enfole. Li Sarrazin, quant il orent prife la cité, abatirent 
cele abaie & enportérent les pierrez iff la cité fermer, mes 
le mouftier n'abatirent il mi^gg . 

Devant cel ^ mouftier, au pié del Mont d*Oliveie avoit .j. 



de Sainte- Anne, 

Plfchu Proàa- 
tifue. 



AUaye de iV. D. 
de Jojaphat. 



a. C, G, /, K du; £, H ce. — 
b. D porte par où Ten. — c. dont m. 
d. K, —d.H,I iflir de là hors; 
K îffir dehors. — t. Fts, — f. en 
m. d. C, — g. Et m. d. H, /, K, 

— h.Et «. d. Hy I, K, — î. Noftre 
Sîrez m, d. C, H^ /, K. — y Ihefu 
Criz m. d.E.- k. / là où il; JiT 
où là. — I. G par nuit. — m. G 
avant. — n. G devers. — o. /de 
celle maifon avoit une rue. — p. ii 
avoit à main feneftre. — q. £ qui. 

— r. à ». </. i; Hy L — s. Cfus. 

— t. qu*an.... fbnuînne m. d. B. -^ 



u. £, Hy I coroit. — v. C defus ; K 
ains eftoit defure. — x. H, I, K 
defcendoit lî anges & mou voit. — 
y. Cy G, Hy /, K qui defcendoit 
après. — s. En m. d, C, £, /, K, — 
aa. Hy ly K fi comme on dift. — 
bb. C Pofterne. — ce. fi avaloit.. 
lofaphas m, d, £. — dd. i m, d, 
EylyK,^ ee. fi m. d. i^ /, JT. — 
if. E por; /en; £ à fermer la 
cité. — gg. G point. — hh. il par- 
Hr tCidy U mf, £ prifente une la- 
cune qui ne prend fat qu'à la p. 1 70. 
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Egtije de Gethjè- mouftief en une roche qu'an apeloit GeJfemanL Là fu Noftre 

«"««"'• Sircz « priz. D'autre part la voie, fi comme l'en monte ^ el 

Mont (TOlivete^ tant con l'en giteroit une pierre, avoit .j. mouf- 

^fif^^J'^"- tier qu'en apeloit Saint Sauveeur. Là s'en '^ ala Ihefu Criz 

orer la nuit que il fii priz, & là li dégoûta ^ la fuor de fon 

corz aufi comme de fane « . El Val de Iofapha% avoit her- 

mites & reclus, & s'eftoient tout contre val, car ie ne fai mie 

nommer de ci qu'à/ la Fontaine de g Syloe, 

Abbaye du Mont (XXV) En * for le Mont iTOlivet avoit une abaïe de blanz ' 

. des ojtvteri. niQJnne^^ Prèz de celé abaïe à main deftre avoit une voie qui 

aloit en Bethaniei . Suer le tor de celé voie avoit .j. mouftier 

Pater Nofier. qui avoit non Saint k Pajîre N offre. Là difoit on que Noftre 

Sirez i fift la Paftre »• Noftre & Tenfeingna as « apoftrez. 

Prèz d'illeuc » fu li figuierz que Diex maudift quant il aloit 

en Iherufalem, Entre le Moufitr de la PaJlre Noftre & P Be^ 

Bethphagi. tbanie^ avoit .j. mouftier 9 qui avoit non Belfage. Là vint 

Ihefu Criz le iour de Pafques flories, & le iour envoia '* en 

Iherufalem .ij. < de fes defciples por querre une afnefle ' , & 

d'illeuc en ala « en Iherufalem fuer l'alhefle. 

(XXVI) Or vous ai dit & nommé ^ les abales & les mouf- 

tierz * de Iherufalem par dehorzj' Iherufalem &c par dedenz 

Abèayes &ég/ifes jçg « j.^ç^ jçg J^atinz^ mès ie ne vous ai mie nommé les abales 

tnon a tque . ^^ ^^ j^^ mouftierz dcs SuHenzy ne des Greioizy ne des laco- 

binz^ ne des Boavinz ^^, ne des Ne florins '^ , ne des Her^ 

minz ^^, ne des autrez manierez de '* genz qui n'eftoient 



a. B Noftre Seigneur; C, G, H terne &; H pofterne de. — q, B 

/, iTIhefu Crift. — b. fi comme l'en maifon; de la Paftre... ntouftier 

monte m. d. C. — c. «'en m. d. G, m. d. K. — r. C, /, K envoia il. — 

/f, /, K. — d. li dégoûta m. d, K. s. C, / .ij. deciples. — t. querre m. 

— e. C comme fe ce fuft fancj G, d, Ay B, C, H, /, AT. — u. C s'en 

Hy I, K comme fane. — i. H^ I ala il. — v. & nommé m. d. A» — 

îufqu'à. — g. de m. d. A; la Fon- x. By D mouftiers & les abbaies. 

taine m. d, K. — h. C Surj H ly — y. / dehors de. — z. C^Hyl^K 

K £t feur. — î. blanz m. d, C, — & les; By G par dedens & par de- 

j. C, Gy H, /, K ûJouUnt: tote la hors les [G & les]. — aa. Ay H, /, 

coftiére de la montagne. — k, Hy KSi. — bb. H Boaninz; G Boanis. 

K Sainte. — l. -ff Noftre Seigneur,- — ce. y^Retorinz; fRefêlorînz. — 

C, G, Hy ir Ihefu Cris.— m. /Sainte dd. Gy H, ly K Hermitcs. — ee. K 

Paftre. — n. H, /, Jf à fes. — des, 
0. d'illeuc m. d. D.--^. G, /pof- 
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mie obelflanz à la loi de« Rome, dont il^ avoit mouftierz 
& abaîes en la cité. Pour ce ne vous veil ie ^ mie parler de 
toutes ces genz*' que ie ai ci en droit' nommées, qui n'ef- 
toient mie obeîflanz à la loi de/ Rome, fi comme Ten 
difoitf . 

IX 

Dou pelerinaige ie la Terre, 

Or * vous avons dift coumant la fainte ciré de Ihe- 
rufalem feoit au iour que Salehadinz & li autre Sarrazin 
la conquiftrent fuer les Creftienz. Aprèz vous dironz 
des pelerinnaiges^ coumant li pèlerin i aloient. 

Ql qui font en Occidant, c'eft à dire celx qui font ' 
Ai roiaume de France & d'ollemaingne & des autrez terres 
qui font en celé * partie del monde, qui vuellent aler en 
cele ' Sainte Terre y doivent tenir la voie droit," verz 
oriant. En " cel iour dévoient entrer en Iherufalem par 
la Torre Saint Eftienne : devant cele porte fii il lapidés *^ . 

Il doit aler tout droit en P XEfglyfe del 1 SepulcreNoAre '" 
Signeur Ihefu Crift ' . A l'entrée des portes ' del Sé- 
pulcre " , par deforz à deftre, eftoit la Chapele de zMont u Cahaire. 
de Calvaire^ où Noftre Sirez fu cruxefiéz. Defouz eft li 
leuz de Golgata^ où li fans Noftre Seigneur cheï par Le Goigaha. 
mi la roche. Là difoit on que li chiéz Adan fu trouvez 

a. la loi de m. d, C, G» H^ /, K. — m, G^ H^ % K tout droit. — 

— b./, a: il y. — aie». ^./, AT. n. A, C, D, G,H,I, % K A, — 

— d. i) ces manières de genz. — o. G ajoute: Et de celle porte. — 
e. en droit «. d, C, D,G, H, I, K. p. A, C, G, H, /, Ki. — q. A, B, 

— f. la loi de m. </. C. — g. 5 C, G, /, ?, AT del Saint. — r. Bdt 
dîft.— h. Ay J Pou VOUS} C, G, Noftre. — s. Ihefu Crift m, d. G, 
Hfl, K Nous vousj B Peu avons H, /, 7, K. — t. A l'entrée des 
nous. — i. celx qui font m. d. G, portes m, d. J. — u. G, Hy /, K 
Hfly K, — j. G du. — k. G, H,/, portes Noftre Seigneur. 

ATla. — 1. A,C,D,G,HI,Kh. 
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■■ ■ ,111 ..Il i 

aprè$ le déluge "^ . Là fîft Abraham facrefice à Noftre 
Seigneur. Là dift Noftre Sirez * au larron repantant & 
merci criant : rr Amen, te di ^ ! Hui feras ovec moi en 
Paradiz. » (Luc, xxn, 43.) Là reçut Longis fa veiie par 
le fane Noftre ^ Seigneur qu'il atoucha ' à fes iex. 

A deftre donf pié ^ du Stfom de Calvaire * eftoit 
li leuz & li pilerz où Noftre Sirez fu ataichiéz ' & 
batuz & liez J . Aprèz * d'illeuc contre oriant, fi 
comme- on defcendoit ^ par .xliiij. degréz^ eftoit li leuz 
où fainte Helainne trouva la Vraie Croiz « . Em mi le 
dm B&kre ^^^ " ^^ Tefglyfe eftoit li Sepulcrei Noftre Seigneur 
Ihefu Crift % & ^ là deléz eftoit li compaz que Noftre 
Sirez t mefura de fa '' main^ ou ' mi leu del monde, fi 
comme len difoit ' . Là fii Diex mis, quant il fu mis 
ius " de la Croiz '^ . Là fu ' ennoinz & envelopéz del 
fuaire. A feneftre partie-'' del cuer eftoit la Chartre 
V^fire Seigneur. Là endroit s'aparut il " première- 
ment ^ à Marie Magdalene, aprèz la rexurreélion. A 
deftre du haut autel tout^ amont aouroit on la Vraie 
Li Fen Sacré. Qoiz. La vcille de Pafque, à heure de nonne paftee^ 
quant li fokuz atouchoit de''^ Timaige faint Gabriel le 
braz qui eftoit peinz amont del Sépulcre verz le chantel'^'', 
venoit li fainz feuz du ciel '* & prenoit/ k^ une^^ des 

a. après le déluge m, d. L — — r. fa m, d. H, — s. K en. — 

b. B Seigneur. — c. C, G, Hj /, 7> t. fi comme Ten difoît m. d, C, — 

K dico tibi. — d. ^ de Noftre. — u. /, J, AT îus mis.— v. Là... croiz 

^HI,K toucha. — f. £f à; /, Jf m, d. a^ X. H /, AT fu il. — 

au. — g. dou pié m. d. G, — h. du y. partie m. d, C. — z. îl m, d, K, 

Mont de Calvaire m. d. A^ C — — aa. C, G, W, /, % K primes. — 

î. C batuz & iiéz$ G, H, I, % K bb. tout at. d. C, G, H, 7, AT. — 

liez & batus. — j. & liez m, d. B. ce. H, K les bras de; /, G le bras 

— k. H, /, K Près. — 1. ^ en def- de; Cle bras Saint Gabriel. — dd. 5 

cendant. — m. 7 ^fouU: du Se- canchel; Dchancel; verz lechantd 

pulcre. — n. G âf 7 ajouintii du m. d. I. — ee. venoit li fatnz feuz 

Sépulcre. — o. Ihefu Crift m. d, du ciel at. d. K. — ffl C fe prenoit. 

c; G, /y JtK, ^p, 8em.d,H,If — - gg' 4 /» ^ ou. ^ hh. G aln- 

jr. — q. C, G, H^ /, 7» ^que Deus. moit une. 
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lampes del Sépulcre. A feneftre forz de la porte del " 
Sépulcre eftoit li âuâex de faint lehan Bapciftre. 

Deléz ÏEfglyfe del Sépulcre eftoit * ÏEfglyfefaime éUarie Sti-MoHiUtme. 
la ^ Latine & Scorie Cleophi ^ . Là tirèrent ' leur cheveux/ 
& derompirent^ fainte Marie Magdelene &* Marie 
lacobée & les autrez famés, quant eles virent Noftre 
Seigneur pandre en U Croiz. Prèz d'illeuc eftoit U HoJ- f^^^^^Saim^ 
pîtaux Saint lehan. 

D'illeuc à .ij. trairies ' d'arc J , eftoit li Temples Le Tmpu, 
Noftre Seigneur où il avoit .iiij. entrées & * .xij, 
portes ^ . Là eftoit li leuz de confeffion, qui iadis fu 
apeléz Sanâa * San&orum " . Là eftoit la coulombe * 
que li Sarrazin aouroient^^ quant il orent la cité gaain- 
gniée, que on difoit que s'eftoit i l'autel là où fainz '' 
Abraham volt fon fil ' crucefier ' y fi comme Ten difoit. 
Em mi le Temple avoit une grant '* roche, où l'Arche de 
Paliance & *' la Verge Aaron & * les .v. livrez Moyfi 
fiirent mis. Suer celé roche dorn^ iacob & vit les angles 
monter el ciel & defcendreJ' par une efchiéle. Sur" celé 
roche, quant David nombra le ^ puefple^ aparut l'an- 
grez atout ^ l'efpée dont il occioit la gent '^ pour van- 
iance. En^ cel Temple fu Noftre Sircz ** offerz ôcprefentéz 
de/Symeon le Viel. Par defus la roche aparut li an- 
glez à Zakarie, annonçant qu'il engendreroit .j. enfant. 

a. /dou Saint. — b. li autiex..... coulompne. — p. G, H^ ly % K 

eftoit m. d. Dy par fusa d'un bour- aouroient & aourérent. — q. que 

i/m. — c. la m. d. K.^à.èc Marie s^eftoit m, d. Ay C, A ^f A .7» ^> 

Cleophé M. d. Cy Gy H, ly K, ^ G que on difoit. — r. faint m. d. 

e. //& tirèrent; A* tirent. — f. leur G, A — s. C Ifaac fon fius; H 

cheveux m. d. C. — g. & derom- Ifaac,* G,/, J fon fil Yfaac. — i.H, 

pirent m. d. Cy Hy ly Jy K.— h.C /, y, /Tfacrefier. — u. grant m, d. 

8c Marie Oeophé; Gy H St fainte ^. — v. 8e m. d. B, -- x. / & là 

Marie Cleophé; ly K fainte Marie où. — y. B ajoutti des cieulx. — 

Oeophé ; J & fainte Cleophé. — a. G A. — aa. iï avecques le. — 

\.HyIyK trais. — j. C, G, Hy /, bb. Hy /, 7, K avec. — ce. £ les 

Jy K d'un arc. — k. / de. -^ 1. por- gens ; G le pueple & les granz gens, 

tés m. d, B. — m, B Sanélus. — — dd. j^ A. — ee. C Scingneun. 

n.Là.. . SanAorum m. d, H,—o, B — ff.F ajouU: (aint. 
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Là pardonna Noflre Sirez fes péchiez à la famé ' , qui 
fût prife en avoutire, & ^ (i la délivra des luiz ' , quant il 
le voudrent prandre, & ^ la roche fe dreça ' concremonc 
de fa celle/ ; (i ^ li lift leu & une eftoille defcendi devant 
lui, fi^ le fervi de' la^ clarté* . Entre les portes' du 
Temple par devers boire"*, eftoit la Fontainne dont en 
chante entre la Pafque & la " Pantecoufte : cr Vidi aquam 
c egredientem de Templo a latere dextero^ &€. »y Suer le 
pinacle del Temple foulTri Noflre Sirez " que li Deablez 
le mena pour lui efTaier. Du pinacle del Temple fu 
fainz laques trabuichiéz^ qui fli li premierz evefques de 
Iherufalem. Defuer le pavement par dehorz le Temple^ 
avoit .). autel où li luif en la vielle loi fuellent^ facrifier 
turterelles & coulonz. Entre Tautel & le Temple occiflrenc 
li luif Zakarie^ le iilz Barachie. A la porte Sepedeufe^ 
du Temple gefoit li contraiz que fainz Pierrez & fainz 
lehanz redreciérent. 

Du Temple Noflre . Seigneur verz fouleurre eflpit li 

^' ^'«S». ^''^" "^^^pl^^ Salemon, D'illeucques ^ verz ' oriant en langle 
dedenz le clos ' du Temple^ efloit la couche ou * li 
bainz* Noftre* Seigneur J' & li liz fainte» Marie & 

La Porte Dorée le fepulcre **' faint Simeon. Contre oriant du Temple 
Vomini eftoient les Tortes Oirei où Noflre Sirez entra 
le iour de Pafques flories fus rafnefle ; encore i pérent ** 

a. C, D, Gy Hy I, K i la &roe 7, K foloielit. — q. J, B^ A ^ 

Tes péchiez. — b. 8c m, d. A, H, Predeufe. — t. H Iluecqucs. — 

ly K. — c C, Gy H, Jy K ajoutent: s. / devers. — t. H en langle du 

Uuec fe mili Noftre Sire pour les clos; /devers le clos. — u. JyB^ 

luis. — d. & «. d. B. — t.GyHy C, A G, Jy K &.— v. G bcrsj /, 

/, 7, if leva. — f; de fa tefte m. d. K raîns. — x. if de Noftre. — 

C; contremont de fa tefte m. d. I, y. Fy H Sire. — z. Ay Cy D Noftre 

— g. I Sc.^h, ûm. d. C. — î.de Dame fainte; B ma dame Sainte; 

m,d. D. — j. la m,d.C. — k.A GyHyly 7, AT Noftre Dame &. — 

chartre. — I. / la porte. — m. Fy aa. B, C, G, //, /, 7, K fepulture 

G, Hy 1 oire. — n. la m. d, H. — [B de]. — bb. appérent 
o. B Seigneur. — p. C, G, Hy /, 
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li .iij. pas en la dure pierre ou degré verz le Temple 
Se" verz bife. Par dehorz les murz du Temple eftoit la 
Tifcine. Ce eftoit une cifterne où li anglez fouloit * 
encrer & mouvoir^ Tiaue en ^ la garifon du premier 
malade qui i encroic. 



Ici devife des fairri leu\ de la fainte terre de lerufalem. 

Prèz d'illeuc eftoit VEfglyfe Sainte^ odnne la mért Bgûle Su- Anne, 
Noftre/ Dame ; là gift ele. Amont ^ d'illeuc eftoit 
ÏEfglyfe de la oMagdalene; du Sépulcre verz bife eftoit ^nja 
1 Efglyfe Saint Critofle ^ , qui .vuj. cenz anz gilt ' en terre, ^s. CàrifitpAe. 
Du Sépulcre verz fouluerre eftoit li é^oni de Syon. Là ot 
une bellei ^fêfyf^ ^" Tenneur de Noftre Dame, &* là -^/o». 
trefpafla ele de ceft fiéde. D'illeuc fu fes corz aportés 
des ' apoftrez el Val de lofaphas. 

Amont du cuer de lefglyfe avoit .j. autel, où li Sainz 
Efpriz defcendi fuer les apoftrez; à feneftre de lentrée 
eftoit la Table où Noftre Sirez " cenna" ovec fes apoftrez La One. 
&* defciples/^; & par defouz eft une croufte là où f 
eftoit la pierre '' où Piaue fii, dont ' Noftre Sirez lava 
les piéz de fes ' defciples, & où il eftut " aprèz fa refxur- 
reiîUon & "^ dift * : « Paiz foit entre vous, m (loh., XX, 19.) 
Et les portes eftoient cloftes. Là tafta fainz Thoumas les 
plaies Noftre Seigneur. lUeuc à feneftre y eftoit li aitrez * 

a. êi m. d. C, — h. H fouloient. p. & defcîples m. d, H. — q. là où 

-- c. HI^K mouvoir. — d. H, /, m. d. C, D, G. — t. I, K defouz 

Jy Ki. — e. / de Sainte. — f. Aj une croufte eftoit la pierre. — s, H 

D à Noftre. — g. /Au mont. — h.C par defous en une pierre fîi Tiaue 

Caritop; G, H, I, % K Cariftop. où. — t. f à fes apoftles & def- 

— î. C, Dy G^HylyJ iut — j. ^ cîplcs. — u. eftut m. d. B^ G, H, 

moût belle, ^k, & m.d. H, /, y, /, J efcript. — v. & «. d, B, — 

ir. — I. D du Sépulcre el. — m. B x. Aprh c$ mat, G ajouU: Pax vo- 

Seigneur. — n. G fift à la cène. — bis, c*eft à dire. — y. H Slec d'en 

o. apoftrez & m, d. C, G, K. — cofte. — z. G ajwUi Se li cimetières. 



l6Ô LE CONTINUATEUR ANONYME 

OÙ fainz Efliennes fii enfeveliz. A feneftre avoit une cha- 

MaiftmdiCaipAe. pelc, & Ce fîi k oKaifoTti Koyphas^ là où * Noftre Sirez fii 
Uéz & iugiéz ^ & efcharniz & bacuz & efcopiz ^ & cou- 
ronnez d'efpine$. A deftre du oKom de Syon^ outre la^ 
valée, eftoic la Galilée où Noftre Sirez * aparut àSainc Pierre 
& aus famés. Deioufte f MEf^lyfe de éWonte Sjon, eftoic 
une perite efglyfe où fu ^ li Trejloirex, de quoi * il paroUe 
GaiBeaute. en TEuvangile. Outre ^om Syon avoir une eglyfe. Là fii 
fainz Pierrez, quant il ot' Noftre Seigneur renoié. Celé 
eglyfe eftoit apelée Galli CantumJ . 
jicAiùUmsà, Au cofté de la valée * deverz midi eftoit dlchede- 
mach. Ce fil li ^ fainz fans del corz Noftre Seigneur qui fii 
rachatéz * .xxx.denierz des quieusDeus " avoir eftévandus. 

FMitahu di St'hê. Prèz d'illeuc eftoit la Fontainne de Siloéj de quoi on " 
parolle en ^ TEuvangile. Prèz d'illeuc eftoit li Sépulcre^ 
TJaie le prophète. Entre Iherufalem & le éMont d^Olivet 

Val de jùjaphat. eftoit li Vaus de lofaphas où li Sepulcrez Noftre Dame? 
eftoit. Prèz d'illeuc fu "^ li ruiffiaus de Cedron que on 
apele ' Torrentem Cedron. En celé valée fii ' lou" roi lofa- 
phat & fa fepolture, par quoi ** ele avoit à non ' lofaphas. 

Jardin^ OU- Outre le ruiflfel deJ' Cedron priftrent li luif Noftre Sei- 
gneur, quant ille menèrent » cruxefier. Là eftoit li iardinz où 
Noftre Sirez ** repairoit, & en cel iardin fii il priz. Là eftoit** 



^ Â,C,D là où fil N. S; fl, / achetés. — n. C Noftre Sire. — 

là fil N. S. ,• K là N. S. — b. & o. A, H, JTil; on m. d. /. — p. en 

îugiéz m. d* H. — c. & efcopix m. m. d. L — q. C Seingneur. -* r. il 

d. C, A G, H, /, 7, K. — d. Cle eftoit. — s. A, B, D, G, H, i, J, 

▼al. — t. B Seigneur. — f.B D'en- K apeloit. — t. H eftoit. — u. A^ 

cofte. — g. H eftoit. — h. G, H, B, C, D, G, H, /, 7, K la fepolture 

/, K dont. — î. B ot renoié. — le [B du] roî. — v. par quoi m. d. 

j. A Calicanton. — k. C, G, iï, /, y.— x. /) a à nonj 7, K avoit 

y y K ajouUmti de Mont Syon. — non. — y. de m. d, K. — z. D 

\. A li (ainz corz N. S.; B^ C, G, voudrent. — aa. B Seigneur. — 

£1^ /, ir li chans de (ang [de fang bb. C, G, K avoit efté. 
m. d. B] qui.— ai. B, H^ 1, K 



vicrs. 
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la ville de leffemani^ où Diex " laiiïa fes defciples, quant 

il ala orer à fon père & dift : ^ Tater^ fi fieri poteft^ rranf- 

cr eat a me calix ifie » (Mart., XXVI, 39). Et là avoit une 

efglyfe* . D'Uec^au giét dune pierre petite-', eftoit li ^'^^^J^f"*^'- 

leuz ^ où il fua/ , & cheï la fueurz de li aufinc comme 

goûtes de fane decourant f en terre. En hffemani mouftroit 

on une pierre où li luif loiérent Noftre Seigneur, quant 

il ^ le priftrent, fi conmie on difoit. Prèz du ' Val de lofa- 

phas avoit une efglyfe où fainz Zachariez li prophètes & 

fainz Symeon li Vielz & fainz laques li evefquesi furent 

enfeveÛ. Du fommet* de oMont Olivet monta Noftre ^ >«. 

Sires' es ciex. Là avoit une bêle"* efglyfe & là apa- 

roient " li pas de "^ fes piéz là où il avoit efté quant il 

monta. Illeuc encofte^ avoit une croufte? où gifoit li 

corz laint Pelaige le martyr '^ . Et ' prèz d'illeuc avoir 

.j. chapele où Noftre Sirez aprift la Paftre Noftre à fes P^er NojUr. 

defidples' . 

A une Uue de Iherufalem eftoit Vethanie; là fu la mai/^- Sétkanu, 
fon Symon le " liepreuz, & * là pardonna Noftre Sirez 
les péchiez Marie Magdelene ' , & ^ là relçufcita Noftre 
Sirez le » Ladre. D'illeuc avant *^ eftoit la Quarantaine où La^aramahe. 
Noftre Sirez ieiina .xl. iourz éc .xl. nuiz^^ . Par defus eftoit 
li Jardin^ Abraham. Prèz d'illeuc eftoit lerico. A ij. liucs T^ricAo. 

é 

a. /f Noftre Sires. -^ b. Et là... — m. ^ moût bêle. — n. H, i, K 

efglyfe tft répète dans A, — c. DMIec paroient. — o. / &. — p. / em- 

m, d, C; rtn^lacè dams G far Prts, près. ^ q, K tourte. — r. C où 

— d. /7, /), /" Et là avoit une eglife li cors Saint Pelaige gifoit martyr, 

d^une pierre 8c celle pierre. — — s. Et m. ^. G, ^ /, A'. — t. G, 

e. G Là eftoit li leuz,- eftoit li leuz H, J^ J, K ajoutimti Près d*iluec 

M. d. C. — f.H Et là avoit au iet eftoit fietpbagé. — u. le m. ^. K, 

d'une pterre petite une eglyfe. /, A". — v. 8c m, d, H K, — x. C, 

D*iluec afles près eftoit li leus où G, H, 7, A* à la Maddaine fes 

Dieus fua. — g. B courant.— h. K péchiez. — y. 8c m» d. H; 8c là.... 

quH. — i. C d'îUec du. — j. li 8c m. d. I. — z. C Lazaron. — 

evefques m, d. K, — k. C Douce- aa. C, G, H, J, J avant vers Orient, 

ment de. — 1. &pius loin B Seigneur. — bb. nuiz m. d. A, F. 

2Z 
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de lerico eftoit li fluni lourdain où Noftre Sirez fii bap- 
rifiéz. D'illeuc a une iournée iufques'' au Crac & d'il- 
leuc a * une autre iufques au ' cUfont 1{gial, 
Btthicem, Par ^ la Torte David eftoit la voie ' qui maine en *BeU 
hem. Em mi voie eftoit une efglyfe où fainz Elyes/ fii 
mananz. Prèz de Bethléem es vignes eftoit la Tombe %achel^ 
la famé lacob. En 'Bethléem eftoit VEfglyfe S^ofire Vame 
où Noftre Sirez nafqui, & la croifche où il fu couchiez, 
& fes orillierz d'une dure s pierre. Dedenz le doiftre ^ , 
eftoit une voie' où eftoit U Sépulcre^ faim leroimeJ & 
la Sepolture des Tnnocen^, A * une liue de Bethléem^ 
eftoit une efglyfe où li angrez annonça aus paftouriaus ' 
la Nativité Noftre Seigneur. Là fu chantez première- 
ment * : «' Gloria in excelfis Deo. a .j. pou amont de 
Verhleem avoit une petite " chapele où Noftre Dame fe 
repofla aprèz fon enfantement. 
Héircn. De Bethléem verz fouluerre eftoit Ehron où Noftre 
Sires forma Adam de la • terre de Damas P , Là eftoienc 
enfeveli f li .iij. patriarchez ovec leur famés '' : Abraham, 
Yfaac & ' lacob, lofeph, Adam & ' Eve. Prèz d*illeuc 
aparut Noftre Sirez à Abraham en fa" Trinité. Car il 
en vit troiz, & un en" aoufa. De Iherufalem à une liue, 
eftoit li leuz * où la Sainte Croiz fu trouvée, & où ele J' 
s,jtan du Boit, crut. D'iUcuc à* .ij. lieues eftoit** SdTt{ leharti du Boly 

a. iufques m. d. C, H, /, 7, K, 7, K paftore. — m. C prcmîére- 

— b. Ay D ttx a;'d*illeuc a m. d, ment chantez. — n. petite m. d, H. 
Hj /, 7, K.'-cC une trefqu'à; — o. la m. ^/. £• — p. £ limon; 
Hy /, 7, K une au. — d. J¥ Près. de Damas m. d. G. — q. /f enfoui. 

— e. G, Hy /, 7, K porte. — f. G — r. ^ enfFans. — s. & «■. d. E, 
Phelippcs. — g. dure m. d. B, — — t. & m. d. H, ly K. — u. la m. 
h. Hy /, K Tencloiftre. — î. Ay B, d. G, H, /, 7, AT. — v. en m. d, 7, 
Dy Gy Hy Jy J volte } K norice K. — x. eftoît 11 leuz m. d, J. — 
(= voûte). — j.CDefouz le cloiftre y. fii trouvée & où ele m. d, Q G, 
avoit une vofte où 11 Sepulcrez faint Hy /, 7> ^* — z. à m. </. £ — 
Giriaume eftoît. — k. Ici finit ta aa. D eftoit 11 lieus où; G eftoit li 
lacuui du mf, E, ^ 1. Q G, Hy /, lieus & li mouftiers S. 1., &c. 
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là où Noftre Dame falua Elyzabeth '^ ; là fu fainz lehanz 

Baptiftrez * néz ^ , & Zacharies fes pérez. D'illeuc à une 

liue eftoic li chaftiaus d'Emaui où Noftre Sirez s'aparuc à 

fes defciples le iour de Pafques. A .iij. archiéez de Ihe- 

rufalem ^ avoir une cave que l'en apeloic le Charnier du ^ Chantier au 

Lyon. En ccle cave au tenz le roi Cofdroé furent .xij. m. 

martyrz poufTéz par le lyon. 

De Iherufalem verz boire' a .vij. liues à/^ Staples ; Nap/oufe. 
illeuc meïfmes eftoit li Tuis^ où* Noftre Sires parla à 
ia' Samaricanne. Là-^ eftoit li monz où Abraham amena 
Yfaac fon fil * pour facrefier. D'illuec à .ij. liues eftoit 
Sabaftay où fainz lehanz Baptiftrez fu decoléz. Et ^ là Séhafte, 
eftoit la poudre* de fon corz. D'ileuc à .x." liues verz 
oriant eftoit li o^oni de Tabour où Noftrez Sirez fe tranf- Mont Tkahor. 
figura. Prèz d'illeuc eftoit li éMon^^ " Hermon où la cité 
V^ym eftoit/^ . Là relçucita Noftre Sirez .j. enfant devant 
la porte ^ de la cité. 

D'illec verz oriant '' eftoit la éMer^i de Gallilée c^Laaumhiade. 
n*eft autre chofe forz ' .j. lay d'iaue douce du flun Iour- 
dain, & d autrez iaues de ' fontainnes qui là s'affem- 
blent « . Suer celé <5W>r de Galilée '^ manga Noftre Sirez 
ovec fes Apoftres, aprèz ce que il fu refcuïcitéz. Il manioit 
les doz de poiiTons, fi que les areftez qui eftoient es 
doz ' demouroient toutes vuides. Et touz li remananz 



a. E ajouté: Se. — b. Baptiftrez K, — m. D fepulture. — n. Q H 

m. d. I. — c. D ajouU : & apclé «ij. liues. — o. Tabour... Monz 

S. lohan du Bois. — d. C, G, H, m. d, K. — p. C, G, «, /, J, K où* 

J, Jy K A .iij. trais d'arc dehors eftlacité Naym. — q. Clcs portes. 

Iherufalem. — c. / foloirre. — — r. £ vers Bcllecm. — s. Z^que; 

f. A en va à; B, G, H iufques à; forz m. d. J. — X. Hy K Se de. — 

D iufques. — g. D licus. — h. -/f là u. / s'afemblcrent. — v. I ajoute : 

où. — i. la «. d. G, //, /, K. — qui n'eft autre chofe fors uns lais j 

j. Là m. dj y. — k. D fon fiulz Suer .... Galilée m, d. ?. — x. £ 

Yfaac. — 1. Et «I. d. G, f/, /, % les areftez des poiffons. 



17^ LE CONTINUATEUR ANONYME 

des poiflfonz demouroienc ' cuit ^ entier. Et puis il les ' 
gitoit '^ en Tiaue. Et li poifon tancoft ' revivoient & s'en 
aloient noant avec les autrez fenz dos, fora la frefte / 
qui eftoit^ toute vuide. Cil poiffbn fi font aufint ^ granz, 
ou plus, comme font ronces ' ou gardonz es iaues douces 
de France. Deléz celé mer eftoit^' li leuz où Noftre Sirez 
faouUa .V. m. homes de .v. painz ^ & de .ij. poiflfonz, fenz 
les fkmes & fenz les enfanz. Et leur demoura .xij. cor- 
beilles ^ toutes plainnes de relief des .v. painz & des .ij. 
poiflfonz. 
NoKétreth. D'ileuc vetz oriant eftoit la citez de t^iereth. Là 
eftoit li leuz où Gabriel*, li fainz angez, anunça à 
Noftre Dame que li filz Dieu prandroit char dedenz 
lui * . Là eftoit li leuz où ele manoit " . Là eftoit la^ fon- 
tainne dont ele aporta f Tiaue dont ele norriffbit Noftre 
Seigneur. Au ruiffel de celé fonrainne lavoit Noftre 
Dame les drapiaus dont '' ele envelopoit Noftre Sei- 
gneur. De celé fonrainne envoioit querre Noftre Dame 
par Noftre Seigneur ' , quant il fti ' .j. pou granz « , & il 
i aloit volantierz * , & Ten aportoit en poz & * en boirez 
ou en autrez veffiaus; & fu aprèz quant il furent •'^ revenu 
de la terre ^Egypte. 

Prèz de V^^ereih eftoit « une ville qu'an ^ apeloit la 
Cana, Cheantie ** de Galilée, En celé ville ^' eftoit li leuz où 



a. fdemoroit; /Tdeniorent. — — o. Gy H, I, ATmeft. — p. C 

b. tuît m. d. D. — c. C Lors les. manoit & la. — q. C aportoit. — 

— d. Hy /, 7, K regitoit. — e. C r. G, /, 7, K drapelèi de quoi ; H 

tout erramment. — f. Aj B, C draperies de quoi. — s. C A celc 

Gy I l'arefte ; D les areftes ; E la fontaine envoioit N. D. N. S. — * 

telle j ^, A" le refte. — g. /) ef- t. C eftoit. — u. 7, AT grandes. — 

toient ; G qu'il a voient. — \i. A v. C moût volentiers. — x. C, G, 

autreflînt. — i. Cy Ey I roces ; G, K ou. — y. Cy Ey G fu apr^ ce 

HyJyK roches. — j. C, /, % K qull .Purent. — z. G, /, 7, K avoit. 

eft. — k. Ey ^ pains d'orge. — I. / — aa. Ay D qpe l'en. — bb. C 

corbillées; 7 corbeillons. — m. /) Chine; /, J, A'Chane. — ce. J 

Noftre Sires Gabriel. — n. ^ elle. valée. 
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Noftre Sirez mua Tiaue en vin rouge^ fi comme Ten ' 
dift en TEuvangille. 

Tuic dl pelerinaige^ que ie vous ai defus ^ nommez ^ , 
font en la Sainte ^ Terre * de Iherufalemf & en la Sainte 
Terre s de Tromiffion. Or vos ^ dironz des aucrez peleri- 
naiges qui eftoienc ' es leuz loingcieus i . 

Prèz de la cité de Damas avoir une moncaigne. En 
celé moncaingne avoit une efglyfe de V^Jire Dame Sardenay. 
Sainte SMarie ^ à la 'B^che^ difoit on. En celé elglife 
avoic .3dj. nonnainz & .viij. ^ moinnes. Cil leuz eftoit 
apeléz Sardainnes. Aucunes genz lapeloient *• ff^oflre 
Dame de Sardenay " . En celé eglife avoic '^ une table 
de fuft; celé table fi avoit P une aune 9 de lonc & 
demi aune de lé. En celé table fi eftoit pointe '' Timaige ' 
Noftre Dame Sainte Marie, & eftoit entailliée fuer le 
fuft. Et de celé ymaige fi en neft oille ' plus fouef flai- 
rant que " bafme. Et plufeurz genz s'en eftoienc oint & 
en avoienc eii plus ibuef en ^ leur ' maladies. Ec cil oilles 
n'apedflbic poincJ', ia cane n'en preïft " on. En celé 
efglyfe venoient tuit li Sarrazin del païz entor la "^ fefte 
Noftre Dame, la** mi aouft & en feptembre. Là prioient 

a. G, J il. — b. defus m. d. C. ' KyJ celc fi avoît. — q. /fuft; 

— c. G, H /, 7, A" que nous avons celc fi aune; B aune & deray. — 
nomé. — d. Sainte m, d. £. — r. A* En ccle table fi eftoit en- 
e. C, G, H, I, 7, A cité. — f. £ taiJlie fur le fuft & de celé table 
ajomU : d'ouUemer; G ajoutes qui fi eftoit pointe. — s. l'imatge m. 
eft la plus fainte terre de toutes d. L — t £ymage naift huile,- H, 
les autres. — g. Terre m.d.JS,— I^J^Kù naift huile j C neift oille 
h. YOsm.d.H,I, %K,—\.IConU fi fouef. — u, J, E, /, Kdt; C 

— j. A, Bf c; £ lointains j G, H, que nui. — v. H,I, K de. -^x.A 
/, K lointains lieus. — le Sainte a voient efté plus fouef en leur; B^ 
Marie m, d. H^I^K^ G mit aprh I avoient plus fouef leur; C qui 
Noftre Dame : que l'en difoit de en avoient efté plus fouef de leur, 
la Roche. — \. B .xviij., / .xij. — — y. £, G, / onques ; K que. — 
m. K Tapeloit; C Si lappeloient z. A en preïft on; AT n'en prendroit 
aucuns gêna. — n. Aucunes .... on. — z», C, H de là entour à la ; 
Sardenay m. d, E. — o. Ay D^ E 2, K là entour à. ~ bb. C en mi ; 
fi avoit. -- p. C, £ fuft qui avoit; la m. d, £, JY; /, K à, 
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& aouroienc & offroient. Celé ymaige fii faite en Coftan- 
tinohle^ & unz pacriarchez de Iherufalem " Yen aporta ^ , 
& une abeeflfe li demanda: (i Foc ^ ^ Ci^ Taporca là où 
ie vouz ai dift ^ . 
Tortofe. A Torroufe eftoit/^la première eglyfe^qui fu faite en 
Tonneur de la Mère Dieu^, & entre' Noftre Dame 
& Saint Pierre Papoftre len coumanciérent J première- 
ment * . 

Bérytki. A la ' cité de Varurh fu .j. ymaige de •* Ihefu Crift, 
qui fu faite .j. petit " aprèz ce * que il fii montez/^ es 
ciex 9 , Celé ymaige cruxefiérent '' li luif en defpit de 
Noftre Seigneur, & la ferirent ' el cofté d'une lance, & ' 
de cel cofté iffi il « iaue & fane "^ . Et pour ' ce J' miracle 
crurent plufeurz * genz en Noftre Seigneur. De cel fane 
& de celé iaue oingnoit Ten les malades, & ^ garifToient 
de leur maladies. 

Le Caire. En k dté de la tf^ouvelle Vabilloirme ^^ qui eftoit en 
Egypte^ & au Kahaire {'Bahilloinne eftoit la citez ^' & le 
Kahaire[ li chaftiaus), en celé "Bahilloinne avoit une 
fontainne. A celé fontainne'*' lavoit Noftre Dame" les 
drapiaus à fon chier fil, quant il s'en fouïrent^en Egypte 
pour le roi ^«^ Herode. A celé fontainne portoient ^ li 

a. de Iherufalem m, d. E, — — q. A, E, G, H, /, J^ K ou ciel, 
b. ^ AT remporta. — c. (i Tôt m. — r. JÎT & le crucefîérent. — s. ^ 
d, L — d. H, I, K & fi- — e. où /, K le ferirent U luis. — t. & «■. 
dift m. d. £. — f. £fu faîte. d, E. — u. il w. d. H K. — v. £ 

— g. £ eglyfe de N. D. — h. D fane & cve. ^ x. H, 1, K par. — 
de N. D. - IBic envers; G & y. K tel. — z, Q G, H, /, 7, K 
dift on que en Tonneur de N. D., maintes. — aa. Ay G 8c il. — 
S. P. Tapoftres la comença. — ^ bb. fiabilloinne m. d, E, — ce. A 
j. lyj, AT la commandèrent,* i^Ten eftoit la cité Bab. — dd. A celé 
coumanciérent il. — k. E ajouUt fontainne m, d. K, — ee. G, G, H 
faite en Tennor de Dieu & de N. U7,K foloît N. D. laver. — ff.K 
D. de Sardenai. — 1. ^£n la. — s'en turent, -r- gg- G la paour du 
m. de «. d. E. — n. //, /, J pou. royj le roi m. d, C, H^ /, 7, K. — 

— o, ce m, d. /, y, K. — ^, A hh. G tenoient. 
que il montât; G que N. S. monta. 
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Sarrazin moût grant* honour. Et moût volantierz fe 
venoient * laver de celé foncainne ^ . 

De celé fontainne eftoient lavé ^ li arbre ' qui por- ['t-'^ 
coient le verai bafme/ . Au chaftel du Kahaire avoit à 
cel iour .j. paumier qui portoit dates. Noftre Dame 
Sainte Marie eftoit . j. iour defouz cel paumier & defïroit 
qu'ele eiift de ces dates. Mes ^ li arbrez eftoit trop hauz, 
par quoi ele n'en pouoit nulles avoir * . Li arbrez s'en- 
clina ' à fes piéz, & la glorieufe Dame J prift de cel 
fruit * ; & ' puis " fe dreça " li arbrez tout droit, voiant ^ 
moût de Sarrazins &^ de païenz ? qui là eftoient. Adon- 
ques copérent li païen *" cel arbre, & Tandemain le tro- 
vérent redrecié contremont & tôt ' entier, ne n'i paroit ' 
ne cop ne trancheiire " . Puis lorz* en avant portèrent il 
moût grant honor à cel arbre. 

a. G ajoute: chierté & li por- eûft de ces dates; H arbres s'en- 

toîent niout grant révérence. — clîna. — j. C Virge. — k. ff, /, K 

b. fe venoient m. d, L — c. de ccle picz, & N. D. prift de ces dates. — 

fontainne m, d. D, G, /,• Et moût 1. & m, d. Hy /, K, — m. G après. 

fontainne m. d, C. — d. C, — n. C, G, /, % ATredreça. — 

G, /, 7, K arroule. — e. / vrai o. J devant. — p. de Sarrazin & 

erbre. — f. H\e faînt baulme. — m. d. G, H, Ir% K, — q. Cvoiant 

g. G Mais tantoft. — h. avoir m, mains de païens. — r. FH Sarra- 

d. F, — i. £s'aclinaj f/ qui por- zin. — s. C\ G, Jï, /, 7, AT tôt 

toit dates, mais li arbres eftoit trop redredé & tôt. — t. C parut. — 

haus, & N. D. defiroit ntfout qu'ele . u. C tranche. — v. / De lors. 
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TEXTE A. 



Ces ffom les chamins qui droyramem vuet aler de la cité 
d^oicre'en Iherufalem e les pelerinatges de los fains e les 
luoqs qui font en la droyte vie. 

UI droytemenc vuet aler en Iherufalem^ ci 
voie en tele manieyra corne ilh eft en ceft 
efcrit deviié: Primerament Ton vait à^oAcre 
à CayphaSy au quel chamin ilh i a .iiij. 
^lieuas. Efli après d'illueques la iMontaingne Carmei. 
dou Carme, on le luoc mofTeignour laine Danis eft^ ce 
eft aflfavoir là ont ilh fu nés ad une ville que Ton apele 
Ffranche vilUy auquel luoq e(l una chapele. Sfos Tautier 
ad une pierre valée. Au giét d'une pierre eft la Fontaine Fotaaine de Saint- 
de moiïeignour faim VaniSj laquele ilh trova e la £fl 
de (Tas propes mayns. E fiachiés qui ilh i a mot bieu 




Denis. 
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luoq & es le plus fayn luoq de toute le montanha à 
cuer d'orne. 

2. En celé meer[me] montaingne eft Vabaye de ma dame 

Ste AîargueHte.fainte (Sttarguarîte, la quèle eft de moines, ont ilh i a enffi 
bieu luoq. Etdeflfos celé habaye au pendant eft le luoq ont 
faine Helyas habita, auquel luoq eft mot bêle chapele 
en la roche. Après de celé habaye de Sainte éMarguarhe 
en le coftieira en celé meefme montaigne, y a mot bieu 
luoq e delitos, hont habitant les ermitans latins que Ten 
apele frères dou Carme^ ont ilh a une mot bêle petite 
yglife de D^ftre Dame, E por tôt celuy luoq a grant 
playnté de bones aygues que yehent de la roche de la 
montaigne; de la quele habaye de Grex iufques as 
hermitans a une lieua e dymie. Après y a .j. luoq aval 
. au playn en (Tus de la mer, entre Sainte <5Harguarire e les 
frères dou Carme^ que a nom oinne. Illueq, fli com Ten dit, 
furent his le clos dont Noftre Seignhor fon doès e 
encores par le luoc ont ilh furent fargés. Après celé 
montaigne dou Carme à la partie des hermitans latins à 
la coftieira devers Chaftieu Telerin, ffi a .j. luoq que Von 

s, Jean de Tyr, apek Saint lehan de Tire^ ont ilh i a .j. moflier de Grex, 

ontTaint lehan ffift motz de biaus miracles. Après celui 

luoq vers Chaftieu Telerin, y a une ville que Ton apele 

Caphamaûm, Caphamaùm^ on furent fFais les deniers des quais fii 

vendu Noftre Sfire. 
Ckâiti Pèlerin. Da Chaîpkas à Chafteu Telerin ffi a .iij. lieuas, le quel 
chaftieu ffiét Ai la mer, e ffu de la maiftbn dou Temple*^ 
& yqui gift ma dame fainte Euphemie, virge e martir. 
qfarée. De Chaftieu Telerin à la cité de Ce^aire^ ffi a .v. lieuas, 
lequele cité eft fu la mer, & eft d'un baron dou roiaume. 
Dehors des murs de celé cité eft une chapele ont faint 
Comeli gift, que faint Père babtiza, lequel (Fu après mif- 
fîre faint Père archivefque de celé cité. En près de celé 
chapele ffi a une mot bêle pierre de marm, grant e 
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longe, la quek Ton apcle la Table de D^oftre Seignor. 
ElFy i a âj. autres pierres de ce marbre comme la table, 
qui flfont toutes rondes, groces deflfos & agiies 
deflus, que l'en dit les Chandeliers de ShQ>ftre Seignor. 
Après à mayn feneftra, près d'une ville que a nom Tan 
perdu, ffi eft une chapele de Noftre Dame, qui ffiét fur 
le marayns, ont ilh i a molt fain luoq, auquel marays 
y a molt de cocatrix. 

3. De Seyiire ad (Arffufy a .ij. lieuas, le quel chaf- Arfuf, 
tieu fét .j. petit près de la mer flur .j. tertre de ffablon, 
lequel chaftieu eft de YOfpital, au quel chamin par deflus 
ffiét 1{pche ralliée & .j. mauvays pays, & là fle aubergent 
maies gens aucune fTois por tallier le chamin à ceaus 
qui vont à laphe. 

De c4rffttf à laphe, qui eft ville e chafteu, fi a .iij. Jaffa, 
lieuas, & ffi eft le chafteu (Fur la mer. Et ffi eft conte à 
laphe, Trove len fus au chaftieu en lyglifo de Saint 
Tierre le peron de Saint laque, Tapoftle de Gualice. 

De Sfe^aire à Celone ffi a .vij. lieuas, le quele ville fét 
flfur la mer, e [de] Celone à Guadre ffi a .iij. lieuas, lequele Gama, 
ville fét iTur la mer que a nom Guadre? De laphe à ^mes 
ffi a .iij. lieuas. *R^mes fi eft cité & evefchié. Au playn Rama. 
de Ventes le roy Baldoyn, roy de Iheruf aient, aveques 
.V. .c. homes à cheval defcofift Saladin amtot ffon oft, 
bien .xxx. .m. homes de cheval, e là fTu portée la veraya 
croys ont Noftre Sfire ffofri mort en Iherufalem. E là ffu 
veii faint lorgi apertement en celé batalle, quant ilh 
feri primerament flur les Sarrazins, laquele batalle fii 
flaite le iorn de Sainte Katerine. 

De %gmes à Verenuble ffi a .v. lieuas. Verenuble eft une Bitkaiobk, 
grant ville. De Vetenuble a la éM[ontioye\ ffi a .v. lieuas. 
Sfur la cMonioye eft Taglife de [i*ai/ir] Samuel, & ffi a 
.iîj. lieuas iufques en Iherufalem, De \z:éAtonioye vait 
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Ton toc droit à la fainte dté de Ikerufalcm par flblhel 
levant flans aler ni fsà ni là. 

!! 

Ces jfont les innées de la fainte cité de Ikerufalem e les 
luoqs fainSy que Von doitfuire 6* adhorer. 

4. Primeramenc qui droytemant vuec intrer en Iheru- 
falem^ intre tôt droit por la Vorte Saint Eftieney e doit 
querre les Sains Luoqs. 
s. Sépulcre. Primerament le Saint Sépulcre Noftre Seignor eft 
illueques après, c'eft affavoir au cuer ont eft le Compas 
de Noftre Seignor. Effi eft enffi le luoq ont Nichodemus 
& lofep ab Arimatia mironc flbn benoic cors, quant ilh 
flu encevelis après la benoyta paffion. 

f . A la yflue dou cuer à la feneftre majm, eft SHonti 
Calvaire. Calvajre. Ce eft le luoq ont Dieus fu mis en la croys : 
e deflbs eft Golgota, ce eft le luoq ont le flanc Noftre 
Seignor pertufa la roche e chay fur la tefte de Adam. 

6. En après dAriérs la tribune dou maiftre autel, de 
Ceioane^^iaFia' fos é^omi Calvajre eft la Colompne ont Noftre Seignor 

Yhefu Crift flii liés e batus, & illueques, decofte une 
diflendue de .xl. degrés, eft le luoq ont ma dame fainte 
Helena crova la Veraya Crois. 

7. En après à Tichue dou cuer près dou Sfepulcre 
Prifon de j^, s, e& U Treiffon de Noftre Seignor à mayn deftre, & 

illueques eft la [chejna dont ilh (Tu liés. De Taucre intrée 
dou Sfepulcre y [fi a .x]l. degrés contre aval iufques à la 
Chapele des GreXy en la quele chapele flbloyt efler la 
Sfaince Croys qui fTu trovée & la ymage qui parla à 
Maria Egipciaca e la converti. 

8. Après par celé ychue dou Sfepulcre por dehors 
Su CiaritM. vers boire, eft lyglife de Saint Carito, e là auffi eft fon 
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cors. De Tautre pan dou SJefulcrt par devant vers midy 
près d'iluoq eft rygliie de V^firt Dame de la Latine^ la SteASaHei 
primera yglUe que uunques fiifl de Latis en Iherufalem^ 
e por ce a nom la Latine^ & eft de moines noyrs. Ceft 
eft le luoq on fainte Marie Macdalena & (Tainte Marie 
Geophé denraïftrent lur chaveus, cant Noftre Sfire Ihefu 
Chrift morut en la croys, & iliueques la maiflbn VHof- 
jrital de Saint lohêtL 

9. Devant le Sfepulcre, cant conrnxe .}« arc puet 

traire à .iij. fois vers levant, eft le Temple Vomini ont UTemfieDtHUm, 

flbnt iiij. intrées & .xij. portes. En my le temple eft la 

Gran 7(ffche ffacrée, ont eftoit l'Arche Noftre Seignor au 

temps' de David, e la Vergua de Haron, e les Tables 

dou Vielh Teftament^ e les .vij. Chandeliers d'or, e 

l'Arche ont eftoit la Manne que venoic dou ciel, e le 

Fuec qui foloit dévorer le flfacrifice que l'en Êdflfoic, e 

rOli que degocoit, dont les roys e les prophetas Noftre 

Seignor eftoient enoingnt. 

10. E iliueques de cofte fur la VSo]che fu le fis de ^^ij^^^' 
Deu ufért, & iliueques vi lacob Fefchiela que tocoit 

iufques au del, e la vi el les angeles monter e diftendre. 
A deftre de la '^che apparut l'angel ad Zacarias lo 
propheta. Là deflfus eft SanSa fanâoruthy [&] iliueques 
perdona Noftre Sfire à la fema qui fu prife [en ad]- 
ulteri. Iliueques ffu anunciés faint lohan B[a]p[tifte]: 
en celuy luoq adorent or endroit les Si]^arazin]. 
Autreffi dis l'on que iliueques eftoit .j. autier, hont faine 
Habraam fift faciifice à Dieu. 

1 1. Là deflbtz eft le Sépulcre Saim laque^ le primier s. jdcpm. 
evefque de Ilurufalem^ près d'yqui eft Vhiglife Saim 
laque. Hors dou Temple eft .j. aurier ont Zacarias, ffis 
Barachias, fu ocis, & ce eft entre le Temple e l'autier. A 
rintrée dou Temple eft la porta que l'on dit Speffiofa. 

Vers ponent & vers horient eft le Temple Sfalamon. Par ^"^^ ^"^ 
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devers levant eft le Vayn !hQ>ftre Seignor. Et illuoq fon 
fon lit e de Noftre Dame auffi. Au Temple Vamini vers 
levant eft la forte de Iherufalem^ & là hors por celé 
ychue parent les pies de la befte que Noftre Sires che- 
vaucha au iom de Pafches flories. Et là deflûs font 
Pifdmprùhatifui. Toftes cAureas. Au Temple vers celé ychue eft Trohatica 
piffina en celé voye, & illueques près eft Sanéla o4nna 
e ftb monument. Sur Sainte cknne eft ryglife de Sainte 
é^arie éMacialena. Vers mydi fur la cité de Iherufalem^ 
eft éMonte Syon ; là eft le luoq e la grant yglyfê qui eft 
abatue, ont Noftre Dame fainte Maria treipaiTa & d*il- 
luoq laportarent à lofaphat. 

12. lUueques eft une chapele ont Noftre Sfire Son 
iutgiés e batus e flagelés & d^efpines coronés, & flfe ffa 

PrkoirtdeCéàpke. \^ Tretoire de Chaiphas & fla maiffbn. Sur le grant yglife 
abatue eft YTglife iou Saint E/perit ; illueques dichendi 
le Saint [Efperijt fus les apo(Ues le iom de la Pente- 
cofta, & [ileques] à mayn deftre eft la Table on Dieus 
cena avec fes difciples, & aqui deffbtz eft le luoq ont 
Noftre Sfire lava les pies à iTes apoftles, & encore y eft 
la pile. Illueq intra Dieus portes clofes e dift à iTes dif- 
fipîes : a Pas (Toit à vos ! >> E dift à Thomas : ^ Met yffi 
ton doit e ta mayn en mon cofté. » 

13. Deffoft osante Sfyon eft une chapele que l'on 
apela Gualilea, Illueq aparet Noftre Sires à fes bones 
femas & à Sfymeon. En éMonte Sfyon ffii enoingt le roy 

Natgtoria Si/oi. Sakmon, puis amont fur la cité eft S^atatkorie Sfiloé & 
là près fil enfoïs laint Yfafias. Sur S^atathorie Siloé eA 
o4ckeldemac', fe eft le luoq qui fù acheté des .xxx. deniers 
que fil vendus Noftre Seignor, & fle eft la fepulture ont 
met les pèlerins. 

Deflfos Tortes cAureas en la valée eft le roiflel que l'en 
apela Cedron ; illuoq culli David les .v. pierres de que 
ilh offit GoUas. 



DE LA TERRE SAINTE. l8f 

14. £c iluoq e& lofaphat^ le luoq on Noftre Dame 
Sainte Maria fu enterrée & mife. En après d aqui eft Get- Getàfimani. 
ffemaniy le luoq on Dieus fu pris^ & illuoq parent les 
dois de Noftre S(ire en une pierre. Illuoq laicha Dieus 
flaini: Pierre & S. laques & S. lohan, quant ilh ala orar. 
IMuec tan corne le giét d'une pierra, eft le luoq on Dieus 
oret à flbn père e (Tuet les gotes de flanc degotant por 
derra. lUueq fa mis faint laques & faint Slymeon & 
Zaquarias. Au pendant de cela valea eft la flepulture 
dou roy lofaphat, dont la valée eft enffi nommée. 

Au deflus vers levant eft éMonte Olivet^ don Noftre Mont des osmen. 
SHre monta a[l ciel] le iom de la AflcenHon. Et encores 
i {pert le pié] (ineftre. Uueq comanda Noftre Sfire à fl*e$ 
dijffiples à ad aler preycher Pevangeli ad Univerffe créa- 
ture. Par deflus eft une chapele, ont gift fainte Pelage 
martir. Près d'yqui vers à mydi eft une chapele ont 
JNoftre Sfire ffift le Tarer nofter. Entre iSifonr Oliveti & 
Retarda eft Verfagé, hont Noftre Sire manda Saint Pierre Betkpkagi, 
e flaint laque por la aflhefla e por flbn polin le iorn 
de Pafque florie. Près de tétanie eft le luoq ont Deus 
reflucita Ladre e perdona les pechiés à la Macdalena; 
ce eft la éMqfffcn Symon le lehra^ qui eft ad une Ueua de 
Iherufalem. 

m 

Ce efi le chemin de ïhemfalem par aler à la Qi[arantene, 
que T)eus ieùne & as autres luoqsfayns près (Paqui. 

i^. De IharufaUm à la Quaremaine a .vij. lieuas, & 
illuec ieiina Noftre Sfires .xl. iors e .xL nuogz. Et après d a- 
qm eft lerico. De lerico au flum loriayn a iij. ÏLeudA-^u Jourdain, 
illueq &L Noftre Sfires babâfés de i'aint lohan Babtifte. 
Dou fixnmlciriifyn ^cMonu Synqy ffi a .viij. iornées. lUue- 

»4 
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ques dona Noftre Sfires la loy à Moyfen, & en celuy 
mont gift ma dame fainte Caterine en une vielle fepul- 
ture de marbre. Ad une lieua de Iherufalem vers mydy eft 

s. Héiie, Saint Helias, e près d'aqui .j. poy eft le Cham flori. E n*a 
[que] .j. poy, fors de celé voie eft le Sépulcre l^achel [la 
femeiajcop. Encontre celuy mont d'autre part eft la 
BttAJéem. cité de "Berleem, ont naflfci Noftre Seignor. A .ij. lieuas 
de Iherufalem eft la crèche hont Noftre Senhor fii mis, 
cant ilh fu nés & envolopés de petis drappieus. Près 
d'yqui eft le luoq de la nativité, & le luoq ont les très 
reys, qui vendrent d'orient adorèrent Noftre Seignor, 
quant ilh li ufrirent or & en(re[n]s e mirre. Illueq au cofté 
dou cuer à mayn deftre eft le poys on chay Teftela. Al 
feneftre giflent les Ignocens. El encontre eft la Sépulture 
de faim leronime, Deffotz Vetlleem eft une chapele ont 
Noftre Dame (Te repaufa, quant ele doit efFanter Noftre 
Seignor, e pren Ton la via d'aqui ad aler à Sfajm 

Hihron. Habram en Hehron. 

i6. Et illueq fîft Noftre Sfire Adam & Eva, & 
illueq eft la SI\taiffon de Chaym & d'olbei Près d'aqui s'i 
demoftra Noftre Sfire en forme de la Trinité à ffaint 
Habraam. Vers oriant eft le luoq où Noftre Dame flfalua 
fanâa HeUfabet. Illueq fu nés Saint (ohan Babtifte, & 
Zaquarias fTon père. A .ij. lieuas d'aqui eft .j. Chaftel 
que Ton apela Hemaùs ; illueq apanit Noftre Sfire à 
Saint Luc & à Cleophas après la refurexion. Ad une 
lieua de Iherufalem ffi eft Talbre, de coy ffu Êûte la 
Veraye Croy. 
NapUufe. De Iherufalem à Sfamarie que l'en apela Staples, ffi 
a .xij. lieuas ; illueq parla Noftre Sfire à la [Samarijtana, 
au Tos de lacob. Illueques a .ij. l[ieues à] la cité de 
Sebafte. Illueq ftaint lohan [fu decolés & là eft fa fepul- 
ture]. DeSfebafte à SlUonte Tabor ffi a .x. lieuas. lUueques 
iTi cralfîgura Noftre Seignor delan de (Tes apoftles. 
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' Or laycharem à parler de la flfainte terre de Iheru- 
falem e dou païs encorn lli. 

IV 

Ce eft le chamin d^c4cre à D^faret e de los autres fainto^ 
ratges d'entorn lli. 

17. Primerament Ton doit aler d'c4cre à T^iarety Naturah. 
ont ilh i a .vij. lieuas. En ceft chamin eft SJafran^ ont 
ilh i a .iij. lieuas, en laquele montaigne eft ÏTglife de 
mafeignor Saint laque, quant ilh fu nés^ & encores i 
par le luoq. De Sfafran à Sfaforie ffi a .iij. lieuas, e 
dlllueq va Pen à U^faret ont ihl i a una lieua. Et illuoq 
vint Noftre Sfeignor en la virgen Maria. 

De V^xaret à Cana Gualilea a .iij. lieuas. A Cana 
Guali\t\ée ffurent faites les nofles dou roy Architiclin, & 
en celés nofles ffift de Taigue vin. Encores par le luoq 
ont les nofles furent faites, & le luoq ont les .vij. ydrias 
cltoyent. 

De Cana Gualilée ad .j. trait d'arc iufques au 'Pois 
ont laigue ffu prife. lUueques près eft éMonte Tabor. De 
oMonte Thabor à cMonte Hermon a una Ueua, & illueq eft 
la cité de IT^aym. Illueq refluflîta Noftre Slire le filh à 
fema la veva devant la porte de la ville. 

Près de la cité, à .iij. Ûeuas, fli eft la (S^er de Gualilée. Uc de VbMade. 
E de cofte ffu la mer eft Tabarie, ont Noftre Sfire her- 
berga & [mou]t de miracles i ffift. Et aqui fift Noftre 
Sfire gi[ter] ret à la mer à faine P[ierre | & à S. Andrés que 
[eftoient e]n .j. bacel. Slur celé mer ala Noftre Sfire 
[veant S. Pierre & S. An]drés ; & adonc eiic moff[ei- 
gnor] S. Pérès pahor, cant ilh le vit venir à pié fur Tay- 
gue, car ilh cuyJoit que ce ffuft ff^anrafme. 

Après d^illueq de Tautre part, flî eft Capharnaùm e Capkamasm. 
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d'autre part le Stagne de Geneiarei. En ffus le Stagne de 
Geneiarety à mayn deftre a .). mont, que eft playn de 
ffen, ont Noftre Sfire preicha à la turba des gens. Après 
d'iqui ffi eft le luoq, ont Noftre Sfire flfaola .v. .m. homes 
de .V. pa[in]s d'orgi & de .ij. peifTes. En ffus près d'il- 
lueq eft la priffon, ont Noftre Sfire fTu mis, iufques atanc 
que ilh horent payé le treu(t)atge de ffon paffatge. Ce 
ffu adonc cant ilh comanda à moffeignor S. Pierre à 
pefchier .j. peiffon; e quant ilh Tôt pris, Noftre Sfire 
comanda qu*ilh ffus huvert. E traïftrent J. denier lequel 
fil payés par le treu(t)atge de ffon paffatge. Molt de 
miracles ffurent ffaitz en celé encontrée, que len non 
puet ffi bien ffavoir com l'en vodroyt. 

Le Sapket, De Tatarie au Sfaphet a .iij. lieuas. En ceft chamin eft 
le Tuis^ on lofep fu gicés, quant ilh fii vendus aus Efinae- 
litans. Sur le pont dou Sfaphet eft la pierra ont Noftre 
Sfire ffi repaufa. Dou Sfaphet à S, largi ffi a .y. lieuas, 
& ffy eft une yglife de moines noyrs. De S. lorgi ad à 

Sariiinaf. c4cre a .iiij. lieuas. Uotcre à Terdeney a -iij. iomées c 
dimie, e paffa Ton par VomaSy car ce eft dimie i[omée]. 
Autre ffachés que ilh i a une TaUe de Noftre Da[me 
d^où] degotoit holi, molt de malades gueriffent, [e à 
Tor]tofa eft la primera [yglife, que firent] faire les apof- 
des à la ffemblance de celé de D^a^aret, 

Aynffi feniffent les pelerinatges de Ihemfalem & de 
Sains Luoqs entom. Or prions le autifme Peire que de 
ffa Ffilhe ffift ffa mère que ilh nos don requerre tes ffains 
pelerinatges devan només, ffi que ilh ffoit au proffit de 
nos cors & ad exaltation de nos armes. Dieus por ffa 
fainte pitié nos le puiffe otroyer ! Amen! 
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LES 

CHEMINS ET LES PELERINAGES 

DE LA 

TE'HXE Sc4IS^CTE 



TEXTE B. 
I 

Kl diicemenc veut aler en lerufalem^ primérement deit 
aler de odcre à Caiphas^ en quel chemin à mayn 
feneftre eft la oMomaigne de jeynte zMargarete de Carmey 
ki eft à .iii). liues de Q4cre, En lun chef de la montagne, 
eft Franche vilty où Teynt Denys fu né, en une eglife Franekêvîiu, 
peitite, en une petite roche contre val. En celé roche 
apert le lui oum un berfel cave en la roche, & par 
dcrére celé eglii'e à mayn deftre eft la Fomaigne ke FontamedeSaha- 
Denys trova e fift de ces mayns. E fachéz ke ceo* eft un *""' 
de plus feynz lius à cors de home de tote la moncaigne; 
e pus l'em vet à un cafelet hoft près de là,, à une petite 
defcendue. 

2. A lautre chef haut de celé montaigne, eft une &« MargytHu, 
abbaye de Griffons, moignes ners, où feynte Margarete 
fift muft de miracles, e funt là de bons fencuaries. 
A la defcendue de celé abbaye contre val eft une 
chapele en la roche de feynt Helyes le prophète, où il 
fift muft de miracles, e en la chapele eft une bone fon- 
caigne de ewe fi*eide ke il trova e fift. En concreval à 



190 LES CHEMINS ET LES PELERINAGES 

mayn feneftre eft un cafal k'eft apelé Capharnaùm, A 
près un poi en fus eft cAnney un cafal où furent forgez 
les clous dont Ihefu Crift flift clavéz en la croiz, e apert 
c^kat. uncore le lui. En aval ânce fur la mer eft Caîphas ke 
foleit iadis mue valer avant ke la cité à^odcre fuft fece, 
kar auncienemenc foleit aver aufi grant renom cum oicr^; 
kar iadis (Acre foleit eftre un cafal e Caîphas fu la vile. 
E fachéz ke (Acre n'eft pas de 7erre de promijfion aufi 
cum eft Caîphas^ kar un flum devife la Terre Seynt entre 
(Acre e Caîphas^ k*eft apelé le Flum de Caîphas, ke ift de 
une fontaigne ke curt par de futh le Carmont e vent 
par de futh la montaigne de Seynt oMargarete^ k'a nun 
la Taumére e curt en la mer e part enfi la Terre de Tro- 
mijjîon, e ataunt i a ^(Acre à Caîphas com de (Acre à la 
montaigne. En après Tem veit de Caîphas à Chajtel 
Telrin où il i a .iij. liues, e eft del Temple. En contre cel 
s. Jean de 7>r. ctiaftel eft un feynt luy ke Tom apele Seynt lohan de Tyr, 
e fi ad un abeye de moygnes gris, où il i a bons fein- 
tuaires, e feynt lohan Bapcifte fift mut de miracles. En 
fus de cel Uu haut iiis la montaigne à main feneftre eft 
un beau Uu e feint, où i a en hermitage de hermites 
u Carmd. Latins, ki s'apelent frères de Carme^ e fi a une eglife de 
U^oftre Dame', e fi a mue de bones fontaignes curantes 
e mue de bones herbes Hairans. 

Del Chaftel Telrin Vota vet à Sefarie'^ la cité fis fur k 
mer, où Tom trove à main deftre les falines de ÏHofpital 
de Seynt lohan, E puis fur la mer trove l'om Tan perdu, une 
tur de Seynt Lazare. D'autre part à mayn feneftre dedenz 
terre, eft une eglil'e de Deftre Dame de éMareys, e iluec 
Ckàtei FVtrin. venent mut de gens en pelrimage de Sefarie e del Chaftel 
Telrin e del païs. En cel mareys lunt muz de caucatris, unes 
féres beftes, les queles i mift un riche hom ky eftoyt en 
Sefairiej e los fift norir, car il les quida fere dévorer fuen 
frère, pur un contefte ke aveit efté entre eus, e pur ceo les 
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fifl il les apercer de Egipte. E un iur amena on luifon frère 
pur baigner, pur covertement ocire. E fun frère fu plus 
fàchaunt de lui : (î le fift primes defcendre, e les beftes 
k'yl aveyc non cantoft le cirèrent en parfund^ fi ke onkes 
puis ne fii trovèz ; e fii aperceii la traïfon par ceo ke 
efteynt confentaunt, e enfi fii perdu ly traîtres, e feon 
frère favé. 

De tel liu delès Sefarie^ fi à une Uue de hors les murs C(/ar^. 
un petit, eft la fepulture de feynt Cornel, ke feynt Père 
baptiza, cum il eft efcrit en fez des Apoftles, e fli arce- 
vekes de cel cité. Après un poi en avant fi eft une 
pèce de marbre de la colur de propre, ke Yom apele 
la Table V^ojire Seignur^ \3l quele Sarafins trenchèrent 
per mi. En cofte celé table func deus autre grant pèces 
de marbre, groflfes e tute rundes par de futh, e hmges e 
grêles par de fus, e funt apelès les Chandelahres Noftre 
Seignur, e une fontaigne ke eft murée tut entur, en bcn 
haut. D'autre part fors de la cité à main deftre en fus un 
poi de la mer fi eft une Chapele de Seynte otarie éMag" 
ialeney ky eft feinte e vertuufe, e dyent ke là fift ia 
penaunce. 

3. En après de Sejaire Tom vet à cAfuTy un chaflœl -^r/*/ 
le quel fi eft fur un tertre de roche un poi en fus de la 
mer, Iur le fablum à nef liues de Sejaire. En fus aufi vers 
la montaigne eft un liu mult perillus, ke Tom apele 
%gche taliey kar la repeirent larrons e grant mal funt à 
pilrins e as autres. 

Après Tom vet de olfur à laffe, où il i a .iij. liues. 
laffe eft vile & châftel, e un conté, e fi eft fur la mer. Jéfa. 
A laffe eft la mefon où feynt Père habita, kaunt dut 
baptizer Cornele. E fu la mefun Simeon le Canut, e ore 
eft apelé la Tur de le patriarche. Là fus al chaftel, en le 
Eglife de Seynt Tére eft le Teron de Seim lelke fur le quel 
Tom dift ke il pafla la mer, e fi a autre fentuaries. E fadiéz 
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ke laffe eft un de bons liues^ ke feic fur b marine. De 
hors le murs de laffe un poi loinz cum Tom vet à 'Rgmes 
eft une Chapelle de Seim oibacuc, mult feinte^ mes mult 
anciene. 

De laffi prenc Tom le chemin pur aler en lerufalem^ 
R^a- e fi vec Tom dreit à Ventes ^ où il i a .iij. granz liues. 
Liiie eft d^aucre part encontre ^mes^ e iluec eft une 
Eglife de Seint leorge. A Udde refufdta feint Père Tabi- 
tam, e iluec eft bon pehîmage pur Teglife ke eft mult 
feinte e pur les miracles ke feint leorge i fet. De Udde 
à ^mes (i a .iij. liues. Hames foleit eftre de grant 
renom. Sarazins Pont mult honuré e uncore funt, kar il 
unt là lur grant malhoumerie e unkore funt là lur 
afHiAiouns. 

A main deftre fur la mer de autre part de Hames^ 
eft odfcalane^'Z .ix. liues de laffe. Outre o4fcalane à .iij. 
Gaza, liues fur la mer eft Cadres, dunt Sampfon le fort brifa 
le[s] portes e les porta fus un mont bens loins de la vile. 
De Cadres à .iij. liues eft Forbye où la Criftienté de ça 
mer fu un tens defcomfite. 
BMeMPèk. En après Pom vet de ^mes à Verenuble où il i a .v. 
liues, le quel chemin eft mult dutus pur les bucement. de 
Bedeuins, ke ocient la gent ke vunt en lerufalem. De 
VetenuUe vet Tom à la é^ônr laie, tut dreit par foleil 
leuant, fauns aler ne fà ne là, où il i a .iij. liues, la* 
quele eft près de lerufalem. De la ^ont loie Tom def- 
cent en lerufalem, 

II 

4. E qui dreitement vot entré, fi deit entré par la 

Tarte Seim Eftevene, là où il fu lapidé, kar ceo eft la 

plus efpecial entré[e] ki K foit. E pus ke Yom eft entré, 

3. ssfukrt, Tom deit cercher par ordre les Seinz Liues. Primiépe- 
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ment deic requere le Verei Sépulcre IheAi Crift. Après 
en le quer eft le Compas e le Cercle où Nichodemus e 
lofeph de Arimachie miftrenc le cors Ihefu, kant il le 
voleinc enfevelir. 

f . A rUTue de cuer à la feneftre main eft o^ont 
Calvaricy où Deu fu mis en la croys, e ileukes fift feint 
Abraham facrifice à Deu. E par de futh eft Golgatka^ où 
le fane Ihefu cheï e perça la roche, e unkore pert. 

6. En après, derére la nîbune del meftre aucer 

fudi é^om Calvarie^ eft Columpne où Ihefu fîi h^XM. Cahàrt, 
E ilekes en cofte H ad une descendue de jd. degréz 
iekes al liue où feint Hélène trova la Seim Croyi Noftre 
Seingnur. 

7. E en après à TiiTu del Sépulcre à main deftre eft 

un liue ke Tom apele la Trifun Sh^ofire Seigmr, où il Prifon de n. s. 
fil mis en prifon, e là foleit eftre aufi une chêne dunt il 
iu liez. De Tautre entré del Sépulcre fi ad .xlj. degréz 
contre val, iekes à une Chapele de Griffons, en la quele 
Chapele foleit eftre iadis la Seim Croys ki fu trovée e 
une Tmage de S^oftre Vame ke parla à la Egipciene. 

8. De hors vers boirre eft VEglife de Carito e fun en- 
feveli. De Pautre entré del Sépulcre près d'ilekes eft la 

Latynaj e un autre liue où la Magdalene e la Marie Che- suMarULathu, 
ophé plorérent, kaunt Noftre Seignur munit en la croys. 
E ilekes en cofte eft le Hofpital de Seim lohan, 

9. Devant le fepulcre d^elekes tant com un arke 
put trere, à deus foyz vers le levant, eft le Temple de UTempUD^ 
Noftre Seignur, où funt .iiij. entrées e .xxi). portes. En 
mi le Temple eft la grand ^che facrie où foleit eftre 
ancienementT Arche de Noftre Seignur, e la Verge o^aron, 
e les Tables del Veil Teftament, e les .vij. Chaunde- 
labres d'or, e la Huche où efteit la Manne, ke vint de 
cel, e le Feu ke foleit dévorer les facrifices, e le Oylle 
ke degutoit, dunt efteynt enoynz le roys e les prophètes. 

»5 
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Roche de u Sa- lo. lUekes 60 cofte fus la %gche fu Ihefu ofTerr. Ile- 
^^''' kes aufi vit lacob le efchele ke cochoic iekcs al cel e vit 
les angeles montre e defcendre kaum il s'endormi. A 
deftre de celé 'R^che appanit li angeles à Zacharie le 
prophète. E la defus eft une cbapele ke a nun Sanâa 
fanàorum. E ilekes pardona Noftre Seignur les pecchés 
à la femme ke fu prife en avoucére. Ilekes fîi anomé 
feint lohan le Baptifte, e ilekes ore endreit aorent les 
Sarasins. E ilekes fii un auter où Abraham 6& facrifîce 
à Deu. 

II. E ilekes fu une e^fe dunt feint Iake, ke fu 
frère Noftre Seignur apelé, fu trébuché. De hors te 
Temple eft un auter où Zakarie le fiz de Barachie fu 
occis, ceo eft entre le Temple e le auter. A Centré del 
Temple eft une porte ke l'em dit Speciofe. Devers ponent, 

Temple Sajomon. par devcTS demi cor, bft le Temple SaUmon. E près de 
cel temple eft un liu ki eft en forme de baing, e eft 
apelé le Sai/ig V^oftre Vame & de V^fire Seignur. E 
ilekes foleit eftre lur repos acune foyz. Aprèe de là eft 
Sépulture Seint Simeon, E el Temple Damtni vers le levant, 
eft la Torre ke Tom apele lerufalem. E de hors vers cel 
iflfue apérent les pas de launefte ke Noftre Sire chiva- 
cha le ior de Pafche florie. E là defus près de là funt 
Terres Orre\. Al Temple à ifTue devers boyre eft la Vorte 
ke Tom die de Tarays. E en cofte le^ mur del Temple eft 

Pi/dnef^atifue. une pîfcine ke Tom apele Trobëtiea Pifcina. Après de 
là eft .^râr otnne e fun monument. E ilekes dient akuns 
ke là eft Trobûrica IHfeina, Sur Seint cAnne eft Teglif^ de 
la éHIagdelene, Vers mi îof fur la cité eft Stfmt Sycn^ e 
là eft la granc eglife abatu, où Noftre Dame trepafTa, e 
d'ikkes la portèrent les apoftks en lofaphm, 

I a. Ud^es devant eft une chapele où Noftre Seignur 
fu iugéa, e efcfaamiz e efcoupéz, e flagellez, e vkuperéK 

rritoirtdeCétpke, e de efpines conmée; e ceo Ai le Tretorie CaipkaSy là où 
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furent afembléz les luys an concil en contre Nôftré Sei- 
gnur. Sus la grant eglife abatue eft la Ckapele de feint 
Efperitj fur les apoftles le ior de Pentecofte. E ilekes à 
main deflre fur le auter eft la Table fur quel Deu cena La Chu. 
ou ces diibiples, e là de futh eft le liu où Noftre Sire 
lava les pés à ces difciples^ e unkore i pert la pyle. 
Ilekes entra il les portes clol'es à ces difciples vel 
apoftles e lur dift : ce Pais feit ou vous ! » E ilekes dift 
il à feint Thomas : c^ Merez ici ton dei & ta meyn en 
mon coflé, e ne feez mefcreant, mes feez feel. o 

13. De futh ^oni Syon eft une chapele ke \om MomSiw. 
dift Galilée. Ilekes aparut Noftre Sire après fa refurec- 

cion à Simon Pérès e à bones femmes. En éiMont Syon 
fu li roys Salomon enoynt. Après de là amunt fus la 
cité, eft une pifcine ke Tom apele U^tatorie Syloe, 
Ilekes après fu feint Yfaie le prophète mis. Sus ff^ata- 
torie Syloe eft un champ ke lem apele otcheldemach ; ceo AckeUUma. 
eft le liue, ki fii ataché pur .xxx. deners pur la fepul- 
cure des pelrins. 

De futh Tories Orrex en la valée eft le rufel ke a nun 
Cedron. En cel roiflel cuilli les .v. pères David des quels 
il ocift Golyas. 

14. Près d'ilekes eft lo/ophat, le liue où la virgine 

Marie fii mife. Ilekes derére eft Geffaman le liu où Deu Getkjimani. 
fil pris. En cel liu apérent les deys des mains Noftre Sei- 
gnur^ e là lefta noftre fire feint Père e feint Iake e les 
autres difciples^ kaunt il ala orer. E près d elikes tant 
com eft le iet de une père, eft le liu où il 6ra Deu le 
père, e fua gutes de fane decurranz en terre. En cel liu 
près furent mis feint lake^ e feint Simon e Zakarie le 
prophète. 

Près de là eft éMont Oliver e. De cel liu Noftre Seignur MontdaOïMert. 
afcendift al ciel, le ior de TAfcencion, e unkore pert la 
forme de pié feneftre. Ilekes commanda il à ces apoftles 
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prêcher le evangelie à cote créature. Ilekes eft la Chapele 
de Seint Telageon [où] Noftre Sire fîft la Tarer noftre. 
Entre <5^ont Olivete e ierhanie refufcita il Lazare, e où il 
perdona les perchez à la Magdalene. 

Ilekes près eft où Marie e la Magdalene cururent 
vers Noftre Sire. De futh lerufalem vers ponent fi ad 
une liue petite, iekes là où le arbre de la Seint Croii 
s, HéHe. cruft. E devers mi ior fi ad une lieu iekes à SeyntHelyes. 
Après un poi eft le Champ fluriy e de là un poi eft la 
Sépulture de T{acheL De lerufalem par devers boyre fi ad 
.ij. liues iekes à Seint Samuel. E ilekes eft un mont ke 
l'en apele le éMont de éMont loie ; vers orient eft le liu 
où Noftre Dame falua feinte Elizabet, e ilekes le Bap- 
tifte fu néz. A fa .ij. liues eft olmans, où Noftre Sire apa- 
ruc à .ij. difdples^ à feint Luke e à Cleophas. 

III 

IJ*. De lerufalem ad .vj. liues iekes à la Qifarenteine 
où il iuna .xl. iurs. E là de futh eft le Gardin feint oébra- 
ham, e près d'ilekes eft lerico. De là al flum lordan fi 
ad .ij. liues. Ilekes fu Noftre Sire baptizé de feint lohan 
BetAHem. le Baptift. De lerufalem en "Betleem ad .ij. liues. "Bethléem 
fi eft futh un mont où nafqui Noftre Sire, e ilekes eft le 
Trefepe où il fu mis. E d'autre part eft le liue où les jij. 
reys le honurérent. Uokes en cofte del cuer à main def- 
tre, eft le put où chaï Tefteile, e au feneftre gifent les 
Innocens. Par de futh Tencloiftre gift feint lerome. De 
futh Hethleem eft une chapele où Noftre Dame fe repofa. 
E de là prent Tom la voie pur aler à Seim (Abraham en 
Ebron. 
Hihrtm. 16. En Ebron fift Deu Adam e Eve. E près d'ilokes 
eft la cMefon Caym e G4bei Ilekes près fe demuft 
Deu à Abraham en forme de la feint Trinité. Del ' flum 
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Jordan iekes al oUtont Synaî ad .viij. iornées. Uekes dona 
Noftre Seignur la lei à Moyfen. En cel mont gift 
feinte Kacerine, e là func mult de abayes de Griffons, 
e fi ad mue beau païs, e mule de belles favages^ ke ne 
vivent d'autre chofe fors de la manne, ke chét de ciel. 
De la Sépulture de Seint Karerine apertement oyle vent 
plus fuef fleyrant de baume, dune mult de malades 
gariflent kant il funt ennoint. 

De lerufalem à Samarie ke Tom apele S^aples^ ad Naphmfi. 
.xij. liues. Uekes parla Noftre Sire à la Samaritane al 
Tiude lacoh^ e dHlekes iekes à Sehaft ad .ij. liues. Illekes 
fil feint lohan Baptifte decolé e là efl fa fepulcure. De 
Sehaft iekes à éMont Thabor ad un auere mont ke Tom 
apele cl^onr Hermon, e de futh S^Çaym, où Deu refu- 
fita le fiz de la vedue. Par de fueh é^font Thahor eft un 
cafal, ke a nun Hourie e foleit eftre iadis cum un burke. 

D^éMont Thahor iekes à Taharye ad .iiij. liues e Ib, Lae d* miriMéU, 
{Mer de Taharie^ en la quele !^oftre Sire fift geter la 
reyha feint Père e Andreu. En celé nier fift il feint Père 
prendre un peyffum, dunt il priftrent un dener d'argent, 
ke fil paé pur eus à truage. De là l'om vet à la Tahle 
Noftre Seignur, dunt lom dift ke il magna ou ces def- 
ciples. Entre Taharie e la Tahle eft Capharnaûm où il fift 
mult de miracles. En fus un poi d'ilekes fu il mis en pri- 
fon. En fus de la éMer de Taharie à main deftre eft un 
mont, ke eft plein de fein où il faula .v. mile hommes 
de .V. pains e .ij. peyflfuns, futh le quel mont près de là 
eft ^Eyiant de Geneiare\t\h^ en la quele contré il fift 
mult de miracles. 

De Taharie iekes à Cana Galilée ad .v. liues où fil- cm«. 
rent le noces Architriclin, e le ewe fii turnè en vin, e un- 
kore apert le liu où fiirent mifes les ydres. E ilekes aufi 
par de luth eft un liu où Pom defcent à croupeeons en 
la roche où Noftre Sire fe muffa pur les luis. 
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IV 

NaKortth. 17. De Cana Galilée à V^\areth ad .iij. liues. Uekes 
fu anuncie feinte Marie de laungele Gabriel, en un liu 
k'eft à feneftre de denz le eglife à Tentranc en une 
caveroce de denz la roche où il i a une chapele e aperc 
le parais par de fus là où le angle la falua. 

De Peglife eft la Anunciacion de Seinte Marie ad un 
granc crée d'ark iekes à la Fontaigne Seint Gabriel, la 
quele eft mult feine e foleic eftre iadis mule bêle, e la 
cité de grant renom, fur la quele eft la éWont Ide. 

En fus un poi de la cité de tJ^iareth à deftre eft une 
chapele ke Tom apele Seint Zacharie\ e là feint Zacharie 
e feint Elifabech habicoienc acune foiz^ kanc il venoient 
de lerufalem à !J^Ça{areth:^ e là eft le auter où feint ZàJLmt 
chaunta. E fus de Seint Zacharie ad deus mons où Tom 
dift ke Noftre Sire failli de lun à Taunre. 
Le Safran. De P^aytreth vent Tom à Safran^ où il i ad iiij. liues, 
aquel chemin Pom lefte Saffarie à deftre. D autre part 
la montaigne par de futh, Tom trove une fontaigne ke 
Tom apele la Fontaigne de Saffarie. En après eft par 
chemin une ewe, ke Tom apele Kaladie, e en après la 
Fontaigne de Léon. E puis i ad un Uu k eft apelé Kepkary 
le quel eft cum un cal'elet. Près d^El Thar eft le Saffran, 
Saffran un Uu où feint Iake de Galice fîi né, e unkore 
apert le liu en la roche, e foleit eftre iadis mule beau liu 
&fort. 

En après del Saffran vent Fom en ^cre^ où il i a .iij. 
liues. En quel chemin Tem trove Saphet des oilemauns, 
mes tut eft abatu. Après hors de chemin à deftre Tom 
vent à Voch. D autre part à feneftre a les molins de 
Voch. E utre un poi en là, Tom vent à H^cardaney e ifli 
en o^cre. 
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Par de hors (Acre eft un feint cimicére le quel noftre 'àere. 
Sire Icfu Crift benequift, en quel cimicére feint Guil- 
leme fet tel vertu ke il garift de celé maladie ke Tom 
apele froid e chaud, kaunc Tom cuclie par devocion 
futh fa fepulture. Près de fa fepulture eft une fontaigne, 
la quele Tom dift k*il fîft, e pur ceo eft apelé Seint GuiU 
lame. Cel cimitére eft en deus parties divifé, l'une en 
honur feint Nicholas, e l'autre en le honur feint Michel 
En cel cimitére i ad aufi mult de cors feins, plus ke 
l'om ne fet dire ne anunbrer. 
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VOYAGES EN SYRIE 



DE 



NICOLO, MAFFEO ET MARCO POLO 



I 



Cornant mefer U^icolao e mefer tMafeo je f attirent de 
GoftaminopU par cercher dou monde, 

\ L fu voir que au cens qe Baudoin eftoic enpe- 
[ raor de Gojtantinople^ ce fu aies m. ce. l[v]. 
» anç, mefire Nicolao Pol que père meffire 
I March eftoic &, mefliere Mafeu Pol que 
^ frère mefereNicolau eftoic, cefli deus frères 
eftoiem en la cicè de CoftaminopUy qui i eftoient aies 
f. 4cde Venefe con leur mechandie: nobli & faies & por- 
veant eftoient fan faille ; il ont cçnfoil entr aus, & diftrent 
qu il vuelent aler en la mer greingnor por gaangner & 
por fer leur profit^ & adont achatoent pluforç iolaus & 
fe partirent de Goftandnople in une nès^ & s en aient en 
Soldadie. 
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II 



Cornant mefer t^colao e meffer SMafeofe partirent 
de Soldadie. 

Ec quant il furent demoiré en Soldadie, auques il 
diftrent que il hiront encore plus avant, & que voç en 
diroie? Il fe partirent de Soldadie, & fe miffarent au 
chemin & chevauchen tant qu il ne trevent aventure 
que amentovour face, q^ il furent venu à Barca Caan 
que fire eftoit d'une partie de Tartar, qui eftoit accelui 
point à Volgara & à Sara. Ceftui Barcha (ift grant 
honore à meflfer Nicolau & à mefler Mafeu & moût ot 
grant leéiTe de leur venue. Les deus frérs li deunent 
toutes les ioiaus qu'il avoient aportés. Et Barch le prift 
mult volentiers, & li pleient outre mefure. Il en fait leur 
doner bien deus tant qe les ioiaus ne valoient. Il les 
envoia à parer en plofor parties, e furent moût bien 
parés. Et quant il Rirent demorés en la terre de Barca 
un an, adonch fordi une ghere entre Barca & Alau, le 
(ire des Tartar dou levant. Il ala le un contre le autre 
con tout lor eflTors. Il fe conbatirent enfenle & hi ot f. 4 a. 
grant maus de gens & d'une parte & d'autre; mes au 
dereain là venqui Alau. E por l'achaifon de celle bataille 
e de celle ghere, nulo home ne poit aler per chemin 
qui ne fuft pris, & ce eftoit deverç dont il eftoient venu; 
mes avant pooient il bien aler. Et adonc les deus frérs 
diftroient entr'aus : ce Puis que nos ne poons retorner à 
Goftantinople con notre mercaandie, or alon avant por 
la voie dou Levant, (i poron retorner au paëfTe. » Il i 
s'aparoillenr e fe partirent de Vacara e s'en aient à una 
cité qui avoit à nom Ouchacca qui eftoit la fin dou reingne 
dou fire dou ponent. Et da Oucaca fi partirent & pafent 
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le flum de Tigri & alérent par un deçert ki eftoit lonc 
jcvij. iornée. U ne trovent villes ne caiUaus^ for 
feulevant Tartars con lor tentes qui vivoient de lor 
belles. 



III 



Cornant les .if. frères paffent un defert^ e vendrenr à la 
cité de Vucara. 

Et quant il ont pafle cel deçert, adonc furent venu à 
une dté ki eft apellé IBoccara, moût noble & grant. La 
provence avoit auffi à nom "Bucara. En eftoit roi un que 
avoit nom Barac. La cité eftoit la meior que fuft en 
f. 5 1. toute Terfie, Les dous frérs, quant il furent vinu à ceft 
dté, il ne poftrent plus aler avant ne tomer arére, & 
por ce hi demorent trois anç. Et endementier qu*il hi 
demoroient, adonc hi vint un meflfaies d'Alau le (ire 
dou levant qui aloit au Grant Sire de tous les Tartars 
ke avoit à nom Croblai. Et quant ces mefaies voit mefller 
Nicolao & mefer Mafeo, il n'a grant mervoille, por ce 
que iamès ne avoient veii nul ladn en celle contrée. U 
dift al deus frérs: « Seingnors, » fet il, « fe voç me volés 
croir, voç en avrés grant profit & grant honor. ^y Les 
deus frérs li diftrent que il le créeront volunder, por coi 
elle foit choufe que il le penfent fair. Le mefaies lor dit: 
w Seingnoç, ie voç di que le grant fire deç Tartar[ ne 
vit unques nul latin, & a grant defider & volunté de 
veoire, & por ce fe voç volés venir avec moi iufque à 
lui, ie voç di qu'il voç vera molto volunter, & voç fira 
grant honor & grant bien, & pores venir fauvemant 
avec moi fanç nul.engonbrament. ^ 
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IV 

Comanx les ,if. frères trevem les me/aies au Grant Kaan. 

Quant les deus frérs ont encandu ce que ceft mefaies 
lor avoir die, il aprefta elç & diftrent que il vont volunter 
avech lui. Et atant fe meftrent à la voie con ceft mefaies f. 5 >>- 
& alérent un an por tramontane & por grec avant que 
il fuflfent là venu, e trovent grant mervoiUes & diverfes 
cofes lefquelç ne voç conteron ci, por ce que meflier 
March, fil de mefer Nicolau, que toutes ceftes chofes vit, 
anfint le voç contera en cefte livre avant apertemant. 

V 
Cornant le ,if, frères venir em au Grant Kaan. 

Et quant mefere Nicolau & mefere Mafeu furent venu 
au Grant Seingnor, il les recevi honorablamente & fait 
elç grant ioie & gran fefte. U a moût grant leéflfe de 
lor venue. U les demande de maintes cofes : primermaht 
de les emperaors, cornant il mantent lor fegnorie & lor 
tere in iuftice, & cornant il vont à bataile & tous leur 
afer; & après lor demande des rois & des princes & 
d'autres baron. 

VI 

Cornant le Grant Kaan demande as dj, frères des afer 
des criftienç. 

Et après lor demande de mefer Tapoftoille & de tous 
les Élis dele yglife Romane, & des tous les coflumes des 
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Ladn. Et tneflere Nicolau e mefer Mafeu lui diftrenc 
toute la vérité de chafcun por foi bie & ordréemant 
& faiemant, corne faies homes qu'il eftoient^ ke bien 
iivoient la lengue de Tartarç & la lartarefce. 

VII 

Cornant le Grant Kan envoie les ,ij . frères por feç me/aies 
à Vapoftoille de 1(gme. 

f. 5 c. Et quant le grant (ire que Cublai Kaan avoit à nom, 
qui eftoit feingor de tous les Tarrari do monde, & de 
toutes les provinces & rengnes & région de celle gran- 
diime partie do fecle, ot entendu tous les fais des Latin, 
(i corne les deus frérs li avoient dit ben & apertemant, 
il li plet outre mefure. Il dit à foi meïfme qu il envoiera 
mefaies à Tapoftoile. Et adonc prie les deus frérs que il 
ailent en cefte mefaierie cum un de feç baron. Il li repon- 
dirent que il firont tôt fon commandamant con de lor 
fegnor lige. Adunc le gran fire hk venir devant foi un 
de feç baron qui aun à nom Cogatal, & li dit qu il 
vuelt qu'il aille avec les deus frérs à FapoftoiL Celui le 
dit : « Sire, ieo fon votre home, e fui por fidr tôt votre 
commandamant à mun poïr. » Après ce le grant fire 
fait fair feç chartre en langue torques por envoler à 
lapofloil, & les baille as deus frères & à fon baron, & 
à lor en charge ce ke il vuelt qu'il dient por fa part à 
Tapolloille, & fachiés que en le chartre fe contenoit & 
en Fabaflrece quel li oïtes il mandoit defant à Tapof- 
toile que il li deiifl mander iufque à cent faies homes 

f. 5 d. de la criftiene loy, & que encore feiifent les .vi). ars, 
& qe bien fefent defpuer & mofber apertamant à les 
ydules & à les autres converfation de iens, que tout lor 
autrament & toutes les ydres qu'il tient in lor maiflbn 
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& adorent^ funt cofes de diables, e ke bien feofent 
mouftré clermanc por railbn qe la loi criitiene eft meior 
ke la lor. Encore encharge le granc (ire as deus frères 
qu'il li deuflenc aporcer de ToUo de la lanpe que ard for 
le fepoucre de Deo en lerufalem. En tel mainére con vos 
avec oï, fe concenoit en rainbaxée ke le grant fire envoie 
à lapoftoile por les deus fi^rs. 

VIII 

Cornant le Grant Kan done as Aj. frères la table éPor 
des comandemens. 

Et quant le grant (ire ot enchargés as deus frères & 
à fon baron tôt Tanbaxée k el mande à lapodoille, il 
Êdt lor doner une table d or en laquel fe contenoit ke 
les trois meflaies en toutes les pars que il alaiflènt lor 
deiift eftre dounée toutes les méfiions que lor baçon- 
gnoit & chevalç & homes por lor efcordre de une 
terre ad autre. Et quant meufer Nicolau & mefer Mafeu 
& Tautre mel'aies Airent bien apareliés de toutes les 
choufes ke lor eftoient beifoç, il priftrent conié au cré f- < ^ 
grant fire, puis montent à chevalç & fe miflrent à la 
voie. Et quant il furent chevauchiés auquant^ adonc lo 
baron tartar, que avec les deus firérsaloit, cheï amalaides, 
& no puet fevir la voie & remefe à une cité. Et quant 
mefer Nicolau & mefer Mafeu virent que celui efloit 
amalaides, il le lairent & fe miffarent à la voie; & voç 
di qe il eftoient fervi & honorés en toutes les pars où 
il aloient de toute ce qu'il favoient commander. Et que 
voç en diroie? il cheuvachérent tant por lor iomée ke il 
furent venu à Polios, & voç di qu'il hi poinent aler 
trois anç, & ce avint por ce k'il ne pooient toutes foies 
chevaucher por le maus tens, & por les nois & por les 
fluns qui eftoient grans. 
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IX 



Cornant les deus frés vendrent à la cit^ d*^cri. 

Et de l^olias k partirent & s'en aient ad oécrij & hi 
ioingent dou mois d'avril aies .m.cc.lx[ix]. anç de l'ancar- 
nafion leçucrit, & trovant que mefer Papoftoille eftoit 
mort. Et quant mefer Nicolau & mefer Mafeu ont trové 
ke l'apoftoile eftoit mort que avoit à nom [Qement], il 
f. 6 b. alérent à un faies deres ki eftoit légat por le yglife de 
Rome en tout le rengne d'Egipre. Il eftoit home de 
grande autorité, & avoit à nom Teald de Tlaiençe. Il 
li.diftrent l'ambafee por coi le grant fire des Tartarç les 
envoie à l'apoftoille. Et quant le l^at ot entendu ce ke 
les deus ftérs U avoient dit, s'in a grant mervoie, '& li 
fenble que ce foit grant bien & grant honor de la cref- 
tenté. Il dit as deus frérs : o Seingnors, »> feit il, c voç 
veés que Papoftoille eft mort, & por ce vos covendra 
fofrir iufque tant ke apoftoille fera. Et quant pape fe- 
roit, voç porois faire votre enbafcée.» Les deus frères que 
bien voient ke le legant difoit vérité, diftrent que en- 
dementier ke apoftoille fera apelés, il vuelent aler à 
Veniffe por veoir lor mefnie. Et adonch s'en partirent 
d'o<m & s'en aient à S^Çegrepont, & de S^Çegrepont 
fe partirent en une nés, & naiérent tant k'il furent venu. 
Méfier Nicolau treuve que fa fâme eftoit morte, & les 
remés un filç de .xv. anç que avoit à nom Marc, & ce 
fut celui Marc de cui cefhii livre paroile. Mefer Nicolau 
& mefer Mafeu demorent à Venefe encor deus anç por 
atendre ke apoftoille fuft. 
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Cornant les Jj. frères fe partirent de Venefe par 

retorner au Grant Kaan^ e menèrent avec elj SU arc fes fil^ 

mefer ShÇicolao. 

Et quant les deus frères ont tant arandu con vos f* 6 c 
avés oï, & il voient que apoftoitte ne fe ùtoity il dif- 
trent que déformés poroient il tropo demorer por retor- 
ner au Grant Kaan. Adonch fe partirent de Venefe^ & 
moinent avech eleç Marc A>n Ûlz, & s*en aient tout 
^it ad otfcri, de hi trovent le légat que defoure voç ai 
concéç. Il parolem con elz de c^le cofes afféz, Se ii 
demandent conié d'aler en leruçalem por avoir de Tolio 
de la lanpe de Crâft, de quoi le Grant Can li avoit prié. 
Lo legant done elz conié qu'il doient aier. Adonc les 
deus frères fe partirent d'o4cri & aient en leruçalemy Se 
ont de Tc^eo de la lanpe dou fepolcro de Crift. H s^en 
retoment au kgat en o4cri, Se li difirent: <c Sîpe, puis 
que nos veon que apoftoitte n'eft, nos volun retorner 
au Grant Sire^ por ce que tropo avun demoré.i3 Et mefer 
lo légat que des greingnor (ire de toute k yglife de 
Rome eftoit, dift elz : « Pius qe vos volés reoomer au 
Grant Sire il me pkt bien, a Ad<Midi fift feç leélres & fa 
embafcée por envoier au Grant Kan, & ceimonge cornant 
meffiere Nicoko 6c mefer Mafeu eflxMem venu por ikire 
fez anbafoée, mes por ce l^e apoftoitte n'eftoic, ner.6d. 
lavoiem peii Ëûre. 

XI 
Cornant ij. frères aient à rapqfioille de f(^me. 

Quant les deus frères ont eii les ktros 4on logac, & 
il fe partirent d'o^cri & fe miftrent à k voie por retorner 



VOYAGES I>Ê5 POLO. 211 

aCQ Grant Sire, tt dfenc tant qu'il furent tenu à Pc4iaf, te 
quant ii furent là venu, il ne demore guéries que ceftu 
légat fia efleii afx>ft(>itle^ & s'apelok pape Greger de 
Tîidence, Les deus firés en ont grant leéfTe^ & après c^e 
ne demore gueires^ ke un meflfaîes vint à P^ias por part 
do légat qui eftoit efleii pape, à mefer Nitoku & à 
mefere Mafeu, & lor mande difant que fe il n'eftoient 
alés^ qe il devefent à lui torner. Les du fî-érs ont de 
ce grant ioie, & diflrent que ce firont il volunter. Et que 
voç en diroi ? Le roi iïoérmonU fift armer une galée as 
deus frères & les envoie ao légat honoréemant. 

XII 

Cornant le . i/. frères e SIfarc vinârem à la cite' de 
Qemeiftt là o le Gram Kan eftoit. 

Et quant il furent venu ad oicriy il s'en aient à mefer 
rapoftoille, & fe humilent moût ver lui. Mefer l'apof- 
toiUe les receut honoréemant & lor done fa beneHon, 
& fait lor ioie & fefte. Adonc Tapodoile done à mefer 
f. 7 a- Nicolau & à mefer Mafeu deus frères precheors qe bien 
eftoient les plus faies que en tute celle provence fuiflent. 
L'une avoit nome frér Nicolau de Vicenfe, Tautre avote 
nome frér Guilielme de Tripule. 11 done elz breviléies & 
carte & fa enbafée de ce qu'il voloit mander au Grant 
Kaan. Et quant mefer Nicolau & mefer Mafeu & les 
deus frères prefceor ont recevu les brevilées & le carte & 
Tanbaxae de mefere Papofloille,il fe font doner fa bene- 
dicion, puis fe partirent tuit, e quatre e com elç March 
le fil mefere Nicolau. U s'ennalent tôt droit à Pc4ias. Et 
quant il furent là venus, adonc Bondocdaire^ qe foldan 
eftoit de TSabeloitu, vent en o4rminie con grande hofte, 
& fait grande domaies por la contrée; & cefte mefaies 



212 



RUSTICIEN DE PISE 



furent en aventure d'eftre mors. Et quant les deus frères 
prefcaor virent ce, il ont grant dotance d'aler plus avant. 
Adonc diflrent que il ne iront mie. Il donent à mefer 
Nicolau & à mefere Mafeu tous les brevilés & carthe 
k'il avoient^ & fe partirent d'elz & s en aient avec le 
meflre deu Ten[ple]s. 
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VOYAGES EN SYRIE 



NICOLO, MAFFEO ET MARCO POLO 

RÉDACTION DITE DE ThIÉBAULT DE CÉPOY. 
4: 

MANUSCRITS: 

A. Umdrts^ Muf. brit, Reg. 19 D I, vél.» XIV f., in-4, f. 58 & fuîv. 

B. Oxfardy Bodl. 264» vél., XIV f., in-4, f. 218 & fuîv. 

C. Parisy Bîbl. Nat., fr. 5649, vél., XV f., in-4, f- 6 & fuîv. 

D. Berne, 125, vcL, XIV f., in-4, f- 4 & fwiv. 

E. Paris, Bîbl. Nat, fir. 5631, vcl., XIV f., in-4, f- 4 & fu«v. 

F. > > > 2810, vél., XIV f., în-f., f. I & fuîv. 

G. Si9ckàolmy Bîbl. roy., fr. 37, vél., Xin f., 111-4, ^ > & fuîv. 

i£ Airir, Bibl. Nat., nouv. acq. fr. 1880, pap., XVI f., in-4, f- i & fuîv. 
/. Bruxelles, 9309, véi., XIII f., vél. in-4, f- i & fuîv. 



I 

Comment li Aj, frire fe partirent de Conftentinnohle pour en 
cherchier du monde. 

Il fu voirs « que * au temps que Bauduins ^ f\i^ emperéres 
de ConJlentznnobUyC^ fîi à ' mil & ce & l[v] anz de Crift, mefires 
Nicolaus Pol, qui pères/ Marc eftoit, & mefire Mafe g , qui 
frères^ Nicolaus eftoit, cil .ij. frère eftoient' en la citéi de 
CoftentinnobU aie ^ de Venife avec leur marcheandife. Noble ^ 

a. // n fiit vray. — b. que m, d, h. £, F frères meifîre N. ; / efloit 

A, B. — c. C ung nommé B. — firére au dit N. — i. G, ^ frère au 

A, E,F,G,H, /efloit. — t,F Tan; dît monfigneur Nicholas, efloient. 

G, H Pan de Pincamadon Ihefu — j- / cité deiTus dite. — k. aie 

Crifl. - f. G, H, eftoit pcresj / m, d. E, F, — 1. G, H [G &] 

pères eftoit. — g. G Macé. «• eftoient niout pounreant fanz faille. 
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& fage & pourveant eftoient fanz faille : il ' orent confeil 
entr'eulz ^ & f priftrent d'aler enMarntëkur pourgaaignier; 
il Cachetèrent^ plufours ioiaus& le partirent de C9/fy?eff£f»»«^/e, 
& alérent par mer en Soldait f . 

II 
Commmt li dàfrenje dtpartirent di Soldaye, 

Quant f il ^ furent venu en Soldaye^ fi penfêrent & lor fambla 
bon ' d'aler plus avant, & fe partirent de Soldaye^ & fe miftrent 
au chemin & chevauchiérent; tant que il vindrent à un fei- 
gnour Tartar qui avoit non Abarca ^ Caam, qui eftoit au 
Sara 8c à Bolgara i . Ceftui dit "" Barca fift ^ grant hounour 
aus .ij. frères » , & ot moût grant alegréce P de lor venue; & 
il li 9 donnèrent tous les ioiaus que il avoient aportéz f* , & 
il ' les reçut moût volentiers. Et quant il furent demourè 
avec le feignour .j. an, fi ' li plorent moût », & il leur fift 
donner « .ij. tans plus ' que ce ne valoit qu'il li avoient 
donné y . 

Si » fourdi ^ une ^* guerre entre Barca « & Alau ^, le fei- 
gnour des Tartar s dc« levant, & firent grant/ oft d'une 
parti? & d'autre; mais en la fin fii defconfis Barca ^, li 

a. G, £f n prindrent confeil entre fi m. </. C» Z), Ey Fy G^ H, I. — 

eus dealer. — h, E^ F ajouUnti pris. u. F trop. — v. £^ f fift moût bien ; 

— ci pour aler au Marmois. — G, H M dou bitn; / fift bien don- 
d. G, ^ fi. — t. Ay B acbetoient. ner. — x. plus m. d. A, By C — 

— Ï.AyB& aiUeurs Soladaye. — y. Ddeux fois autant qu*il valoîent; 
g. Gy H Et quant. — h. / les deux EfF^I que il ne valoîent ^ G, H 
frères. — i. bon m. d. C, D, — .îj. tans [H deux ibys auunt] que 
J. H cheminèrent. — k. A, B li îouhel ne valoîent. — z. Em tiUy 
Abartaj £, Arbaca; f Arbaga j G C, Z>, £, F, G, Ny I placent: Et 
Barta; H Bartha. — 1. Ay B fiiol- quant il furent demourés avecques 

gâta; F Rolgan ; qui Bol- le [E celui ; / le di») fagneur [G, 

gara m,d,H, — m. G, H Cis fîres; H bien] ung an [«. d. /]. — aa. / 

dît m.d.DyEyl, — n. Ay B, G, lui advint. — bb. Ëy F, /unegtant. 

D^EyGyHyl\oT fift. — o. aus.îj. — ce. / le dîé^ Barca. — dd / 

frère» m. d. G, H. — p. A ^> ^, Alar. — ec. D, Ey Fy I éenn fb- 

A^ / iote ; G liéfce. — q. 7 & iceolx leil. ^ W. grant m, d. D. — gg. C, 

frères leur. — r. / portés. — s. ^ F 8e d'une part. — hh. /le ^6Sk 

FyGyHyl U fifts> — t. qttuit AUur. 
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ftres d«s Tartgrs 4e ponent ' , & montrent moût de gent 
de ^ part «b d'autre, fi que par ^ l'achoiloii de cefte ^ guerre, 
mis ne pooit aler par chemin qui « ne fiift pris. Mais ce 
péril couroit par ce/ chemin où; il eftoient venu, (i que 
avam pooit chaicuns chevaucbier feurement & ^ non tourner 
arriére ' . Dès que i aus ^ .ij. frères fambla ^ dealer encore 
avant *, puis que il ne pooient retouriker, fi <> fe partirent de 
Barca • , & s'en P alerent en une cité qui avoit a non Oufacs 9 , 
qui eftoit la fin du règne le feignour'' de ponent. £t de 
Oucata fe partirent < , & paflerent le grant flun de Tigry^ il 
alérent par .j. defert qui eftoit lonc .xiiij. ' iournées: il ne 
trouvèrent viles ne cfaaftiaus fors que ^ feulement que '*' Tar- 
tan avec leurs tentes qui vivoient ' de leur beftes qui paif- 
ibient aus chaos. 

III 

Comment U ,ij. frère pafserent .j. deferi faf vimirent à la cite 
de Bocara, 

Quant il orent pafle cel defert, fi vindrent à une cité qui 
eft appelée Bocaray , moût noble » & grant ^. La provence ^ 
auffi a ^ non Bocara ^, & eftoit ^ roys .j.# qui^r avoit non ^ 
Barac. La » cité eftoit la meillour de toute Perjie^ il quant il 
iiirent là venu, fi ne porent plusi^' aler avant ne retourner 

a. f fil Alain le feîgneur des s^en m. d, D, — q. C OucaU; H 

Tartars defaonfit. — b. A, B, id'une Outatha. — r. le feignour m. d. H, 

part. — c. C, A £» f> G, //pour. — «. fc partirent m. d, i. — t. C, 

— d. i defdiaes. — e. A ft ^^que D, £, Fy J .xvîj. ; G, H .xtj. — 
il. — f. £; f, G le. — g. £, F, G u. que m. d. £y F, G, H, L — 
par U où. ~ h. Ay B^Cy Die, re- ▼. que tn, d. By Fy Gy Hy L — x. Ey 
tourner; Hic non retourner. — /, / venoient; /7 fuivoient leur. — 
i. Dam I depuis nue ne, 01» Ihi polt y. F Bacara; / Bacam. — z. /if 
aler par le chemin où ib eftoient grant Se noble. — aa. Z) moût 
venu, dont par avant chafcunpouoît grant. ^- bb. / & grant province 
cbevauchier feurement. — j. j? De &. — ce. £, Fy Gy H ^ aufii. ~ 
qiwn J F Pour quoy ; tf Et dès que. dd. Ay B Barac. — ee. £, f, / en 

— k. / Et pour ce (ambla bon i eftoit — S. GyHi avoit .j. roi. 
yceubc— 1. £, FyG, ff^/euUmii bon. — gg. qui m. d. D. — hh. C, Dy 

— m. C plus avant. — n* / lors. ByFyli nom* — il. / La diâe. — 

— o. / Bartkara. — p. £» f Te; jî* G, /if poi^ent avant aler. 
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arriére, fi « que il demourérent en la * cité de ' Bocara .iij. 
anz ^ . Endementres que il demourérent ' en cele cité, fe 
vindrem / meflage g d'Âlau ^ , le '* feigneur de levant, li quel 
aloient au Grant Seignour de touz les Tartars du monde. 
Et quant lii meflage virent ces .ij. frères, fi * orent grant ^ 
merveille pour ce que onques <" n'avoient veû nul latin en 
celle contrée « j fi diftrent ^ aus éij. frères : < Seignours, fe 
vous nous voulés croire, vous y P avréz grant pourfit & grant 
hounour. > Et 7 il '' refpondirent que il les orroient * volen- 
tiers. De ce ' fi « lor diftrent li meflage: « Li «' Granz Caam 
ne vit onques nul latin & ^ a grant defir de veoir ent y aucun : 
& pour ce, fe vous voulez venir » à «« lui, fâchiez fanz feille ^ 
que il vous verra volentiers, & vous fera grant hounour & 
grant bien, & ^^ pourrez ^^ venir feurement avec nous « fanz 
nul/ encombrement ff de nule male*^ gent " . » 



IV 



Comment li .ij, frïre crurent les me [f âges pour aler au 
Grant Caan. 

Quant lii; frère furent appareillié pour aler avec les mef- 
fages, fi ** fe miftrent à ^ la voie avec les meflages""«, & 



a. / & par ce il. — b. ^ demou- 
rcnt en cele ; C, D, £, f, G, Hy I 
en la dite. — c. de m, d, L — d. £ 
F, H ajoutent: Se. — e. A, B, de- 
mourent; £, F feiournoient. — 
f. A, B, Cy A £7 Fvint. — g. G 
li meflage; H les meflages. — h. Ay 
B deLau; c; A Gde là où; d'Alau 
m. d. H} 1 8c en feioumant en la 
diâe cité vint meflages du feigneur 
du levant qui a nom Lam. — i. £^ 
Fy I ajoutent: Kaan, le ; G, H ajou- 
tent: Kaan. — j. fjFccs; /yceulx. 
— k. / fi en. — 1. Gy H moût 
grant; grant m. d. Ey F. — m. C, 
Dy Ey Fy G y I ouques mais; H Ja- 
mais. — n. Fy H cefte terre ; G, / 
cele terre. — o. G dîent. — p. E, 
FyG^HIen.'- q. // Il luy. — 



r. E, Fy Gy 1 cil leur [G li]. — s. G, 
H le croîroient. — t. £, Fy I De 
quoy; G, ^ Adonc. — u. fî m. d, 
Gy H. ^ y, Ey Fy Hy I que le. — 
x.-^f &moutj Gy H8c fi; /& 
qu'il avoit moût. — y. Z), H d'en 
veoir; /de eus veoîr. — z, Ey Fy 
Gy Hy I ajoutent: avec nous. — aa. C, 
Dy Ey F, G, H, /iufques à. — bb. / 
faulte. — ce. /& fi. — dd. A, B 
perréz. — ee. E, Fy 1 avec nous 
feurement. — fF. nui m. d. I. — 
gg. Ey Fy Gy H encombrieT. — 
hh. maie m. d. Ey Fy I. -^ ii. de 
nule maie gent m. d. G, H. — jj. A 
Ey F, Hy I les deus; G li duî. — 
kk. F aler au Grant Kaan, fi. — 
11. G avec aus avec; i/avec eubc &. 
— mm. avec les meflages m, d, /. 
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chevauchiérent .j. an enterin ' par montaignes & par gauz ^ , 
avant que il fuflènt là venu où eftoit le Seignour. En ^ chevau- 
chant trouvèrent moût de ^ granz merveilles de « diverfétéz 
de/chofes, lefqueles nous ne conterons pas orer, pour ce 
que mefire ^ Marc, qui toutes ces chofes vit auffi ' , le; vous 
contera ^ en ceft livre tout ^ apertement » . 



Comment li Jj. frire vmdrent au Grant Caan. 

Quant « il <» furent venu au Grant Caan, il les reçut à 
grant P hounour & leur fift moût grant fefte Se ot 9 moût grant 
ioie r de lor venue, & leur demanda de maintes chofes: pre- 
mièrement des empereurs ' & ' comment il maintiennent lor 
feignourie & lor terre en iuftice, & comment il vont en 
bataille, & de » tout leur afaire, & après leur demanda des 
roys & V des princes, & des autres barons. 

VI 

Comment li Granz Caan leur demanda encor du fait des creJHem 
y proprement de Papoftnle de Romme. 

Puis* leur demanda du pape & de tout le dit de l'eglyfe 
de Romme y k de toutes les couftumes des Latins^ & les .ij. 
frère lui « en dirent toute «« la vérité de ^^ chafcunc chofe par foi 
bien '^ & ordenéement & fagement, comme ^ fage homme ** 
qu'il eftoient, car bien favoient la langue/* tartarefletf. 

a. C; Z), £; fentÎCTj G, H^ I tôt les deux firérca. — p. £; F moût 

entier. — b. C, D, E^F,G^HJ grant. — q. // y euft ; ot m. d, A^ 

par tramontane & par grec [/ B^ F. — r. C alegréce ; £, F aie- 

grece]. — c. £^ f Et chcv. ; / Et gance; G, H licfle. — s. if , i?em- 

en chev. — d. de m. d, £, F, G, peréres. — t. & m. d. L — u. ^ 

^/. — e. F&dej G, HdtM. — en. - y. 8c m. d. G, H. - x. E, 

f. A, B tel; C, D, G, « des 5 / dî- F, / Et puis; G, ^ Après. — y. £, 

▼erfes. — g. / trouverons pas en- F, / & de Teglife & tout le fiiit de 

oore. — h. / le dî£l meflîres. — Romme. — z. if, B^ Ey F leur. — 

î. auflî m. d. /. — j. Cie. — k. A, aa. toute m. d. £, F. — bb. G, H 

ByC, D conterai. — 1. C, A ^^f &• — ■ ce. & iw. <^. /. — dd. £ û 

G, H en avant tout. — m. G^H coment; F fi comme. — ee. homme 

ordenéement ; tout apertement m, m. d* L — ff. A^ B, F le langage. 

d, 1. — n. G, H Et quant. — o. F — gg. / des Tarters. 

18 
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VII 



Comment li Granz Caan envoia les Jj. frereSyfes mejfagesj 
au pape. 

Quant li fires ^ , qui Cublay ^ avoit non ^ , feignour des ^ 
Tartars^ de /tout le monde & de toutes f provinces & * 
règnes ' & régions de celé grandifmei partie du fiécle^, 
ot / entendu tout le Sut des Latins, fi "> comme îi .ij. frère 
li avotent " conté, fi li plot moût; fi f» penfa en P foi 9 meîfines 
d'envoier les '^ en meflage à ' Tapoftoile. Si ' leur pria « d'aler 
en ceft meflage « avec » un de jr Tes barons, & » iU« refpon- 
dirent qu'il feroient ^ tout Ton commandement comme à ^' 
lor feignour. Si manda li fires devant li "^ un de fes barons « 
qui avoit non/ Cogatal; fi^ li dift que il s'apareillaft, que ^ 
il veut que il voife " avec les i frères à l'apoftoile. Cil ** ref- 
pondi ^ qu'il """" feroit "" fon commandement à fon pooir. 
Après ce ^ li fires f/" fift fiiire fes Chartres ?f en langue «^ tur- 
quoife " pour envoier au pape, & les bailla aus .ij. frères & 



a. G, £f Et quant li Granz Kaans. 
■^h. A^B que Cablay ; C, D, G, 
H Cublay Kaan ; £, F de Cublay 
Kaan. — c. C, £, G, Hk nom; 
F qui eftdt. — d. G» JEf de tw les. 

— e. i#, ^ Tatart. — f. / Quant 
lî Grant Kam que on nomme le 
feigneur de Cublay, kam 8c fei- 
gneur det Tarters & de. — g. C 
tous les ; Z), E, F, G, H, I toutes 
les. — h. G, H les règnes & les. 

— î. & règnes m, d, L — y JE, F 
difme ; / très grant. — k. /monde. 

— 1. ^ G &; Heûft. — m. û m, 
d, L — n. G, £f l'avment. — o. / 
&. — p. <^ f , G à. — q. i* lor ; 
B for. — r. Ey F, G, H les mef- 
fages ; / iceulx frères en. — s. G, 
H au pape. — t. / & de ce. — 
vu Ef F, I pria moût. — v. C, D, 
E,G,H cefte meflagerie ; /'celle 



meflagerie. — x. dealer ^. avec 

remplacé dams I par: Se fe leur 
bailleroit. — y. A^ B des. — z, H 
il luy. — aa. C\ A F, /il lui; EU 
leur. — bb. £, F, lajwtemU volen- 
tîers. — ce. Ey G, H de. — dd. £; 
f , / fi envoia le feigneur [/ le diét 
Kaan] querre devant foi. — ee. G, 
H barons par devant foi. — (F. G, 
H à non. — gg. C^DicÇi-^E^ /; 
G,H,I8c. - hh. E, F. H,I8c 
que. — iî. F vouloit qu'il alaft. — 
jj. C, G, /les deus. — kk. C, D 
Celui;GSij ^11; /Etchis. — 
\\.DyE,F,G,HI\i refpondî. — 
mm. / que volentîers. — nn. ^ 
feroit voulentiers. — 00. C ce que. 
— pp. / le dift Kam. — qq. F 
lettres. -- rt. A, B langage. — 
s». A, B tarquoife ; E, F, I ur- 
toife. 



VOYAGES DES POLO. 



219 



à (on baron, & leur encharga ' ce que il vout ^ & ^ que il 
deûfient ^ dire' àTapoftoile/. Et fachiés que en la chartre 
fe i contenoit ^ fi comme ' vous orroiz: il mandoit difant ; à 
Tapoftoile que ^ il li envoioit i iufques à cent fages hommes "" 
de noftre " loy creftienne, & que il feûflent de tous les .vij. 
ars & que bien feûflent defputer & mouftrer apertement <* 
aus f ydolaftres & aus f autres converfations de genz '- par 
force de raifon comment la loy de Crift eftoit ' la meillour 
& que ' toutes les autres « fiiiTent ^ mauvaifes & faufles « , & 
fe il j' prouvoient * ce, que «« il & toz ^ fes pooirs denven- 
roient ^^ homme de l'eglyfe. Encore leur encharga ^ que il 
li demandaflcnt à aporter <« de Tuile/ de ff la^ lampe qui 
art fur le fepulcre " en IherufaUm. En tel manière comme 
vous avez entendu, contenoitif leur mefiage ^ que li grans 
fire^ envoioit m» ^m Tapoftoile par fes .iij. meflàges «<>, le 
baron Tartar & les .ij. frères mefire Nicolaus Pol & mefire 
Mafeo PoL 



a. / chargea. — b. GyHIvo- 
k>ît. -^ c U m. d. E^F^GyH L 

— d, C, D dévoient. — e. / dcîf- 
fent. — {. Gy H au pape. — g. / 
que la diAe charte. — h. C, D» G, 
H eftoît contenu. — î. £, /", G, 
H, Ice que. — j. difant m. d, 1, 

— k. f il manda à TapoftoUe que 
fe. — 1. Cy D deûft nnander ; E^ 
I voufîft envoier; F vouloit en- 
voler ; G, ^ deûft envoier. — m. G, 
H homes fages &. — n, A,Bf C, 
D voftrej /*, / la. — o. apertement 
av. </. G. — p. G à fesj H en fes. 

— q. aus m. d. C, Z). — r. G des 
genzj de genz m, d. F, — s. Feft. 

— t. F 8c comment. — u. £ les 
loys autres; G, Vautres loys. — 
V. Ey F, G, Â; /font. — X. /"feuffes 



& mauvaifes. — y. F Se que s^il. 

— z, A prouvèrent ; G proveflent. 

— aa. / & fe ce pooient prouver. 

— bb. toz m. d, D, — ce. / de- 
mourroient; A, B eft dont fon pooir 
devenroient; /?, F^ G, H ajouUnii 
creftien &. — dd. / chargea. — 
ee. Q Dy Ey F deûffent aporter; 
G,H,I aportaifent. — ff. de l'uile 
m. d. Ay By C, D. — gg. / qui art 
en le lampe fus. — hh. la m, d. C. 

— iî. C, Z), £, Fy G, Hy lajouunu 
[HAt] Noftre Seigneur. — jj. G, 
^fifent. — kk. C, A Ey F, Gy H 
meflagerie. — 11. / kam. — mm. A 
envoient — nn. G, H au pape. — 
00. Aprh Ci mcty dans G y Hy 7, louU 
la fin eft rtmpUuie par : defTus diz. 
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Comment E Granz Caam leur donna la table éTor de/on com- 
mandiment» 

Quant li fires « lor ot enchargié tout Ton meflàge ^ , fi « 
lor nft donner une table d'or, en laquelle il ^ eftoit contenu « 
que, li .iij. meflage en toutes les pars/ que r ilalaifflênt^, 
leur ' deûft eftre donné ; toutes leur manfions ^ que ^ befoing 
leur fuft « & de chevaus & d'ommes pour leur feûrté & « de 
toutes autres chofes que il voufifient « • Et quant il furent 
tout troi appareillié, il s'en partirent^. Quant il orentf 
chevauchié maintes >■ iournées, fi « acoucha ' li barons touz « 
malades, fi * que il ne pot «^ chevauchier^ & demoura en 
une cité, & fut tant grevés de maladie qu'il ne pot plus » aler 
avant ««; fi que^ aus .ij. fi-éres'^ fambla^'^le mieus^ de là 
laiffier le & de faire / leur voiageff ; & il ^ li plot moût '' • 



a. Fgrant feigneur; /grant kam. 

— b. C, A ^ ^ toute fa mefla- 
gerie ; G, H lor mefaigerie ; F ajout» : 
aux dis meflagîen. — c. £ & { F, 
/il. — d. îlw.i/. G,fl: — c. £, 
f, / fe contenoit. — {. D parties ; 
£, G, Hy I tous les pais ; F tout 
le pais. — g. £, £, G, ^ /où. — 
h. H yroient. — u La phrafi tft 
chawgii dans G, Hi fuflent receu 
honoraublemeiit & que on lour tro- 
vaft tOK lour defpens 5c tôt ce que 
befoin lour fiift & chevaus & gêna 
por conduit [H conduire] & totes 

autres chofes — h I leur fuft 

livré. — k. £, £,/ toutes les chofes. 

— 1. / dont ils avoient befoing. — 
m. D feîft. — n. / & offi. — o. que 
il voufifient m. d. I. — p. Les 
autres mf. changent cette phrafe : C, 
Et quant tous ces trois embafla- 
deurs furent appareilliez de leur 
befoingnes; Dy Et quant tous trois 
furent appareilliez de leurs befoin- 
gnes ambaçi^>urs ',E,F^I Et quant 



furent bien appareillié de leurs be- 
foingnes touz trois enbafaors; G, H 
Et quant li .iij. meflage furent bien 
[Aefté] à Acre; C, D,E,F, G, H, 
I fi priftrent congié au feigneur 
à s'en [G, H(t] partirent. — q. C, 
D furent. — t. C, D auquantes ; 
£, F ne fay quantes | G, H plu- 
fours ; / aucunes. — s. G, /f lî 
chevaliers tartars cheî malaides. — 
LCyDyEyFyl cheî. — u. G, D, 
£, F, I tartar. — v. /unt. — x. ^ 
pouoit. — y. G, /> cheminer. — 
z. plus m. d, D, — aa. & de- 
moura avant m. d. A^ B. — 

bb. A, Bfi ques. — ce. frères m, 
d. D. — dd. G, ^ fi farobla aus 
.ij. frères. — ee. C, G, H pour le 
mieus; £bon; mieus m. d. R — 
ff. C, D, F, G, H, I de le laifiier 
Se de fournir; £ de laiflier le & de 
fournir. — gg. G, H, 1 leur me- 
faige. — hh. il M. ^. A — ii. & 
il li plot niout m, d. /. 
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Et « il ^ (ê miftrent à la voie, & vous di bien que en ^ toutes 
pars ^ où il aloient, eftoient « fervi & hounouré de / tout 
ce que meftier f leur eftoit & que * favoient ' commander ; , 
& avoient ce il par la table que il avoient ^ des commande- 
mens au « feignour " . Si » chevauchiérent tant par leur iour- 
nées que il vindrent à FAasP en Hermenie; & vous di que 
il demourérent â cheminer à 9 PAas iufques à '' .iij. anz, 
& « ce avint pour ce que il ne pooient ' pas toutes fois *^ 
chevauchier pour le mauvais temps & '^ nois & granz « pluies 
qu'il feifoit aucunes j^ foiz > & des granz flueves ^ que il trou- 
voient qu'il ^ ne pooient pafler. 

IX 

Comment li ,^. frère vindrent en la citi iTJcre. 

De « fjSas ^ fe partirent & fe «» vindrent en / la cite 
à^Are Uyu entrèrent ^ ou mois d'avril coifrant m. ce. Ixix ^' 
dei/ Crift, & trouvèrent que li papes iU eftoit mors^, qui 



a. / Lon. La pkrafi ift modi- 
fié dam G9 Ht Et vos dî vnîc- 
ment que en toz les lieas où il 
▼enoient, quant il furent mis à la 

voie, eftoient — b. il «r. d, E^ 

F, /. — c. en «. d. £, f. — d. / 
places. — e. / ils eftoient. — f. / 
Se de. -^ g. Ef FyGyH^I befoins. 

— h. C, A ^1 ^, G, /& que il. 

— î. ^ Ffeûffent; /roufiffent. — 
]. /demander. — k. G, //tout ce 
avoient il$ / ils l'a voient. — 1. que 
il avoient m. d, /. — m. / du. — 
n. G, /f par la ubie d^or defTus 
dite. <- o. £» f Si que il; G, H 
Orj / Et tant. — p. ^ Laîsj / 
Larat. — q. C, />, £, f, / iufques 
à; G, /f deict à. — r. iufques à m. 
d, C, A B, Fy G, Hy L — s. Di- 
pms ici jufqu^à iaJbi,G& H fiai 
difiretOsi & ce ne fil mie foule- 
mant por le [G lon] chemin, mais 
pour les mava» tens de nois [Hdt 
vens] 5e de pluies 8c des granz 



fluves qui aucune fois les ater- 
gérent[Â ft aucune fois les urgeft]. 

— t. C, O, £^ Fy /porent. — u. pas 
toutes fois m. d, /. — v. È, F, I 
pour la nef & pour les. — x. granx 
M. d. F. — y. / plufieurs. — z, F 
fiufoit moult granz. — vl» CyDic 
des granz fleumaires; £Sc des plu- 
viaires ; F 8c pour les pluviaires ; / 8c 
de groifes yaues. — bb. / dont il. 

— ce. Ey Fy G, Hy I Et dc. — 
dd. F Laras. — ee. fe m. d. C, Dy 
E, Fy Gy /; H fe mirent en chemin 
au mois d'avril en l'an de grâce. 

— AT. £y /;G,/en Acre. — gg.i? 
puis. — lih. & y entrèrent m. d. 
Cy hy Cy D ioindrent du; ^ /'vin- 
drent le. — ii. A, B m. ce. L; C, 
DyE, Fy Gy /f m.ccbc. ^ jj. C, 
Dy Ey Fy J M* dc. - IlIl. /" Tapof- 
tolle. — IL fia mort; £, F ajou- 
tent i 8c quant il virent que Tapof- 
toiUe eftoit [F h] mort. 
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avoit ^ i ^ non papes [Clemens] ^ . Il alérent à .j. fage clerc 
qui eftoit legas de tout le règne d^Egypte ^ : il « eftoit homs / 
de grant auâorité & avoit à i non Thiebaus ^ de Plaifence ' . 
11 li diftrent j le A mefage ' , pour « quoi il eftoient venu « , 
& quant li legas ot oy ce « , fi ^ en ^ ot moût grant '* mer- 
veille, & li ' fambla que ce eftoit granz biens & granz hou- 
nours à ' toute la creftienté. Si refpondi aus .ij. frères meflk- 
giers « : < Seignours, vous veéz « bien que l'apoftoiles » eft 
mors, & pour ce vous convendra il y fouifrir iufques à » tant 
que papes ^^ foit âis. Et quant il fera fais, fi ^^ porréz faire 
voftre mefTage ''. » Il virent bien que li legas difoit^ voir <*; 
fi diffa-ent que entre tant/ que papes foit ùisiij qu'il por- 
ront ^ bien aler en f^enife por veoir leur oftel « . Si fe;; par- 
tirent d'-Ar^ &** alérent i^Negrepont^'», & de Negrepont 
nagiérent tant qu'il vîndrent en Fenife "". Si trouva mefire 
Nicolo ^ fa femme morte, & li //" eftoit demouréz 99 de fa 
femme ^r .j, filz de » jcv. ans, li qués *^ avoit non «« Marc, de 



a. G ot. — b. à n». d. F, — c. G, 
//Innocensj eimêtgftenbUmcd€ms 
Ay By C, D, E, F. On iit amfi tmU 
la phrafe dans /: & quant il virent 
que ycelui pappe Clemens le quart 
eftoit mort. Ici G & Hplactnt Us 
mois: 8c quant il virent ce. — d. / 
de Surie. — e. £; F, /&. — f. f 
légat; homs m, d, E^ L — g. à m, 
d.F.L "h, A,B,C, D,£ Ccàbo; 
f Ceaba; G, H Cheabo. — i. / 
ajouté : & eft archediacre de Leo- 
dun. — j. H & firent — k. G, H 
leur. — 1. ^ F la meflagerie ; on 
lit dans I: A ycelui contarent leur 
meftage. — m. G, H 8c ce por. — 
n. Ey FflM venu. — b. ^ G en- 
tendu ce; F, /ce entendu; H 
atendu ce. — p. G, ^il. — q. en 
M. d, H. — r. grant m. d. £. — 
s. Hfi. — t. ^/;/de; Htn. — 
u. C, D.E^Gyl meflfages. — v. H 
fçavés; C (avér 8c veéa. — x. G, 



^li papes. — y. il m, d. E^ F, /. 

— a. iufques i m. d, L — aa. JE^ 
F li apoftoiUes ; H ung pape; / un 
aultre apoftoUe. — bb. F^G^ H,! 
vos. — ce £ meflagerie. — dd. JS^ 

F, G, H, 1 leur difoit. ^ te H 
vérité. — (F. Gendedens; £fen 
atendant; /endementiers. — gg.^ 
Ff Ion fera un pape; G, H on feroit 
[^le] pape. — bh. £, F, I nous 
porrons bien aler; ^qui partiront 
pour aler. — ii. F, / nos hofteU; 

G, H lour amis. — jj. Ct m, d, H. 

— kk. C, D fi. — U. // en. — 
mm. Ay By C, D Negentpont. — 
nn. E,F,G,H ajoutent : Et quant 
il furent venu ; £, F en Venife. — 
oo. HmeSt, N. trouva. — pp. ^fi. 

— qq. CfEyFy G remés; demouréz 
m, d, H. — rr. / de fadîâe femme 
demouré. — ss. ^ de Taage de ; 
/ en Teage de. — tt. /qui. — 
uu. EyFà non. 
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cuî « ^eft ^ livres parole. Li ^ .ij. frère demourérent à Venife 
.ij. ans, toutes foiz ^ atendant que papes fuft levez « . 



Gemment £ Jj./rirefe parurent de Fenife W menèrent avec eulz. 
Marcy le fih de mefire Nicoto^ pour mener le avec euh au 
Grant Caan. 

Quant li .ij. frère orent /" atendu tant r comme vous avez 
oy, & A veoient ' que apoftoiles i ne ^ Te faifoit, (\ diftrent 
que ' il porroient trop « dcmourer « por <» retourner au p 
Grant Caam. Si fe partirent de Fentffe & en ^ menèrent 
Marc r , & s'en tournèrent « droit en Are^ k ' trouvèrent « 
le dit V légat. Si parlèrent affèz à lui de ce fait ' , & priftrent y 
confeil « à lui «« d'aler en Iherufalem pour avoir de Tuile de 
la lampe du Sépulcre ^* pour porter « avec eulz ^ au Grant 
Caam, fi comme il ** lor ot/ commande. Li^^ legas lor ** 
donna congiè " ; fi fe S partirent A* Acre & s'en ** alèrent en 
Iherufalem & orent de l'uile de la ^^ lampe du Sépulcre, & s'en 
retournèrent «« encore «« en Are^o au légat, & li diftrent: 
« ?\mpp que 91 apoftoiles '•»' n'eft », nous voulons retourner 

a. F de quoy ; / duquel. — b. i; z. C» Dy £, F^ G, H, I congié. — 

Fy G, Hy /ce. — c. / Yceulx. — aa. à lui m, d. Ey f, G, i/, /. — 

d. toutes foîz m. d. H-y Ey Fy I en. bb. C ajoute: Noftre Seigneur. — 

-^ t,EyFy Gy Hy I {m. — ï, Ht cc. porter ». d, E. — dd. /"avec 

partirent & orent. — g- ^ *ant eulx porter. — ee. il m. d H. — 

atendu; tant m. d. L — h. H fi. E Ey Fy G, H, /avoit — gg. G, 

— i. f, / virent j fT voient. — j. G, ^ Et lîj / Et le dîa. — hh. / leur 
H on ne façoit point [H de] pape. en. — îi. ^ leur acorda. — jj. fe 

— k. / point ne. — 1. / que trop m, d. F, — kk. s'en m, d. Ey Fy G, 
poroient. — m. Gy//bien. — n. £, H, I. — 11. /d^ycelle. — mm. Ou 
F ajoutent: hui mais ; G, H ajou" lit après dans Gy Ht par Acre au 
tent : d^ore en avant. — o. ^ trop [H devers le] légat. — nn. Ou Ht 
pour. — p. H vers le. — q. en «r. après dans /: au dîâ legault en 
d, Cy D i H amenèrent. — r. / le Acre. — oo. O» /// après dans F; 
di£l Marc avec eux ; G Marc 8c là trouvèrent le légat. — pp. Ay 
avuec ces. — s. C, Z), Hy I retour- B, C que puis j Ey Fy Gy Hy I Puif- 
nèrent. — t. f/ oùj / & là. — que nous ne veons. — qq. Hqu^îl 
u. Marc trouvèrent m. d» Ey F. ne Te fait point de pappe. — rr. G, 

— V. G, J? légat defus dit. — x. de / papes. — ss. G, JE^ ^ n'eft faizj 
cehhm, d.K^y. Ey Fy G, Hy G n*eft point fak; /foit hk, 

1 8c [m. d. H] li demandèrent. — 
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au « Grant Seigneur ^ , car trop avons huknais f demouré ^ 
& avons « ailez attendu/ . i Et li f legas lor dift ^ : « Puis * 
que vous i voulez retourner, il me plaift bien. > Si ^ fift faire 
Tes i lettres pour envoier au Grant Caam, qui « tefinoin- 
gnoient que « li .ij. frère eftoient « bien venu t pour acomplir 
ùl befoingne i , mais pour ce que apoftoile ^ ne pooient avoir, 
ne ' Tavoient peu faire. 



XI 

Comment li ,g. frire W maint autre avec eulsfe partirent d^ Are, 

Quant ' li .tj. frère orent les letres " du ^ légat, fi « fe par- 
tirent à^Acre pour retourner j' au Grant Caam, & s*en vin- 
drent à » FAias. Et quant il furent là venu, ne^ demoura 
gaires ^^ que cilz '^ devant dis legas '^ fu efleûz à ** pape en 
Are^ il s'apeloit pape Grigoire de Plaifenceff. De Qtgi orent 
li doi frère *^ moût grant ioie »' j & feur ce leur vint à tAas 
de par le légat qui papes eiloit, .j. mefTages qui leur difl de 
par l'apoftoile que il S ne deûiTent plus avant aler U, 



a. Gy H à, noftre. — h, B, F 
Kaan. — c. £^ F, / dès oret mes ; 
H nous j huimaîs m, d, G. — d. F 
attendu j l feiorné. — e. G^ H Se 
aflez avons [m. d. H\. — f. f de- 
mouré. — g. / XtàixSt légat. — h. i 
refpond. — i. A^ B, Q G Depuis; 
E Defpuis. — j. G vous vous en. 

— k. 7 Et — 1. Hleur. — m. / 
lerquelles. — n. £, F, G, I com- 
ment i H comme. — o. 7 avoient 
bien acompli. — p. G, H venu bien. 

— q. Ef Ff I Con commandement,* 
G lor mefaigerie ; H leur meflage. 

— T, E, F apoftoile n'i avoit ; / il 
ni avoit d*apoftoUe ; G, tf il n*l 
avoit pape. — s. Jïil n'avoient. — 
t. G, HEi quant — u. G, A la 
letre. — v. ^ dudit. — x. C, D, 
^ f, / il. ^y. H aler. — a. «en 

— aa. 4 -F, /il ne. — bb. G, H 
ajoutent : de tens. ^ ce. G, D cel- 



lui; /?, F, Gy Hctttul légat — 
dd. £» F dit devant; G, H devant 
dit — ee. im.d,F, G, fi^ff.On 
Ht dans Gy H; papes Se fa apeléz 
[/fpappe] Gregoires. — gg- £9 F 
De quoy; G, ^Delaquele choie. 

— hh. E, F, G,H les .ij. frères 
orent. — ii. Toute la pkra/e depuis 
que efl alkugée dans /: que ycelui 
légat devant diâ en Viterbe, en la 
court où eftoient les cardinaux fii 
eÛeû pappe en Acre, & fii en fep- 
tembre Tan mil .ce. bcxj. De quoy 
les deux frères heurent moult grant 
ioye & s'apella puis pappes Gre- 
goires de Plaîlance Se fu Gergoircy 
le Xe pappe de ce nom, quant vint 
àViterbe en la court où il fîi (acrcz. 

— jj. G, Hà TAias .j.meflrage de 
part le dit pape que leur dift quIL 

— kk. JS, f, G, ^ / nalaflent 
plus avant. 
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& « retournaiflcnt ^ à lui maintenant ^ . Et que vous ^ diroie 
îe « ? Li / rois A^Emunie leur fift ^ù-merf une galie aus .ij. 
frères ^ mefiages & les envoia en Acre au pape. 

XU 

Comment li Aj.friri vmdrent à Vapo/iiàh. 

Quant < il furent venu en Acrt^ moût hounouréement ; 
fi A alérent devant le pape & s'umiliérent moût vers ^ lui. 
Li « papes" les reçut à mout« grant hounour tif % moût 
grant fefte & à moût grant ioie, & leur donna ? fa '^ beneîfon; 
après leur donna ' .ij. frères preefcheurs que ' il deûflënt aler 
avec eulz au Grant Seigneur» pour fournir la befoingne^, 
& fanz faille « il eftoient à celui temps j' li plus fage cler qui 
fuflent " . Li uns avoit non frère Nicole de Vijctnce & Tautres 
frère Guillaume de Triple^ & leur donna fes ^^ previlèges & 
fes Chartres de la ^ meflagerie ^^ que il remandoit ^ au fei- 
gnour «*. Et quant il orent receu ce/ que il dévoient, fi prif- 
trent congiè du pape & leur donnai fa beneiçon ^ & s'en " 
partirent tuit .iiij. enfamble à* Acre kjj avec euz Marc, li filz 
mefire kk Nicholo, & ^ s'en alèrent à FjSas. Et "" quant il 
fiirent là venu, adonc »> Bendocquedar, foudans de Babiloine, 

a. £, Fy / ains; GfHSc qull. — — u. que Seigneur m, ^., /. — 

b. D tournaflfent; F ajwU: en v. lajwUx par devers le Grant 

Acre. — c. G, H au pape en Acre Kam. — x. & fana fidlle. m. d, L 

de maintenant. — d. i^ F en. — — y. Dans £, F, G, f/, / à celui 

e. Et ie m. d. G, H^ 1. ^ f. I temps efl placé après qui. — %. I 

Loi» le. — g, E, F, 1 amener. — rengnaflent. — aa. fes m. d. A, B. 

h. aus .ij. frères m, d. G, H. — — bb. A, C, G, H fa; la m, d. D. 

i. Fy I Et quant. -^ y Q D, H I — ce. ISc lettres du meflage deffus 

honnorablement ; moût hounou- diél. . — dd. G qu^il envoieroit; H 

réement «. d. G, K — k. fi m. d. qu*il envoiot ; J comment il les 

/. — I. ^devers. — m. Fy H 8c envoyoit. — ee. FOrantSeignour; 

le. — n. if pueples ; B puples. — G, H^ I Grant Kaan. — ff. G &. 

o. moût m, d. G, H, — p. EyFSc — gg- & leur donna m. d. Q /), E^ 

leur fift moût grant îoie & grant F, G, H. — hh. & Wur donna fa 

fefte ; G, H6fl ahrègeuti & leur beneiçon m, d, L — iî. H^ I fe. — 

fift moût grant fefte. — q. /bailb. jj. d^Acre & m, d, L — kk. me- 

— r. (a «r. d, B. — s. / bailla. — fire «r. d. /. — 11. / puis. — mm. F 

t. EjF^Gf H pour aler [G, H avec Adonc. — nn. adonc m, d, F. 
eut] au G. S. [G, HKMn] pour. 

»9 



220 



VOYAGES DES POLO. 



entra en Hermenie à ^ tout grant ^ oft de Sarrazins, & iift moût 
grant domage par les contrées, & ^ furent cil dit^meflage 
en moût ' grant /^ aventure d'eftre mors ou pris. Si^ que 
quant li doi frère preefcheour virent ce, (i orent moût grant 
paour d'aler ^ avant, & diftrent qu'il ne vouloient plus aler 
avant ' . Il donnèrent à mefire Nicolo & à mefire Mafé Pol 
toutes les Chartres & j tous les previléges que il avoient ^ , & 
fe partirent d'eulz, & s'en alérent avec le maiftre du Temple. 



a. E, F, Gy H avec. — b. G, H, 
I moût grant. — c. & m. d. H. 

— d. G, H devant dit; /yceulx. 

— e. moût m. d. E, F, L — f. moût 
grant m. d. Gy H. — g. /& quant 
yceulx frères. — h. G^ H avant 



aler. — i. & avant m. E, Fj J; 

ce bùurdom frmL'Vi< la partnû dt 
ces trois mf, — j. toutM les Char- 
tres & m, d. G, H. — k. que il 
avoient m. d, I, 
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PELKlïNiAGES 



PARDOUNS DE ACRE 



♦ * ♦ 




I 

r. 68 c. X^Jd^^Xt ES func le pelrinages communes^ que cref- D*Acre i jéru- 

riens fount en la Seime Terre. De la vyle ^ 

de ^cres à Seynt Elyei iiij. liwes; de celé 

terre, e de la Cave Seynt Elye à la Carmey 

.j. liwe; e de la Carme à Seim lohan de 

Là yl y a une vile de Seim lohan le Vap- 

liwe de ileque eft le Teroun fur qui Dieu 

fe repofa, devant le Chaftiel Telryn, e dedenz le Chaftel 

gift le cors feint Eufenie, e de près eft tMerle : là feint 

André nafquis^ e deprès fî eft la cave là où Noftre Dame 

fe mufla ou fon fitz^ pur doute des Gjrws. E de ileqe à 

D^ftre Vame de éMarreis .iij. liwes : là Noftre Dame fe 

repofa. E d'yleoque à Cefarie .j. liwe. E de yleqe à 

laphet .xij. liwes : là eft un peron qe wn apele le Teroun 

Seim lak^ e une chapele où feint Âbakuc foleint meindre. 

E de yleqe à "^gmes^ là où feint George fîift martirizé, 

•iiij. liwes ; e d'ileqe à Vetynoble maweis chymyn .iij. 

Uwes. E .ij. liwes à EmaûSy là où Ihefu parla ou Cleo- 

phas, e le conufttpar fraccion de pain. E de yleque à 
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éMomioie^ .ij. liwes : e là fuft enfevely Samuel le pro- 
phète, 
yérujaiem. 2. E d'ylequc à la cité de leruf aient funt .ij. liwes de *"• 68 1/. 
bel chymyn, e le entré en la cité eft parmy la porte où 
feint Eftevene fùft lapidé, e puis vous vendrez à feint 
Le s. Si^ukre. Sepulcre e la fréz vous vos oreyfouns. Le compas dedentz 
le cuer ne eft mie loyns de le Sépulcre^ e là eft un 
peroun^ lequel Dieu dit qe fuft la meene du monde. 
<Sifoum Caharie, où Ihefu fuft crucefié, eft al deftre part 
de le cuer^ e uncore eft le fang apparyfant fur la roche 
qu eft apelé Golgatha ; e de près yl y a une tounbe de 
piére où gifent les .vij. roys, qe furent iadis de la cité, 
e Godefroy de Boylloun ; deleis le haut auter^ là eft le 
piler à qui Ihefu fuft lyé, quant fuft flaelé. De près eft 
la Trifone e la cheyne dont Dieu fiift encheyné en 
meïfme la pnfone, e là furent vewes le iour de Pafk 
treis Maries, e de lees defcendréz .xl. degrees, e là trova 
feinte Eleyne la Seinte Croyz, E de près defcendaunt 
.xL degreez, là eft la Chapele gryffoune ; e là eft une 
ymage de Noftre Dame, qe parla à la Egipciene e la 
emprift la loy. E de cofte la Sepulcre, ne mie molt loyns, 
eft le Hofpital Seint lohan^ e là deprès fi eft la efglife, 
Seint Cary ont j e de lees fi eft la Laryne*^ là les treis 
Maries decyrérent lur chevels, quant Dieu duft eftre 
crucifié. E de yleque le tret de un arc, fî eft Templum 
LeTempieDommi. T)omini, & là dedeinz funt plufours merveilles, e de- 
denz funt .xx. hus e fortz portes; là eft la piére fur qui 
Dieu fuft mys le iour de la Chandelour, devant le vyel 
Symeon. Là vift lacob I^efchéle, par ount defcendirent 
angeles de ciel à terre, e per celé efchéle vint un angle 
à Zacarie, qe ly anuncia qu il avereit un fitz, qi anun- f- 69 «• 
ciereit la advenement Dieu ; e là dedenz un arch fi eft 
la Verge Aaron, e les .vij. Chaundelabres de or, e les 
Tables Moyfes; e là près Dieu pardona la fenune que 
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fuft pris en avoterie, corne le Ewangelie tefmoigne. E la Portes de jérw 

prè$ eft la porte où feint Père e feint lohan trovérent le ^*'^' 

countrèt qe lur demanda bien, e feint Père ly dift: 

c» le nay or ne argent, mes ce qe i'ay, ie vous dorray ; 

levez, fi alèz fejm. » E celé porte eft apelé lerufalem^ e la 

porte del north eft apelé Tarays-^ là eft la founteyne qe 

eft apelè Tarays^ dont feint Eglife lift qe eawe vyne 

en iflift. La porte de weft eft apelè Specioufe, La porte 

de le eft fi eft apellé Torte Orryene ; e par celé porte 

entra Dieu chevalchant le afne, e uncore fur la dure 

roche les pies de la afne funt appariflauntz. 

3. E de la part del north eft Trobatica pifcina, e \^ PîSchaprobatique. 
foleit un angle mover le ewe ; e celi qe primes y entroit 

foleit recoveryr fauntè de chefcune enfermeté; e bien 
de yleque eft le Temple Salomon, e plus amount eft le ^'^^'J^,^^^ 
Vayn où Noftre Dame foleit bayner foun fitz, e là molt 
près eft le lyt où Ihefu foleit cocher. E de lees fi eft la 
Tour Vavid^ e devant la Tour, fi eft une chapele; e 
leynz eft Seint lohan bouche orriene, e autres reliques 
plufours ; de là eft une eglyfe où feint lame fuft decolé, 
e par là poèz palTer vers le éMount Syon, Là devya 
f. 69A. Noftre Dame, e les apofUes la enfevelyrent graunt pièce 

de yleque en le Val ie lofaphat. En le SMount Syon fift MontSkn. 
Dieu fa cène, e lava les pyés de ces apoftles ; e là vint 
Ihefu à eux e lur dit : ce Pax vobis ! >j E là moftra ces 
playes à feint Thomas, e noun pas loins de yleque eft 
le lew où Ihefu fuft defolee e coronè d'efTpynes, e là 
fuft le paleis e la Trerorie Cayphas. E là près eft la eglife 
où le feint Efpirit defcendi le iour de Pentecofte defuz 
les apoftles ; e là près eft la Cave Galyqant où feint Père 
refufa conufbe Ihefu. E de lees eft la S^torye Syloe, e là 
Ihefu eflumina um qe fuft née veogle, e là fuft enfevely 
Yfaye le prophète. E de cofte eft oicheldemac. 

4. Encre le moum Olyvete e la cytè eft le Val de VaiiU jofapkat. 
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lofaphaty donc avant eft dit; e de près le val yly a un lyw, 
qe um apele Seint oénne. Là fuft Noftre Dame primes 
Getkfhnanu noryc; c là près eft leffemany, là fiift Ihefu pris e ces 
dois func uncore aparifauncz fur la dure roche, oîi yl 
mift fa meyn, e un pedc de yleque eft une Eglife de 
Seint Salveour. Là ala Dieu coc foui pour orer à fon père 
devant fa PafGoun^ e là fua Dieu fang. E defuz le 
AîontdesOEvien. tMouTit de Olyvete, dotït eynz eft dit, eft un lyw où Dieu 
veauntz ces difciples mounta en ciel. E là eft un peroun, 
fur qui Dieu mift foun un pié, qe uncore eft appa- 
rifaunt e tous iours ferra. E là près eft enfevely une 
feynte femme, par quy nul peccheour puet pafler ne 
aprofcher à fa tounbe. Là près eft le lu où Dieu fift la f. 69^. 
Tater nqftn. E là près eft un lu où Dieu fe moftra le 
iour de Pafche à ces dilciples. 
Betàpkagé. y. E de ileque à le amountance de une Ijrwe en- 
glefshe eft Vethphagé. De yleqe maunda Dieu Phelip & 
lohan à Iherufalem pur le afne le iour de Palmes, à quel 
iour le greindre honour qe Dieu avoit en terre les en- 
Êiuntz hebreus li fyrent. E de yleqe avez à Vethanyej 
où Dieu refufcita Lazer, .ij. liwes, & près fùft evefque 
de Pareille, E yleque en la tMefoun Symono Dieu par- 
dona la Magdaleyne ces pecchiés. E de ileque à la 
Quaranteyne^ où Dieu iima .xL iours e nuytz, funt .vij. 
liwes. 

6. E là près fi eft lerico\ e de yleque à la flum 
u Jourdain. lordun funt .ij. liwes à le lu où feint lohan baptiza 
Dieu, e une colombe defcendi fur Diu en forme de 
feinte Efpyryt; e pur ceft chemyn ne poéz vous pafler 
avant, mes fi vous aléz de Iherufalem vers la cité de 
Vedleheniy vous irréz par Seime Elye .j. liwe de la cyté 
Champ Fleuri, de Iherufalem, e là de lees fi eft le Champ Flory, un 
très bel lu ; e là recevera, à ce qe um dit, chefcuny folum 
ce qu'il avéra fi defervi. E là de près gift feint Rachel. 
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• E de yleque à .j. liwe eft ^edlehem^ e là vindrenc les BetUéem, 
trois rois fere lur prefenc : lalpar, Melchyor e Baltazar; 
e chefcun de eux porta 01:, mirre e encenz. De lees le 
cuer eft un Tut où la efteyle chey, qe amena les treis 
rois ; de Taucre part funt les Innocens que furent ocis ; e 
f. 69^. 2^ .j. Uwe de yleoqe apparuft le aungel as berchers, 
anuncianc la nattvecé Dieu. 

7. E de Iherufalem à Seint Hahraham func .vij. liwes, s. Abraham. 
e là fuft Adam fourme. E là deprès eft Spelunca dupplici, e 

là lount enclos de mur, en char e en os, le treis parriar- 
kes, Habraham, Yfaac e lacob; e là eft la Sépulture Ewe 
e les treis femmes des patriarkes en un lywe. E de cofte 
la vile eft une Cave où Adam longemenc habita, e 
autres merveilles funt yleque. 

8. E de Iherufalem eft .j. Uwe à la lywe où cruft le 
arbre dount la Seinte Croiz fut fec ; e de ileque à .ij. 
liwes eft Seint lohan de "Boys^ e là nafqui feint lohan le 
Baptift ; e là funt autres pelrynages plufours. E de Iheru- . 

f aient à Staples func .xij. liwes : là eft le Tuyti lacoh^ où Naphufe. 
Dieu parla ou la Samaritane \ e de ileque à 'Bajque^ là 
où feint lehan le Baptift fuft decolee, lune .ij. liwes 5 e 
de yleque à oMount Hermon funt .ix. liwes. E de fouth 
eft la cyté Suâmes, e à la porte de la vile, Ihefu relufcita 
le fitz de une vedue. 

9. E de yleque à éMount Tabour funt .ij. liwes, e Mont Thahor. 
là eft une eglife où Dieu fe moftra à Piére e à lehan, 

qe il fuft Dieu e homme ; e tôt fuft veftu de blanc, e 

ceux qe là furent cheyérent palmés à terre, E de yleque 

à Tlebie funt ,v. liwes, e de là fi eft la oMer de Galylée, Lac de mèriadt. 

e là entour en diverfe lyws. Dieu fift meinte myracle; e 

là près Dieu puft ou .ij. pefshouns e .v. payns .v. .m. 

de homes, e Piére e André là près lelTérent lur batyl e 

fiwérent Dieu, e autres myracles fefoient là plufours. 

10. E là de cofte eft la Chqftiel éMagdalon:^ là flift la Magdala. 

30 
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Magdalyne née ; e de ileque poéz aler à ff^aiarei^ là où 
Noftre Dame nafqui, e al lu où le annunciarioun fiift 
fet à Noftre Dame^ qe ele concevereit le Salveour de 
Fontaine de s, Ga- çjç| g jg cciTe. Là cft Une Fonteyne de feint Gabriel'^ là 
foleit Noftre Dame e foun fitz Ihefu quere eawe ; e là 
près eft le faut là où le Gyws commandèrent Ihefu 
fayler pur ce que il lur aprift la parole Dieu, e ileque 
dift Dieu qe nully ferra tenu pur prophète in foun pays 
demeyne. E de V^iarei à Zaphory eft .j. liwe, e ileque naf- 
qui feint Anne, la mère Marie, la mère Dieu. E de yleqe 
Cana. eft .j. Uwc à k Cauc Galylie, là où Noftre Seignour fift 
vyn de eawe en la niefoun Architelin, e ce fuft un des 
primère myracles que Dieu apertement fift. E de yleque 
à la Eglije de Seint Soffroun funt .ij. liwes e là fiirent 
feint lohan & feint lame née ; e de yleque funt .iij. liwes 
à la Eglife Seint T^cholas, e là gift meynt feint cors, e 
pardoun à demefure graunt eft grauntè à tous que là 
vendront. 

ïi. De Q^cres à Koket eft .j. liwe; là devynt Dieu 
aignelj e prift fourme de aignel. E de yleque à Sur 
Tyr. funt .ix. liwes. Là prêcha lefus la parole Dieu, e une 
femme ly dit : « Benêt feit le ventre, qe vous porta e les 
mameles qe vous alettèrent! » E Ihefu la refpondy: 
f Benêt foient que oyent la parole Dieu e que la garde 
bien \ »i E de ileque à Tuteus aquarum eft .j. liwe. E de 
Sur à Serphent funt .iiij. liwes 5 là fiift feint Elye maundè 
à une povre femme pur delyvrer ly e fa meifnè de 
SiJon, povertè; e de yleque à Seete funt .iij. liwes; là eft une 
Efglife de Seint Salveour ; e là funt relykes plufours. Là 
delivera la femme Cananèe Dieu par fa pieté, e autres 
Beyrouth, merveilles funt la plufours. E de yleque à IBaruch per 
terre ou par eawe, funt .ix. liwes. Là fuft en temps aun- 
cien un ymage de Noftfe Seignour, e un Giwz le fery 
de une launce e le cofté, e meyntenaunt en iffi fang e 
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eawe; e pur cefte myrade plufours Gywzs fe convertyrenc 
à Dieu, e de cet fang eft en plufours terres : à Rome, 
Fraunc, Englecere & en autres liws devers, de qy Dieu > 
fèt meynte myrade. 

12. Plufours autre pelrynages funt en celé terre que SarJmay. 
ie ne pus ne ne fay treftouz nomer. De Sariayne^ de le 
cMom Synay e autres pelrynages qe funt en celés coun- 

trés, ne ay ie parlé rien, quar les pafTages funt eftroytes 
e les veyes longes* 

II 

13. Ces funt les pardouns de o4cres\ à la hoxxvàt s. Jean tC Acre. 
la vUe .iiij. aunz [.j.] k[arantaine]; à Seint thÇicholas .iiij. 

aunz, .iiij. k[arantaines] ; as oAlemayns .iiij. auns, chef- 
cun iour, .c. iours; à Seint Léonard .j. an .c. iours; à 
Seint ^mant .xl. iours ; à Seint Eftevene .iiij. aunz, .xl. 
iours ; à Seint Samuel .j. an .xl. iours ; à Seint Laier de 
Vethayne .viij. aunz, .iiij. k[arantaines]; à [i*rtn/] Sépulcre 
.vij. aunz, .iiij. k[arantaines]; à V^oftre Dame de Chevalers 
.V. aunz; à D^ftre Dame de Sur .iij. aunz; à Seinte Croyi 
.iij. aunz, .xL iours; à Seint éMarc de Venyfe .v. aunz; 
à Seint Lorenr{ .xl. iours ; à lofaphat .iiij. aunz, xl. iours; 
à La Latyne .j. an; à Seint Tire de Tyfe .v. aunz ; à Seint 
(yinne .v. aunz; à Seim Efpyrit .vij. aunz; à Vedlehem 
.vij. aunz ; à Seint oindre .v. aunz; al Temple .viij. aunz, 
,vj." iours; as Frères prefchours .iij. aunz, .xl. iours ; à 
Seint éMichel .iiij. aunz, .iiij. k[arantaines] ; as Frères de- 
Jakés .c. .xl. iours ; à le Hofpital Seint lohan .viij. aunz, e 
tant de foyz corne vous aléz entour le paleis de malades 
jd. iours, e le digmangt à proceffioun .vj. k[arantaines]; 
à Seint Gyle .v. k[arantaines]; à la tMagdaleyne .xj. aunz; 
à la Katerine iiij. aunz, .iiij. k[arantaines] ; à la Trinité 
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J. an ; à Seinte Vryde .viij. aunz; à Seinr éMarrin de bretons 
.iiij. aunz, .xl. iours ; à La'{er de Chevalers .xv. k[aran- 
taine] ; à Seint Thomas .xv. aunz, e chelfcun mardi .vij. 
aunz; à Seint ^artholomeu .iiij. aunz, .iiij. k[arancaines]; 
à Seint cAntoyne .iij. aunz, .xl. iours 5 as Frères menours 
.ccc. iours ; à 1{epentires .j. an, .xl. iours ; à Seint Denys 
.iiij. anz, .iiij. k[arantaines]; à Seint George .vij. aunz. 

14. A caunc Hnent le pelrynages de celés parties e 
les pardouns de cAcres que Dieu eit merci de los vyfs e 
les mortz ! Amen ! 
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LA DEVISE 



DES 



CHEMINS DE BABILOINE 




I commence .j. traidié qui fut pieça fait 
oultre la mer, ordené par le mettre & par le 
couvent de l'Ofpital & par aultres preudes 
hommes qui ont demouré [outre mer] & 
fcévent * le pooir du foudan & des Sai> 
razins, & eft fait pour favoir quans hommes à armes 
le foudan puet avoir en tôt le pooir des Sarrazins & en 
quiex lieux & dedens quans iors il les puet aflambler 
enfamble ^ . 
B f. 143 c. Par ceftui ' el'crit peut eftre feii & coneii le poer des 
c f. 75 «• mefcreans Sarrazins qui régnent hui le ^ iour au ' royaume 
de Vabiloine proprement/. 



a. C fervent. — b. Tout ce para- 
graphe^ depuis le commencement, efl 
en latin dam A : Indpit traâatus 
dudum habitua ultra mare per ma- 
giftrum & conventum hofpitalîs & 
alios probos viros qui diu fteterunt 
ultra mare 8c fciunt potcftatcm 
foldani & Sarracenorum, ad fcien- 



dum quot homines armorum po- 
teft ftcere di^us foldanus cum 
toto poiTe Sarracenorum, & in qui- 
bus locts & infra quot dies poteft 
eos fimul congregare. — c, ByC 
ceft. — d. iî, C en ceft. — e. i? 
el ; C ou. — f. proprement m, d. 

ByC, 
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I 

Potyirdufuitan Premièrement le Ibudan iftra de fon hoftel o " .m. 
homes à cheval, grans & meens. 

Item après * a .xxiiij. amiraux, chevetaines de Toft ; & 
chafcun peut faire .c. chevaliers. 

Item ^ encores y a .Ixxx. amiraux, de quoi les uns ont a f. 163 t. 
poer de Jx. homes à cheval, les autres "^ de .1. & aucuns 
. de .xl. 5 des quieus la l'omme de cez ' monte .iiij™. homes 
à cheval. 

Item / encores y a .xxx. amiraux, des quieus chafcun 
de cez^ a poer de .x. homes à cheval. 

Item * encores il y a .Ixx. elmeccadem ' , e ^ chafcun 
elmeccadem * a poer de .xl. homes à cheval, & s apelent 
la Bahrye ^ , qui font tout adès " entour la tente 
du foudan. 

Item " encors ** y a autres elmeccadems, qui font .Ixxx.; 
chafcun de cez a poer de .xl. homes à cheval. Et devez /* 
favoir que touz 9 amiraux peuent '' ben faire iffir de lour 
meifnée fur ' plus entour .m. homes à cheval & plus. c f. 75 é. 

Some de Vabiloine: .xiiij ^, e .vij ^. b f. 143 j. 

Et touz cez homes d'armes qui font ci noméz, font ' 
partiz fur les .xxiiij. chevetaines " qui font avant noméz. 

Et ce eft tout le poer dou royaume de ^ahiloine. 

Le poer dou Sont ^ : 

Premièrement à Guaires .vij^. homes à cheval. 

Item 'au Saphet .ix^ . homes à cheval. 

a. B^ Csivcc. — b. CDerechîef. p. B, Ccft aflavoir. — q. ^ tous 

— c. C Dercchief. — d. autres m. les defus dis ; Ctous les devant dît. 
d, B, C, — e. Cdcffus. — f. C r. Cpculent. — s. j5feurlei Clkiw. 
Derechief. — g. de cez tn, d, By — \, B partis; C partie. — m. B^C 
C. — h. C Dercchief. — î, C chevetains devant. — y. d membre 
elmercadcm. — j.B,C defquels. — de phrafe eft répète dans A ; B de 
k. /? elmecradens ; C & le merca- Soyn,* C du Saulîn. — x. JDams 
deni. — 1. if la fiahq>e ; B Bahire. toute la fin de ce paragraphe^ C 

— m. By C tous iours. — n. Item remplace Item par Derechief. 
m. d. C. — o. encors m. d, B. — 
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A f. 164 a. Item à Vùmas * .iiij "». homes à chival. 

Item à la Chamele ^ .iij'' . homes à chival. 

Item à Hama .m. homes à cheval. 

Item à Halappe .ij™. homes à cheval. 

Item à 7riple .m. homes à cheval. 

Some Toft dou Som ' .ix"*. .ix^ 

Some des .ij. fomes de tout le poer du foudan en 
Vabiloine & aus Som *^ : 

.xxiiij"". .vj*^. homes à cheval; des quieus bien les 
.XV. mile font ci povres que à peinnes peut chafcun 
fouftenir fon cheval 

II 

B f. 144 A Defoz y a efcrit ' la devife des chemins qui vont en De Gaza i 
Vabiloine & au Caire, c'eft alavoir fi com il font departiz ^'''"' 
par terre & par le/ flum de quel que part que home 
vuille comencer de lonc en lonc la marine, c'eft alTa- 
voir: d'oillixandre en iufques à Guaires, de quelque 
lieue que home voudra monter as defus diz lieus par les 

A f. 164 h. chemins qui font cogneiiz & uféz^ y & le nom des villes, 
des paflfages dou flum, des iomées & des liues qu*il y a 
de lëuc en leuc, 8c des herberges qui font à pafler le 
defert de Guadres en Vabiloine, & le nom des herberges 
& là où ^ Toft eft ufé de herberger, & les lieus où ' il 
tignent chevaux pour les corriers qui s'apelent berith J : 
Premièrement de Guadres ^u Varan ' liues .ij. & demie. 
Icem ' du Varon ^ iufques au J(ephah liues "^ .ij. 

a. By C Damas. — b. Bj CCha- rtmplaci partout Item par Dére- 

nclle. — c» B Soyii; C Soin. — chîef. — m. B, C Baron. — n. S 

d. ^Soyn ; CSoin. — e. ^, CCî & C portent-, .ij. lieues; do même 

deflbus eft efcrite. — f . C fleuves. plus loin .v. lieues, &aififi de fuite 

— g. B hantés ; C acoufturoés. — en mtervertifami les chiffres & les 

b. A eu. — l B qui. — j. B^C mots de A, 



berich. — k. if» C Baron. — l. C 



3' 
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Item du l{ephaph iufques au Zaheca liues .v. 

Item dou Zaheca iufques au Karrohler liues .v. c f. 76 a. 

Item dou Karrohler iufques au Harifs jiij. liues. b f. 144 *. 

Item de ^ Harifs iufques à la Oarraie * liues .x. 

Item de la Oarraie iufques à la Soade liues .v. 

Item del Soade iufques El éMonrayleh * liues .iv. 

Item de El oMontaleb ^ iufques Elmahane liues .v. 

Item d^El éMahane iufques à la Katye liues .iij. a f. 165 «. 

Item d'£/ Katye ^ iufques El Gorabif liues .v. 

Item d'El Gorahi iufques au Cofair liues .iiij. Ceft 
eft ^ une garde auquel ^ lieu tiennent fanon ' de nuit 
pour les berith J qu'il n*en perdent le chemin, & là non ^ 
a aiguë que une cifterne pour les garcheus ^ dou lieue, & 
oft n'i puet herbergier là ; & le lac de T^enis " eft iui- 
gnant " , de quoi, quant le floum eft en fon creflfant, il "" 
abreuve une province qui s*apele P Laffarquye f . Après '' 
ce que la terre a ' pris fon faoul, brifent ' les efclufes & 
les aiguës qui s'efcolent vont en celui " lac. De quoi ^ le 
dit lac creft & deftorbe le chemin de .ij. lègues, & qui 
vodroit paffer de ' nuit, de legier il peut y forveer & ^ f. 144 ^^ 
periller, fi n eft par Tavoyement dou fanon. 

Item d'El Cofair iufques à la Salechie * liues .ix. Entre^* 
ces ^^ n'y a point d'aiguë, & quant le flum eft à fon amer- a f. 165 h. 



a. B^ C du. — b. i^Laorrade; eft appelée. — q. ^ Sarquie; C 

CLaorade. — c. i^Ei Monuibeb; Serquie. — r. ^ C Et après. — 

C à Montaillec. — d. ^ d'El Mon- s. ^, C en a. — t 4 C lors brifent. 

taibeb ; C de Montailec. — e. C — u. S, C ce. — v, B, C Et par 

Caythe. — f. J5 à El Gorabi ; C ce le lac croîft. —- x, B par. — 

Helgoraby. — g. eft m. </. H^ C — y, A pout ; C il pourroyt. — 

-" h. C où îl. — l C &ucons. — z, B,C Sachie. — aa. A*vémt ce 

j. B berich; Cberit. — k. C n*a mot C ajoute: Derecbief de la Sal- 

nuUe yaue. — \, Bj C gardiens. — chie iufques. — bb. B, C cet deux 

m. C d'Occenis. — n. A ioignent lieus n*a point. 
— o, À êc abe?rent. — p. C 
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mant * , il n'y a lors * que .vij. ligues. Et là fine le defert 
& eft rentrée de "Bahiloine, 

Item de ' la Salechie iufques El ^ Veccan liues .v. 

Item d'£/' Veccan iufques à hfCanara liues .iiij. 

Item d'El Cattara iufques à la Sehiiye^\me& .iiij. 

Item de la Sehidye * iufques à ' ^elbeys liues .iij. 

Item de la Velbeys iufques à SiV el Vayna J liues .iiij. 

Item de Sir el Vajna * iufques El Heffe liues .ij. 

Item d'£/ Heffe iufques au C aire ^ Mues .iij. 

Some de Guaires iufques au Caire liues .bcxxix. & 
demye. 

III 

L'entrée dou flum de Vamyate'^i fy a au millieuc ^* ^^'««« ' 
B f. 144 d, dou flum la Tour de la Cojherye " qui eft bien une mile 
de Vamyate, qui ^ garde le paflage de touz les vaifliaux 
qui vont & viennent. 
A f. 166 A A coâiencer le chemin de ^ Vamyare^ à aler par 
terre ? iufques au Caire: 
c f. 76^. Premièrement de Vamyate ^ iufques au guey dou braz 
dou flum là où le conte d'Artoys paiTa^ a liues .iiij. Le 
quel braz dou flum vait au marrays d'une vile qui 
s'apele ' Semm erroman ' & le dit « marrays eft ioignant 
au lac de Tenis^ & (i y a .j. pont de Ugnyaum ^ par 
deflfus le dit braz. Et * nul ne puet iflir de Vamyate ky 
pafler le pont, fi il n'y a la bolle dou baillif au braz * ; 

a. B droit eftat; C eftat. — formii Damiete. — n. CCofberie. 

b. lors m. d, A. — c. B, Cde Sal- — o. By C 8c, — p. B, C qui 

chie. — d. Bf Cru Daran. — e. H^ va de. — q. à aler par terre 

Cdu Daran. — f. la m. d, C — m. d. B, C. — r. C Damaffe. — 

g. CCelhydie. — h. C Celhydie. s. B, Ceft appelléc. — t. erroman 

— i. J5, C i la. — ), B, C Buel m, d. B, C — u. C devant dit. — 
Bahina. — k. B, C Buel Bahina. v. B, Cfiift. — x. ^, CNe. — y. B, 

— 1. B & C ajouttnu le droit Cpour. — z. Ce qui fuit eftainfi 
chemin ufê. — m. B a partout la changé dans B, C: & brîfent ce 
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lequel pont fe il fenceront que grant effors d'oft de 
creftiens vient à yaus, il le brifent. 

Item dou dit gué iufques à la Herherge des Sarr(r[inSy 
là où il furent defconfîz^ a une grofle ^ liue. 

Item de la Herberge iufques à la iMenJore ^ , là où le 
conte d'Artoys fu defconfîz, liues ij. 

Item de la éMenfore iufques à lamar ^ liues .iij. b f. 145 «. 

Item de lamar iufques à éMenyet Zefca ^ & éMenyet 
Gauîre * liues .ix. 

Icem de éMenyet Guaire & iMenyet Zefca iufques à a f. 166 k, 
ISenhelfel Hacel liues .v. 

Icem de ^enhel el Hacel iufques à éMenyet el Chaneiir 
liue .). 

Item de éMenyet el Chaneiir iufques à J*^^^^^ liues .ij. 

Item de Sendoe iufques à Hallyoh ^ liues .ij. 

Item de Hallioh iulques au Caire Uues .ij. 

Some de Vamiate iufques au Caire: liues .xnj. 

Et ceftui ' chemin defus nome (i vait près du flum^ & 
les villes defus nomées font bones villes, & en la contrée 
qui s'apele J Laffarquie fy ^ a moût de cafaus ^ , & font 
entre ceftui chemin & la Salchie ; & fe poer * d^oft arrive 
à Vamyate, & il veuillent monter par terre ' au Caire, il ne 
lour covendra ia "^ paflfer le flum que par le braz defus 
nomé au gué^ , lequel ? paflférent '' la gent dou roy de b f. 145 ^. 
France; &' lour galées & lour vaiflaux lour porront 
porter lour vitaille & lour gamifon, quant le flum eft a f. 167 m. 
en fon creiflfant. 

pont quant 3 févent que grant oft C ce. — j. B^ C eft appelée. — 

de creftiens vient fur eulz. — k. B^ C font moût. — L B,C cbaf- 

a. Lfj mois a une groffe . . . Item tiaus. — m. B^ C puîflance. — 

[de la Menfore] m, d. C, — b. ^ n. terre au m. d. C. — o. ia m, d. 

Maçozre. — c. C Gamal. — d. ^ Â^B. — p. au gué m, d, C. — 

C Zefra. — e. /? Gaivre; C Ganire. q. H; C par la où. — r. C paâTcnt. 



— f. J5, C Berîel. —g.B,C Sen- ^ %. & m, d. C. 
dre. — k. C Halbyob. --IB ceft; 
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H1 



IV 



L entrée d«,la fouffe ' du ^e/Ed * lufques à la tour a ^« Jîfl/««»i p«5 
une groUe liue & demye. Ahît. 

Item du "R^d iufques à El Hatphe ' qui eft contre la 
Foe^ la bone ville, qui a paflage par vaiffiaux '^ d'une ville 
à Tautre, a Hues .iij. Les quieus lieus font de legier ' à 
gafter & prendre quanque / il y a à poi de galées, & fe 
ciaux' qui defcendent à la Foe ont .ij ^. homes à cheval 
& aubaleftriers ^ , il fe peuent ' eftendre entre terre en la 

c f. 7741. GefireJ de la Garhye qui s'apele * El éMehalay & ardre 
& gafter ^ moût de cafiaus " & retomer en lour vaif- 
fiaux fans nul periller ' ; & fe l'en doute que "" en celé 
faifon dou creiflant dou flum, que les Sarrazins les^ 
puiflfent grever par brifer les efdufes & laiflfer corre les 
aiguës, celui 9 qui ceftui a Êtit emprent de conduire les 

B f. 145 e. par tieus chemins o Taye de Dieu que il ferront lour 
bofoignes fans nul péril d'aiguës ; & fi il ont effors de 

A f. 167 b. galées, il puent ** monter iufques en Vabiloine & au Caire. 



Encores de l'autre part dou flum devers Mixandre^ fy Château (tEdhu. 
a ,). cafal ' qui s'apele ' la Schidye où il y a . j. braz dou 
flum qui vait à. . j. ca£d '^ qui a nom E^c\hou ^ , & fait un 



a. B foe. •— b. ^de Refis; Cde 
Refol. — c CTachle. — d. /? 
batiaiM. — e. C de rechie£ ^ 
£ Ctout quant quet. — g. ^ il. — 
b. C arbaleftret. — \, C peulent. 
— j. C Sefire. — k. ^, C eft ape- 
lée. — 1. C ardoit & guaftoit — 
m. 4 C maifons. — n, B^C péril 
& fans nul doubte. — o. C quant 
le fon; ByC que le flun croift que 



les. — p. les m. d, B^ C. -^ q. La 
pkrafe eft nmplac'u dam B & C: 
i? il qui les amaine» C ceulx qui les 
ont amenées; B^ C pour ceft domage 
filtre les puet emprendre à mer par 
tieus chemins que à Taide de Dieu 
il. — r. Cpeulent. — s. ^ Ceft 
un chaftci. ^ t. B^ C eft appelé. — 
u. ^ C chaftel. — r. J5, C eft 
nommé; B Erhton ; C Ethcon. 
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petit lac, par lequel braz fe portent " les marchandies 
dou Sehid & dou Caire & de Vahilointy & les defchar- 
gent * au dit cafal ' Ethcou ^ ; & de là portent ' en oi/i- 
xandrefpar terre pour la douce qu'il ont à defcendre à 
la (ouffei dou ^effidy & paflfer par mer, pour les^ 
galées ' des creftiens. 

Et dou 7{ellid iufques au dit cafaU Ethcou (y a une 
liue, pour quoi les ^ées oveuc poi de gent à cheval & 
aubaleftriers a pié puent defcendre au V^de & aler par 
terre brifer celui dit cafel ^ & prendre toutes les mar- 
chandifes qui fe ' troveront fanz nul "" péril, car là n'y a 
nule gent d'armes, & (i le cri vait ' iufques en c4lixandre^ 
il y a bien .viij. liues groflfes, & au milieuc dou chemin b f. 145 d, 
a .j. braz d'aiguë falée qui * vient de^ la mer & defcent a f. 168 *. 
en .j. lac qui efl là, & ^ a de large une mile ** & a nom 
Lejlul ' . Et celui que ne faveroit paffer le dit braz, il ' 
porroit périr. Et " nule gent n'en peuent " venir au cri 
que ' le baillif àHoilixandre ovec .xL homes à cheval & 
entour x. Tiaudoyns à cheval qui font habitans en 
odlixandrcy & y dou Caire n'en « porront avoir focours 
, dedens "" .vj. iours ou plus. 

VI 

DeRoftueauCairt Et fe gntnt hoft veut arriver au 7^j//îrf, lour galées 
/^r u m. ^ j^y^ vaiflîaux puent ^ monter parmi le flum & la gent 

a. B par lequel; C par quoy; £, d. B, C, — n. B^ C aloît. — o. C 

C font portées. — b. C charge. — Se. — p. A à. — q. B, C qui. — 

c. B, C chaftel. — d. ^ Erhton ; C r.B,C liue. -^ 9. B, C eft nommé,* 

Efthcon. — e. C porte on. — f. en CTeftHi. — t. il m, é. B^ C. — 

Alixandre m, d, By C. — g. B Foé u. B, C Ne. — v. C peulent. — 

du Refib. — h. à defcendre ... x. ^aveques; C fors. — j* B^ C 

pourltsm, d,C. — i.Cdes galées. — ne. — s. i? il ne pueent; Cil ne 

j. By C chaftel. — k. -ff, C ceft chaf- peulent — aa. i?, C devant à. — 

tel. — \. ByC que il. — m. nul m, bb. C peulent. 
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à cheval & à pié ' aler par terre cofteanc couz iours le 

flum iufques en Vabiloine. Et fi y a villes & cafiaus ^ par 

celui ' chemin & n'eft "^ chemin moue ufé pour ce qu'il 

eft trop lonc pour les eftorces ' dou flum & eft enuyous 

c r. 77^. pour ce qu'il y a moût de branches dou flum à pafler. 

Mais fe Poft af bien qui les guye^ , il les avoyera en 

B f. 146 a. plulbrs lieus de brifer les efclufes, & les aiguës s efco- 

A f. 168 h, leront, fi que il paiTeront plus legiérement. 



VII 



Et fe Toft vient en autre faifon * que au creflant dou DeRù/etteauCaire 
flum, il puent' pafler celui chemin fans grevance de ^*^'*^'* 
nul ruiflfauz^ & ne lour covendra brifer les efdufes ni 
efcoler les aiguës. Et les J noms des villes & les ' her- 
berges qui font en ceftui ^ chemin : 

Premièrement dou T^^ffid iufques à la Sehidye liues .ij. 

Item de la Sehidye iufques " El Hatphe liue , j. 

Item d'£/ Hatphe iufques à ©aiz/bi " Hues .ij. 

Item d'£/ Vairffob ' iufques à éMehallet Habde el T^oh- 
m^iR^ liues .iij. 

Item d*£/ cMehallft Habde el Vfihman iufques à éMehaU 
let Sa liues .v ? . 

Item d'£/ Sfehallet Sa iufques à la Vaherie'' qui eft 
au ' chief dou braz qui vait en o4lixandre liues .v. 

Item de la Veharie iufques à Zaouiet * elffaic liues .viij. 
B h 146^. Item ai El Zaouyet elffaic iufques g41 Tarrane liues .ix. 

a. ^» c i pié & i cheval. — b. B, ufqucs i. — n. S, C Darifob. — 

CchaftiaiM. — c. ifce;Cceft.^ o. il; C Darifob. — p.^elRith- 

d. A ne. — t, B,C torfcs. — f. C naii; C el Rochman. — q. Cr 

eft. — g. H; C go?erne U marne. msmbri dt phrafi m,d, B, — r. C 

— h. (aifon m. d. C — i. C'peult. Baherie. — s. Cle. -- u B Zao- 

-^ y B^C Cy après font kt. — niet; C Zaouet. 
k. B des. ^ L C ce. — m. C 
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Item d^£/ Terrane iufques en Vabiloine Hues .ix. a 169 «• 

Some: liues .xliiij. 

VIII 

DeRojttte à EtïcoTs y a aucTC chemin à ' l'autre partie dou flum 
'^'"'' de 7{efid qui eft de la Garbye en rifel[e] * dou SMehalla ' , 
& doit commencer à prendre terre à la Foe, qui eft defus 
efcrite, & doit defcendre tout Toft ^ là. 

Premièrement à'ElFoe yem' iufques à Senhare el 
é^fedine f îxaes .iij. 

Item del Senhore el éMideme iufques à Caumi Enneyar 
liues .iiij. 

Item del Caum * Enneyar iufques olffonbraubejjhn ' 
liues .iij. 

Item d'£/ Sombraubeffion iufques c4hrerie liues .iiij. 

Item de la o^ahrerie iufques à Verine J qui eft moût 
bel cafal * & font tous creftiens, liue . j. 

Item de Verine iufques à ^elig liues .vj. Et a moût 
de cafiaus ' , & là entour fi " font .ij. cafiaus " grans & 
nobles : Tun a nom ^ Tambede &^ Tautre a nom ê^ehallet 
el tMehrom. B f. i^ r. 

Item de éMelig iufques as Sobre el Vahle a liues .v. a f 169 ^ 

Somme: liues .xxvj. 

IX 

^'c2^** Et par devant Sobre el Vahle eft Tune des grans 
branches dou flum ? qui vait à Vamyate, & dou braz de 

û. BfC d'autre. — b.B,C Hlle. fyon; C a Som Brambefiion. — 

— c. if Babel. -- d. ii; C tout Toft j. B Bernie ; C Bervîe. — k. B,C 
defcendre. — t. B renir; C benîn. noble chaftet. — 1. B, Cchaftîaui. 

— f. ^, C el Mccdine. — g. B — m. fi m, d, B, C — n. ^, C 
Quauni) CCoum. — h. ^Qoaum; chaftiaufl. — o, B, C eft nommé. 
C Coum. — l B tL Soyn Braude- -^ p. & m. il, ^. «— q. C Damai, 
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'R^d à partir del Foe iufques à Sobre el Vahle^ là où le 
braz dou flum de !Damyate ^ le paiTe. Ores covent que 
c f. 7« «• les galées & * les vaiflîaux montent ^ iufques là où le flum 
fe forcbe^, & là defcendre iufques devant Soubre el 
Vahle, là où Toft eft, & là charge la ' gent & les 
chameaus/, & prendre s terre de l'autre part à .j. cafal * 
qui s^apele ' Vegoe i . Et en celui lieue paflfent toute la 
gent qui viennent à'cdlixanire & vont en ^Babiloine en ^ 
une barche par une corde qui eft de Tune rive à Tautre, 
& aufli de Vabiloine iufques en c4lixandre ^ . Et là peut 
venir Tort de ^abiloine & contrefter à Tarriven Et fe il 
avient que par lour orgoill il paflTent le flum pour venir 
B f. 146 </. à la Garbye por combatre ovec Foft de creffiens avant 
A f. 170 tf. que les galées n en iuignent au paflage^ la bataille ferra 
plus profitable pour les creftiens que pour les Sarrazins, 
car fe il font defcomfit, nul de aux n'en porra efchaper 
pour ce que il ferront dedens l'ifle, & les galées aviron- 
neront * le flum. 

Et d'£/ Vegoe qui eft de l'autre part vers ^Babiloine 
iufques à lokour^el Semné]îue .j. 

Item d'£/ lohour el Semné iufques à Karamfil ° liue .j. 

Item de Karamfil iufques à SendebisPhue .j. 

Item de Sendebis 9 iutqxxes à Kalliaub liue .j. 

Item de Kalliaub iufques au Caire liues À). 

Some de Vegoe iufques au Caire liues .vj. 

Some des fomes ** del Foe iufques au Caire liues 
.xxxij. 

a. C Damaffe. — h, B8c tous. biloine par une barge. — m. A 

— c £y C (t montent. — d. C drcuntdederunt. — n. C Sanhin a 

forge. — e. C de la. — f. À lohur. — o, B Karanfil ,• C Kam- 

chuivaux. — g' C prennent. — fil. -^ p. ^ Afcendebis ; C Alban- 

h. Bj C chaftel. — i. i^ C ett ap- dcbis. — q. B, CCarmfil. — r. By 

pelé. — j. C de Gotz. — k. BjC C fomme des lieues. 
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D'Alexandrie au Et fc U avient quc Ics SaiTazins nen veuUenc venir 

combacre à "^ la dite ifle de la Garbye, & il eft en faifon b f. 147 «. 
dou creiflfant dou flum, la primére befoigne & ^ plus 
profitable que ^ Toft puiflfc faire eft que ' celui qui les 
doit ' guyer f les doit aveer de brifer les chauffées em a f. 170 *. 
plufors lieux^ fi que fe Sarrazins vuiUent^ laiflfer courre 
les aiguës, pour grever Toft des crefliens, toutes les aiguës 
s'efcoleront & iront en .j. lac qui fe ^ clame ^Behaireth 
V^Jirou ' ; & pour ce nen laira Toft de creftiens à 
chevaucher par toute la dite ifle & prendre J & gaaignyer 
quanque * il y a. 

Uo4lixandre iufques en Vabiloine (y a ij. chemins: 

L'un eft communaulment mult ufé de marchans & 
d'autres gent qui vont d'c4lixandre en ^ ^abiloine. 

Premièrement à*c4lixandre iufques à Camloquin liues iij. 

Item de Camloquin iufques à TkarhetTherange " liues âij. 

Item de Tharher Therange à • Vemenhour *» liues .iiij. 

Item de Vemenhour iufques à la Canef liues ij. c f. 78 k 

Item de la Cane iufques à la Freftac liues .iij ? ; & là b f. 147 ^ 
covient paffer Pune '' des branches dou flum qui vait 
au THgffid & defcendre en la Garhye en une vÛle qui a r. 171 «. 
s'apele ' Freftac, 

Item de le Freftac iufques à la oiahrerie Hues .ij. & là fe 
ioignent les .ij. chemins, celui d'odlixandre & del Foe au 
propre chemin qui vait en VaHloine^ lequel eft defus e{cm. 

Some d'otlixandre iufques à la o4ahrerie liues .xxvij. 

a. B, c en. — b. JB» Ceft'la plus. a; C tout tant qu'il y a. — 1. ^ 

— c, C St. — d. eft que m, d, A^ C iufques. — m. B Therauge. — 

C ce que. — 9. A dée. — f, B, C n. B,C iufques à. — o. C Define- 

conduire. — g< B^ C voloyent. — hour. — p. C Cave. — q. liues aij. 

h. B eft appeley ; C eft nonamé. — m, il, A. — r, A Tun. — t, B^ C 

i. B Nefdtur; C âeftitur. ^y A eft nommée. 
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Item lautre diemin qui part à^c4lixandre iufques " à 
Vabiloine, cofteant au defert fanz péril d'algues ne paf- 
fage de flum ; qui voudra monter au Caire & en Tabi- 
loine^ & là ^ Poft de Vabiloine peut legiérement pafler le 
flum, fi veut avoir la bataille pour ce qu il ont grant 
multitude de vaiiTaus. 

Tout ^ premièrement à partir dCc4lixandre iufques à 
Vlouc liues .iij. 

Item de Vlouc iufques à Tharange, laquel ^ eft bone 
B f. 147 c. ville & de grant fàit^ Hues .ij. 

Item de Tkarange iufques al Zahfarani * liues .viij. 
A f. 171 h. Item à'El Zahpfarani iufques à Hauvramfîs f liues .vij. 

Item d'£/ Hauvramfîs iufques à la Terrana liues .viij. 

Item d'El Terrane iufques au Caire liues .ix. 

Some dCc4lixandre iufques au flum devant "Babiloine 
liues .xxxvij. 

XI 

Item le large de la Garbye de lune branche qui vait De Rofette à 
au T{efid iufques à l'autre branche qui vait à VamiateS , ^«"'«"*•"'• 
d'un cafal * qui eft par defus le branche dou flum qui 
vait au die 3^rf, lequel * a J nom éMehallet Ebo Hali 
iufques à Senhour el é^edine liue J. 

Item de Senhour el éMedine iufques à Sandele liues .ij. 

Item de Sandele iufques à oMehallet el Cafob liues .ij. 

Item de éMehallet el Cafob iufques à Sacha liues .ij. 
A f. 17a m. Item de Sacha iufques à Varam * el ^acar liues .vj. 
B f. 147 d. Item de Varam ' el TSacar iufques à la o^ehalle liues .iij. 

Item de la éUfehalle iufques à Semennof^ liue .j, 

9L, ByCScm en. — b. i< là o. C chaftcl. — î. ^ qui. — y B, C 

— c. Tout m. d, B^ C. — d. £, C eft appelles. — k. iî, C Darqui el 
qui. — e. 'i^Zahfi^in; C ZafHn. Bathar. — \. B^ C Darqui. — 

— f. B Hamiraînfis ; C Hami- m. B Samennot; C Semonnet. 
rancis. — g. C Damaffe. — h. B^ 
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Sotne dou large de Pune branche iufques à Faucre 
liues .xvij. 

Et '^ cefte * fufdite Garbye, laquel eft entre les .ij. 
branches fus ^ nomées^ eft une ifle, & fy a ^ dedens .v*. 
villes, que petites que grandes ' . 

a. Bf C Cefte Garbie deflus devant diaes. — d. £qui a; C& 
diéle, qui. — h, A ceft. — c, B,C font. — e. B, Cgrans. 




XIV 
LES CASAUS DE SUR 

[avant 1291] 



MANUSCRITS: 



A k, B. Vienne. 
C 9tD. Venife. 



ÉDITION: 
Tafel <c Thomas, Fontes rerum Au/briacarum, t. III, p. 398-400. 



LES 




CASAUS DE SUR 



' 'EST le capiftre des .x. cafaus franches de 
mon feignor de Sur alamonaffe" e la de- 
vife: 

Halnahou HabdeUch^ 

la Cafemie, 

Sedin^, 

zMehlep, 

le cMahouc ^ , 

la Hamadie, ^ 

^gfhelaîriy 

la Tor de VOfpUal, 

'Bmol[e\ 

la Garoudie ^ . 
E coz les .X. cafaus de devant dites fon de mon fen- 
gnor de Ji/r, à totes lur raifons & lur devifes, & totes 
lur terres, & ce qui entre en les devant diz cafaus, & ce 
qui fe part de iaus. E ce eft lo coumandement, que le 
mefage de mon feignor de Sur^ (ire lacob, porta as ami- 
raus de Safed de par le Soudan, por le fait dou cafau 
de ^atiole : que il dovent enquere dou feit de la gaf- 
dne & de la tere ' , que le Soudan dona, à tôt/ le cafau 

a. Fiut-itre al mahroûfla, la bien e. Mff, l'autre. — f. à tôt. m. d, 
garditf— b.Mf. Ledin.— cAj^I Us mf. 
Babouc. — d. Mf, Garridie. — 
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de bariole, à mon feignor de Sur^ fe la cere eftoic del 
devant dit cafau, & ce la tere dou devant dit cafau eft 
prife & proprie & mis à la gaftine. 

Et Tenquefte doit eftre par droit & par raifon, par les 
anciens gens de la tere & par Taveginanfe & que vos 
deiés enquere liai enquedre fe la tere eft de ^aftiole^ 
fî corne el dice, ou de la gaftine. 

Et ce la tere eft de la raifon de Variole, ou de la gaf- 
tine, ou partie ou tôt, & il ne put eftre que Ton " n*euit 
devifes couneues & teres & coulounes de garenties & 
entrefeines ; & que il ne le fkfent afavere la fertenitiét 
de Tenquefte, & ce à celé fagon, que le Soudan dona 
les .X. cafaus à mon feignor de Sur y & il prift de .v. & le 
remant des cafaus demera en partifon, e fe le devant 
dit cafaus Variole eftoit un de .x. cafaus, & par aventure, 
que le moafefe le themoine le non de x cafaus, & ne 
put eftre que le devant dit cafau n'avet adonque tere 
counehue, & com en put eftre que Variole n'en a fors 
une foule charrue ^ , & la gaftine avra xxxvj; & fe aucun 
de mouqtas ai Êiit outrage fans raifon; que vos mandés 
la fertinité dou fait, & nos avons mandé noftre com- 
mandement que vos enqueréz la vérité de fes teres 
par le convenant de la trive, fe la tere eft de lur cafau 
ou non. 

a. Mf lus. — b. Mf chauure. 
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Aahrerie^ Daharieh, S4S, 150. 
Aarom (La verge d"), 94, 165, 

183, 193» »3o. 
Abacuc, 229; voy. Chapelle S, 

Abacuc. 
Abarca Caam, voy. Barca. 
Abbayes: de Bétanity ^%y 160; 

— des frères Déchauffes (Acrt)^ 
*35i — des Géorgiens f 45, 
47; — Gloria in excelfis Deo^ 
66'^ — des Jacobins IJéruf.)^ 

35» S»» 95» 147, 15»» — des 
frères Mineurs {Acre), 236} 

— du Mont Oli*vety 51, 162, 
169J — des frères Prêcheurs 
{Acre)y 235; — des filles Re- 
penties (Acre), 236 j — S, Jtan, 
70 j — de S. Jean de Tyr, 90, 
104*, 180, 190, 229; — de S, 
Paul iJéruf,), 27} — de S, Za- 
charie, 60, Si,*— de Ste Anne 
(7^''«/),49>96, io4«, 161,167, 
231J — de Ste Marguerite du 
Cornu, 89, 90, 104*, 180, 189; 
— de ^ Marie de Jofaphat, 24, 
32, 50, 144, 14s, 161 5 — de 
Ste Marie du Mont Sion, 23, 24, 
31, 3», 44, 144, 156; — de 
Ste Marie ta Grande (Jéruf,), 
34» '47; — de Ste Marie latine 
{J'ruf,), 6, 35, 94, 116,147, 
165, 183, 193, 230J — des 



Nonnams de Sur (Jéruf.), io4*j 

— du Temple (Acre), 235,- — du 
Temple (Jèruf.), 39» 4'. 

Abel (Maifon d*) & de Caîn» 
99, 186, 196. 

Abel (Mt), 73, «3- 

Abilant, 8. 

Abii, 18. 

Abraham, 65, 66, 73, «3, 95» 99, 
IIS, "»* 164, 165, 170, 171, 
183, 186, 193, 194, "96,233. 

— Le jardin d*A., 169, 196. 
Acaron, Achon, voy. Acre. 
Aceldama, voy. Caudemar, 
Acre, II, 15, 41, 60, 68, 72, 81, 

89, 100, 102, 103, 104, 104', 

134, 135, «36, 137, 153, 179, 
187, 188, 189, 190, 198, 199, 
209, 210, 211, 221, 222,223, 
224, 225, 229,234, 235, 236.— 
le Burg, 135, 136,* la Chaine, 
136; le Charnier, 136; le Châ- 
teau du roi, 1 36 ; le cimetière S, 
Guillaume, 199$ — S. Michel, 
'99, *35î — «5. Nicolas, 136, 
199» »35»' >cs Déchauffes, 235; 
les Eglifes : Notre Dame de 
Bethléem, 235 j — JV. />. </£ Jo- 
faphat, 2355 — N, D. de Sur, 
23 5 J — N, D, des Che*valiers, 
235; — S, André, 235 j — S. 
Antoine, 236 { — S. Barthélemi, 
33 
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236 j — S, Denis f 236; — S, 
EJ)>nt, 135 J — ^- EHemu, 2355 

— S. Getfrgej,2i6; — S, GiUiSy 
2351 — S, Laurtni^ 235; — 
S, Lascar e de Bèianie, 235; — 
S, Lazare des Che*vaiiers, 135, 
136, 236; — S, Léonard^ 235 ; 

— S, Marc de Venife^ 235 j — 
S, Martin des Bretons , 236 ; — 
S. Pierre de Pife, 235; —S. Ko- 
«<w»> »35» — ^' Samuelj 235 i 

— ^. Sépulcre^ 136, 235; — 
SuÂnneyZ^Sf — ^^ Bride^ 236 ; 

— Ste Catherine y 235; — 5^<r 
Croix y 235 ; — 5lf Aforr/ Latine^ 
^35> — ^^' AfâTtf Madeleine y 
2351 — .Sïf Triifitf, 2355 l'hô- 
pital </rj AUeman4sy 136, 235; 

— ^. 7'â», 136, 235 î les Hof- 
pitqlierSi 137; la maîron du Con- 
nitabie^ 136; — du Patriarche , 
136J — S, Thomas^ 136, 236; 
les Mineurs, 236; le Mont Mu- 
fard, 136; la porte du Afoii/m 
de Dokes, 136} — 51 Nicolas, 
136, I99J les Prêcheurs, 2355 
le Sluartier des Anglais, 1 36; les 
Repenties, 236; le 7emple, 235; 
les ^etnpliers, 136, 137; la 
Tour des Génois^ 136,* — des 
Pif ans, 136; — Maudite, 136. 

Adam, 46, 47, 93, 99 i04Si04«, 
110, 115, 127, 158, 159, 170, 
182, i86y 196, 233. — Le chîef 
d'A.y relique, 163. 

Adogre, 15. 

AdraoUi 17. 

Adrafon, Adrqlfon, 13, x8. 

Adultère (la femme), 39>95, 104', 
151, 166, 183,194,230. 

Afre, 15. 

Aias {L% Ayas (en Turquie ^ Afie), 
208, 209, 211, 221, 224, 225. 

Afrique, 138. 

AlaU, VOy. HOVLAGOU. 



Albana, fleuve, aujourdliui le Bâ- 

rada, 126. 
Alhanice, 16. 
Alep, 129, 241. 
Alexandre le Grand, 56, 78, 

125. 
Alixandre, Alexandrie (Egypte), 

119, 134, 138, «41» »4S> *46> 

f47. »49> \5o, »5i- 
Alixandre (minor), 17. 
Allemagne y 163. 
Allemands (Hôpital des), à Acre, 

ï3^»»35 ; à Jérufalem, 38, 150. 
Allemands, (Rue des), à Jérufalem, 

38, 150. 
Allemands (Le Saphet des), 198. 
Alphane, 11. 
Amans, voy. Emmaûs. 
Ananias, 126. 
Ana^urafe, 17. 
André (S.), apôtre, 59, ioi»io4S 

187, 197, 229, 233. 
Anegie ou A*vegie (Terre d*), 47, 

158. 
i^n/rtr (L'), à Jérufalem, 41, 42, 

Ï53, 154- 
ifi»(f/ (Z^ /^fli def), 95, 97, 104», 

167, 184, 194. 
Anglais (Quartier des), à Acre, 

136. 
Angleterre, 235. 
Anne (Ste), mère de N. D., 72, 

104, 167, 184, 194, 234. — Le 

monument de S. A., 184, 194. 
Anne (fur mer), 90, 104*, 180, 

190. 
Annonciation àN.-D., 108, 198, 

234. 
AnopUy 18. 
Anùoche, 11, 15, 134, 1355 — la 

Noire montagne, à if., 134. 
Antioche la petite, 18. 
Antiochxtb, 134. 
Antinori, 18. 
Antipatrida, 12. 
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Apame^ i6. 
Apatas, 1%, 
Arabij Arabie^ 6> i3> 55» ^3» 68, 

77, 8». 
Aram^ 65, 83. 
Arc Judas (Rue de 1'), à Jirufa- 

Um, 43, 156. 
Arche (La fainte), 94, 165, 183, 

193, 230. 
Arche à la manne, voy. Huche. 
Arche de NoÉ, 55, 56, 78, 126. 
Archedeclin, Architriclim 

(feîgneur des noces de Cana)^ 

58, 80, loi, 104*, 112, 119, 

187, 197, 234. 
Arches f Archa^ 55, 78. 
Aniufe, 16. 
Arimathie (Joseph d*), 93, 104^, 

116, 182, 193. 
Arindinêj 13. 
ArmènU^ 16, 17, 126, 211, 221, 

225, 226. 



Arménien (culte), 100, 104^ — à 

JirufaUmf 52, 162. 
ArmoH ou Hrrmon (Mont), ici, 

104», 171, X87, 197,233. 
Arfuf^ voy. Afur, 
Artois (Le comte d'), frère de 

S. Louis, 243, 244. 
Afcahmy 11, 14, 41, 85, 92, 137, 

153,181, 192. 
Afcnfian (Eglife de 1'), fur le 

MoMi dis Oli<viers^ 169. 
Afcenfion (Le jour de 1'), 185, 

195; — (le lieu de T), 97, 117, 

144,232. 
AJfaffinSy 128, 129. 
AffonhraubiJonyAJfon bronUffony%^%, 
AJur, 12, 91, 92, 104*, 131, 132, 

i8t, 191. 
Atre de Saiomon {J'eruf.\ 40, 151. 
Augujbphy 13. 
Auftadon^ 17. 
Avegie, voy. Anègie. 



Babetohu, Bahihiniy le nouveau 
Caire, 129, 134, 174, 21 1, 225, 

»39> a40> 441» a43, *45> ^^^» 

247,248,249,250,251. 
Bacar (Val de), 56, 78. 
Bahrye (La), en arabe bahrîyyeh, 

garde mamelouque du fultan, 

240. 
Bain (Le) N.-S^ à Jerufalem, 95, 

104*, 166, 184, 194. 
Bains {Les) de Notre Dame, à 

Jiruf aient, 194; — à Tabarie, 

104*. 
Balthazar, roi mage, 99, 233. 
Barac, Borak (roi de Boukha- 

rie), 205, 215. 
Barbarie (Côte de), 138. 
Barca (Khan tartare), 204, 214, 

215. 



Barrachie, père du prophète 
Zacharie, 95, 107, 166, 183, 
194. 

Baruch, Baruth, voy. BéryU, 

Batiole (cafal de Sur), 255, 256. 

BaudaSy Bagdad, 129. 

Baudouin, roi de J'erufalem, em- 
pereur de Conftantinople, 71, 92, 
181, 203, 213. 

Bafque, pour Sebafte, 

Ba<viere (La), 3. 

Bf^//, 233. 

Bède, xxj. 

Bédouins, 129, 192, 246. 

Behaireth Neflrou (Le lac de), 
250. 

Belbeys, Bilbeis, 243. , 

Belinas, Cifar'ee de Philippe, xi, 
15» 56» 57» 58» 78» 79» 80. 
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BENDOCqUEDAR, VOy. BONDOK- 
DARI. 

Btnheltl Hacel^ Binha tl-afely 144. 

Birchy Birsy voy. Btrceau» 

Birctau (Eglife du), à JèrufaUm^ 
40, 151. 

Berine, Btrrimy 248. 

Berith, en arabe berîd, courrier, 
242. 

Bernard le Trésorier, xv, xtx. 

Berrie (La), en Egypu^ 134. 

Berfabiey 14. 

BefvendWy 17. 

Beryte^ Beyrouth^ 11, 15, 85, 135, 
174» »34- 

Bétanieysiy 5»» 97» 104', 113,118, 
169, 185, 196,232. 

Bétanie (Abbaye de), 48, 160. 

BètenobUy 93, 104^ 181, 192, 229. 

Beieroftf Bouterottf 13, 15, 74*85. 

Bêthely 73, 83. 

Bethléem, ^4^6$, 9*. 9h 99» ïo4«, 
109, iio, III, 112, 119, 121, 
127, 156, 170, ï86, 196, 232, 
233. — la crèche, m, 170, 
186, 196. — Eglife Notre Dame 
à 5., 170 j — S, Paul à B., 92. 

Bethuntiy voy. Beteron. 

Bêchage, 51» 97, "3, 162, 185, 
232. 



Betfan (Le), voy. Sticùple. 
Bezelf voy. BetheL 

BiBARS, voy. BONDOKDARI. 

Bir el Bayna^ 243. 

Blans (Moines), 51, 162. 

Blé (Marché au), à J'erufalem^ 

34» 146- 
BlouCy 251. 
Boamins ou Boavins (Abbayes 

des), à JérufaUmy 52, 162 j — 

(églifes des), à Jérufalem, 52, 

162. 
Bocara, Bucara^ Bokhara^ 205, 

215,216. 
BolgarOf ville tartare, 204, 214. 

BONDOCDAIRE, VOy. BONDOK- 
DARI. 

BoNDOKDARi, furnom de Bibars, 

fultan à'Egyptey 211, 225. 
Boucherie (La), marché à Jèrufa' 

lemy 38, 150. 
BoimocAR, xix. 
Bourgogne (La), 3. 
Bourie (calai fur le Mont Thabor\ 

197. 
Bras de S. Siméon, relique, 5. 
Bi^Uy Bougie^ 138. 
Burg (Le) ou Mont Mufard^ à 

Acre^ 135, 136. 
Bufeltrey 17. 



CaifaSy Caiphay 12, 15, 89, 91, 
104», 137, 179, i8o> 189» 190- 
— Fleuve de CcàphaSy 190. 

Caîphe (Maifon de), à Jèrufa- 
lem, 96, 104', 114, 168, 184, 
231; (prétoire de), 96, 104', 
168,184,194,231. 

Caîn (Maifon d'AsEL & de), 99, 
186, 196. 

Cain (Mt), 73, 83. 



Caire (Le), 127, 174» i75» *4i» 
*43, 144» »4S, »46, »49> »5i- 

Calbamcey 16. 

Calice (Le) de la Cène, relique, 5. 

Calvaire (Chapelle du), 163. 

Calvaire (Mlle), 24, 25, 33, 35, 
36, 37,48, 93, 104*, 115, 116, 
145, 147, 148, 149, 160, 163, 
164, 182, 193, 230. 

Camloquiny 250. 
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Cam^fobU^ 17. 

Cana (Noces de), 58, 80, loi, 
104S lia, 17a, 187, 197, 198, 

*34. 

Cam Galilèty voy. Coma, 

Ckau (La), Kamha^ 251. 

CangtSy voy. Changes. 

Cantj, 14. 

Caphamaum^ 59, 80, 90, loa, 
104^, 180, 187, 190, 197. 

CçpitoUty 12, 15. 

Carcaphila (Joseph), 126 ; voy. 
Joseph d^Arimathie. 

Carmi^ Carmel (Mont), 89, 90, 
104», i79ï 180, 189, 229. — 
Ermius du Mt d 90, 104*, 
180, 190. — N,'D, du C, 90, 
104*, 180, 190. — Su Margue- 
rite du Carme, abbaye grecque, 
89, 90, 104', 180, 189. 

Carmouty fleuve, 190. 

CarroUy 16. 

Cartaphilis (nom à*AnHoche\ 134. 

Cafaus (Les) de Sur, xxxitj, 255. 

Ca/inniV (La), cafai de Sur, 255. 

Cafpieus (Mts), 125. 

Caflan/alù t8. 

Catherine (Stc), 63, 93, 197.— 
Sépulture, 63, 98, 104'', 119, 
186, 197. 

Cattara, Kattarah, 243. 

Caudemar, CAaudemar (Le char- 
nier de), 45,1 04», 157,1 6 8, 184, 

195, «31. 
Caum enniy€ur, 248. 
Cawvaire, voy. Calvaire, 
Cave (La) de Tobie, 102, 104*. 
Cedar, 15. 
Cedmarotty 16. 
Cedron, torrent, 97, 114, 168, 184, 

'95. 
Celaue, voy. Afcalon, 
Cène (Maifon de la), à Jèrufalem, 

113, 144, 167, 184, 195, 231. 
Cefmre, Cefarée, 12, 75, 91, 92, 



104', 104*, 137, 180, 181, 190, 
191, 229. 
Céfarie de Phi lippe y Belinas, 11, 

15» 56, 57, 58»78, 79> 8o- 
Chaîne (La), à Acre, 136. 
Chamaille (La), la Chamele, 129, 

24Î. 
Champ fleuri, 66, 98, 104', 186, 

X96, 232. 
Chandeleur (La), 230. 
Chandeliers (Les fept) d^or, 94, 

181, 183, 191, 193, 230. 
Changes des Latins, à Jèrufalem, 

34, 43» H7, 149» '50» M5- 
Changes des Syriens, à Jèrufalem, 

«6, 27, 33» 34» 37, 3», 4»> 43, 
146, 149, 150. 

Chanfon du voyage de Charle- 
magne à Jèrufalem, xj, 3. 

Chapelles: du Calvaire, 163 j — 
d*Elie, 90, 170, 180, 189J — de 
la Flagellation (Jéruf,), 96, 
io4«; — de Galilée, 184, 195; 
des Grecs (Jéruf.), 94, 104*, 
1 82, 1 93 ; — de Notre Dame du 
Marais, 91, 104*, i8z, 190, 
229 j — de S. Abacuc, 192, 
229,- — de S. Corneille, 91, 
180J — du S, Efprit (Jéruf), 
96, I04», 121, 184, i95i — 
de S. Pelage, 97, 104', 169, 185, 
196; — de S. Zacharie, 100, 
104, 198; — de Su Hélène 
(Jiruf), 37, i49î - de Su 
Marie-Madeleine, 191} — de 
SU Trinité (Jéruf), 35, 147,' — 
de SanSa Sanâorum (Jéruf), 
95, 104», 165,183,194.— Voy. 
Eglifes. 

Charle, Charlemagne, 3, 4, 5, 
6, 7. — Voyage de Charle- 
magne à Jèrufalem (chanfon), 

xj, 3- 
Charnier (Le), à Acre, 136. 
Charnier (Le) au lion, 45, 1 5 7, 1 7 1 • 
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Charmer (Le) de Caudemar(Chau- 
demar ou Hacildama ou Aal' 
dama)y 45, 104», 157, 168, 184, 

Ï95» *3i- 
Château du Detain, 72. 

— (Le) du roi (TAcrey à Acre^ 
136. 

— d^EmmaûSy voy. Emmaûs, 

— du Gèrifiy 72. 

— du Thoron^ 56, 78. 

Château MagdaloUy Magdala^ 233. 
Château Pèlerin^ 9©» 9'» 104*, 137, 

180, 190, 229. 
Château S, Pauly 85. 
Cheatme^ voy. Cana, 
Chef d'ADAMy reh'que, 163; — de 

S. Lazare, relique, 5. 
Chemins & pèlerinages de la Terre 

Sainte, xxvij, 179, 189. 
ChricffuSj 13. 
Cicar^ voy. Sichar, 
Cimetières à Acre : S. Guillaume , 

1995 -- /• Michel^ 199, 235; 

— S, Nicolas^ 136, 199, 235. 
Cipouy 12. 

Gterne (La) rotf^/, 70. 
Claudiople, 18. 
Clément IV, 209, 222. 
Cléophas, difciple, 99, 186, 196, 

229. 
ClimaftoUsy 14. 
Clous (Les), reliques, 5, 37, 90, 

149, 180, 190. 
Cogatal, baron de Khoubilaî, 

207, 218. 
Colonm de la flagellaùoHj à Jèrw 

falem, 93, 104*, 115, 182, 193, 

230. 
Comane, 13. 
Qmifaricon, 14. 
Comifariotaj, 14. 
Omifcapron, 14. 
ComifjuluanoSf 14. 



CtmifftteSiSy 14. 

Comijpe^jy 14. 

Cdmijpirgoarethon, 14. 

Comifiraconos^ 14. 

Comipvefdamos^ 14. 

Commffinali ou Cauuofimalii 14. 

Comocoreataj, 14. 

Comcgeroff 14. 

ComoSy 14. 

Conaathorty 17. 

Connétable {La maifon du)^ à >frr#y 
136. 

Confiance (en Arménie) ^ 16, 17. 

Constantin, empereur romain, 
116. 

Conftantine (en Paleftine\ 12. 

— (en Syrie), 1 4. 

ConftantinopUy 8, 116, 174, 203, 
204,213, 214. 

CorichoSy 16. 

Corneille (S), 91, 191. — Sépul- 
ture, 180, 191. 

Q/*A/r (Le), 242. 

G^^rj^/ (Tour de la), 243. 

CosDROé, CosRoès, roi de Perfc, 

17Î. * ^ ^ 

Couronne (La) d^épines, relique, 

5» 37, 149- 
Couteau de la Cène, relique, 5. 
Couverte (rue), à Jérufalem, 38, 

43, '50, 155- 
Crac (Le)y Karachi 13, 55, 62, 63, 

65* 66, 71, 82, 170. 
CrifopUy Crofople, ii, 17. 
Cr^M/ (La), à ArM/r/«, m, 170, 

186, 196. 
Croblai, voy. Khoxjbilaî-IChan. 
Croix (La Ste), relique, 37, 40, 

46, 47. 93, 94, 99. "4S I04\ 
149, 158, 164, 170, 182, x86, 
193, 196, 230, 233. 

CuBLAïf voy. Khoubilaî-IChan. 

Cycèm, voy. Sichem, 
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Dainj une des deux fources du 
Jourdain^ 55, 57, 77, 79» i*7- 

Dmrjêb^ 147. 

Dalixandresy 18. 

Dâffuij, 18, 7»» 74» 85, 103, i«6, 
117, ia9i 131, 136. Ï43, 170, 
173, 188, 241; — Pttru S. Paul, 
i»6i — les Tours de Damas, 
126. 

Damiettê, 134» 13 7, *43» »44, »48, 
»49, *5i- 

Dauabse, 19. 

Daniel (Mf. du P.), xiij. 

Daram il bacar, 251. 

DâTMT (Le), 13 7, 241. 

David (Le roi), 94, 97, 110,113, 
131, 133, 165, 183, 184, 195- 

Da'vid (Porte), à Jirufalm, 25, 

»«> 33, 4», 45» 145» I53, «57, 
170. 

— (Rue ou grant rue), à Jèrufa- 

^ a7, 33, 34, 43, 146, I55- 

— (La tour), à JirufaUm, 25, 26, 
»7, 33, 34, 104», 145, 146, »3i- 

Deccam (El), 243. 

Déchaufles (Frères), à Acre, 235. 

Décollation de S. Jean-Baptiste, 

57, 78, 100, X04%i86,i97. 
Digoe, Digua, 248, 249. 
Deicon^ 14. 
Dtnunhour, 250. 



Demitre (S.), reliques, 104*. 

Démoniaques, 59, 60, 80, 81. 

Denis (S.), 89, 104^ 179, 189. 

Denife, 14, 17. 

Dèfiri (Le) des ferpents, 68. 

Dêttuuble, voy. BiUnobU, 

Devife (La) des chemins de fiabi- 

bine, xxxj, 239. 
Diablt (Mer du), voy. Morte 

(mer). 
Dsocifairey j8. 
DùdicanopUy 14. 
Dock, 198; — Moulins de Dock, 

198; — Porte du moulin de 

Dock, à. Acre, 136. 
Doket, voy. Dock, 
Dotichi, 17. 
Domas, voy. Damas, 
Domeciopie, 18. 
Dominé (Le Temple), voy. le 

7empie, 
Dominus nfidit (lieu du facrifice 

d* Abraham), 122. 
Dore, 12. 
Doukureufe (Porte), à Jèrufaiem, 

48, 160. 
Dotain (Le), château, 72. 
Drap (Marché au), à J'erufaUm, 

43, 150» 155- 
Dyas, 13. 
Ôyocifaire, 15. 



Ebron, II, 14, 65, 83, 99, i04«, 

I2Z, 170, 186, 196. 

Ecuelle (L') de la Cène, relique, 5. 
Edeje, 11, z6. 
^uliou, 12. 

Eglifes : de YAfcenfim (Mt des Oii- 
viers), 169$ — du Berceau (7#- 



ruf.), 40, 152J — de Getkfe- 
maui, 162, 169; — Notre Dame 
(Bethléem), 170; — Notre Dame 
de Bethléem (Acre)^ 235,' — 
Notre Dame de Jofaphat {Acre), 
23 5 ; — Notre Dame de Sardnuvf, 
103, 120, 126, 131, 173, 188, 
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235J — Notre Damé de Sur 
(Acre\ 2355 — Notre Dame 
des chevaliers (Acre\ 2355 — 
Notre Dame du Carmel, 90, 104', 
i8oy 190; — du Paternofter^ 4, 
511 5»» 97, 104% 117, 162, 169, 
185» 196, 232; — du Repos 
{7éruf.\^9f i6ii — S. Amdré 
{Acre\ 2 3 5 j — S. Antoine {Acre)y 
2365 — ^. BarthèUms {Acre\ 
236J — S. Chriftophe {Jéruf^, 
167; — 5. Denis (Acre), 236} 

— S. Ejprit (Acre), 235* — 
S. Etienne (Acre), 235$ —S. 
Etienne {Jèruf,), 41, 153,- — 
S. Georges (Acre), 236 ; — S, 
Georges (entre Acre Se le Sa- 
phet), 102, io4«, 188; — S. 
Georges (Lidde), 192,» — S, 
Giiies(Acre),%'iSi'-' S, Gilles 
Oiruf.), 38, 150Î - S. Jac- 
ques de Galice (7èruf,),%6, 33, 
104», 145 j — S, Jacques des 
JacobiUs (Jèruf.), 35, 52, 
95, 147, 1625 — S, Jacques 
& S. Jean (près de Safran), 
100, 104, 187, 1985 — S, Jac- 
ques le Mineur (Jèruf,), 39» 4i» 
151, 183, 194; — S, Jean 
ré<vangèlifie, 48, i6oj — S. 
Laurent (Acre), 235 j — S, La- 
zare de Bétanie (Acre), 235; — 
S. Lascar e des che'valiers (Acre), 
*3Si '36» *3^» — ^- Léonard 
(Acre), 235 : — S, Marc de Ve- 
nife {Acre), 235 j — S, Martin 
(T^uf.), 43, iS^J — '^. MorHn 
des Bretons {Acre), 2365 — S. 
Nicolas (près de Safran), 234; 

— S, Paul (Bethl'eem), 92; — - 
S. Paul(J'eruf.),%T, — S. Pierre 
(7«#»)» 9«, Ï04S i8i,X9i{ — 
S. Pierre (Jéruf), 43, 156; — 
S, Pierre de Pife (Acre), 2355 

— 5'. Pierre en Gallicante, 44, 



i04«, 156, 168, 23 X J — S, Ro- 
man (Acre), 23 5 J — ^L Samuel 
(Acre), 235; — S, Samuel (Mt 
Monjoie), 93, 181, 196; — S. 
Sawueur {Mt des Oli*uiers), 51, 
104'', 162, 232 ; — S. Sauveur, 
{Sidon), 234; — 5". Sépulcre 
{Acre), 136, 235; — S, Sépulcre 
(Jéruf), 24, 25, 27, 28, 33» 34, 
35i 36. 37, 38, 4*, 43, 4*, 93, 

94, Ï04*, i04«, 116, 132, 133, 
145, 146, 147, 148, 149, »50, 
>53» 154, 155, ï^o, 163, 164, 

165, 167, 182, X83, 193, »30; 

— Ste Anne {Acre), 235; —Su 
Bride (Acre), 236} — Su Cathe- 
rine (Acre), 235 } — 5«r Ckari^ 
^ (J^ruf), 94, 104», 182, 193, 
230,' — Su Croix (Acre), 2355 

— Ste Marie du Mont Sion, 167, 
168, 184, 194; — Su Marie La- 
tine (Acre), 235,* — Su Marie 
latine (Jéruf), 6, 35, 94, ri6, 
Ï47, x«5. 183, 193, »3o;—^'^ 
Marie Madeleine (Acre), %^Si 
—Ste Marie Madeleine (Jéruf), 

49,96, ï6ï, »67, 184, i94î — 
Su Trinité (Acre), 2355 — du 
Ten^le (Jéruf), 4, 33, 38, 39, 
41, 46, 47, 48, 49, 61, 85, 94, 

95, '04', "6, 132, 133, «45, 
150, 151, 152, 153, 158,159, 
160, 161, 165, 166, 167, 183, 
184, 193, 194, 230J — du Tem- 
ple de Salomon (Jéruf), 25, 95, 
I04«, 112, 113, 132, 151, 152, 

166, 183, 194, 231. — Voy. 
Chapelles. 

Eguas, 18. 

EgypU, 63, 64, 65, 7*, 74i 85,9», 
104», 108, 109, 112, 129, 133, 
137,138,17»» i74,»9»,»o9,"»- 

Egyptienne (Ste Marie l'), 94, 
104S 182, 193, 230. 

Elaine, voy. HÉLÈNE. 
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£lie, prophète, 6z, 82, 90, 104% 
119, 170, 180, 189,234. 

£/fr (ChapeUe d'), 90, 170, 180, 
189. 

Elisée, prophète, 70; — Fon- 
taine d'E., 69, 118. 

Elizabeth (Stc), 60, 81, 99,170, 
186, 198. 

Elmeccadem, en arabe moukad- 
dem, chef, prépole, 240. 

Eluci^ 13. 

Emmaûs (Château d*), 99, 104'', 
159, 171, 186, 196, 229. — 
Fontaine d*£., 47, 159. 

Ephifaiut, z6, 17. 

Eracle, Heraclius, empereur 
romain, 40, 152. 

Eradt (Mff. de T), xîx. — Eraele- 
Rothelifty xxiv, 143. 

Ermites à Jirufalem^ 104S; — de 
Jofaphatj 51 j — latins du Car- 
mel^ 90, 104», 180, 190. 

£r»w»(Mont),voy. Armon (Mont). 

Ernoul (auteur), xiij, xv, xviij, 

31,55. 
EfcaloHi^ Afcaion, 11, 14, 41, 85, 

9»» 137, 153» 181» 19». 



£f coma/on f 12. 

E/Pagne, 7. 

Eftang dt Nascanthy voy. Tabarit 

(mer de). 
Eftat (L') de la cité de Jérufalcm, 

10 anonyme, xiij, 23,- 2° d'ER- 

NOUL, XV, 31. 
Eftoires d^outremer & de la naif- 

Tance Salehadin, xiv, xvj, xvuj. 
Efuisy 13. 

Ethiope, Ethiopie^ 138. 
Etienne (S.), martyr, 27, 41, 153, 

163, 192, 230. — Reliques de 

S. E, 5. 
Euhou^Edkou (Château d'), 245, 

246. 
EuPHÉMiE (Sépulture de Ste), 91, 

180, 229. 
Eurie^ 19. 
Europfy 137. 
Europhi, 17. 
EuJHniiy 17. 
Eve, 99, iio, IIS, 186, 196} — 

Sépulture d^E., 170, 233. 
Es&echias (Maifon d'), à Jèrufa- 

Uffly 108. 



Fora EUnople^ 1 5. 

Farfary fleuve, aujourd'hui JS/- 

A*wadjiy 126. 
Fitnenie (Terre de), 47, 158. . 
Finufity 13. 
Feu (Le) pour le facrifice, 95, 

183, 193. 
— (Le) facré, 164. 
Figuier (Le) maudit, 51. 
Flagellation (Chapelle de la), à 

J'erufalem, 96, 104*. 
Flagellation {Colonne de la)y à Je- 

rufalem, 93, 104*, 115, 182, 

193, 230. 
Flaviajy 18. 



Foe, Fua, 245, 248, 249, 250. 

Fontaines: d^EmmaûSy 47, 159; — 
d'ELisÉE^ 69, ii8j — de Leon^ 
198; — de Paradis {Jéruf.\ 
95, 104*5 — ^* ^' Denis, 89, 
104*, 179, 189; — de S. Ga- 
briel {Naz.) 100,104, 198, 234; 
des SS, Maries O'eruf,)^ io4«. 
— de Saphoriêy 71, 72, 198; — 
de Siloe, 43, 44, 51, 96, io4«, 
121, 132, 156, 162, 168, 184, 
195, 231; — de Tubanie, 72. 

Forbelety 71. 

Forbye (Bataille de), 192. 

Français^ 7. 

34 
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Franet, 3, 5, 6, 7, 163, 235- 
Franche'vUU^ 89, 179, 189. 
Fnftac^ 250. 



Fretellus» xxj. 

Fuir (Le) de GadrtSy 78. 



Gabrie, 11. 

Gabriel, archange, 108, 117, 

164, 172, 198. 
Gadres^Gazeris^Gaxres^ Guadrês^ 

voy. Gaza. 
Gadrts (Le Fuir de), 78. 
Galici, z8i, 198. 
G^i/i/^#, 12, 55, 57, 73, 77» 78, 84, 

104^ 168, 172. — Mir di G.j 

voy. Tabarii (mer de). 
Galilée (Defcriptîon de la), xiv, 

xvnj,55. 
Galilii {Cani)j voy. Cana. 
Galiléi (Chapelle de), 184, 195. 
GalUcanii {S. Ptern in\ églife, 

44, io4«, 156, 168, 231. 
Gamalf voy. Jamar. 
Garbje (La), la Garbjih^ 248, 

249, 250, 251, 252. — La Gi- 

firt di la Garbyty \*îii di la 

Garbyik, 245 , 248, 250. — Voy. 

MiAalla, 
Gardiram, 12. 
Garoudii (La), (cafal de Sur), 

Gaxa, 14, 92, 134, 181, 192, 

240, 241, 243- 
Gnwviisy Gênats (La tour des), 

à Acri, 136. 
Georges (S.), 93, 229. 
Géorgiens (Abbaye des), près de 

Jérufalim, 45» 47- 
Gèrin (Le), château, 72. 
Germain, 26, 44, 157. 
Girmûin (Le lac), 44, 157. 
Girmankopliy 18. 
Gijin (La) di la Garbyi, VUi di 



la Gariyeh, 2455 248, 250. — 

Voy. Mehalta. 
Gifiuy 17. 
Githjemani, 49*519 97» 104'', 114, 

i6i, 169, 185, 195, 232. 
Geihfemam (Eglife de), 162, 169. 
Gibility 12, 15. 
Ginopliy 18. 
Gloria in txctlfis Deo, abbaye, 66. 

GODEFROID DE BoUILLON,56, 78, 

230. 

Gcg (nom de géant donné à une 
terre païenne), 125. 

GolgoiAa (Le), 35, 93, 104S 1x5, 
163, 182, 193, 230. 

Goliath, 97, 184, 195. 

Gomorriy 66, 67. 

Gorabi (El), 242. 

Gorgatas, voy. Golgoiha, 

Grec (Rite), 60, 63, 70, 81, 82, 
90, 190, 197; àJèrufalim^SA^ 
104^, 104S 148, 162, 182, 193, 
230. 

Grècit 3. 

Grfcj (Chapelle des), à Jim/a' 
lim, 94, 104S 182, 193. 

Grégoire X, 209, 211,222,224. 

GrîfFon, voy. Grec. 

GuillauMi, 13. 

Guillaume (S.), 199. — Sépul- 
ture de S. G. à Acriy 199. 

Guillaume de Tmpoli (frère 
prêcheur), 211, 225. 

Guillaume de Tyr (Le conti- 
nuateur de), xxiv, 143. 

Guitumi (La Roche de), 8. 
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Haceldama^ voy. Caudemar, 
Hainabou Uab delech (calai de «SW-), 

455- 

Haiman^ lieu de nailTance d* Abra- 
ham, 65, 83. 

Halapy Haiappe, Mep^ 129, 241. 

Halliobi Kûfyouby 244, 249. 

Humadii (La), (cafal de Sur)y 

»55. 
Hardanif 19. 
Harifsy El ArUh^ 242. 
Ha^hi (El), Atfeh, 245, 247. 
HautTi Ajfisj Affé^rnSy 128, 129. 
Hawvramfis, 25 1 . 
Hâhrotiy voy. Ebron. 
HÉLÈNE (Ste) trouve les reliques, 

37, 94» Ï04S "6, 149, 164, 

182, 193» a3o. 
f/^///, voy. £///. 
Hirberge dis Sarrazins, 244. 
Htrbts (Rue des), à J'erufaltm, 

34,37*43, «4^» I49, «55- 
Hermitts^voy, Armiuitns, 
Htrmon (Mt), voy. ArmoH (Mt). 



HÉRODE, 12, 57, 75, 78, 85, III, 

112,174. 
lùrri, 17. 

ftf/ (£/), '/ ^'A, 243. 
Heumi, 16. 
^/i<a/ (Maifon de T) à Jérufa- 

UniyzS, 27, 34» 35, 4», 45, H^, 

147, «53, «57- 
Hôpital (porte de P) à J'erufalm, 35. 
Hôpitaux, à Acre : des AllimandSy 

136, 235 j 51f-7/a«, 136, 235; 

— à Jèrufalem : des Allemands, 

38, isoj St'Jtany 94, 104», 165, 

'83, 193, 230; — près de C^fa- 

rèti St-Jean, 190. 
Hongrie (La), 3. 
Hofpitaliers (Les), 72, 92, 190, 

193, »39; — à -rffr/, 137, — 

Voy. Hôpital, 
HouLAGOU (Khan tartare), 204, 

205, 214,216. 
Huche (La) à la manne, 94, 183, 

193. 
Huile (La fainte), 95, 183, 193, 
210, 223. 



lerapely 13. 

lerâple, 13. 

leraffon^ 13. 

IndiiJJ), 126,138. 

Innocents (Sépulture des), 99, 104', 

112, 170, 186, 196, 233. 
Innominatus I : c Si quis ab occi- 

dentalibus partibus..., > zxij. 



Irreéhnton, 13. 

ISAAC, 65, 73, 83, 171. — Sépul- 
ture d'L,65, 104*, 122,170, 233. 

ISAÎE (Sépulture d"), 96, 104*, 
118, 168, 184, 195, 231. 

Ifmaêlites, 102, 188. 

Jfraël, 64, 6Sf 67, 72. 



Jacques (S.) de Galice, 33, 61, 80, 
82, 97, 100, 104, 104», 145, 



181, 185, 187, 191, 195, 198. 
231, 234.— Le perron de S. J. à 
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Jaffa^ 9i, 104S 181, 191, 219. 

jAcquES (S.) de Galilèi^Yoy. Jac- 
ques (S.) de Galice. 

Jacques (S.) le Mineur, 39, 151, 
166, 169. 

Jacob, patriarche, 73, 84, 95, 98, 
104», 121, 165, 183, 186,194, 
230, 233. — Sépulture de J., 
65, i04«, 122, 170. 

— feigneur de Sur y 255. 

Jacob (Le puits de), voy. Puits 
de la Samaritaint, 

Jacobins (Abbaye des) à Jèrufa- 
lem, 35, 51, 95, 147, 162. 

Jaffay 14, 92, 104*, 134, 136, 
137, 181, 191, 192, 229. — 
S, Pierre à 7., 92, 104*, 181, 
191.— Le Perron de S, Jacques^ 
92, 104S 181, 191, 229, 231. 

— lour du Patriarche y à 7., 1 9 1 . 
Jaffe, Japhe, voy. Jaffa, 
Jamar ou Gamai, 244. 
JamniaSy 12. 

Jardin (L.t)d*Abrafiamy 169,196. 

Jaspar, roi mage, 99, 233. 

Jean Baptiste (S.), 60, 81, 90, 
95» 98» 99» 104'» 104^ "9» Ï65, 
180,183, 185, 190,194,196, 
229, 232, 233. — Décollation, 
57, 78, 100, I04^ 171, 186, 
197. — Sépulture de S. J. B., 
75» 85» 183, 186, 194, 197. 

Jean (S.) Bouched'or ouChryso- 
8TOME (Reliques de), 104', 231. 

Jean (S.) Tévangélifte, 33, 61, 82, 
100, 115. » 17, 130, 145» 166, 
185, 231, 233, 234. 

JèrichOy 7, la, 15» ^7, 69, 70, 71, 
98, 104'', 118, 127, 169, 170, 
185, 196, 232. 

JÉRÔME (S.) (Sépulture de), 99, 
104% 170, 186, 196. 

Jerufaieniy pafTim. Abbayes: des 
Jacobins, 35, 52, 95, 147, 162; 

— de S, Pau/y 27,- — de Ste 



Anuty 49, 96, 104', 161, 167, 
232; — àtSu Marie la Grande^ 
34, 147 j — dtSte Marie laùnêy 
6, 35. 94. 116, 147, 165, 183, 

193, 230J — des Notmains de 
Sur, X04" ; — du TempUy 39, 41 . 
Chapelles : de la Flagellatiotty 
96, 104* J — des Grecs y 94, 104*, 

182, 193 j — du S, EJprit^ 96, 
io4«, 121, 184, 195; — de 
Ste Heleney 37, 149$ — de Ste 
Trinitéy 35, 147; — du SanSa 
Sanâorumy 95, 104^^, 165, 183, 

194. Eglifes : du Berceau, 40, 
152J — du Reposy 49; 161 ; — 
S, Chrijhphey 167,-- S, EùemUy 
41, I53J — S. GUUsy 38, 150 J 
— S, Jacques de Galicey 26, 33, 
104*, 145J — S, Jacques des 
JacobiUSy 35, 52, 95, 147, 
162J — S, Jacques U Mineur y 

39. 41» 151» "83. 194; — 
S, Martiuy 43, 156; — S. Paul y 
27; "S, PUrrey 43, 156; — 
S, Sépulcre, 24, 25, 27, 28, 33, 
34» 35. 36, 37, 38, 4*. 43. 48» 
93. 94» 104*, 104'. "^. 13^ 
133» 145» 146, 147, Ï48» 149» 
150. 153, Ï54» 155» 1601 «63» 
164, 165, 167, 182, 183, 193, 
230; — Ste CharitoUy 94, 104*, 
Ï82, 193, 230 J — St£ Marié 
latiney 6, 35, 94, 1 16, 147, 165, 
Ï83, 193, 230; — Ste Marit' 
Madeleine, 49, 96, 161, 167, 
184, i94î — au TempUy 4, 33, 
38» 39. 4I1 46, 47, 48,49,6»» 
85. 94»95» '04*» "6, 132, 133, 
145. ï50> «51, 15*. 153, 158, 
159, 160, 161, 165, 166, 167, 

183, 184, 193, ï94»»30î —du 
Temple de SalomoUy 25, 95, 1041^, 
112, 113, 13a, 15". ^5»» «66, 
183, 194, 231. Fontaines: de 
Paradis, 95, 104*; — des SS, 
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MaritSj 104*^. Hôpitaux : des 
Allemands y 38, 150; — S. Jean, 
94, 104», 165, 183, 193,230- 
Marchés: au blé, 34, 146,* — 
au drap, 43, 150, 155; — au 
poifTon, 34, 146, 155; — à la 
viande (boucherie), 38, 150. 
Monuments divers: VAnerie, 41, 
42, 153, 154; Aire de Salomon, 
40, 1 5 1 ; le Bain N,-S,, 95, 104", 
166, 184, 194, 231 ; les Bains 
de N,-D., 194; la Colonne de la 
Flagellation, 93, 104*, 115, 182, 
193, 230,' Mai/on de Caiphe, 96, 
104% 1149 168,184,231; Mai- 
fon delà Cène, 113, 144, 167, 
184, 195, 231 ,* Mai/on eTEsce- 
cAias, 108; Mai/on de t Hôpital, 
»6, *7» 34, 35» 41, 45» H^, i47, 
153, 'S7j Mai/on de Pilate, 49, 
114, 161 ; la Maladrerie, 42, 
154; le Mur des Juifs, 107; le 
Pa'vè du Temple, 39, 151, 152; 
la Pierre de Salomon, 1 07 ; la 
Pierre de Zacharie, 107 j le Pré- 
toire de Càiphe, 96, 104^ 168, 
184, 194, 23 ij le Prétoire de 
Pilate, 114; la Prifon de Jéfus, 
49, 94, 10*, 104*, "4, 161, 
164, 182, 193, 230J la Tour 
Da<vid, 25, 26, 27, 33, 34, 104», 
145, 146, 231. Portes : David, 

as» a^» 33, 41» 45» 145, '53, 
157, 170J — Douloureufe, 48, 
160 j — de VHôpital, 355 — de 
Jofaphat, 49, 50, 1 61 j ~ Meftre 
Parte, 154, I55J — du Mont 
Sion, 42, 43, 44, 155» iS^Î — 
Oires ou dorées, 25, 26, 27, 33, 
38, 39» 40,41, 44, 50, 95» 97, 
io4«, 104% 113, 145, H6, 150, 
15Ï» *5»» '53, «56» 166, 184, 
194, 195,231;— de Paradis, 
95, I04S 194, 23 ij — duPatriar- 
che, 154; — Précieufe, 38, 39, 



150, 15 1 ; — S, Etienne, 25, 26, 

41, 42, 48, 93, 104*, 153, 154, 

155. 159, Ï63, 182, 192,230; — 
de Tabarie, 25, 26; — de la 
Tannerie, 48. Poternes : de Jo- 
faphat, ^o, 152; — S, Laxare, 

42, 154; — de la Tannerie, 42, 

155. 160. Rues : des Allemands, 
38, 150; — de VArc Judas, 43, 
156; — Cowverte, 38, 43, 150, 
155; ^— Datvid (ou Grant rue 
Da'vid), 27, 33» 34, 43, 146, 
155; — des Herbes, 34, 37, 43, 
146, 149, 155;— de Jofaphat, 
48, 49, 160, 161; — de la Jui- 
*verie, 49, 160; — des Latins, 
155, 162; — MaUuifinat (ou 
Malcuifnal), 38, 43, 149, 150, 
155; — du Mont Sion, 33, 34, 

43, 146, 1 55; — du Patriarche, 
»6, 27, 34, 42, 146; — S. 
Etienne, 42, 155; — du S, Sé- 
pulcre, 42, 155; — des Syriens, 
27; — du Temple, 38, 43, 150; 
— de la Tour David, 25. 

Jérufalem (porte de), porte du 

Temple, 184, 194, 231. 
Johour el Semnè, Djidjhoum es- 

femen, 249. 
Jorjans, voy. Géorgiens. 
JosAPHAT (Le roi), 168, 185. 
Jofaphat (Ermites de), 51. 

— (Porte de), à Jérufalem, 49, 
50, 161. 

— (Poterne de), à Jérufalem, 40, 
152. 

— (Rue de), à Jérufalem^ 48,49, 

160, 161. 

— (Val de), 24, 25, 32, 33, 44, 
50, 51» 56, 78, 96, 97, 1047, 
117, 121, 132, 144, 145» 156» 

161, 162, 167, 168, 169, 184, 

185,194, 195» ^3'. 
Joseph, mari de N.-D., 109, iio, 

II», 133. 
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JosEPHy patriarche, 65, 72, 73, 84, 
102, 104*, 121, 188, — Sépul- 
ture de J., 170. 

— d'Arimathie, 93, 104*, 116, 
126, 182, 193. 

Jofeph (Le puits de), 102, 104', 
188. 

Jour^ une des deux fources du 
JourdatHy 55, 57, 77, 79, "7. 

Jourdain (Le), fleuve, 55, 57, 62, 
67, 76, 77, 79, 8», 98, 104^ 



119, 120, 127, 170, 185, 196, 
197, 232. 

Judas, 43, 45, "4, 15^» '57. 
Judéi (La), 108. 
Judith, 75. 

Juife (Les), 70, 74, 85, 'o», 104*, 
109, 114, 115, 151, 166, 168, 

169, 174,197, "9,»34,»35.— 
Mur des J., à JérufaUm^ 107. 
Jui<verU (Rue de la), àjéru/a/emf 
49, 160. 



Kaladie (cours d>au), 198. 
Kalliouby 244, 249. 
Karamfily 249. 
Karotèe, 19. 

KarrobUry Karroûb^ 242. 
Katytj CatUh, 242. 
Keifndfrh, 18. 
Ktphar (cafeiet), 198. 



Ktrchifity 16. 

Ktnjtfnum^ 14. 

Khoubilaî-Khan, Grand Sei- 
gneur ou Grand Chan des Tar- 
tares, 205, 206, 207, 208, 210, 
211, 216, 217, 218, 220, 223, 
224, 225. 

Koktt^ 234. 



Lac (Le) de BehairethNeftroHy 250. 

— de Leflid, 246. 

— de Tentj ou Menzaiek, 242, 243 . 

— du Patriarchey 45, 157. 

— Germain^ 44, 157. 
Ladre (S.), voy. Lazare (S.). 
Lalke^ 3, voy. Lkhe (la). 
Lamas, 18. 

Larijfty 16. 

Lajfarquyty province de Charïijyehy 

242, 244. 
Latin (Rite), xoi, 102, 104^, 104', 

180, X 88, 190; — à J'erufalem, 

34,5i»S», 94, 147,162,163, 183. 
Latins (Changes des), à Jirufa- 

hm, 34,43, '47, i5S- 

— (Rue des), à JérufaUm, 155, 
162. 



Lazare (S.), 98, 104'', xi8, 169, 
185, 196, 232. — Reliques, 5. 

Lion (Fonuine de), 198. 

Leftul (Lac de), 246. 

Uban (Mt), 46, 47, 55, 56, 77, 
78, 127, 159. 

Uche (La), xr, 19. 

Udde, II, 14, 192. — Eglife ^. 
Georges à £.., 192. 

Ligtim, 15. 

Uon {Charnier au), 45, 157, 171. 

Livres de Moyse, 165. 

Londres, 125. 

LoNGiN, 115,164. 

Lorée, 17. 

Lorraine, 3. 

Luc (S.), 99, f86, 196. 
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Mabotic (Le), (cafal de Sur), 155. 

Madawouy 13. 

Madeleine, voy. Marie-Made- 
leine. 

M AFFEO Polo, 203, 104, 205, ao6, 
207,208, 209, 210, 211,212, 
213,226. 

Magdala, château, Magdalon, 233. 

Mages (Les rois), 99, 111, 186, 
196, 233. 

Magog (nom de géant donné à 
une terre païenne), 125. 

Maham {El), 242. 

Mahomet, 127, i3o« 

Maladrerii (La), à JérufaUm, 42, 

154. 
Malbech, lùliopoOs (Baalbek\ 16. 
MaUuifinat ou Malcuijmal (Rue), 

à J'erufaUm, 38, 43. i49» 150» 

Malios, 16. 

Manne (La huche à la), 94, 183, 

193- 
Maraclii, 15. 
Marais {Notre-Dame du), chapelle, 

91, io4Si8i, 190,229. 
Marches à JérufaUm : au blé, 

34, 146; — au drap, 43, 150, 

155 j — au poiflbn, 34, 146, 

155; — à la viande (boucherie), 

38, 150. 
Marco Polo, 203, 206, 209,210, 

211, 213,2171 222, 223, «25. 
MarcopU, 16. 
Mariant, 16. 
Marie (Ste), voy. Notre-Dame. 

— Cleofé, 117, 165, 183, 193. 

— (Ste) l'Égyptienne, 94*104*, 
182, 193, 230. 

— Jacobé, 165. 

— Madeleine, 98, 104'', "3> 



118,164, 165, 183, 185, 193» 

196, 232, 234. 
Marie Salomé, 117* 
Maries (Fontaines des Saintes), à 

Jirufalem, 104*. 
Maries (Les troi8),ii6, 117,165, 

23p. 
Mamuàour^ Mer Neire, 214. 
Marmaple, 17- 
Marroch, Maroc, 138. 
Marfeilîe (S. Lazare, cvêque de), 

232. 
Marteau (Le), relique, 37, i49- 
Martin (S.), reliques, 104». 
Mafceier {La), la Maffoure, 

134. 
Maffoure (La), 1 34, *44* 
Matthieu Paris, xxîj, 125. 
Maudite (La tour), à Acre, 136. 
Mauronne, 15. 

Mauretaine, Mauritanie, 138. 
Maxence, empereur romain, 119. 
Mech, la Mecque, 129. 
MeAalla (De du), 245, 248, 250. 

—• Voy. Garbye, 
Mehalle (La), 251. 
Mihallet Ebo Hali, MehaUet Abu 

Ali, 251. 
Mehalletel Cafob, 251. 
Mehallit el Mehrom, 248- 
MehaUet Habde el rokman, Mehal- 

let leben (?), 247. 
Mehallet Sa, 247. 
Mehlep (Cafal de Sur), 255. 
Melchior, roi mage, 99,233. 
Melig, 248. 
Menjîdos, 13. 

Menfore (La), voy. Maffoure (la). 
Menyet el Chanezir,menyet el-Khor 
nasdr, 244. 

— Quatre, 244. 

— Zefca,z^^ 
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Mir de Galilèi ou de Tabarie, 
voy. Tabarie (Mer de). 

— du Diable^ voy. Morte (Mer). 

— du Sely voy. Morte (Mer). 

— Moriey voy. Morte (Mer). 

— Rouge^ voy. Rouge (Mer). 
MerinaSy 14. 

MerUy Mirlay 2*9. 
Michel (S.), archange, 117. 
Mineurs (Frères), à Acre, 236. 

MiRAMUMELIN, VOy. MURMELIN. 

Meftre porU^ grande (Jéru/.)^ 1 54, 

155- 
Midraotty 17. 
Mi/ioy 18. 
Miruly I». 
Mobdey x8. 
Monjoie (La), montagne, 93, 104*, 

181, 19», 196, 198, 230. —5'. 

Samuely églife fur la M., 93, 181, 

196. 
Mont Âbely voy. ilA// (Mt). 

— Armon ou Emum ou Uermony 
voy. Armon (Mt). 

Montayleb (El), 242. 
Mont Carmil, voy. Carmel. 

— de Cfli», voy. Gai» (Mt). 

— de Cûi<vaire, voy. Calvaire 
(Mt de). ' 

— de la àluarantaine, 6x, 69, 70, 
98, 104% 169, 185, 196, 232. 

— des OlMerSy 24, 25, 32, 33, 
51, 97, 104% 114, "7, 127, 
144, 145, 161, 162, 169, 185, 
195, 196, 231,232. 

— du Sauty voy. Saut (Mt du). 

— Liban, voy. lAban (Mt). 

— Monjoie, voy. Monjoie (la). 



Mont Mufard,voy,Mufard (Mt). 

— /JotW, voy. ;^w/ (Mt). 

— S. Abraham, voy. 5. Abraham 
(Mont). 

— ^/f Marguerite, voy. 5ïir Mar- 
guerite (Mt). 

— ^iiMJ, voy. 5îr««/ (Mt). 

— Sion, voy. 5ïwi (Mt). — Ab- 
baye du Mont Sion, voy. Ste 
Marie du Mont Sion. 

— Sion (Porte du), à Jérufalem, 

— A'o» (Rue du), à Jêrufalem, 

33» 34» 43» 146, 155- 

— Thabor, voy. Thabor (Mt). 
Montagne {La Noire), à Antiochê^ 

134. 
Montagne (Le vieux de la), 128, 

129. 
Monts Cajpiens, 125. 
Monument (Le), voy. 5: Sépulcre. 
Morte (Mec), 62, 65, 66, 82, 83, 

127. 
Moulin de Doits (Porte du), à 

i^fr#, 136. 
Moulin (Le) des Turcs, 104^. 
MousKET (Philippe), xxj, 107. 
MOYSE, 62, 63, 64, 82, 83, 85, 

98, 104', 119, 186, 197. — Li- 
vres de M., 165. — Tables de 

M., 230. 
Multiplication (Lieu de la) des 

pains, 58, 80, 102, 104S iSi, 

188, 191, 197. 
Mur des Juifs, à Jèrufalem, 107. 
MuRMELiN ou MuMELiN, émir 

africain, 138. 
Mufard (Mt), à Acre, 136. 



N 



Nabugodonosor, 25, 74, 85. 
Naim, 59, 80, xoi, 104*, 17X9 187, 
197, 233. — Le fils de la veuve 



de N., 59, 80, xox, xo4^, 171 

i87,i97,233- 
Names, voy. Naim. 
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Naonif voy. Natm. 
Naplts (dans le royaume de ^leu- 
cié), 18. 

— (cn^riV), 13. 

— voy. Naploufi, 

Naploufe, 14, 71, 73, 74, 75, 76, 
83*84,85, 100, 104'', 114, 171, 
186, 197,233. Voy . Samarie, 

Natatoria Si/oéy voy. Siioé» 

Nativité N. S., 170. 

Nazareth^ 11, 12, 15, 60, 61, 71, 
75, 81, 100, 103, 104, 104*, 
117, 172, 187, 188, 198, 134. 
— Eflang de N,, voy. Taharie 
(Mer de). — Fontaine de S. Ga- 
briel à N,j 100, 104, 198, 234. 

N'egreponiy Eubée, 209, 222. 

Neiion, 17. 

Neocefaire, 17. 

Nephelie^ 18. 

Neftorîens (Eglifes & abbayes des), 
à Jêrufalemj 52, 162. 

7V/«w, 13. 

Niban, voy. Li^^nr. 

NiCHODÈME, 93, 104S 182, 193. 

Nicole de Vicence, frère prêcheur, 
211, 225. 

NicoLO Polo, 203, 204, 205, 206, 
207, 208, 209, 2IO, 2x2, 213, 
219, 222, 223, 225, 226. 

Ntcopie, Nicopoiisj 12. 

Nilf fleuve, 64. 

Nini<vey 126. 

NoÉ (Arche de), 55, 56, 78, 126. 

Noire (La) montûgne^ à Antiochey 

134. 
Noirs (Eglifes & abbayes de moi- 
nes) ou grecs, 34, 94, loi, 102, 
104I, 104S, 147, 180, 183, x88, 
189. 



Non-catholiques (Cultes), à J'eru- 
falem^ 52, 162. 

Nonnains de Sur^ abbaye ij'eruf.), 
104'. 

Notre-Dame, 24, 32, 60, 72, 81, 
96, 99, 100, 102, 103, 104, xo4>, 
104*, 108, T09, 112, 116,1x7, 
'3»> 133» ï66, 167, 168, X70, 
171, 172, 174, 175, 184, 185, 
186, 187, x88, 194, 195, 196, 
198, 229, 230, 23T, 232. — 
Bains N.-D., 104*, 194. — 
Image de N.-D., 94, 104^, 182, 
193. — Nativité N.-D., 108. — 
Sépulture de N.-D., 50,97, 104'", 
117, 121, 132, 144, 161, 167, 
168, 184, 185, 194, 195. — Re- 
liques N.-D., 6. 

Notre- Dame^ églife {Bethléem), 
170. 

Notre-Dame à la Roche, voy. Notre- 
Dame de Sardenay. 

Notre-Dame de Bethléem, églife 
(Acre), 235. 

Notre-Dame de Jofaphat, à Acre, 

*35. 
Notre-Dame de Sardenay, églife, 
103, 120, 126, 131, 173, x88, 

»35- 
Notre-Dame de Sur, églife (Acre), 

»35. 
Notre-Dame des che*valiers, églife 

(Acre), 235. 
Noire-Dame du Carmel, églife, 90, 

X04', 180, 190. 
Notre-Dame du Marais, chapelle, 

91, 104*, 181, 190, 229. 
Notre-Dame la Grande, voy. Ste 

Marié la Grande, 



Oarrade, Warrâdeh, 242. 

Oires (Portes) ou dorées, à Jéru- 



falem, 25, 26, 27, 33, 38, 39» 
40, 41, 44, 50, 95, 97, i04«, 
35 
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104', 113, 145, 146, 150, 151, 
i5*f »53, «5^f i66t 184» 194» 

Oliferne, Holopherne, 75. 
OUvet (Mont) , voy. Oliviers 

(Mont des). 
Oli*vet (Mont), abbaye du — ,51, 

102, 169. 
Oli'viers (Mont des), 314, 15, 32, 

33f5i>97, 104', 114, "7, 147, 

144» i45f 161, 162, 169, 185, 

195,196, 231, «3». 



OmiSi 12. 

Orcimon, 17. 

Orfèvres, à Jérufatem : latins, 34, 

43, 147; — fyriens, 34, 146. 

Voy. Changes des latins & Cham- 

ges des Syriens, 
Oropi, 18. 
Ortoufey 15. 
Ofpital, voy. Hôpital. 
Oucacay Oukak (en Tartarie), 204, 

215. 
Outremer y 89. 



Paienimey pays paien, 129. 

Pain perdu (tour de S. Lazare), 

91, 104», i8i, 190. 
Pairs (Les douze) de Charle- 

MAGNE, 4. 

Palefline^ 127, 137. 

Palmes (Jour des), voy. Pâques 

fleuries. 
Palmier (Le) de la Vierge, 175. 
PanuploHy 19. 
Paradis (Fontaine de), à Jérufa- 

/m, 95, 104». 
Paradis (Porte de), à Jèrufalemy 

95,104», 194» »3i- 
Paralytique (Le), 50. 
ParanbUy 17. 

Pardons (Les) d'Acre, xxx, 235. 
Paris (Matthieu), auteur fuppofé, 

xxij, 125. 
Pâques (Le jour de), 116, 144, 

164,166, 171, 230,232. 
Pâques fleuries (jour des Palmes 

ou Rameaux), 152, 162, 166, 

184, 185, 194, 232. 
Parriy 17. 
Pas (Le) de Panejfey à Jèrufalemy 

95, 97, Ï04», 167, 184, 194. 
Patemoflre (Eglife du), 4, 51, 52, 

97, 104% 117, 162, 169, 185, 

196, 232. 



Patriarcats de Jérufalem & d'An- 
tioche, xij, 11. 

Patriarche (Lac du), 45, 157. 

Patriarche (La maifon du), à i^rr#, 
136. 

Patriarche (Porte du), à Jérufa- 
lem, 154. 

Patriarche (Rue du), à JerufaUm, 
26, 27, 34, 42, 146. 

Patriarche (La tour du), à Jaffot 
191. 

Paul (S.), 85, 126. 

Paumere (La), fleuve, 190. 

Paumer oie y 12. 

Pafv'e du temple y à Jérufalem^ 39, 
151,152. 

Pêche (La) miraculeufe, 171, 172. 

Pecine, voy. Pifcine. 

Pelage (S.) (Sépulture de), 97, 
104% 169, 185, 196. 

Pèlerin (Château), 90, 91, 104', 
137, 180, 190, 229. 

Pèlerinages (Les) d*Acre,xxx,229. 

Pèlerinages (Les) pour aler à Jéru- 
falem, xix, XXV, 89. 

Pelon, 13. 

Pentaconney 14. 

Pentecôte (La), 144, 166, 184, 

195- 
PenthaconUy 13. 
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Perron de S. Jacques de Galice, à 
Jaffa^ 92, 104*, 181, 191, 219. 

Perfans (Les), 3. 

Perfe (La), 25, 40, 75, 85, 129, 
152, 205, 215. 

Phar (El), voy. Kephar. 

Pharaon (Le) à" Egypte ^ 64, 85. 

Philadelfe, Philadelphie^ 13, 17. 

Philadelphie la petite, 18. 

Philiople, 17. 

Philiple,!^. 

Philippe, apôtre, 232. 

Philippe baptlfe Teunuche, 91. 

Philippe, frère d'HÉRODE,57, 78. 

Philippe Mousket, jcxj, 107. 

Pierre (La) du défert, 13. 

Pierre (S.), 44, 57» 5»» 59, 6», 
62, 79, 80, 82, 91, 97, lOI, 
102, io4«, 104», 112, 113, 114, 
134, 156, 166, 168, 174, x8o, 
184, 185, 187, 188, 191, 192, 
i95f »97, 131, *33- — Reliques 
de S. P., 5. 

Pierre de Salomon (Jéruf.\ 107. 

Pierre de Zacharie (Jéruf.)^ 107. 

Pilate, 104*, 114, 116; — mai- 
fon de P. iJ'eruf.), 114; — pré- 
toire de P. iJéruf.), 1 14. 

Pifcine probatique (la même que 
la pîfcîne Ste An«e)y 49, 96, 
104', 113» >6i, 167, 184, 194, 
231. 

P//> ^Rusticien de),xxîx, 203. 

Place d'Hélène, à J'erufalem, 149. 

Plaifance, 209, 211, 222, 224. 

Poderade, 16. 

Poiflbn (Marche au),à Jérufalem, 

34, "46, >55- 
Polo (MafFeo), 203, 204, 205, 
2o6, 207, 208, 209, 210,211, 
212,213,226; — (Marco), 203, 
206, 209, 210, 2x1, 213, 217, 
222,223,225; — (Nicolo),203, 
204, 205, 206, 207, 208, 209, 
210, 212, 213, 219, 222, 223, 



225, 226. — Voyages des Polo, 
xxviij, 203, 213. 

Pont (Le) du Saphet, 102. 

Pont de Tabarief 57, 79. 

Pbrte (meftre), grande porte, à Jé- 
rufalem, 154, 155- 

Porte .S*. Paul, à Damas, 126. 

Portes à Acre : — du moulin des Do- 
kes, 136; — S. Nicolas, 1 36 , x 99 . 

Portes à Jérufalem-. —Da'vid, 25, 
»<», 33,41, 45, 145, 153, X57, 
1 7 G ; — Douloureufe, 48, 1 6 o ; 

— de V Hôpital, 35 ; — de Jofa- 
phaty 49, 50, 161 ; Meflre porte, 
^54» i55î — ^^ MontSion, 42, 
43, 44, "5, ^56; — Oires ou 
dorées, 25, 26, 27, 33, 38, 39, 
40, 41, 44, 50, 95, 97, 104», 
104'', 113, X45, 146, X50, 151, 
153, 156, 166, 184, 194, 19s, 
231 j — de Paradis, 95, 104', 
194,231; — du Patriarche, 154; 

— Précieufe, 38, 39, 1 50, 1 5 1 ; — 
S, Etienne, 25,26, 41, 4», 49^ 93, 
X04*, 153, 154, X55, 159, 163, 
182, X92, 230; — de Tabarie, 
25, 26 ; — de la Tannerie, 48. 

Poternes de Jérufalem : — de 7a- 
faphat, 40, 152; — S, Lasuire, 
42, 154; — de la Tannerie, 42, 
155, 160. . 

Prêcheurs (Frères), à Acre, 236. 

Précieufe (Porte), à Jérufalem, 38, 

39, Ï50, 151- 
Prefepe, voy. Crèche, 
Prétoire de Caîphe, à Jérufalem, 

96, 104', 168, 184, 194, 231; 

— de Pilate, 114. 

Prifon de Jéfus {Jéruf), 49, 94, 

102, 104*, 1x4, x6i, 164, 182^ 

193,230. 
Probatique {Pifcine), 49, 96, 1 04', 

113, 161, 167, X84, 194, 231. 
Promiffion (Terre de), 55, 65, 67, 

77,79,83, »3ï, 173, 190. 
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PfoiemaiSy voy. Acre. 

Puiu (Le) de Jofephy 1 01, 1 04', 188. 

Puits (Le) de la Samaritaine ou de 



Jacob, 73, 84, xoo, 104% 171, 
186, 197,133- 
Puteus aquarum, 234. 



Sljtane Galilée, voy. Cana. 
Quarantaine (Mont de la), 6 1,69, 



70,98,104^,169, 185,196, 232. 



Rabiif 127. 

R ACHEL, femme de Jacob, 1 86 ; — 
fepulture de R., 98, 104^, 170, 
186, 196, 232. 

/^/ntf, 92, 93,104^1 8x, 192,229. 

Rameaux (Les), voy. Pâques fleu- 
ries. 

Rames, voy. Rama. 

Raphanie, 16. 

Rajhelcùn (cafalde Sur), 255. 

Reliques: d'il^âm, 163; \t Calice 
de la Cène, 5; la Couronne d'épi- 
nés, 5, 37, 149 ; les Clous, 5, 
37» 90» 149, 180, 190,* le Cou- 
teau de la Cène, 5; la Croix, 37, 
40, 46, 47, 94, 97, 99» I04*» 
104^ 149, 158, 164, 170, 182, 
x86, 193, 196, 230,233,- — de 
S. Demitre, 104»; VEcuelle de la 
Cène, 5 j — de .9. Etienne, 5 j — 
de S. Jean Chryfojhme, 104*, 
2 3 1 j — de .y. Lazare, 5 j le Mar- 
teau, 37, 149 J — de S. Martin, 
i04*j — de Notre-Dame, 6j — 
de S, Pierre, 5,- — de S, Siméon, 
5; \tfaint Suaire, 5. 

Reliques (Bonnes), 90, 104', 116, 
231, 234. 

Renaut (Le prince), 64, 77, 83. 

Repenties (Abbaye des filles), à 
Acre, 236. 

Rephah, 241, 242. 

Repos (Eglife du), à Jèrufalem, 49, 
161. 



Reffid, Rofette, 245, 246, 247, 248, 

249, 250, 251. 
Ricardane (près d'Acre), 198. 
Richard (Le comte), 137. 
Roais, EJeffe, 11, 16. 
Roche (La) de Guitume, 8. 
Roc/ie (N.-D. à la), voy. N.-D. de 

Sardenay. 
Roche facree ou bénite ou de la Sa- 

kra, 94, 95, X04», 183, 193, 

194. 
Rochetaillée, 92, 104S 181, 191. 
Roial (Mont), 170, 
Roland (le preux), 7. 
Romain (Rite), à Jèrufalem, 51, 

52,94, 162,163. 
Romaine (Eglife), 206, 217. 
Romanie, empire latin, 3. 
Rome, 116, 207, 209, 210, 235. 
Ronoquorre, 19. 
Rofette, 245, 246, 247, 248, 249, 

250,251. 
Rofos, 18. 
Rothelin (Mf.dit de), contenant la 

continuation de Guillaume de 

Tyr), xxiv, 143. 
Rouge (Mer), 63, 64, 83. 
RuBEN (fière de Joseph), 104». 
Rues à Jèrufalem: des Allemands, 

38, 150J — de V Arc Judas, ^2^ 

1 $6, — Couverte, 38, 43, 150, 

155J — David (ou Grant rue 

David), 27, 33, 34» 43, 146, 

«5Sî— «*« Herbes, 34, 37, 43, 
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146, 149, 155;— de Jcfttphat^ 
4S, 49, 160, 161 ; — de la Jui- 
viriêy 49, 160 ; — des Latins j 
155, x6x; — Makuifinat (ou 
MalcuiJmûJt)^ 38, 43, 149, 150, 
155; — du Mmt Sûm^ 33, 34, 
43, 146, 1555 — du Patriarche j 



26,27, 34,42, 146; — S.Etiintie, 
4*ï '55> — du i5. Sipuicre^ 42, 
155; — des Syriens^ 27 j — du 
rempli, 38, 43, 150; —delà 
^our Da'vidf%$. 

RVSTiaEN DE PiSE, Xxix, 203 . 



Sabathy voy. Sehafte, — 

Sacha^ 251. 

SaeU, SidoUy ii, 15, 135, 234. S. 

&i#fl/w(Le), 15. — 

Safran^ 100, 104, 187, 198,234. S, 

S, AbacuCy chapelle, 192, 229. 

S. Ahrahamy 14, 63, 65, 82, 83, S, 

99, 104% 122, 186, 196, 233. 

— Mont S. A., 73, 83. S, 

S. Acarie, voy. ^. Zacharie. 
S. Andréy églife {Acre\ 235. S. 

S. Antoine y églife {Acre\ 236. 
S, Barthèlemiy églife (Acre), 236. S. 
S. Cariftoy voy. SU Chariton. 
S. Chriftophiy églife (Jéruf,), 167. S. 
S, Comeiiiey chapelle près de O- -^ 

farée, 91, 180. — 

S, Denisy églife (Acre)y 236. 

— (Fontaine), 89,104*, 179,189. 
S.Eiieyj^y 98, 104*, 186, 196, S. 

229, 232. 
S, Efprity chapelle {J'eruf,)y 96, S, 
104S '^i« 1S49 195* *^* 

— églife (Acre)y 235, S. 
S. Eflie^eney voy. S, Etienne. S. 
S. Etiemtey églife (Acre), 235. S, 

— églife (y/rir/), 41, 153. 

— (porte), à Jérufalemy 25, 26, — ■ 
4'» 4», 49» 93, Ï04S i53, '54» ^• 
"55, >59» i*3i 182, 192, 230. 

— (rue), à JirufaieMy 42, 155. S. 
S, Gabriel (fontaine à Nazareth), 

100, 104, 198, 234. S. 
S, Georges, églife (Acre), 236. ^. 

— églife (Zi^</^), 192. 



■ églife (entre SapAet & Acre), 
102, 104^, 188. 

GiiteSy églife (iffr^), 235. 

■ égiife (J^ruf.), 38, 150. 
Guillaume (cimetière), à Acre, 
199. 

Jacques de Galice^ églife (7^- 
r»/), 26, 33, 104», 145. 
Jacques des Jacobites, églife 
(J'eruf,), 35, 52, 95, 147, 162. 
Jacques & S. Jean, églife près 
de Safran, 100, 104, 187, 198. 
Jacques le Mineur, églife (J'e^ 
ruf.)y 39» 4"» 151» "83, 194. 
Jean, abbaye, 70. 

■ hôpital ^xts dt Cifarée, 190. 
hôpital (Acre), 136, 235$ — 

(Jiruf.)^ 94, io4«, 165, 183, 

193, 230. 

Jean de Tyr, abbaye, 90, 104', 

180, 190, 229. 

Jean du Bois, 170, 233. 

JeanPi^ai^élifteykg\iÇty^%y 160. 

Ladre, voy. S, Lasuire, 

Laurenty ègUCt (Acre)y 235. 

Lazare (poterne), à Jérufalem^ 

4a,i54- 

• (Tour de), voy. Pain perdu. 

Lascar e de Bêtanie, églife (Acre) y 

*35- 

Lazare des Che*valiirSy églife 

(Acre), 135» 136» »36- 

iMfU2r</, églife (Acre)^ 235. 

Marc de Venifty églife (Acre), 

»35- 
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S. Martin, églife (Jéruf), 43, 156. 
S, Martin des Bretons, tg\i(t(jtcre), 

236. 
S. Michel (cimetière), à Acre, 1 99, 

S. Nicolas (cimetière), à Jcre, 1 36, 
I99»»35;— (porte)»àiffrr, 136. 

— églife (près de Safran), 234. 
S. Paul, abbaye (Jfruf.), 17. 

— (château), 85. 

S, Paul, églife (Bethléem), 92. 

— églife (7/r«/.), 27. 

— (porte), à Damas, 126. 

•S*. /'<r/â^^ (chapelle), 97, 104'', 169, 

1S5, 196. 
^. Pierre, églife {Jaffa), 92, 104*, 

181, 191. 

— églife iJéruf.), 43, 156. 

5. /V^rrr ^^i^i?, églife (Acre),2^^, 
S. Pierre en Gallicante, églife, 44, 

104', 156, 168, 231. 
S. /^00f/zff, églife {Acre), 235. 
S, Samuel, églife (Acre), 235. 
— - églife fur la Monjoie, 93, 181, 

196. 
S. Sawveur^ églife (M/ ^// O/i- 

viers), 51, 104'', 162, 232. 

— églife (Sidon), 234. 

^. Sépulcre^ églife (i^^rr) ,136,235. 

— églife (Jèruf,), 24, 25f »7f »8, 
33f 34> 35» 36» 37, 38» 4», 43, 
48, 93, 94, «04*, «04», "6, 
13», 133, 145» 146, 147, 148, 
149, 150, 153, 154, 155, 160, 
163, 164, 165, 167, 182, 183, 
193, 230. 

— (Rue du), à Jérufalem, 42, 155. 
S. Thomas (Maifon), à Acre, 136, 

236. 
S, Zacharie, abbaye près de Na- 
scareth, 60, 81. 

— chapelle, 100, 104, 198. 

Ste Anne, abbaye (Jéruf.), 49, 96, 
i04*i 161, 167, 232. 

— églife (Acre), 235. 



— (pifcine), 49, 104', 161. Voy. 
Pifcine probatique. 

Su Bride, églife (Acre), 236. 

Ste Catherine, églife (Acre), 235. 

— (Jour de la), dé&ite de Sala- 
DIN, 181. 

Ste Chariton, églife (Jéruf,), 94, 

104', 182, 193, 230. 
Ste Croix, églife (Acre), 235. 
Ste Hélène, chapelle (Jéruf,), 37, 

149. 

— (place), à Jérufalem, 149. 
Ste Marguerite (Mi), 189, 190. 
Ste Marguerite du Carme, abbaye, 

89, 90, I04^ 180, 189. 
Ste Marie de Jofaphat, abbaye, 24, 

32, 50, 144,145,161. 
Ste Marie du Mont Sion, abbaye, 

^3, »4, 3», 31,44, 144» '56. 

églife, 167, 168, 184, 194- 

Ste Marie la Grande ou N.-D. la 

grande, abbaye, à Jérufalem, 

34, 147. 
Ste Marie latine, abbaye (Jéruf )^ 

6, 35, 94, 116, 147, «65, 183, 

193,230. 

églife (Acre),7.'iS' 

églife (Jéruf), 6, 35, 94, 

116, 147, 165, 183, 193, 230. 
Ste Marie Madeleine, chapelle, près 

de Céfarée, 191. 

églife (Acre), 235. 

cgHrc(7^«/:),49,96,i6i, 

167, 184, 194. 
Ste Trinité, chapelle (Jéruf), 35, 

147. 

— églife (Acre), 235. 

.S'.S*. Maries (Fontaine des), à Je- 

rufalem, 104'. 
Sàkra (Roche de la), voy. BsKhe 

facrée, 
Saladin (Le fultan), 55, 71, 72, 

77,9», >43, 163, ï8i. 
Saladin (Eftoires d^outremer & de 
la nailTance), xiv, xvj, xviîj. 
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Salechie (La), SàlehiéA, 242, 243, 

244. 
Salines de Phôpital S. Jean, près 

de CèfarUy 190. 
Salomon (Le roi), 96, 113, 120, 

n^ 133, 15Ï» 184, Ï9S- 
Salomon (Atre de), à Jèrufalem, 40, 
1 5 1 j — (Pierre de), à J'erufaUm, 
1 07 ; — (Temple de), à Jèrufa- 
lem, 25, 95, I04«,ii2, 113, 132, 
151, 152, 166, 183, 194, 231. 

— (Verfion françaife du premier 
livre de), xiij. 

Samuel (Sépulture du prophète), 

230. 
Samaire^ Samarie (anc. nom de 

Naploufe), 11, 73, 74, 84,85» 

100, 186, 197. 
Samaritain (Le bon), 70, 71. 
Samaritaine (Le puits de la) ou 

puits de Jacob, 73, 84, 100, 

104^ 171, 186, 197, 233. 
Samaritains (Les), 73, 74, 83, 85. 
Samson, 92, 192. 
SanBa SanSorum, chapelle (^^r»/.)» 

95, 104% 165, 183, 194. 
Sandele, SandeUh, 251. 
Sang de S. Etienne, relique, 5. 
Saphet (Le) des Allemands, 198. 

— (Château), 56, 78, 102, 104*, 
128, 129, 188, 240, 255. — 
Pont du Saphety 102. 

5'4^Aorw,72,ioo,io4,i87,i98,234. 

— Fontaine de i*., 71, 7»» 198. 
Sara (ville tartare), 204, 214. 
Sardaine, voy. Sardenay, 
Sardenay {N.-D, de), 103, 120, 

126, 131, 173, 188, 235. 
Sarrafms {Lc%)^paffim, 
Sauron, 16. 
Saut (Le), en Arabie, 13. 

— (Le), en PaleJHne, i%. 

— (Mont du), 61, 100, 104. 
Sebajh, 11, 15, 75» 85, 100, 104*^, 

171, 186, 197, 233- 



Sebafle (en Cilicie), 16. 

Sedin (cafal de Sur), 255. 

SeAid,z^6. 

Sehidye, 243, 245, »47- 

Sel (Mer du), voy. Morte (Mer). 

Selennifte, 18. 

Seleucie, 18. 

Seleuco'val, 16. 

Semennot, Semennoud,7,%\, 

Semon erroman, Achmoun er-roum- 
man, 243. 

Sendibis, 249. 

Sendoe, Sendoueh, 244. 

Senhore el Medine, 248, 251. 

Sépulcre (Le), voy. S, Sépulcre 
(Eglife du). 

Sépultures : — d* Abraham, 65, 
1 04", 1 22, 1 70, 2 3 3 j — d'Adam, 
115,170,- — deSte Catherine, 63, 
98, 104% 119, 186, 197 J — de 
S, Corneille, 180, 191 ; — dt Su 
Euph'emie, ^i,i%o, 229,* — dE've, 
II 5, 170, 233; — de ^. Guillaume, 
199J — des Innocents, 99, io4', 
112, 170,186, 196,233; — dV- 
/^iflf,65, i04«, 122, 170,233; — 
d If aie, 94, 104^ 1 1 8, 168, 184, 
195, 231 ; —de Jacob, 65, io4«, 
170, 233} — dtS. JeanBapti/le, 
75,85>i7î, i83.ï86, 194, 197,- 
— de S. Jérôme, 99, 104', 170, 
186, is^; — dtJofeph, 170 j — 
de Notre-Dame, 50, 97, 104'', 
117, 121, 132, 144, 161, 167, 

168, 184, 185, 194, 195. — de 
S, Felage, 97, 104% 169, 185, 
1 96 ; — de Rachel, 98,1 04*, 170, 
186, 196, 232; — de Samuel, 
23ÔJ — de S. Siméon, 97, 166, 

169, 185, 194, 195. 
Serpents (Défert des), 68. 
Séfaire, voy. Céfaire, Céfarée. 
Se<vale, 18. 

Sibidi, 18. 

SiBiLE (La reine), 46. 
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Sichar, 73, 74, 84. 

SichemyTiy 84, 121. 

SidoHy II, 15, 135, 134. — Eglife 

S. Sawveur^ à S., 134. 
Siloê (Fontaine de 011 natatoria), 

43. 44» 5^ 96» lO+S "»> i3»> 
156, 162, 168, 184, 195, 231. 

SiMÉON (S.), 112, 165, 191, 230. 

— Reliques de S. S., 5. — Sé- 
pulture de S. S., 97, 166, 169, 

1851 194. 195- 

Simon le lépreux (Maifon de), 97, 
104^ 113, 169, 185, 232. 

Simon (S.)» apôtre, 113. 

Sinai (Mont), 1 5, 63, 82, 98, 104% 
119, 185, 197,135- 

5&»(Mt),23,24,26,3i,3»,33.34» 
44,96,io4», 120,121,132, 143, 
I45,ï56»i68>i84,i94,i9s,23i. 

Sijle, 18. 

Siftm (nom du NU)y 64. 

Siade^ 242. 

Soln-e el Vahli, Chobra m Nakièh, 
248, 249. 

Sôdome^ 67. 

Sodwmtes^ 67. 

Soldûàê^ Sfddadie, Soudai (en Cri- 
mie), 203,204, 214. 

Sumy Syriêy 240, 241. 

Sorfemy voy. Sichtm, 



Sortif 12. 

Soudàk (en Crimét), 203, 204, 214. 

Soudan (Le), 239, 240, 255, 256. 

Ji^/r«r»/r (Porte), porte du Temple 
de Jirufaltm, 95, 104*, 166, 
183, 194, 231. 

Sptlunca dupplicSy 233. 

Stkople ou ie Betfan, 12. 

Suaire (Le) de Jéfus, relique, 5. 

Sur (Nonnaîns de), abbaye, à Je- 
rufalem, 104*. 

Sur, ryr, ii, 15, 56,78, ï35> *34, 
255, 256. Voy. Tyr, — Le Sei- 
gneur de Sur aUummaJty 255. 

Surie Sobal^ 1 3 . 

Sur tins y voy. Syriens. 

Syrie^ 240, 241. — Voyages en 5., 
»o3, 213. 

Syrien (quartier), à 7^i(/2i/nsi, 149, 
160. 

Syriennes (Eglifes & abbayes), à 
J'erufalemy 51, 162. 

Syriens (Marchands), en Falefine^ 
127. 

Syriens (Changes des), à Jèrufa'- 
lemy 26,27, 33, 34, 37, 38,4»» 
43, «4^» 149. »50, 155. 

— (Ruedes),à7^ii/a/«i,27. 

Syrraquiuy 19. 



Tetbarii (Mer de) ou de Gaiiièe^ 
efiang de NaxaretÂ, iac de 77- 
bériadi, 57, 58, 60, 62, 79, 80, 
82, 101, 102, 104^ 104*, 120, 
171, 187, 197, 188, 233. 

— (Pont de), 57, 79. 

— (Porte de), à JerufaUm^%$y 26. 
Tabarie, Hbériade^ xi, 13,15925, 

57, 58, 71, 7», 79» 80, ïoi, Ï02, 
104*, 104', 187, 188. — Bains 
N.-D., 104». 
Tabita, reflufcitée par S. Pierre, 
192. 



Tabie (La), lieu de la multiplica- 
tion des pains, 58, 80, loa, 104*, 
181, t88, 191. 

Tables de Moyse ou de Panden 
Teftament, 94,95, 183,193,230. 

Tambedey 248. 

Tastaphouy 13. 

Tamurie (Porte de la), à Jirufa- 
Umy^%, 

Tannerie (Poterne de la), à JérU' 
falem^ 42, 155, 160. 

Tapfarouy 16. 
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Tarranf (Al)y Teraneh^ 247, 248, 

251. 
Tarfe, 11, 16. 

Tartare (Langue), 207, 217. 
TartareSy 125, 204, 205, 207, 209, 

214, 215, 216, 218, 219. 
Tartarins, 125. Voy. Tartarts. 
Tebaldo de Plaisance, plus tard 

le pape Grégoire X, 209, 211, 

222, 224. 

Temple (Abbaye du) : à Acre^ 235 j 
— Jérufalem, 39, 41. 

— (Le) (Tcmplum domini),égHre 
&fruf.\ 4, 33, 38, 39, 41, 46, 
47, 48, 49» fil» «S» 94» 95» io4*» 
116, 132, 133, 145. «50» 151» 
15*» '53» 158» 159» ifio» 161» 
165, 166, 167, 183, 184, 193, 
194, 230. 

— (Rue du), à JèrufaUmy 38, 43, 
150. 

Temple de Salomon (Le), cglife 
(7^r«/.)» »5. 95» Ï04'» 1 1*, 113, 
»3*» Ï5Ï» ï5»» 166» 183» 194» 
231. 

Templiers, 39, 56, 7a» 78, 9'» 
151, 180, 190, 212, 226J — à 
Acrey 136, 137. 

Tenis (Lac de) ou Menzaleh, 242, 
243. 

Terdeney, voy. Sardenay. 

Terre de promiffion, terre de Cha- 
naariy 55, 65, 67, 77, 79» 83, 
'3'» ï73> '90- Voy. aufli Terre 
Sainte. 

Terre Sainte y 100, 104, 131, 157» 
159» 163, 173, 179, '89, 190, 
229. Voy. aufll 7erre de pro- 
mij/ion. 

letracoine, 13. 

Thahor (Mont), 15, 61, 82, 100, 
ICI, 104*, 104'', 119, 120, 127, 
171,186, 187, 197, 433- 

Tharange^ 251. 

Tharhet Therange^ 250. 



Thiébaud de Plaisance, voy. 
Tebaldo. 

ThIÉBAULT de CÉPOY,XXVÎj,2I3. 

Thomas (S.), Papôtre, 23, 31» 96» 
144, 167, 184,195,231. 

Thoron (Le), château, 56, 78. 

Tibériadey voy. Tatarie. 

Tigeriy fleuve, 205, 215. 

Tine^ 16. 

Tîfon (Le) miraculeux, 102, 104'. 

ToBiE (La cave de), 102, 104*. 

Tochory 122. Voy. S, Abraham, 

Tolomaiday voy. Acre. 

Tombeau de Notre-Dame, voy. 
Sépultures. 

Tortofey 12, 15, 103, 174, 188. 

Tour Da*vid (La), à J'erufalemy 

»5. »^» *7» 33» 34» »04'» '45» 

146,231. 
Tour Da'vid (Rue de la), à Jèru- 

faUm, 25. 
Tour de la Co/berye^ 243. 
Tour (La) de C Hôpital (cafai de 

Sùr)y 255. 
Tour de S. Lasuirey voy. Pain perdu. 
Tour des Génois (Acre)j 1 36 ,• — 

des Pi/ans {Acre)y 136^ — mau- 
dite (Acre)y 136. 
Tour (La) du patriarche, à Jaffay 

191. 
Tours (Les) de Damas, 126. 
Touxey 12. 
Transfiguration (La), 62, 82, 101, 

104', 120, 171. 
IripUy Tripoli de Syriey 12, 15, 

55,56, 78,211,225,241. 
Tubanie (Fontaine de), 72. 
Turcs (Les), 3. — le Moulin des 

Tursy 104*. 
TuRPiN, l'archevêque, 6. 
7yr, Sur, 11, 15, 56, 78, 135, 234, 

255, 256. — Abbaye de .S". Jean 

de TyTy 90, 104', 180, 190, 

229. 
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Uenjif 17. 



Val de Bacar^ 56, 78. 

Val de Jofaphat^ 24, 25, 32, 33» 
44» 50» 5^ 56, 78,9^» 97, 104% 
1x7, 121, 132, 144, 145, 156, 
161, 162, 167, 168, 169, 184, 

«85. i94»"95f »3i- 
Vallane, 16. 
Var*valsy 17. 
Vathnoiiy 16. 

Veharit (La), Bahtrie^ 247. 
V enter tUy 16. 



^Mfy>,203,2o9,2io,2i 3, 222,223. 
Verge (La) d*AARON, 94, 165, 

'83, 193, a3o- 
Vespasien, 74, 84. 
Veuve de iVlaim (Le fîls de la), 59, 

80,101, io4Si7i,i87,i97, 233. 
Vicencej 211, 225. 
Vieux (Le) de la montagne, 128, 

129. 
Vire ht j 16. 
Vir(ffe, 13. 



Tatridée, 19. 

Ycoine, image de N.-D. de Sar- 

denay^ 120. \oy, Sardenay, 
Ydom (Ttrxtà')y 104'. 
reapi, 18. 



Trinople, 18. 
Trinople (La petite), 17. 
YzACHARiAS,le même que Zacha- 
RiE, père de S. Jean -Baptiste. 



Zacharie, père de S. Jean-Bap- 
tiste, 60, 81, 95, 99, 104S, 
165, 171, 186. 

Zacharie, prophète, fils de Bar- 
RACHiE, 95, 97, 107, 166, 169, 
183, 185, 194, 195, 198, 230. 



Zachée, 69, 118. 
Zakecoy ZacOy 242. 
Zahfaramy 251. 
Zaouiet el Sait^ 247. 
Zoray 13. 
Zoroimiy 17. 




Additions & Correélions. 



P. xxix. Aux neuf miT. des Voyages des Polo que nous avons défignés 
par les neuf premières lettres de l'alphabet (p. 213), il iàut en 
ajouter un nouveau, le mf. de la bibliothèque de TArfenal, 
5219 (anc. H.fr, 675). Ce mf., écrit fut vélin à la fin du 
xve fiècle^ fe rattache à la famille des deux mfT. G 8c H. 

P. xxx. Le baron de Nordenikiôld vient de donner une édition en fac- 
fimilé (1882, in-4) du mf. de Stockholm, qui doit être attribué 
non au xiii^ fiècle, mais au xiv«. 



Page 6, vers 193. Juit, WÇtzjiut. 

7, vers 237. Français, lifez Franceis. 
91, ligne 20. Peine perdue, lifez Pain perdu, 
117, V. 10865. Romain, lifez tamain. 

126, colonne 2, ligne 21. Mettez un point entre Albana Se Farfar. 
131, avant-dernière ligne, *vée[e], lifez veels], forme anglo-normande 

de *viés* 
1 34, colonne 2, ligne 20. Après Cartapèilir, ajoutez Ckriflopkili (?). 
193, ligne 3. Arimachie, corrigez Arimathie» 
213. Voyez plus haut les additions aux pages xxix & xxx. 
245, ligne 21. Schidye, corrigez Sehidye, 
247, lignes 24 & 25, elffàic, corrigez eljfaii. 
251, lignes II & 12. Zahfaranij lifez Zahfaram. 



Dans V Index mettez Bafque après Baruch & Jacques après Jacob, 
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Libraires de la Société : 
PARIS LEIPZIG 

ERNEST LEROUX OTTO HARASSOWITZ 

Service des foufcriptions 

^ de la dijîrihution des publications : 

M. ERNEST LEROUX, 

ft8, rue Bonaparte. 



L'c4cadémie des Infcriptions & Belles-Lettres a entre- 
pris y 6* pourfuit avec perfévcrance la publication du 
Recueil des hiftoriens des croifades, œuvre mo- 
numentale ^ deflinée déformais à fervir de fondement à toute 
étude hijtorique férieufe fur TOrient LatIN {royaumes 
de Jérufalem, de Chypre & d' (Arménie ^ principautés ScAn- 
tioche & dtcAchaïe^ empire latin de Conftantinoplé), 

éMaiSy en dehors de ces textes étendus ^ 6*, pour ainji dire y 
clajiquesy il exifte^ dans les dépôts publics de T Europe y une 
grande quantité de documents hiftoriques & géographiques 
d'ordre fecondaire : ces documents, ou encore inédits y ou 
devenus dune rareté telUy que certaines pièces de Terre- 
Sainte arrivent aujourd'hui à atteindrey dans les ventes pu-- 
bliqueSy de véritables prix de fantaijiey nef auraient^ avant de 
longues années y trouver place dans le Recueil académique ; 
le plus grand nombre d ailleurs y & en particulier les pèleri- 
nages en Terre-Sainte y ont étéy dès le principe y écartés du 
plan de cette colleélion. 

Il a donc femblé qu il pourrait y avoir une certaine utilité à 
raffembler fr à publier y fur un type fr d'après des règles uni- 
formes y ces matériaux divers y dont la (impie bibliographie ejl 
encore y en partie y à faire y &quiy pourtanty une fois réunis y 
feront d'un fi grand fecours y f oit pour Thiftoire du SMoyen- 
cAgeyfoit même pour T archéologie biblique, 

Cefi dans cet efprity & pour fatisfaire à la fois y & aux 
déjirs des bibliophiles y & aux befoins des travailleurs y que 
sefl formée y en 187^, à limitation des clubs anglais y la 
Société de l'Orient Latin. 



SOCIETE 

POUR LA 

TVBLICcATIOV^ DE TEXTES 

RELATIFS A L^HISTOIRE ET A LA GÉOGRAPHIE 

DE 

L'ORIENT LATIN 



I 

RÈGLEMENT GÉNÉRAL. 

RTICLE I. La Société fe compofe de cin- 
^ quante membres titulaires & de quarante 
I affociés français ou étrangers. 

c4rt. 2. Les établiflTements publics de la 
France & de l'étranger peuvent être infcrits comme 
membres titulaires de la Société, jufqu'à concurrence 
du nombre de fix, & comme ajfociis jufqu'à concur- 
rence du nombre de quatre; ils font repréfentés au 
fein de la Société, foit par leurs chefs refpeélifs, foit 
par des mandataires, préalablement agréés par le préfi- 
dent de la Société. 

Q4rt. 3. Au reçu de chacune des distributions fpé- 
cifiées à l'art. 16, tout membre titulaire s'engage à verfer 
une fomme de citiquante francs, tout affocii une fomme 
de treme-cinq francs. 
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c4ri. 4. Les membres titulaires & les affociés non réfi- 
dant à Paris doivent y être repréfentés par un corref- 
pondant chargé de recevoir, en leur nom, les publica- 
tions de la Société & de verfer leur cotifarion annuelle. 

(Art, y. Les membres titulaires fe réunifTent, une fois 
par an, en féance générale, à Paris, dans le mois qui 
luit les fêtes de Pâques ; les affociés ont le droit d'af- 
fifter à cette féance. 

cArt. 6. Les membres titulaires^ non réfidant à Paris, 
peuvent fe foire repréfenter dans les affemblées géné- 
rales, en vertu d'un mandat écrit, adreffé en temps utile 
au fecrétaire-tréforier. Ce mandat doit portet le nom 
d'un àtf^membres titulaires réfidant ou présents à Paris, 
auquel il confère une nouvelle voix délibérative ; ce- 
pendant un feul & même membre titulaire ne peut réunir 
en fa peribnne plus de cinq de ces voix fubflituées. 

(Art. 7. Dans cette féance annuelle, la Société procède 
aux éledions en remplacement des membres titulaires 
& des affociés^ décédés ou démiflîonnaires, à la vérifica- 
tion des comptes de l'exercice précédent, à la défi- 
gnation des publications de l'exercice fuivant. 

(Art. 8. La Société, en dehors de les féances , eft 
repréfentée, d'une façon permanente, par un Comité 
de diredion. Ce Comité, choifi parmi les membres 
titulaires, fait foncîlion de bureau 5 il eft nommé pour 
trois ans & rééligible. 

(Art, 9. Le Comité de dire<5lion fe compofe de: 

I préfident, 

I vîce-prcfident, 

I fecrétaire-tréforier, 

I fecrétaîre-adjointy 

4 commiiTaîres refponfables. 
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c4rt, 10. Le Comité de dire<flion peut, en cas de 
befoin, s'affurer le concours de un ou plufieurs commil- 
faires refponfables adjoints, qui ont voix confultative, & 
peuvent être pris hors du fein de la Société. 

o4rt. 1 1. Le Comité de direélion le réunit, au moins 
une fois, dans le premier lemeftre de chaque année, 
au domicile de l'un de l'es membres; il peut, en cas 
d'urgence, convoquer une féance générale extraordi- 
naire de la Société. 

c4rt. 12. La Société s'adjoint, fous le nom de fouf- 
cripteurs, les perfonnes & les établiffements publics, fran- 
çais & étrangers, qui défirent recevoir régulièrement 
les volumes de textes qu'elle publie; le nombre de ces 
foufcripteurs ne peut dépaffer cent. 

(Art, 15. Au reçu de chacune des diftributions fpé- 
cifiées à l'an. 1 6, les foufcripteurs paient une fomme 
de quinie francs, augmentée des frais de port & de 
recouvrement afférant à ces diftributions. 



II 

PUBLICATIONS. 

cArt, 14. Les publications de la Société fe compofent 
de volumes de textes & de phototypographies de 
pièces imprimées uniques ou rariffimes. 

cArt, ly. Chaque volume de textes eft tiré à cinq 
cents exemplaires numérotés, l'avoir : 

Grand papier^ gr. în-8. 50 exemplaires. 
Papier à la cwve^ in-8. 50 » 

Papier ordinaire^ » 400 » 
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Les réimpreflîons phototypographiques font tirées 
à 90 exemplaires, favoir : 

Sur peau de vélin, 50 exemplaires. 
Sur papier vélin, 40 > 

cArt. 16. Les publications de la Société fe divifent 
en diftributions, dont chacune comprend : 

T° Pour les membres titulaires : 

2 volumes de textes, format gr. in-8<>. 

T fafcicule de réimpreflîons phototypographique^ tiré fur peau de vélin. 
Chacun de ces volumes ou réimpreflîons porte au verfo du titre le 
nom du membre titulaire auquel il eit deiliné. 

2° Pour les affociés : 
2 volumes de textes fur papier vélin, format in-80. 

1 fafcicule dès réimpreflîons phototypographîques fur papier vélin. 

y Pour les foujcripteurs : 

2 volumes de textes fur papier ordinaire, format in-S». 

Q4rt. 1 7. La Société met en vente, fur chaque diftri- 
bution : 

Papier vèiin : 10 exemplaires de chaque volume de textes, au prix 
de 24 fr. Pexemplaire. 

Papier ordinaire: 300 exemplaires au prix de ii fr. Pexemplaire. 

Ces prix peuvent être augmentés par le Comité de 
direction, en raifon de l'importance exceptionnelle de 
certains volumes. 

Les réimpreflîons phototypographiques, exclufivement 
réfervées aux membres titulaires & aux affociés^ ne font 
pas mifes dans le commerce. 

c4rt. 18. La Société fait choix d'un ou plufieurs 
libraires-éditeurs, auxquels elle concède, au mieux de fes 
intérêts, le droit de vendre ceux des exemplaires de fes 
publications qui font rélërvés au commerce. 

c4rt. 19. Les publications de la Société Ibnt faites fous 
la furveillance du Comité de diredion, & la garantie du 
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fecrétaire-tréforier & de Fun des commiflaires refpon- 
fables. 

c4rt. 20. Au cas où Tun des volumes a^ pour 
éditeur ou pour commiffaire relponfable, le fecrétaire- 
tréforier, le contre-feing de ce dernier eft remplacé par 
celui du vice-préfident. 

m 

PLAN DES PUBLICATIONS. 

a) Série GÉooRAPHiquE. 

Colleétion chronologique des pèlerinages en Terre-Sainte & des def- 
criptions de la Terre-Sainte Se des contrées voifines. 

1 Textes latins. — Imprimés & inédits de 300 à 1400. — Inédits ou 

rariiTmies de 1400 à 1600. 

2 Textes français. \ 

^ fj. '/ \ Imprimés & inédits jufqu'en 1500.— Iné- 

n *"^ / ^ dits ou rarifllmes de 1500 à 1600. 
5 » alUmands. ; ^ 



6 



anglais. \ 



7 Textes fcandina<ves. 

^ ' ' \ Imprimés & inédits jufqu'en 1600. — (Ac- 

^ " ^h'h^' ' l compagnes d^une verfion ) 
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b) Série historique. 

1 Poéfies Se poèmes relatifs aux croifades, 11 00- 1500. 

2 Chartes ) 

3 Lettres hîftoriques > inédites, 1095-1500. 

4 Petites chroniques ) 

5 Projets de croifades inédits, 1 2 50- 1 600. 

Les textes de chacune de ces fériés font publiés^ par 
volumes d! environ 300 pages ^ dans le format & fur le 
modèle des Chronicles and memorials of the Great 
Britain. 
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La iiftribution des volumes a lieu de telle forte que, — 
à la fin de chaque période décennale de la publication ^ — 
les trois cinquièmes (i2 volumes) aient été pris dans la férié 
géographique y 6* les deux autres cinquièmes (8 volumes) dans 
la férié hiftorique. 

Les phototypograLphies reproduifent : 

lo Les pèlerinages en Terre-Sainte, feuilles volantes, journaux de 
croîfade, &c., &c., imprimés au XVe, & dans les z $ premières années du 
XVIe fiècle. 

zo Les pièces analogues qui, quoique de date poftérieure, n*exiftent 
qu^à rétat d'exemplaires uniques ou rariflîmes. 

Une courte notice bibliographique , de même format, 
accompagne chaque phototypographie . 

La Société j qui a déjà patronné la NUMISMATIQUE DE 
l'Orient latin, par SM. G. Schlumberger^ fe propofe 
également de favorifer la publication de : 

a) La CARTOGRAPHIE DE l'Orient LATIN au Moyen-Age; 

b) La SIGILLOGRAPHIE & TÉPIGRAPHIE DE L'OrIENT LATIN. 

c) La bibliographie de l'Orient latin. 




cMembres titulaires. 



COéMirÈ DE Vl\ECriOt7^ 

DE LA SOCIÉTÉ 

pour la période 1881-1885. 



PRÉSIDENT: 

M. le marquis DE VOGUÉ. 

Vici'Frefident : MM. Schefer. 

SecreUtin-Tréforier : le et® Riant. 

Secrétaire-adjoint: le c'e de Mars Y. 



Commijfaires : 

MM. 

A. de Barthélémy. le c*« de Mas Latrie. 

Egger. E. de RoziÈRE. 



^ 



MEMBRES TITULAIRES: 

MM. 

1 Ancel, député de la Mayenne, 146 avenue des Champs-Elyfées, 

Paris. 

2 Antrobus (R. p. Frederick), Oratory, Londres. 

3 Barthélémy (Anatole de), 9 rue d*Anjou-St-Honoré, Paris. 

4 Barr^re (E. de), ancien conful-général de France à Jérufalem, 42 

rue Vîgnon, Paris. 
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5 Bouche (L'abbé), Chaffîgnoles, par la Châtre, Indre. 

6 Clercq^ (Louis de), 5 rue Maflferan, Paris 

7 CoMBETTES DU Luc (Le conite de), Rabaftens-fur-Tarn, Tarn. 

8 Delpit (Martial), 74 faubourg St-Honoré, Paris, & à Caftang par 

Bouniagues, Dordogne. 

9 Dreux-Brézé (S. G. Mgr de), évêque de Moulins, Moulins. 

10 Dura (Giufeppe), 40 ftrada S. Carlo, Naptes. 

11 Egger (Emile), membre de l'Inftitut, profeiïeur à la Faculté des 

Lettres, 68 rue de Madame, Paris, 
iz FouRNiER (Félix), 115 rue de TUniverfité, Paris. 

13 Goujon (Paul), 51 rue Paradis-PoifTonnière, Paris. 

14 Hennessy (Raymond), 79 rue Marbeuf, Paris.. 

15 Khitrowo (S. Exe. M. Bafile de), confeiller d'Etat, 93 quai de la 

Moilca, St-Péter(bourg. 

16 Lair (Le comte Charles), 18 rue Las Cafés, Paris. 

17 Lair (Jules), direfleur des Entrepôts & Magafîns généraux, 204 

boulevard de la Villette, Paris. 

18 Langénieux (S. Exe. Mgr), archevêque de Reims, Reims. 

1 9 LÉOTARD, do6leur-ès-lettres, 3 cours Morand, Lyon. 

20 Mac Grigor (A. B.), 19 Woodfide Terraee, Glafcow, Ecofle. 

21 Marsy (Le comte de), Compiègne. 

22 Mas Latrie (Le comte de), chef de feélîon aux Archives de 

France, 229 boulevard St-Germain, Paris. 

23 Meyer (Paul), profeiTeur au Collège de France, 63 rue Raynouard, 

Paris-Pafly. 

24 MiCHELANT, confervateur fous-dire£leur à la Bibliothèque Natio- 

nale, 1 1 avenue Trudaine, Paris. 

25 Mignon (A.), 18 rue de Malefherbes, Paris. 

26 PécouL (Augufte), 58 rue de Ponthieu, Paris. 

»7 

28 Rebours (L'abbé le), curé de la Madeleine, 8 rue de la Ville- 

l'Evcque, Paris. 

29 Rey (Emmanuel), 22 rue des Ecuries d'Artois, Paris. 

30 Riant (Le comte), membre de PInftitut, 51 boulevard de Cour- 

ceiles, Paris. 

31 Riant (Ferdinand), membre du Confeil municipal, 36 rue de 

Berlin, Paris. 
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32 RoziÈRE (Eugène de), membre de i^Inftitut, înfpeéleur général des 

Archives, 8 rue Lincoln, Paris. 

33 Saige (Jules), ingénieur des Ponts & Chauffées, 65 rue d'Amfter- 

dam, Paris. 

34 DuRRiEU (Paul), 66 rue de la Chauffée d'Antîn, Parts. 

35 ScHEPER, membre de Tlnflitut, adminiftrateur de TÊcole nationale 

des langues orientales vivante», 2 rue de Lille, Paris. 

36 ScHEFER (Jules), agent & conful-général de France en Bulgarie 

Sophia. 

37 ScHLUMBERGER (Guftave), 140 faubourg St- Honoré, Paris. 

38 Delaville le Roulx (Jofeph), lo rue de Lifbonne, Paris. 

39 ToRELLA (Le prince de), Naples. 

40 Vogué (Le marquis de), membre de Tlnftitut, 2 rue Fabert, Paris. 
4T Olry, ingénieur des Mines, 2 rue de Bruxelles, Lille. 

42 Masson (Frédéric), 89 rue de la Boétie, Paris. 

43 PoPELiN (Claudius), 7 rue de Téhéran, Paris. 

44 Kermaingant (P.-L. de), ingénieur des Mines, 102 avenue des 

Champs-Elyfees, Paris. 



ÉTABLISSEMENTS PUBLICS 



45 bibmothèque royale de bruxelles. 

46 Bibliothèque royale de Copenhague. 

47 BlBUOTHÈQUE ROYALE DE NaPLES. 

48 Bibliothèque nationale de Paris. 

49 Société nationale de géographie de Paris. 

50 BiLLiOTHÉquE Bodléienne d'Oxford. 
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ASSOCIÉS 



MM. 

5 1 Drême (Le premier préfident), Agen. 

52 BoRDiER (Henri), 182 rue de Rivoli, Paris. 

53 Laborde (Le marquis de), 4 rue Murillo, Paris. 

54 DucLOS (L'abbé), curé de St-Eugène, 52 faubourg Poîflbnnière, 

Paris. 

55 Broet-Plater (Le comte de), Rovno, par Dombrovitza, Volhynie, 

Ruflîe. 

56 Arséniew (Serge d'), membre de la Commifllon des requêtes, 13 

Manègeny Péréoulok, Saint-Péteribourg. 

57 Hagenmeyer (Henri), GroiTeicholzheim, par Mofbach, grand-duché 

de Bade. 

58 BiSHOP (Edmund), 4 Lancafter Terrace Regent's Park, Londres. 

59 MÉLY (Fernand de),au MefniUGermain, par Fer vacques. Calvados. 

60 Raynaud (Gafton), 28 rue de Conftantinople, Paris. 

61 Del aborde (François), Palais de rinftitut, Paris. 

62 Raynaud (Furcy), Septfontaines, par Luxembourg, grand -duché 

de Luxembourg. 




PUBLICATIONS DE LA SOCIÉTÉ 



SÉRIE GÉOGRAPHIQUE 

binera hierofolymitana 6* defcriptiones Terra Sanâa 
latine confcripra. 
I & 2. Tomi I, I & a, éd.: Titus Tobler Se A. Molinier. 

5. Itinéraires français. I. 
Éd.: MM. Henri Michelant Se Gaston Raynaud. 

sous PRESSE: 

4. binera 6* defcriptiones latine confcripta. 

Tomus II, cd. : A. MOLINIER & C. KOHLER. 

EN préparation : 

binera & defcriptiones latine confcripta. 
Tomi III & rv, éd. : Georgius Thomas. 

binerarj italiani. 
Tomo I, cd. : Ct^y. L. Belgrano. 

binera graca. 
Tomus I, éd.: V. Guéri N. 



SÉRIE HISTORIQUE 

I . La prije d^oAlexandrie^ par Guillaume de Machaut. 
Éd. : M' L. DE Mas Latrie. 

2. Quinn helli fcriptores minores. 

Ed. : R. RôHRiCHT. 
5. Teflimonia minora de V bello facro. 

Ed. : R. ROHRICHT. 
sous PRESSE: 

4. Cronica de éAtorea. 
Éd. : M. Morel-Fatio. 

EN PRÉPARATION : 

%ecit verfifié de la ï'« croifade, d'après Baudri de DoL 

Éd. : M. Paul Meyer. 



RÉIMPRESSIONS PHOTOTYPOGRAPHIQUES 

(réfervées aux membres titulaires) 



Trologus cArminenfis in mappam Terre Sanâe, 

In-fol., f. I. n. d., f. XV. 

1", lime & Illmc livra ifons. 



PUBLICATIONS PATRONNÉES PAR LA SOCIÉTÉ 



L NUMISMATIQUE DE L'ORIENT LATIN 

par G. SCHLUMBERGER. 

Paris, Leroux, 1877, i vol. în-4. 

//. DE PASSAGIIS IN TERRAM SANCTAM 

Excerpta heliog^aphica e codice Marciano 399 : éd. C. M. Thomas. 

Venetiis, Ongania; Parîf., E. Leroux, 1879, în-fol. 

///. ARCHIVES DE L'ORIENT LATIN 

Tome L 

Paris, Erneft Leroux, 1881, in-8. 



sous PRESSE : 
IF. NUMISMATIQUE DE L'ORIENT LATIN 

par G. SCHLUMBERGER. 

(Supplément.) 
Paris, Erneft Leroux, in-4. 
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